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1909 


SOCIÉTÉ  BOTANIQUE  DE  LYON 


Bureau  pour  l’année  1909 


Président  honoraire  ....  Dr  SAINT-LAGER. 

Président .  Dr  RIEL. 

Vice-présidente .  MIle  M.  RENARD. 

Secrétaire  général .  Dr  BRETIN. 

Trésorier .  M.  CHEVALIER. 

Bibliothécaire .  Dr  SAINT-LAGER. 


Membres  titulaires  résidants 


MM.  Abrial,  jardinier-chef  de  la  Faculté  de  médecine. 

Agniel,  rue  du  Chariot-d’Or,  26. 

Mu®  Albessard  (Aria),  place  Raspail,  1. 

M.  Artaud,  rue  Franklin,  50. 

Mm®  Bailly,  rue  Voltaire,  1. 

MM.  Barudio,  pharmacien,  à  Charbonnières. 

Bastien  (Alexis),  chirurgien-dentiste,  rue  Victor-Hugo,  6. 
Beauverie,  chargé  de  cours  à  la  Faculté  des  sciences,  quai 
Fulchiron,  44. 

Beauvisage  (Dr),  Sénateur  du  Rhône  et  professeur  à  la  Faculté 
de  médecine,  rue  de  l’Université,  45. 

Beney,  horticulteur-grainier,  quai  Saint-Antoine,  36. 
Bertrand  (H.),  fabricant,  rue  Royale,  29. 

Bernay  (Dr),  rue  Gasparin,  16  Ms. 

Bidollet,  cours  Gambetta,  29. 

Blanc  (Dr  Léon),  rue  de  la  Charité,  33. 

Boussenot,  pharmacien,  place  Le  Viste. 

Bretin  (Dr  Ph.),  pharmacien  à  l’Asile  de  Bron. 


MM.  Carbona,  propriétaire,  rue  Besson-Basse,  à  Montchat, 

Chanay  (Pierre),  fabricant,  rue  Pizay,  5. 

Cottin  (Louis),  rue  Sala,  25. 

MUa  Chevalier,  cours  de  la  République,  60,  à  Villeurbanne. 

MM.  Chevalier,  cours  de  la  République,  60,  à  Villeurbanne. 

Chifflot,  chef  des  travaux  pratiques  de  botanique  à  la 
Faculté  des  Sciences. 

Chighizola,  rue  d’Inkermann,  53. 

Colleur,  cours  Vitton,  4. 

Commandeur  (Dr),  professeur  agrégé  à  la  Faculté  de  Médecine, 
rue  Auguste-Comte,  12. 

Cotton,  pharmacien  de  lre  classe,  rue  Sainte-Hélène,  35. 
Courbon,  libraire,  rue  Gentil,  16. 

Coutagne  (Georges) ,  ingénieur  de  l'État ,  quai  des  Brot- 
teaux,  29. 

Crébier  (Paul-Louis),  peintre,  rue  Sala,  54. 

Dubois,  rue  Mercière,  13. 

Düval  (Hippolyte),  professeur  au  lycée  Saint-Rambert,  rue 
Vaubecour,  13. 

Duru,  rue  du  Dahlia,  11. 

Mme  Erard-Revetria,  rue  de  la  Bombarde,  6. 

MM.  Fassy,  pharmacien,  rue  du  Jardin-des-Plantes,  1. 

Farges,  rue  Victor-Hugo,  36. 

Faucheron,  préparateur  à  la  Faculté  des  sciences,  cours 
Eugénie,  46. 

Faure  (Alfred),  professeur  à  l’Ecole  vétérinaire,  rue  d’Algé¬ 
rie,  11. 

Favrin  (François),  chemin  de  Choulans,  35. 

Ferrouillat  (Auguste),  rue  du  Plat,  1Q, 

Fournereau  (l’abbé),  professeur  à  l’institution  des  Chartreux. 
Frehse,  sous-directeur  du  Laboratoire  municipal,  rue  Mont- 
bernard.  9. 

Garnot,  avocat,  quai  de  la  Pêcherie,  11, 

Gagneur,  négociant,  quai  des  Brotteaux,  22. 

Garcin  (Philibert),  quai  Pierre-Scize,  104. 

Gent  (Albert),  conducteur  principal  des  ponts  et  chaussées, 
quai  Pierre-Scize,  23. 

Genthon,  rue  Saint-Jacques,  7. 

Gérard,  professeur  de  botanique  à  la  Faculté  des  sciences, 
rue  Crillon,  70. 

Gillet  (Joseph),  quai  de  Serin,  9. 

Girod,  rue  St-Pierre-de-Vaise,  35. 
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M.  Goujon,  chef  de  cultures  au  Jardin  botanique,  au  parc  de 
la  Tête-d’Or. 

Mlle  Groboz,  place  Bellecour,  26. 

MM.  Guillin  (Philippe),  rue  Burdeau,  11, 

Guilliermond,  docteur  ès-sciences,  rue  de  la  République,  19. 

Juron,  comptable,  place  du  Perron,  2. 

Lambert,  pharmacien  en  chef  de  Basile  de  Bron. 

Laurent  (Joanny),  rue  du  Jardin-des-Plantes,  7. 

Lavenir,  chef  de  cultures  chez  M.  F.  Morel,  rue  du  Sou¬ 
venir,  43. 

Ligier,  chapelier,  grande  rue  de  la  Guillotière,  110. 

Lille  (Louis),  horticulteur,  quai  des  Célestins,  9. 

Martin,  cours  Lafayette,  93. 

Mathieu  (Joseph) ,  greffier  à  la  Cour  d'appel,  rue  Tronchet,  22. 
M,le  Mayoux  (Anna),  rue  Centrale,  44. 

M.  Meyran  (Octave),  grande  rue  de  la  Croix-Rousse,  59. 

MM.  Molard,  docteur  en  pharmacie,  cours  Lafayette,  25. 

Morel  (Francisque),  pépiniériste,  rue  du  Souvenir,  43. 

Nesme  (Joseph),  directeur  d’école  publique,  place  Com¬ 
mandant-Arnaud. 

M11#  Page  (Marie),  pharmacien,  place  St-Nizier. 

MM.  Phélip  (Dr),  rue  des  Remparts-d'Ainay,  16. 

Pinard,  préparateur  de  botanique  à  la  Faclulté  de  Médecine. 
Mme*  Pitrat  (Amédée),  horticulteur,  chemin  de  Saint-Simon,  26. 

Plotton,  rue  Chaumais,  6. 

* 

MM.  Prudent  (Paul),  chimiste,  Saint-Rambert-l’Ile-Barbe,  che¬ 
min  Yauché,  3. 

Regaud  (Dr),  professeur  agrégé  à  la  Faculté  de  Médecine, 
place  Ollier,  6. 

M,lel  Renard  (Joséphine),  institutrice,  rue  du  Parfait-Silence,  17. 
Renard  (Marie),  professeur  au  Lycée  de  jeunes  filles,  90,  rue 
Boileau. 

MM.  Rey,  imprimeur,  rue  Gentil,  4. 

Riel  (Dr  Philibert),  boulevard  de  la  Croix-Rousse,  122. 
Rochelandet,  professeur  d’Ecole  primaire  supérieure,  rue 
Lanterne,  28. 

Mm8  Ronzière-Decourt,  pharmacien,  rue  de  la  Bourse,  51. 

MM.  Roux  (Claudius),  docteur  ès-sciences,  rue  Tramassac,  2. 

Roux  (Nisius),  chemin  de  la  Sœur-Vialy,  5. 


MM.  Saint-Lager  (Dr),  cours  Gambetta,  8. 

Sogno,  rue  Villeneuve,  13. 

Terrin  (A..),  rue  Bugeaud,  79-81. 

M1,e  Thorombey,  directrice  d’école,  quai  Fulchiron,  16. 

Mm*  Tracq  (Jeanne),  rue  d’Egypte,  5. 

Trapier,  boulevard  du  Nord,  92. 

M.  Vachon  (Albert),  pharmacien,  rue  de  Vendôme,  90. 

Mlle  Vaud  (C.  de),  cours  Lafayette  prolongé,  124,  Villeurbane. 
MM.  Vial  (Ernest),  pharmacien,  grande  rue  de  Vaise,  41. 

Viviand-Morel  (Victor),  secrétaire  général  de  l’Association 
horticole  lyonnaise,  cours  Lafayette  prolongé,  53,  Villeur¬ 
banne. 

Voraz  (Louis),  place  Bellecour,  8  (maison  Molin) . 

Zeier,  rue  Emile-Zola,  16. 
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Membres  titulaires  non  résidants 


MM.  Albert  (Lucien),  instituteur,  L’Arba  (Alger). 

Boissieu  (H.  de),  château  de  Varambon  par  Pont-d'Ain. 
Bonnaud  (Antoine),  pharmacien,  Yssingeaux  (Haute-Loire). 
Bravais,  docteur  en  médecine,  Tamaris  par  la  Seyne  (Yar). 
Boyer  (Louis),  pharmacien,  Villeneuve-de-Berg  (Ardèche). 

Cazenave  (André),  pharmacien,  Irigny  (Rhône), 

Chatenier  (Constant),  ex-directeur  d’École  supérieure,  à 
Miribel  (Drôme). 

Cordier  (DrCh.),  médecin-major,  Remiremont  (Vosges). 

Decrozant,  jardinier,  rue  de  l’Abattoir,  aux  Iles,  à  Valence, 
(Drôme). 

Donat,  manufacturier,  Corbelin  (Isère). 

Durand  (Eugène),  professeur  à  l’École  nationale  d’agriculture, 
Montpellier  (Hérault),  6,  rue  du  Cheval-Blanc. 

Faure  (Claude),  pharmacien,  à  Villefranche-sur-Saône. 
Finielz  (Albert),  pharmacien  à  Cavaillon  (Vaucluse). 

Genty  (P.-A.),  avenue  Garibaldi,  15,  Dijon  (Côte-d’Or). 
Gillot  (DrX.),  rue  du  Faubourg-Saint- Andoche,  5,  Autun 
(Saône-et-Loire). 

Hétier  (François),  Arbois  (Jura). 

Hollande  (Paul),  docteur  en  pharmacie,  à  Chambéry  (Savoie). 

Jacquet  (Claude),  chimiste,  à  Vienne  (Isère). 

Jamen,  clerc  de  notaire,  à  Farnay,  par  Grand’Croix  (Loire). 
Janin,  pharmacien  à  Grand’Croix  (Loire). 

Lannes  (Jules),  inspecteur  principal  des  douanes,  Cette 
(Hérault). 

Magnin  (Dr  Antoine),  professeur  de  botanique  à  la  Faculté 
des  sciences  de  Besançon,  rue  Proudhon,  8  (Doubs). 

Magnin  (Eugène),  pharmacien,  à  Tarare  (Rhône). 

Maurice,  pharmacien,  Roche-la-Molière  (Loire). 


MM.  Méhier  (Camille),  négociant,  rue  Sainte-Catherine,  0,  Saint- 
Étienne  (Loire). 

Merley,  pharmacien,  Saint-Romain-le-Puy  (Loire). 

Noailly,  pharmacien,  à|Morez  (Jura). 

Oppermann  (Daniel),  capitaine  au  16e  régiment  d’artillerie,  à 
Clermont-Ferrand  (Puy-de-Dôme). 

Pax-Salvat  (Dr),  directeur  de  l’Institut  Pasteur,  à  Tana- 
narive. 

Pélocieux  (Mathieu),  instituteur  à  Saint-Thurin  par  Noiré- 
table  (Loire). 

Pouzet  (Eugène),  pharmacien,  à  Saint-Germain-Laval  (Loire). 

Prothière  (Eugène),  pharmacien,  Tarare  (Rhône). 

Rérolle  (Louis),  directeur  du  Musée  d’histoire  naturelle, 
Grenoble  (Isère). 

Revol,  instituteur  à  Arras,  près  Sarras  (Ardèche). 

Richard,  pharmacien,  domaine  de  Lalla-Aouda,  près  Or- 
léansville  (Algérie). 

Saintot  (Emile),  curé  de  Neuvelle-les-Yoisey,  par  Yoisey 
(Haute-Marne). 

Saulces-  Larivière  (de),  capitaine  en  retraite,  à  Nyons 
(Drôme). 

Mll#  Willmott  (Ellen),  Great  Valley  (Angleterre-Essex). 
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Membres  correspondants 


MM.  Arvet-Touvet,  à  Gières,  près  Grenoble. 

Aubouy,  adjoint  au  maire,  rue  de  la  Gendarmerie,  12,  Mont¬ 
pellier  (Hérault). 

Battandier,  professeur  de  pharmacie  à  l’École  de  médecine 
d’Alger. 

Bonnet  (Dr  Rdm.),  rue  Claude-Bernard,  78,  à  Paris. 

Boudier  (Émile),  rue  Grétry,  22,  à  Montmorency  (Seine-et- 
Oise). 

Bouvet  (Georges),  pharmacien,  rue  Lenepveu,  2,  à  Angers. 

Fabre,  docteur  ès  sciences,  à  Orange  (Vaucluse). 

Gautier  (Gaston),  rue  de  la  Poste,  6,  à  Narbonne  (Aude). 

Husnqt,  directeur  de  la  Revue  bryologiquey  à  Cahan  (Orne). 

Malinvaud  (Ernest),  rue  Linné,  8,  Paris. 

Perrier  de  la  Bathie,  à  Conflans,  près  Albertville  (Savoie). 

Reverohûn,  botanistes-collectionneur,  rue  des  Macchabées,  53, 
à  Lyon. 

Rolland,  à  Neuilly-sur-Seine. 

Saccardo,  professeur  £  l’Uniyersité  de  Padova  (Italie). 

Seynes  (de),  rue  de  Chanaleilles,  15,  à  Paris. 

Toni  (G.-B.  de),  directeur  de  la  Nuova  Notarisiay  à  Modena 
(Italie), 

Trabut  (Dr),  professeur  d’histoire  naturelle  à  l’École  de  mé¬ 
decine  d’Alger, 

Vendryes,  rue  de  Vaugirard,  90,  à  Paris. 


Sociétés  correspondantes 


Société  botanique  de  France,  84,  rue  de  Grenelle,  à  Paris. 

—  mycologique  de  France,  84,  rue  de  Grenelle,  à  Paris. 

—  nationale  d’horticulture  de  France,  84,  rue  de  Grenelle, 

à  Paris. 

—  des  sciences  naturelles,  à  Cherbourg  (Manche). 

—  botanique  et  horticole  de  Provence,  à  Marseille. 

—  d’études  scientifiques,  à  Angers  (Maine-et-Loire). 

—  d’études  scientifiques,  à  Béziers  (Hérault). 

—  d’études  des  sciences  naturelles  de  Nîmes  (Gard). 

—  florimontane,  à  Annecy  (Haute-Savoie). 

—  d’agriculture,  sciences  et  arts,  à  Yesoul  (Haute-Saône). 

—  régionale  de  botanique  des  Deux-Sèvres,  à  Pamproux. 

—  d’horticulture  et  d’histoire  naturelle  de  l’Hérault,  à 

Montpellier. 

—  d’histoire  naturelle,  à  Toulouse  (Haute-Garonne). 

—  Linnéenne,  à  Bordeaux  (Gironde). 

—  Linnéenne,  à  Lyon. 

—  des  sciences  et  arts  agricoles  et  horticoles,  le  Havre. 

—  scientifique  et  littéraire  des  Basses-Alpes,  à  Digne. 

—  des  sciences  naturelles  de  Saône-et-Loire,  à  Chalon. 

—  d’histoire  naturelle,  à  Autun  (Saône-et-Loire). 

—  des  sciences,  à  Nancy  (Meurthe-et-Moselle). 

—  d’études  scientifiques  de  l’Aude,  à  Carcassonne. 

—  d’étude  des  sciences  naturelles,  à  Reims  (Marne). 

—  des  sciences  naturelles,  à  Tarare  (Rhône). 

—  belfortaine  d’émulation,  à  Belfort  (Haut-Rhin). 

—  d’histoire  naturelle  des  Ardennes,  à  Charleville. 

—  des  sciences  naturelles  de  l’ouest  de  la  France,  à  Nantes 

(Loire-Inférieure). 

—  botanique  du  Limousin,  à  Limoges  (Haute-Vienne). 

—  des  amis  des  sciences  et  des  arts,  à  Rochechouart  (Haute- 

Vienne). 

—  des  naturalistes  de  l’Ain,  à  Bourg. 

Académie  des  sciences  et  lettres  d’Aix  (Bouches-du-Rhône). 

-—  des  sciences  et  lettres  de  Savoie,  à  Chambéry  (Savoie). 
Institut  botanico-géologique  colonial  de  Marseille. 

—  botanique  de  Besançon. 

Société  des  sciences  naturelles,  à  Bremen  (Allemagne). 

—  botanique  de  Brandebourg, à  Berlin  (Allemagne). 
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Société  botanique  de  Thuringe,  à  Weimar  (Allemagne). 

—  de  zoologie  et  de  botanique  de  Vienne  (Autriche). 

—  d’histoire  naturelle  de  Graz  (Styrie). 

—  royale  de  botanique  de  Belgique,  à  Bruxelles. 

—  botanique  néerlandaise,  à  Wageningen  (Pays-Bas). 

Société  botanique,  à  Luxembourg. 

Institut  grand-ducal,  à  Luxembourg. 

Société  impériale  des  naturalistes,  àfMoscou  (Russie). 

—  des  naturalistes,  à  Kiev  (Russie). 

Societas  pro  Fauna  et  Flora  fennica,  à  Helsingfors  (Finlande). 
Société  murithienne  du  Valais,  à  Sion  (Suisse). 

—  botanique,  à  Genève. 

—  botanique  suisse,  à  Zurich. 

—  fribourgeoise  des  sciences  naturelles,  à  Fribourg  (Suisse). 
Société  botanique  d’Édimbourg  (Écosse). 

Sociedad  espanola  de  Historialnatural,  paseo  de  Recoletos,  20,  à 
Madrid  (Espagne). 

Sociedad  aragonesa  de  ciencias  naturalés,  Zuragoza. 

Sociedade  Broteriana,  à  Coimbra  (Portugal). 

Società  botanica  italiana,  Florence. 

Académie  des  sciences  de  Californie,  à  San-Francisco. 

New-York  Academy  of  sciences,  New-York  (États-Unis). 

Missouri  botanical  Garden,  Saint-Louis  (États-Unis). 

Wisconsin  Academy  of  sciences,  arts  and  letters,  Madison  (États- 
Unis). 

Botanical  laboratory  of  University  of  Pennsylvania,  Philadelphia 
(États-Unis). 

Sociedad  cientifica  Antonio  Alzate,  à  Mexico. 

Société  scientifique  à  Santiago  (Chili). 

—  des  études  indo-chinoises,  Saigon  (Cochinchine) 

—  Linnean  Society  of  New  South  Wales,  Sydnéy  (Australie). 

—  royale  d’Edimbourg  (Ecosse). 

—  des  sciences  naturelles,  à  Zurich  (Suisse). 


Publications  échangées 


Revue  bryologique  dirigée  par  M.  Husnot,  à  Caban,  par  Atbis 
(Orne). 

Feuille  des  Jeunes  naturalistes ,  dirigée  par  M.  Dollfus,  rue  Pierre- 
Charron,  35.  à  Paris. 

Revue  scientifique  du  Bourbonnais,  dirigée  par  M.  Olivier,  à  Mou¬ 
lins  (Allier). 

Journal  de  botanique ,  dirigé  par  M.  Morot,  rue  du  Regard,  9, 
Paris. 

Annalen  des  h.  k.  naturhistorischen  Hofmuseums,  Burgring,  1, 
Vienne  (Autriche). 

Revue  d' Histoire  naturelle  du  Muséum  de  Budapesth  (Hongrie). 
Bulletin  ofthe  Torrey  botanical  Club ,  New- York,  (États-Unis). 
Annuario  del  R.  Istituto  botanico  di  Roma ,  rédigé  par  le  pro¬ 
fesseur  R.  Pirotta. 

Malpighia ,  dirigé  par  M.  Penzig,  à  Gênes  (Italie). 

Bolletino  delVOrto  botanico ,  Palermo  (Sicile). 

Nuova  Notarisia ,  dirigée  par  M.  G.  B.  de  Toni,  Modena. 

Actes  du  Jardin  impérial  de  botanique,  à  Saint-Pétersbourg 

(Russie). 

Archives  du  musée  Teyler ,  à  Haarlem  (Hollande). 

Atti  delV Istituto  botanico  deW  Université  di  Pavia . 
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SÉANCE  DU  5  JANVIER  1909 


( 


Présidence  de  M.  le  Dr  Riel. 


M.  le  Président  résume  les  travaux  de  la  Société  pendant 
l’année  1908,  et  souhaite  que  ceux  de  1909  soient  aussi  inté¬ 
ressants. 

Il  annonce  la  perte  que  la  Société  vient  de  faire  dans  la  per¬ 
sonne  de  M.  Renaud,  décédé  il  y  a  quelques  jours. 

Il  rappelle  que  M.  le  Professeur  Beau  visage  vient,  aux  élec¬ 
tions  du  3  janvier,  d’être  nommé  Sénateur  du  Rhône  et  lui 
exprime  les  félicitations  de  la  Société. 

M.  Viviand-Morel  présente  un  échantillon  d’Héliotrope 
d’hiver,  Tussilago  fragrans ,  espèce  plutôt  méridionale  (Sicile, 
Dalmatie,  Sardaigne,  etc.),  remarquable  par  son  parfum.  Elle 
avait  été  communiquée  par  Villars  à  Bosc  en  1790,  ce  furent 
les  premiers  pieds  cultivés  dans  les  jard  ns  de  Paris. 

Elle  était  d'ailleurs  cultivée  à  Lyon  par  Bredin  à  l’Ecole 
vétérinaire  en  1788,  et  Hénon,  alors  professeur  à  l’Ecole,  dit  à 
Villars  qu’il  l’avait  cueillie  au  bas  du  Mont-Pilat. 

M.  Duval  fait  remarquer  que  Villars  a  décrit  cette  espèce 
dans  le  seul  volume  paru  des  Actes  de  la  Société  d’Histoire 
naturelle  de  Paris. 

M.  Viviand-Morel  signale  quelques  passages  de  l'ouvrage  de 
M.  de  Vries,  relatifs  à  la  Parthénogénèse  et  aux  expériences 
faites  à  ce  sujet  sur  les  Taraxacum. 

M.  Viviand-Morel  se  propose  de  répéter  celles-ci  et  d’en 
communiquer  les  résultats  à  la  Société. 

M.  Colleur  présente  un  certain  nombre  de  champignons  : 
Polyporus  zgniarius,  P.  versicolor ,  P.  lucidus ,  P.  hispidus * 
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Trametes  hispida ,  Daedalea  unicolor ,  Auricularia  auricula 
Judae ,  Sphœrolobus  stellatus ,  etc. 

Admission 

M.  E.  Juron,  comptable,  2,  place  du  Perron,  présenté  par 
MM.  Barudio  et  Dp  Riel,  est  admis  membre  titulaire  de  la 
Société. 


SÉANCE  DU  19  JANVIER  1909 


Présidence  de  M.  le  Dr  Riel. 


M.  Viviand-Morel  montre  un  beau  dessin  du  peuplier  de 
l’Arquebuse  de  Dijon  :  cet  arbre  aurait  plus  de  350  ans  ;  il  est 
vrai  que  depuis  la  publication  déjà  ancienne  de  ce  dessin,  le 
bel  échantillon  de  Populus  nigra  a  singulièrement  souffert  et 
ne  paraît  plus  devoir  résister  bien  longtemps. 

M.  Abrial  montre  un  bel  échantillon  ü'Aceras  longibrac- 
teata ,  Rchb.  (1  seul  rétinacle)  ;  Orchis  longibracteata ,  Biron  ; 
Barlia  longibracteata ,  Parlât  ;  Orchis  Robertiana ,  Lois. 

Cette  espèce  croît  dans  les  parties  méridionales  de  l'Europe 
et  au  nord  de  l’Afrique.  Grenier  et  Godron  (Flore  de  France)  la 
signalent  à  Toulon,  Hyères,  Fréjus,  etc.  En  Corse,  aux  envi¬ 
rons  d’Ajaccio.  Dans  le  catalogue  des  plantes  des  Bouches-du- 
Rhône,  de  Castagne,  elle  est  signalée  à  Arles. 

Espèce  rare,  disent  les  Flores  françaises.  Quelques  échantil¬ 
lons,  parmi  lesquels  celui  présenté,  ont  été  récoltés  le  30  dé¬ 
cembre  1908  à  Nice-Cimiez  en  pleine  floraison,  par  M.  Revetria 
qui  en  a  trouvé  une  cinquantaine  de  pieds  au  plus  dans  cette 
station. 

Ce  bel  exemplaire  est  en  fleur  dans  les  serres  de  la  Faculté 
depuis  qu’il  a  été  récolté. 
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Les  grandes  fleurs,  groupées  en  un  long  épi,  sont  purpuri¬ 
nes,  striées  de  vert,  à  sépales  externes  elliptiques,  concaves, 
très  obtus  et  à  sépales  internes  latéraux  lancéolés,  labelle 
charnu,  crispé  à  la  base,  quatre  fois  plus  long  que  son  éperon 
qui  est  conique  et  épais  ;  lobes  latéraux  obtus  crénelés,  le  mé¬ 
dian  bilobé,  bractées  plus  longues  que  les  fleurs. 

M.  Viviand-Morel  qui  a  longtemps  cultivé  cette  espèce  pro¬ 
venant  d’Algérie,  dit  qu’elle  ne  fleurissait  qu’au  mois  de  mars. 

Il  rappelle  à  ce  sujet  les  observations  faites  par  lui  sur 
YOrchis  papilionacea  cultivé  à  Lyon  et  originaire  d’Algérie,  de 
Corse,  du  Midi  et  des  environs  de  Lyon. 

La  plante  d’Algérie  était  toujours  la  première  fleurie,  puis 
venait  celle  de  Corse,  ensuite  celle  du  Midi  et  enfin  celle  de 
Lyon  qui  ne  fleurissait  pas  avant  les  premiers  jours  de  juin. 

De  plus,  tandis  que  la  plante  d’Algérie  présente  un  épi  de 
15  à  20  fleurs,  tandis  que  celle  de  nos  environs  voit  son  inflo¬ 
rescence  réduite  à  2  ou  3  fleurs.  Il  semble  que  l’espèce  réduit 
son  inflorescence  au  fur  et  à  mesure  que  ses  stations  s’éloignent 
du  centre  de  dispersion. 

M.  le  Dr  Riel  et  M.  Colleur  présentent  un  certain  nombre 
de  champignons:  Tulostoma  mammosum,  Xylaria  polymor- 
pha ,  Bulgaria  inquinans ,  Polyporus  applanatus,  Lenzites 
quercina,  Stereum  ferrugineum ,  Tubaria  furfuracea ,  Hygro- 
phorus  hypotheius . 


SÉANCE  DU  2  FÉVRIER  1909 


Présidence  de  M.  le  Dr  Riel. 


M.  le  Président  présente  à  la  Société  botanique  la  thèse  de 
doctorat  en  médecine  de  notre  secrétaire  général,  M.  Bretin. 

Ce  travail,  qui  a  pour  titre  De  ï origine  végétale  de  certaines 
dermatites ,  passe  en  revue  les  propriétés  irritantes  de  quelques 
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cryptogames  et  de  près  de  deux  cents  phanérogames  dont 
l’application,  le  contact  ou  même  le  simple  voisinage  détermi¬ 
nent  des  lésions  cutanées  allant  depuis  l’érythème  jusqu’à 
l’ulcération. 

M.  Nisius  Roux  annonce  que  la  Société  botanique  de  France 
tiendra  sa  session  extraordinaire  en  Tunisie  pendant  les  vacan¬ 
ces  de  Pâques. 

M.  Claudius  Roux  présente  le  tome  II  du  «  Traité  des  mala¬ 
dies  des  plantes  »  de  Delacroix.  Il  annonce  ensuite  le  décès  du 
Dr  Rheuter  qui  fut  un  des  membres  fondateurs  de  la  Société 
botanique  de  Lyon. 

Il  fait  part  de  quelques  observations  faites  dans  une  excursion 
dans  le  vallon  du  Sifflet,  sur  la  rive  droite  du  Rhône,  en  face 
de  Vienne.  Il  y  a  constaté  la  présence  de  plantes  calcicoles  et 
silicicoles  absolument  mélangées  :  Buis,  Scolopendre,  Hellébore, 
Bruyère,  Genet,  Ceterach ,  Umbilicus,  etc. 

Ce  voisinage  peut  s’expliquer  soit  par  l’influence  physique 
du  sol,  soit  par  l’influence  chimique. 

La  présence  d’une  certaine  quantité  de  calcaire  étant  due  au 
lehm  et  à  la  molasse  qui  se  trouvent  dans  la  partie  supérieure 
du  point  considéré,  ce  calcaire  a  pu  être  entraîné  soit  par  les 
eaux  pluviales,  soit  par  toute  autre  cause  physique. 

M.  Cl.  Roux  communique  enfin  un  certain  nombre  de  rensei¬ 
gnements  qu’il  a  recueillis  sur  des  botanistes  foréziens  dont 
quelques-uns  au  moins  étaient  peu  connus  :  le  frère  Faustinien, 
le  chanoine  Langlois,  le  frère  Asclépiade,  l’abbé  Charles  Faye, 
Faure,  Gambey,  Paul-Louis  d’Albigny  de  Villeneuve,  Dr  Blanc- 
subé,  l’abbé  Jean-Etienne  Seytre,  de  Teissonnier,  le  père  Jean 
Hervier,  l’abbé  Gabriel-Marie-Joseph  Hervier,  l’abbé  J.-D. 
Louis,  etc. 

M.  Nisius  Roux  présente  quelques  plantes  provenant  : 

De  l'excursion  de  Nantua  :  Orobus  vernus ,  Vaccinium  uligi - 
nosum ,  Orchis  g  lobosus,  O.  militaris,  Cephalanthera  grandi- 
flora ,  Scorzonera  humilis ,  Geum  rivale ,  Car  ex  montanay 
Polygala  austriaca ,  Petasiles  offiçinalis ,  Thlaspi  Gaudinia - 
num. 

Du  col  du  Glandon  :  Gentiana  campestrisy  Cardamine  rese - 
difolia,  Gentiana  bavarica ,  Agrostis  rupestris ,  Alsine  Cher - 
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leri,  Orchis  viridis ,  Ajuga  pyramidalis,  Luzula  lutea , 
Sibbalda  procumbeus ,  Æosa  spinosissima ,  ft.  alpina ,  R.  rubri- 
folia ,  Meum  Mutellina. 

M.  Layenir  présente  de  la  part  de  M.  F.  Morel  des  exemplai¬ 
res  d 'Arisarum  vulgare  et  Ophioglossum  lusitanicum  recueil¬ 
lis  au  cap  d’Antibes. 

M.  Abrial  présente  des  fruits  de  Cucumis  dipsaceus  et  C. 
prophetarum  et  fait  à  leur  sujet  la  communication  suivante  : 

«  Cucumis  dipsaceus  Ehrend;  Cucumis  prophetarum  L. — 
Le  Cucumis  dipsaceus  est  quelquefois  cultivé  dans  les  jardins 
comme  plante  d’ornement  pour  ses  nombreux  petits  fruits,  d’une 
forme  et  d’une  vestiture  particulière.  On  le  rencontre  plus  ordi¬ 
nairement  dans  les  jardins  botaniques. 

Je  dois  les  échantillons  que  je  vous  présente,  à  l’obligeance 
de  M.  Lille  qui  a  bien  voulu  me  les  remettre  à  la  fin  d’une 
exposition  d’horticulture  qui  a  eu  lieu  cours  du  Midi,  il  y  a 
quelques  années. 

De  nombreuses  tiges  de  cette  plante  chargées  de  fruits  for¬ 
maient  des  guirlandes  sous  le  nom  de  Cucumis  prophetarum , 
autour  d’un  considérable  lot  de  cucurbitacées  ornementales  et 
potagères. 

Ces  fruits  me  parurent  différents  de  ceux  du  C.  prophetarum 
que  je  connaissais  déjà. 

Après  quelques  minutes  de  recherches  et  après  avoir  consulté 
plusieurs  ouvrages,  j’eus  la  certitude  que  j’avais  affaire  au 
C .  dipsaceus. 

C .  dipsaceus.  Cucumis  à  fruits  sétifères.  Tiges  grimpantes 
spinescentes  ainsi  que  le  pétiole  des  feuilles.  Feuilles  alternes 
larges  de  12  à  15  cent.  Vrilles  simples  filiformes.  Fleurs  femelles 
courtement  pédonculées,  souvent  solitaires.  Sépales  étroits, 
étalés,  deux  fois  plus  courts  que  les  pétales.  Pétales  oblongs 
mucronés.  Fruit  du  volume  et  de  la  forme  d’un  capitule  de  Dip- 
sacus,  hérissé  d’une  multitude  de  longues  soies  vertes  et  assez 
flexibles  :  Côtes  de  la  Mer-Rouge. 

Cucumis  prophetarum.  —  Cucumis  des  prophètes.  Tiges 
grimpantes  muriquées  très  rameuses,  minces.  Feuilles  larges 
de  8  à  12  cent,  à  5  ou  7  lobes  profonds.  Vrilles  rudimentaires. 
Fleurs  petites,  courtement  pédonculées.  Calice  hispide,  sépales 
denticules  dressés  courts.  Corolle  d’un  jaune,  vif,  pétales 
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oblongs-obtus  deux  fois  plus  longs  que  les  sépales.  Fruit  du 
volume  d’une  cerise  ou  d'une  groseille  à  maquereau,  ce  qui  lui 
a  fait  donner  le  nom  de  Cucumis  grossularioides ,  par  les 
jardiniers.  Le  fruit  est  panaché  de  bandes  vertes  alternativement 
très  claires  et  très  foncées. 

Cette  espèce  croît  dans  les  déserts  de  l'Arabie.  Les  échantil¬ 
lons  que  je  vous  présente  proviennent  du  Jardin  botanique  de 
la  ville  de  Lyon  (Parc  de  la  Tête-d’Or).  » 


SÉANCE  DU  16  FÉVRIER  1909 

Présidence  de  M.  le  Dr  Riel. 

admissions 

M.  Beauverie  (J.),  chargé  d’un  Cours  de  botanique  agricole  à 
la  Faculté  des  sciences,  présenté  par  MM.  les  D”  Magnin  et 
Riel. 

M.  Faucheron  (L.),  préparateur  à  la  Faculté  des  sciences,  pré¬ 
senté  par  MM.  les  D11  Bretin  et  Riel. 

M.  Gérard  (R.),  professeur  de  botanique  à  la  Faculté  des  scien¬ 
ces,  70,  rue  Grillon,  présenté  par  Mlie  Marie  Renard  et  M.  Riel. 

M.  Pinard,  préparateur  de  botanique  médicale  à  l’Université 
de  Lyon,  présenté  par  MM.  les  D”  Beauvisage  et  Bretin. 

COMMUNICATION 

M.  Abrial  fait  la  communication  suivante  sur  la  florule  des 
Ilots  de  gravier  du  Rhône ,  à  la  suite  d'une  année  sèche  : 

«  L’année  1906  a  été  marquée  par  une  sécheresse  extraordi¬ 
naire  qui  dura  plusieurs  mois.  Plus  d’une  source  avait  tari* 
Un  certain  nombre  de  récoltes  furent  perdues. 

Le  Rhône  toujours  assez  haut  en  été  par  suite  de  la  fonte  des 
neiges,  avait  vu  sa  hauteur  diminuer  graduellement  à  mesure 
que  les  neiges  se  faisaient  de  plus  en  plus  rares  sur  les  monta¬ 
gnes. 
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Aussi,  dans  sa  traversée  de  Lyon,  le  Rhône  avait  formé  de 
nombreux  îlots  de  graviers. 

Les  deux  îlots  que  j’ai  explorés  avaient  été  recouverts  rapi¬ 
dement  par  une  végétation  abondante. 

L’un  était  situé  entre  le  pont  de  l’Hôtel-Dieu  et  le  pont  de  la 
Guillotière,  l’autre  plus  grand,  s’étendait  depuis  le  pont  de  la 
Guillotière  jusque  près  du  pont  du  Midi. 

J’explorai  les  deux  îlots,  ma  surprise  fut  grande  en  trouvant 
dans  ce  nouveau  champ  d’herborisation  une  quantité  de  plantes 
beaucoup  plus  grande  qu’on  ne  l’aurait  pensé  d’après  l’aspect 
vu  du  haut  des  ponts. 

La  plupart  d’entre  elles  étaient  jeunes;  nombreuses  étaient 
celles  qui  ne  possédaient  que  quelques  feuilles.  Cependant, 
quelques-unes  étaient  en  fleurs  et  en  fruits  et  ont  pu  être 
récoltées.  I1 


Ilot  entre  le  pont  de  V Hôtel-Dieu  et  le  pont  de  la  Guillotière. 


Robinia  pseudo  acacia. 
Catalpa  syringaefolia. 
Salix  alba. 

Salix  incana. 

Salix  purpurea. 


*  Cucumis  Melo. 
Polygonum  Persicaria. 

*  Fagopyrum  esculentum. 

*  Cannabis  sativa. 

Sinapis  arvensis, 

*  Helianthus  annuus. 


En  face  du  même  îlot  contre  la  digue  maçonnée. 


Solanum  nigrum. 

Senecio  vulgaris. 

*  Chondrilla  Juncea. 
Polygonum  aviculare. 
Erigeron  canadense. 
Taraxacum  dens-leonis. 
Gapsella  bursa-pastoris. 

*  Solidago  glabra. 

Trifolium  repens. 

*  Brassica  campestris.* 
Medicago  lupulina. 

*  Eupatorium  cannabinum. 
Barkhausia  setosa. 


Setaria  verticillata. 
Lepidium  ruderale. 

*  Medicago  falcata. 
Amarantus  deflexus. 
Leucanthemum  vulgare. 
Plantago  major. 
Plantago  lanceolata. 

*  Juncus  buffonius. 

Poa  annua. 

*  Salix  alba. 

*  Salix  incana. 

*  Salix  purpurea. 

*  Platanus  orientalis. 


(1)  Les  espèces  marquées  d’un  astérisque  ont  été  présentées  à  cette  séanct. 
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Ilot  entre  le  pont  de  la  Guillotière  et  le  pont  du  Midi. 


Solanum  nigrum. 

Senecio  vulgaris. 

*  Mentha  aquatica. 

Rumex  Patientia. 

Sonchus  oleraceus. 

*  Diplotaxis  tenuifolia. 
Potentilla  reptans. 

*  Gucurais  Melo. 

Poa  annua. 

Polygonum  Persicaria. 

*  Populus  nigra. 

Brassica  Gheiranthos. 

*  Saponaria  officinalis. 

*  Arenaria  serpyllifolia. 
Plantago  major. 

Verbena  officinalis. 

*  Brassica  campestris. 
Artemisia  vulgaris. 
Leucanthemum  vulgare. 
Barbarea  vulgaris. 

*  Salix  alba. 

*  Salix  incana. 

*  Salix  purpurea. 

*  Melilotus  Petitpierreana. 
Anagallis  phenicea. 

Girsium  arvense. 

Gerastium  glomeratum. 
Thrincia  hirta. 

Daucus  Garota. 

Gypsophila  repens. 

Erigeron  canadense. 

*  Solidago  glabra. 

*  Solidago  virga-aurea. 

*  Réséda  phyteuma. 
Diplotaxis  tenuifolia. 

*’  Artemisia  campestris. 

*  Avena  sativa. 

*  Platanus  orientalis. 
Rumex  scutatus. 

Gentaurea  jacea. 

*  Robinia  pseudo  acacia. 
Fagopyrum  esculentum. 
Polygonum  aviculare. 

*  Eragrostis  megalostachya. 
Oxalis  stricta. 


*  Panicum  speciosum. 

*  Petunea  violacea. 
Equisetum  arvense. 

Echium  vulgare. 

Plantago  cynops. 

Réséda  lutea. 

*  Glematis  vitalba. 

*  Onothera  biennis. 

*  Lythrum  Salicaria.. 
Mentha  sylvestris. 

Lycopus  europaeus. 
Solanum  Dulcamara. 

*  Cannabis  sativa. 

Gynodon  dactylon. 

Lolium  perenne. 

*  Bidens  tripartita. 
Melilotus  officinalis. 

Linaria  minor. 
Chenopodium  album. 
Plantago  lanceolata. 

Setaria  verticillata. 

*  Scrofularia  nodosa. 
Euphorbia  Peplus. 

*  Eupatorium  cannabinum. 
Euphorbia  gerardiana. 
Galium  Mollugo. 

*  Scrofularia  canina. 
Mentha  sylvestris. 

*  Trifolium  pratense. 
Poterium  sanguisorba. 
Ranunculus  repens. 

Juncus  buffonius. 

Scirpus  lacustris. 

Lappa  minor. 

Galamintha  Acinos. 

Ajuga  reptans. 

Taraxacum  deus-leonis. 

*  Yitis  vinifera. 

*  Fraxinus  excelsior. 
Mentha  rotundifolia. 

*  Nicotiana  Tabacum. 
Tussilago  Farfara. 
Convolvuius  arvensis. 

*  Gyperus  flavescens. 
Trifolium  arvense. 
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Silene  inflata. 
Hypericum  perforatum. 

*  Linaria  subrotunda. 
Sinapis  arvensis. 
Veronica  beccabunga. 
Hypochœris  radicata. 

*  Verbascum  Thapsus. 
Senecio  vulgaris. 

*  Scirpus  triqueter. 
Rumex  Patientia. 
Erigeron  canadense. 
Medicago  lupulina. 
Setaria  verticillata. 


*  Iris  pseudo-acorus. 
Lycopersicum  esculentum. 

*  Pastinaca  sativa. 
Epilobium  hirsutum. 
Trifolium  repens. 

*  Iberis  pinnata. 
Pterotheca  nemausensis. 
Amarantus  sylvestris. 
Helianthus  annuus. 
Diplotaxis  teuuifolia. 
Capsella  bursa-pastoris. 
Barkhausia  setosa. 
Lepidium  ruderale. 


J’ai  donc  récolté  environ  120  espèces  de  plantes  assez  diver¬ 
ses,  les  unes  communes,  les  autres  rares  ou  cultivées  ». 

M.  Colleur  présente  les  champignons  suivants  provenant 
des  environs  de  Vaugneray  :  Xylaria  polymorpha ,  Coprinus 
micaceus. 


SÉANCE  DU  2  MARS  1909 


Présidence  de  M.  le  Dr  Riel. 


M.  Riel  présente  des  échantillons  desséchés  de  Russules 
envoyées  d’Ashville  (North  Carolina,  U.  S.  A.),  par  M. 
Beardslee. 

La  première  espèce,  reçue  sous  le  nom  de  Russula  Mariae , 
paraît  identique  à  R.  punctata  Gillet  (=  R.  amœna  Quélet). 

La  deuxième  espèce  paraît  appartenir  à  R.  semicrema. 

Mais  ces  déterminations  faites  sur  des  échantillons  desséchés, 
bien  qu’accompagnés  de  descriptions,  restent  douteuses  et  ne 
permettent  pas  jusqu’à  présent  une  identification  certaine  entre 
ces  formes  d’Amérique  et  leurs  congénères  d’Europe. 
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M.  Riel  présente  en  outre  un  échantillon  de  R .  albida  Peck, 
de  même  provenance. 

M.  Prudent  fait  remarquer  le  peu  de  valeur  du  caractère  de 
la  coloration  après  dessiccation,  car  il  peut  varier  suivant  la 
manière  dont  cette  dessication  a  été  faite.  Il  rappelle  les  divers 
procédés  que  l’on  a  préconisés  pour  conserver  la  couleur  des 
cas  cryptogames,  mais  constate  que  les  résultats  sont  loin  d’être 
satisfaisants. 
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Présidence  de  M.  le  Dr  Riel. 


A  la  suite  de  l’analyse  des  publications  reçues,  faite  par 
M.  le  Secrétaire  général,  M.  Viviand-Morel  analyse  brièvement 
les  travaux  suivants  : 

Dans  la  Revue  Horticole  de  l’Algérie  :  Liste  des  plantes  du 
Sahara  central  récoltées  par  M.  le  Dr  Dautherle. 

Dans  le  Bulletin  de  la  Société  d’Horticulture  de  la  Savoie  : 
Essais  d’horticulture  potagère  et  florale  à  diverses  altitudes. 

Mlle  M.  Renard  présente  les  champignons  suivants  :  Z7ro- 
myces  alchemillae ,  Puccinia  buxi ,  Hypoxylon  coccineum , 
Cucurbitaria  laburni,  Botrytis  flavo  -  cinerea ,  Sclerotinum 
durum. 

M.  Lavenir  présente  et  distribue  de  la  part  de  M.  F.  Morel 
des  feuilles  de  fleurs  d’Arisarum  vulgare  provenant  du  Cannet 
(Var). 

M.  le  Dr  Riel  présente  un  Pholiota  praecox  ayant  poussé  en 
appartement  dans  un  pot  de  fleurs. 

Il  analyse  ensuite  un  important  travail  de  M.  Lindener  sur 
les  Mucorinées  de  la  Suisse  et  des  régions  voisines. 


SÉANCE  Dü  20  AVRIL  1909. 
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SÉANCE  DU  20  AVRIL  1909 


Présidence  de  M.  le  Dr  Rikl, 


M.  le  Secrétaire  général  communique  la  Circulaire  n°  5 
pour  le  IIIe  Congrès  international  de  Botanique  (à  Bruxelles). 

M.  Nisius  Roux  communique  un  opuscule  de  M.  Kieffer  sur 
la  Flore  de  Provence,  traitant  des  plantes  intéressantes  et  des 
plantes  inexistantes  signalées  à  tort  et  passées  dans  les  Flores. 

M.  Cl.  Roux  signale  la  mort  d’Hippolyte  Arnaud,  botaniste 
lyonnais  qui  fat  l’élève  et  le  collaborateur  de  Seringe. 

M.  Cl.  Roux  demande  également  si  on  ne  pourrait  pas  se  pro¬ 
curer  la  table  manuscrite  de  nos  Annales  qui  avait  été  établie 
par  feu  notre  collègue  Garcin. 

M.  le  Dr  St-Lager  accepte  de  se  charger  de  cette  mission. 

M.  Viviand-Morel  présente  une  étude  sur  les  genres  Bromus 
et  Serrafalcus ,  ce  dernier  étant  une  division  du  genre  [Bromus 
comprenant  un  certain  nombre  d’espèces  jordaniennes.  S.  mollis 
existe  sous  un  certain  nombre  de  formes  dont  deux  ou  trois 
dans  la  région  lyonnaise. 

Ces  diverses  formes  cultivées  côte  à  côte  ne  s’hybrident  pas. 
Des  trois  formes  de  Villeurbanne,  une  a  70  centimètres  de  haut, 
une  autre  est  très  petite  (S.  pumilus)  et  vient  de  Bonifacio. 
Malgré  l’addition  d’engrais,  elle  a  gardé  sa  petite  taille. 

Il  présente  en  outre  :  S.  confertus ,  S.  arvensis ,  diverses  for¬ 
mes  de  S.  macroslachys,  S.  intermedius ,  S.  commutatusy  S. 
brizoides ,  S.  lanuginosus ,  S.  secalinus ,  <S.  squarrosus ,  S. 
patulus . 

M.  le  Dr  Bretin  communique  diverses  remarques  sur  des 
particularités  de  la  floraison  pour  ce  printemps  de  1909. 
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Certaines  espèces  précoces  ont  vu  leur  floraison  retardée  de 
telle  sorte  qu’elle  a  coïncidé  avec  celle  d’espèces  fleurissant  plus 
tard.  C’est  ainsi  qu’on  a  vu  Forsythia  suspensa  et  F.  viridis- 
sima ,  Anemone  nemorosa  et  A.  ranunculoides ,  etc.,  en  fleur 
en  même  temps. 

MM.  Nisius  Roux  et  Viviand-Morel  signalent  des  faits  ana¬ 
logues  pour  les  arbres  fruitiers. 

M.  Viviand-Morel  signale  la  floraison  constamment  précoce 
du  Syringa  oblata. 

M.  le  Dr  Bretin  présente,  provenant  de  son  jardin,  plu¬ 
sieurs  individus  de  Leucoium  vernum  dont  la  hampe  est  biflore. 

M.  Nisius  Roux  présente  des  échantillons  de  Passerina  linc- 
toria  récoltés  les  jours  précédents  dans  le  Gard. 

La  station  se  trouve  dans  les  bois  de  la  Chartreuse  de  Val- 
bonne,  quartier  des  Cabreries  (à  10  kilomètres  de  la  Chartreuse 
et  à  2  kilomètres  de  la  Maison  forestière),  vis-à-vis  la  grange 
de  Jean  Camp,  dans  un  espace  de  80  mètres  sur  50. 

Elle  fleurit  en  mars-avril.  (Voir  Flore  du  Gard,  t.  II,  p.  272). 
La  plante  a  été  récoltée  dans  un  bois  de  hêtres,  où  elle  croissait 
en  compagnie  d 'Erica  cinerea ,  Globularia  Alypum . 

M.  Nisius  Roux  en  montre  des  échantillons  de  diverses  prove¬ 
nances  et  compare  avec  les  Passerina  français  :  P.  Tartou - 
Raira ,  P.  hirsuta ,  P.  calycina ,  P.  diocca ,  P.  annua . 

M.  Viviand-Morel  fait  remarquer  que  P.  Tarton-Raira  est 
une  plante  impossible  à  cultiver;  il  a  échoué  plusieurs  fois 
dans  cette  culture  qu’il  n’a  vu  réussir  par  personne. 

M.  Nisius  Roux  présente  les  plantes  récoltées  le  14  juillet 
dernier  lors  de  l’excursion  au  Col  du  Glandon  : 


Viola  alpestris. 

Lychnis  alpina. 
Oxytropis  campestris. 
Erigeron  uniflorus. 
Bellidiastrum  Michelii. 
Sedum  atratum. 
Cœloglossum  albidum. 
Scutellaria  alpina. 
Trifolium  badum. 
Geum  montanum. 


Saxifraga  aspera. 

Saxifraga  cuneifolia. 

Pinguicula  alpina  (à  fleurs  blanches). 
Silene  acaulis. 

Garex  capillaris. 

Garex  frigida. 

Linum  alpinum. 

Lycopodium  alpinum. 

Gampanula  thyrsoidea. 

Dryas  octopetala. 

Gerasus  Padus,  etc. 
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M.  Lavenir présente  de  la  part  de  M.  F.  Morel:  Ophrys  bom- 
biliflora  provenant  d’Antibes  ;  il  a  également  rapporté  du  Midi 
divers  autres  Ophrys  (O.  fusca ,  O.  Bertoloni ,  O.  Scolopax). 

M.  Prudent  présente  Morchella  semi-libera  provenant  d’un 
pré  de  St-Rambert  où  ce  champignon  s’est  développé  sous  des 
cerisiers  plus  tôt  et  plus  abondamment  que  l’an  dernier. 

Les  présentations  suivantes  sont  faites  ensuite  : 

Volvaria  volvacea  (nombreux  échantillons  de  ce  champignon 
de  serres),  par  M.  Colleur. 

Polyporus  squammosus ,  sur  sureau,  provenant  de  Valence, 
par  M.  Sogno. 

Peziza  tuberosa ,  par  M.  Juron.  Le  champignon  présenté 
provient  de  Charbonnières,  c’est  la  Pezize  dont  le  sclérote  vit 
sur  Anemone  nemorosa. 


SÉANCE  DU  4  MAI  1909 


Présidence  de  M.  le  D'  Riel. 

MM.  Nisius  Roux  et  Molard  proposent  de  demander  à  M.  Clé¬ 
ment  de  vouloir  bien  faire  à  la  Société  botanique  la  conférence 
qu’il  a  faite  à  la  Société  linnéenne  sur  la  technique  actuelle  de 
la  photographie  des  couleurs. 

Cette  proposition  est  adoptée. 

M.  le  Dr  St-Lager  a  entre  les  mains  la  table  des  matières  de 
nos  Annales  rédigée  par  feu  Garcin. 

Y  a-t-il  lieu  de  compléter  cette  table  ? 

Y  a-t-il  lieu  de  l'imprimer  ? 

M.  Cl.  Roux  fait  remarquer  qu’il  s'agit  d’une  table  par  noms 
d'auteurs,  donc  peu  utilisable,  mais  comme  le  fait  remarquer 
M.  Viviand-Morel,  mieux  vaut  cette  forme  imparfaite  que  pas 
de  table  du  tout. 
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M.  le  Dr  St-Lager  propose  d’y  joindre  une  table  par  ordre 
de  matières. 

MM.  Prudent  et  Nis.  Roux  rappellent  qu'ils  ont  rédigé  les 
tables  des  premières  années  des  Annales  de  concert  avec  M.  le 
Dr  Blanc  qui  doit  encore  avoir  ce  manuscrit  entre  les  mains. 

On  pourrait  compléter  ce  travail. 

Finalement,  une  Commission  composée  de  MM.  Cl.  Roux, 
Nisius  Roux  et  Prudent  est  désignée  pour  étudier  cette  question. 


M.  Lavenir  présente  les  plantes  alpines  suivantes  : 


Daphe  Cneorum. 

Iberis  Garrexiana. 

Viola  alpestris  (Jordan). 
Ribes  petreum. 

Atragene  alpina. 

Viola  elatior. 

Gentaurea  montana. 
Pulsatilla  propera. 
Pulsatilla  rubra. 

Geum  rivale. 

Geum  intermedium. 
Geum  montanum. 

Geum  heterocarpum. 
Erysimum  ochroleucum. 


Ranunculus  aconitifolius. 
Ranunculus  Thora. 
Armeria  alpina. 

Myrrhis  odorata. 

Saxifraga  Aizoon. 
Saxifraga  sponhemica. 
Sorbus  chamaemespilus. 
Iberis  granatensis. 
Horminum  pyrenaicum. 
Rhododendron  amœmum. 
Trollius  europaeus. 
Alyssum  saxatile. 

Asarum  europaeum. 


M.  Viviand-Morel  présente  les  plantes  fleuries  suivantes  : 
Pœonia  per egrina,  var.  leiocarpa ,  originaire  d’Argelès,  où  elle 
a  plusieurs  formes.  Pœonia  tenui folia  du  Japon,  P.  corallina, 
var.  Russi  (de  Corse),  Calepina  corvini,  Tulipa  rostrata , 
Lactuca  Chaixii  à  racine  pivotante  plante  dite  bisannuelle, 
mais  mettant  parfois  10  ans  à  fleurir,  très  rare  en  France,  croît 
près  Gap,  Poientilla  pygmaea  (de  Corse),  Saxifraga  atro- 
purpurea ,  Barbarea  Corsica ,  Carex  brevicollis ,  Viola  tricolor , 
Potentilla  splendens ,  Euphorbia  Characias. 


M.  Viviand-Morel  présente  ensuite  de  la  part  de  M.  Abrial 
des  échantillons  de  Morchella  semi-liber  a  ayant  [poussé  à  la 
Faculté  de  Médecine  dans  des  massifs  de  Ligustrumovali  folium . 


M.  Nisius  Roux  distribue  Passerina  Tarton-Raira  et  diverses 
plantes  méridionales,  Carex  seti folia,  Pinus  halepensis ,  Vibur - 
num  Tinus ,  Aphy liantes  monspeliensis ,  Globularia  Alypumt 
Erica  arborea ,  E.  scoparia ,  Cupressus  sempervirens . 


SÉANCE  DU  4  MAI  1909.  XXIX 

La  Commission  des  finances  s’est  réunie  le  21  avril  dernier, 
M.  H.  Duval,  rapporteur,  communique  le  bilan  de  l’exercice 
1908. 

Situation  au  31  décembre  1908. 

RECETTES 

En  caisse  au  31  décembre  1907  .  94  80 

Cotisations .  1.035  » 

Produit  de  la  vente  des  Annales .  210  » 

Produit  de  la  flore  de  l’abbé  Cariot .  59  50 

Divers .  5  » 


1.404  30 

DÉPENSES 

Imprimerie  Plan .  713  » 

Imprimerie  Hey .  172  75 

Frais  généraux .  130  » 

Déposé  au  Crédit  Lyonnais .  300  » 

Divers .  57  05 


1.372  80 

En  caisse  au  31  décembre  1908 .  31  50 


1.404  30 


Prévisions  budgétaires  pour  Vannée  1909. 

RECETTES 

En  caisse  au  31  décembre  1908 .  31  50 

Compte  courant  au  Crédit  Lyonnais .  595  30 

Cotisations  (118  Sociétaires) .  1.218  » 

Annales  et  Flore  Cariot . •. .  80  » 

Intérêt  des  valeurs  en  portefeuille^ . 67  » 


1.991  80 

DÉPENSES 

Frais  généraux .  155  » 

Imprimerie  Rey . 250  » 

Imprimerie  Plan,  facture  due .  252  » 

Imprimerie  Plan,  facture  à  prévoir .  500  » 

Divers .  63  30 


1.220  30 
771  50 

1.991  80 


Reste  disponible 
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M.  le  Président  présente  aux  membres  de  la  Commission 
des  finances  ainsi  qu’à  M.  le  Trésorier  les  remerciements  de  la 
Société. 

M.  Colleur  présente  des  échantillons  de  Naucoria  semi - 
orbicularis. 

M.  le  Dr  Bretin  présente  un  spadice  à’ Arum  maculatum  où 
la  spathe  est  formée  de  deux  grandes  bractées,  moitié  recou¬ 
vrantes,  moitié  recouvertes. 

Il  montre  également  des  bourgeons  d’Erable  champêtre  dans 
lesquels  un  certain  nombre  d’écailles  protectrices  sont  terminées 
par  un  petit  limbe  rudimentaire  mais  bien  visible,  ce  qui  indi¬ 
que  nettement  que  ces  écailles  sont  des  gaines  modifiées. 

M.  le  Dp  Bretin  et  M.  Abrial  ont  rencontré  dans  le  vallon  de 
Neyron,  non  loin  du  parc  du  château  de  Sermenaz,  un  pied  de 
Lonicera  Xylosteum ,  porteur  de  nombreuses  galles  en  chou- 
rave  dues  à  un  hyménoptère  tenthrédinide  :  Hopoclampa 
xylostei  Giraud.  Cette  galle  a  été  signalée  pour  la  première 
fois  en  France  par  M.  le  Professeur  Beauvisage  qui  l’avait 
trouvée  à  Pierre-Bénite.  (Voir  Annales  de  la  Société  Botanique 
de  Lyon,  1894,  C.  R.  des  séances,  1er  mai). 


SÉANCE  DU  18  MAI  1909 


Présidence  de  M.  le  Dr  Riel. 

admission 

M.  Courbon,  libraire,  16,  rue  Gentil,  présenté  par  MM.  Juron 
et  D'Riel  est  nommé  membre  titulaire  de  la  Société. 

La  séance  est  terminée  par  la  conférence  (avec  nombreuses 
projections)  de  M.  Clément,  sur  la  technique  actuelle  de  la 
Photographie  des  couleurs. 


SÉANCE  DU  8  JUIN  1909. 
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Présidence  de  M.  le  Dr  Riel. 

ADMISSION. 

M.  Laurent  (Joanny)*  7,  rue  du  Jardin-des-Plantes,  présenté 
par  MM.  les  D”  Riel  et  Bretin,  est  nommé  membre  titulaire  de 
la  Société. 

M.  Duval  communique  la  note  suivante,  complétant  la  biblio¬ 
graphie  du  travail  de  MM.  Riel  et  Chifflot  sur  le  Clathrus 
cancellatus  paru  dans  les  dernières  Annales  : 

Clathrus  cancellatus ,  L.  «Je  ne  l’ai  vue  qu’une  seule  fois, 
près  de  la  maison  de  Madame  Lasagne,  entre  Fontaine  et  Seis- 
sius  »,  Villars,  Dauph.  IV,  1045. 

M.  Duval  communique  ensuite  une  Lettre  inédite  de  Pierre 
Cusson  sur  les  Ombellifères.  (Voir  aux  Notes  et  Mémoires). 

M.  le  Dr  Riel  propose  la  mesure  suivante  qui  est  approuvée 
par  la  Société  :  «  A  partir  de  la  prochaine  séance,  les  auteurs 
de  communications,  présentations  ou  propositions  sont  priés, 
s’ils  désirent  qu’elles  soient  reproduites  au  procès-verbal,  de 
vouloir  bien  remettre  à  la  séance  même  ou  faire  parvenir  avant 
la  séance  suivante  au  Secrétaire  général  ou  au  Secrétaire  des 
séances  une  note  écrite,  rédigée  pour  l’impression. 

Toute  communication,  présentation  ou  proposition  pour  les¬ 
quelles  cette  note  n’aura  pas  été  remise  en  temps  utile  ne  figu¬ 
rera  dans  aucun  cas  au  procès-verbal  ». 

M.  Lavenir  présente  :  1°  un  exemplaire  de  grande  taille  de 
Polyporus  lucidus  et  un  autre  de  P.  squamosus ,  sur  Hêtre, 
provenant  tous  deux  des  Halles  (Rhône)  ;  2°  et  Saxifraga 
CotyledonjS.  Aizoon,  et  S.  intermediat  des  Pyrénées. 
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M.  Beauverie  fait  une  communication  sur  une  maladie  des 
pêchers  qui  vient  de  faire  son  apparition  dans  la  vallée  du 
Rhône  où  elle  détruit  des  arbres  par  centaines.  Elle  est  due  à  un 
Bostrychide,  le  Tomicus  dispar.  L’auteur  décrit  les  caractères 
de  la  maladie,  les  mœurs  de  l’insecte  et  les  moyens  de  lutte 
actuellement  préconisés. 

M.  Beauverie  insiste  sur  ce  fait,  particulièrement  intéressant 
pour  le  Botaniste,  que  les  galeries  creusées  dans  le  bois  sont 
tapissées  d’une  façon  continue,  par  un  épais  duvet  blanc  cons¬ 
titué  par  un  champignon,  lequel  s’étend  aussi  plus  ou  moins 
profondément  dans  le  bois.  Les  insectes  introduisent  les  spores 
avec  eux  dans  les  galeries  qu’ils  forent  et  le  champignon,  trou¬ 
vant  là  des  conditions  particulièrement  favorables,  se  développe 
abondamment.  Les  larves  y  puisent  les  matériaux  de  leur 
alimentation  et  l’insecte  cultive  inconsciemment  un  gazon  dont 
il  tirera  profit.  M.  Beauverie  cite  des  cas  analogues  signalés 
pour  les  galeries  de  la  «  vermoulure  noire  »,  produites  par  le 
Tomicus  lineatus ,  et  pour  celles  que  fore  le  Dendroctonus  pon - 
derosa.  Ce  dernier  fait,  dans  le  South  Dakota,  de  véritables 
hécatombes  de  Pinus  ponderosa,  un  des  arbres  à  pichepin.  Le 
bois  de  l’arbre  mort  est  bientôt  complètement  envahi  par  le 
champignon,  en  même  temps  qu’il  prend  une  nuance  d’un  bleu 
intense  (phénomène  du  «  bois  bleu  »). 

Ce  commensalisme  d’insectes  et  de  champignons  a  été  signalé 
par  quelques  auteurs  allemands  qui  ont  attribué  au  développe¬ 
ment  mycotique  (dont  les  premiers  observateurs  n’ont  pas 
reconnu  la  véritable  nature)  le  nom  fantaisiste  à'Ambrosia. 

M.  Beauverie  poursuit  activement  l’étude  du  champignon  des 
galeries  de  Tomicus  dispar ,  dont  la  place  dans  la  systématique 
n’est  pas  encore  connue.  Cet  organisme  se  cultive  très  bien  sur 
les  milieux  les  plus  variés.  L’auteur  a  dès  à  présent  reconnu 
qu’à  mesure  que  le  bois  se  dessèche  la  partie  profonde  du 
stroma  des  galeries  se  creuse  de  nombreuses  cavités,  sortes  de 
conceptacles,  dont  la  paroi  n’a  pas  encore  produit  d’organes 
reproducteurs.  La  partie  du  stroma  en  contact  immédiat  avec 
le  bois  est  entremêlée  de  sporidies-levures  dont  il  est  difficile  de 
reconnaître  exactement  les  connexions.  On  les  voit  pulluler 
dans  des  cultures  en  cellule  obtenues  au  moyen  de  coupes 
minces  pratiquées  dans  le  bois  au  niveau  des  galeries. 
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On  obtient,  en  milieux  sucrés,  un  mycélium  toruloïde  qui 
produit  bientôt  des  sporidies  levures,  après  plusieurs  reports, 
celles-ci  arrivent  à  prédominer.  Ces  levures  correspondent  à 
celles  que  l’on  observe  directement  dans  le  bois  à  la  face  interne  du 
stroma.  Sur  milieux  solides  (carotte,  pomme  de  terre)  on  obtient 
un  mycélium  toruloïde,  longtemps  stérile,  mais  qui  arrive  à 
produire  des  nodules  de  stroma  qui  se  recouvrent  à  la  surface 
des  files  de  cellules  à  l’aspect  de  Monilia  qui  prédominent  dans 
les  galeries  ;  dans  la  partie  profonde  du  mycélium  on  retrouve 
les  sporidies  levures.  Il  se  manifeste  donc  ici  les  principaux 
aspects  de  l’Ambrosia  des  galeries. 

En  somme,  les  cultures  arrivent  à  réaliser  tous  les  caractères 
du  genre  Dematium  dont  le  type  est  le  Dematium  pullulans. 
Peut-être  le  champignon  des  galeries  n’est-il  qu’une  forme 
adaptée  de  cette  moisissure  si  répandue  dans  la  nature.  L’auteur 
incline  plutôt  à  admettre  que  le  Dematium  n’est  qu’une  impu¬ 
reté  (fort  importante  vu  son  abondance)  du  véritable  champignon 
de  Y  Ambrosia.  Celui-ci  se  rapproche  par  tous  ses  caractères  du 
genre  Macrophoma  (Funghi  imperfecti)  que  Neger  a  décrit 
comme  produisant  l’Ambrosia  qui  tapisse  l’intérieur  des  galles 
d 'Asphondy lia,  seulement  dans  le  cas  de  l’insecte  xylophage 
les  conceptacles,  au  lieu  d’évoluer  en  pycnides  caractéristiques, 
restent  stériles,  fil 
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Présidence  de  M.  le  Dr  Riel. 

M.  le  Secrétaire  Général  communique  une  lettre  de  M.  de 
Boissieu  qui  organise  une  excursion  pour  la  Société  le  II  juil¬ 
let,  entre  Pont-d’Ain  et  Ambronay. 

M.  Nisius  Roux  signale  un  travail  de  M.  Gindre,  sur  Impa¬ 
tiens  parviflora  et  sa  dissémination  en  France. 


(1)  M.  Beauverie  a  publié  depuis,  dans  les  «  Annales  des  Sciences  natu¬ 

relles  »  (Yan  Tieghem),  1910,  une  étude  d’ensemble  avec  figures  et 
planches  en  couleurs,  sur  les  champignons  Ambrosia. 

Bull,  delà  Soc.  Bot.  de  Lyon.  t.  XXXIV,  1909  G'R- 1 *  3 
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M.  Nisius  Roux  présente  des  échantillons  de  CentranthuS 
ruber  à  fleurs  blanches  cueillis  le  20  mai  dans  les  éboulis  de  la 
carrière  du  Genista  horrida  à  Couzon,  où  il  y  en  a  une  centaine 
de  pieds. 

M.  le  Df  Bretin  rappelle  la  structure  particulière  des  achènes 
de  cette  plante,  qui  grâce  à  leur  aigrette  très  développée  peu¬ 
vent  facilement  être  transportés  :  c’est  donc  probablement  une 
plante  venue  des  jardins  par  ce  procédé. 

M.  Prudent  fait  observer  que  de  nombreux  C.  ruber ,  dont 
certains  à  fleurs  blanches,  avoisinaient  précisément  la  gare  de 
l’Ile-Barbe. 

Le  même  jour,  sur  le  coteau  de  YAphy  liantes  sur  la  paroi 
regardant  Couzon,  M.  Nisius  Roux  a  revu  8  ou  10  pieds  du 
Teucrium  aureum  découvert  il  y  a  plus  de  20  ans  dans  une 
excursion  célèbre. 

Enfin,  sur  le  sommet  du  même  coteau,  il  a  récolté  en  compa¬ 
gnie  des  Sorbus  Arta  et  S.  torminalis  un  Sorbus  intermédiaire 
qu’il  pense  être  le  S.  latifolia  Pers.  ( Crataegus  latifolia  L.  K. 
C.  dentata  Thuil.,  Pyrus  intermedia  Ehrb.),  à  moins  que  ce 
ne  soit  un  hybride  de  ces  deux  espèces.  Il  s’étonne  que  la  Flore 
de  Cariot-St-Lager,  pas  plus  que  le  catalogue  de  la  Flore  du 
Bassin  du  Rhône,  ne  fassent  pas  mention  de  cette  espèce. 

Cet  arbre,  haut  d’environ  3  mètres,  s’étend  de  plus  en  plus 
dans  cette  localité,  grâce  à  ses  racines  sur  lesquelles  poussent 
des  rejetons. 

M.  Nisius  Roux  fait  remarquer  que  ces  trois  Sorbus  sont  sou¬ 
vent  coupés  et  n’ont  pas  plus  de  10  h  15  ans;  cependant  S.  Aria 
fleurit  abondamment  chaque  année,  S.  torminalis  fleurit  peu 
et  S.  latifolia  pas  du  tout. 

Dans  sa  Flore  de  France,  tome  I,  p.  73,  l’Abbé  Coste  dit  que 
cette  espèce  est  souvent  confondue  avec  un  hybride  S.  Aria 
X  torminalis. 

M.  Nisius  Roux  fait  ensuite  circuler  des  échantillons  des  sept 
Sorbus  de  la  flore  française  ainsi  que  divers  de  leurs  hybrides. 

Le  S.  torminalis  n’est  pas  indiqué  par  Cariot  à  Couzon  ni  à 
Charbonnières  où  il  est  cependant  très  abondant. 

A  propos  des  différents  sorbiers  montrés  par  M.  Nisius  Roux, 
M.  Viviand-Morel  fait  remarquer  que  le  Sorbus  non  fructifié 
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récolté  à  Couzon  a  été  déterminé  par  A.  Jordan  comme  étant  le 
Sorbus  latifolia  Pers.  Il  était  cultivé  dans  le  jardin  de  ce  bota¬ 
niste  et  représenté  par  trois  sujets  tirés  de  Couzon  même.  Il  est 
bien  différent  du  S.  Aria  par  la  forme  de  ses  feuilles,  la  gros¬ 
seur  et  la  couleur  de  son  fruit  qui  est  de  couleur  tirant  sur 
l’orangé. 

D’après  Decaisne,  qui  en  a  semé  les  graines,  cet  arbre  se 
reproduirait  de  semis  ;  il  est  surtout  commun  aux  environs  de 
Paris.  On  indique,  dans  plusieurs  Flores,  qu’il  existe  un  Sorbus 
hybride  entre  les  S.  Aria  et  Torminalis  qui  aurait  toute  l’allure 
du  Sorbus  latifolia.  Il  est  à  remarquer  que  des  formes  assez 
nombreuses  ont  été  signalées  parmi  les  espèces  systématiques 
de  ce  genre  et  qu’au  surplus  on  indique  également  des  hybri¬ 
des  entre  plusieurs  des  dites  espèces,  sans  cependant  qu’il  ait 
été  fait  des  expériences  pour  vérifier  dans  quelle  mesure  on 
peut  accepter  «  scientifiquement  »  les  susdits  hybrides. 

M.  le  Dr  Riel  présente  les  galles  suivantes,  toutes  très  com¬ 
munes  dans  la  région  lyonnaise  : 

Sur  Picea  excelsa,  galle  en  ananas  terminale,  entourant 
tout  le  rameau,  produite  par  un  Aphidien,  Adelges  strobilobius , 
Lyon,  chemin  des  Massues  à  Champvert,  21  juin. 

Sur  Salix ,  galle  en  haricot  des  deux  côtés  de  la  nervure 
médiane,  produite  par  un  hyménoptère  de  la  famille  des  Ten- 
thredinidœ,  Pontania  proxima  ou  Nematus  gallicola ,  La  Tour 
de  Salvagny,  20  juin. 

Sur  Quercus  sessiliflora ,  galle  pisiforme,  courbant  ordinai¬ 
rement  la  feuille,  produite  par  un  hyménoptère  de  la  famille 
des  Cynipidoe,  Andricus  curvator ,  La  Tour  de  Salvagny, 
20  juin. 

Sur  Urtica  dioeca ,  galle  souvent  groupée  à  la  base  du  limbe 
de  la  feuille,  produite  pa.i  un  Diptère,  Perrisia  urticœ ,  Lyon, 
Gorge-de-Loup,  21  juin. 

Sur  Acer  pseudop latanus ,  galle  corniculée  en  grand  nombre 
sur  la  face  supérieure  de  la  feuille,  produite  par  un  Acarien, 
Eriophyes  ynacrorrhynchus ,  Lyon,  chemin  des  Massues  à 
Champvert,  21  juin. 

Sur  Ti  lia  platyphytla ,  galles  en  clous,  produites  par  un  Aca- 
rien,  Eriophyes  Tiliœ ,  St- Romain- au-Mont-d’Or,  18  juin. 

Sur  Tilia  micro phy lia,  galle  conique  sur  la  face  supérieure 
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de  la  feuille,  hémisphérique  sur  la  face  inférieure,  produite  par 
un  Diptère,  Oligotrophus  Reaumurianus ,  Charbonnières, 
13  juin. 

M.  Riel  présente  les  champignons  suivants  récoltés  à  Bourg- 
Argentai  (Loire),  par  M.  Bidollet  : 

Amanita  pantherina  jeune.  A  cet  âge,  les  cannelures  sont 
nulles  ou  peu  marquées  et  le|kxhapeau  ressemble  à  celui  de 
spissa. 

Russula  fœtens.  L’échantillon  présenté  avait  une  odeur  de 
pomme  très  marquée  et  assez  agréable.  La  saveur  nauséabonde 
caractéristique  de  cette  espèce  était  aussi  bien  nette. 

Boletus  chrysenteron ,  comestible,  très  commun. 

Boletus  edulis  jeune. 

Boletus  œstivalis  jeune,  du  groupe  de  B .  edulis ,  mais  entiè¬ 
rement  blanc  ou  blanchâtre.  Ressemble  à  B.  candicans  dont  la 
chair  bleuit  instantanément  à  l’air,  tandis  que  celle  à’ œstivalis 
reste  blanche  comme  dans  toutes  les  espèces  voisines.  Ce  bolet 
a  déjà  été  récolté  par  M11®8  Albessard  à  Lemps  (Ardèche).  Je  ne 
le  connais  pas  des  environs  immédiats  de  Lyon. 

M.  Colleur  présente  Ustilago  Caricis  sur  Carex  prœcox  et 
Claviceps  microcephala  sur  Molinia  cœrulea  provenant  de 
Tenay  (Ain),  13  juin. 

M1Ie  M.  Renard  présente  Mitrula phalloides  Bull.  = Mitrula 
paludosa  Fr.  provenant  d’un  fossé  du  Bois  de  l’Assise  (Allier). 
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Présidence  de  M.  le  Dr  Riel 

A  propos  du  précédent  procès-verbal,  Mlle  M.  Renard  si¬ 
gnale  qu’à  côté  de  Mitrula  paludosa,  elle  avait  trouvé,  crois¬ 
sant  sur  bois,  le  Vibrissea  truncorum,  beaucoup  plus  rare,  et 
dont  la  détermination  a  été  vérifiée  par  M.  Boudier. 

M.  Duval  donne  connaissance  de  quelques  lettres  inédites 
de  Balbis.  (Voir  aux  Notes  et  Mémoires.) 

Il  demande,  en  outre,  des  renseignements  sur  le  naturaliste 
Jan,  qui  fut  un  correspondant  de  Balbis,  et  sur  lequel  il  ne 
possède  aucun  détail. 

M.  de  Boissieu  expose  le  programme  de  l’excursion  qu’il 
veut  bien  faire  faire  à  la  Société  Botanique,  le  dimanche  n  juil¬ 
let,  aux  environs  d’Ambronay  et  de  Pont-d’Ain,  et  indique  les 
principales  espèces  qui  pourront  y  être  récoltées. 

M.  Riel  présente  les  galles  suivantes  : 

Sur  Viburnum  Lantana,  galles  en  pustules  lenticulaires  plus 
saillantes  sur  la  face  supérieure  de  la  feuille  que  sur  la  face 
inférieure,  produites  par  la  larve  jaune  orangé  d’Oligoirophus 
Solmsii  Kieff,  diptère  de  la  famille  des  Cécidomyides  (Houard, 
n°  5349  (1),  p.  924).  Saint-Romain-au-Mont-d’Or  (Rhône), 
18  juin.  Cette  galle  est  commune  dans  nos  environs. 

Sur  Fraxinus  excelsior,  enroulement  lâche  en  dessous  du 

(1)  Ce  numéro  est  celui  que  porte  la  galle  dans  l’ouvrage  de  Houard 
(les  Zoocécidies  des  Plantes  d'Europe  et  du  bassin  de  la  Méditerranée,  Paris, 
1908-1909),  qui  permet  à  tous  les  botanistes  de  déterminer  facilement  les 
galles  qu’ils  rencontrent. 

Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1909. 
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bord  des  folioles  (qui  sont,  à  ce  niveau,  épaissies,  décolorées, 
jaunâtres  et  veinées  de  rouge),  produit  par  Psyllopsis  Fraxini  L., 
hémiptère  de  la  famille  des  Psyllides  (Houard,  n°  464 1,  p.  806). 
—  Lyon,  chemin  des  Massues  à  Champvert.  Juin-juillet. 

M.  Colleur  présente  les  champignons  suivants,  récoltés,  le 
5  juillet,  aux  Echets  (Ain),  dans  les  bois  de  Margnola  : 

Lactarius  piperatus,  toujours  reconnaissable  à  ses  lamelles 
très  serrées  et  très  étroites  ;  L.  quietus,  odeur  fade  caractéris¬ 
tique  ;  L.  camphoratus,  odeur  aromatique  et  mamelon  pointu  ; 
L.  subdulcis,  plus  clair  et  plus  orangé  que  les  précédents  et 
sans  odeur  sensible  ;  L.  lheiogalus,  âcre,  à  chapeau  zoné,  à 
lait  blanc  jaunissant  ;  Russula  chamaelcontina,  petite,  d’abord 
rouge,  puis  jaune,  lamelles  ocracées  ;  R.  lepida,  chair  dure, 
à  saveur  de  noisette,  chapeau  rouge  clair,  pruineux  ;  Boletus 
piperatus,  saveur  poivrée,  spores  rouge-brique  ;  B.  Chrysente- 
ron,  la  surface  de  la  chair  rongée  par  les  limaces  se  colore  en 
rose  purpurin  ;  B.  subtomentosus,  diffère  du  précédent  par  le 
pied  ne  présentant  ordinairement  pas  de  rouge,  par  la  chair 
qui  n’est  pas  purpurine  sous  la  cuticule  et  se  colore  en  brun 
roussâtre  quand  elle  est  rongée  par  les  limaces,  et  par  ses  tubes 
d’un  jaune  d’or  plus  vif  ;  Collybia  grammocephala,  longs  cor¬ 
dons  mycéliens  et  chapeau  à  fibrilles  innées  ;  Amanita  spissa , 
souvent  prise  pour  paiitherina,  cependant  bien  facile  à  distin¬ 
guer  par  sa  marge  unie,  son  anneau  ample  strié,  son  bulbe 
napiforme  non  bordé  ;  A.  rubens,  le  chapeau  de  cette  espèce 
est  souvent  olivâtre  ;  A.  vaginata,  variété  blanchâtre  ;  Ento - 
loma  sericeum,  espèce  très  commune  dans  les  pâturages  ;  Plu- 
teus  cervinus,  variété  se  rapprochant  de  Roberti  par  sa  petite 
taille,  mais  à  squamules  moins  marquées  ;  Hygrophorus  coni- 
cus,  variété  figurée  dans  les  Icônes  de  M.  Boudier  ;  Armillaria 
mellea  jeune  ;  Hypholoma  appendiculatum,  très  bon  comesti¬ 
ble  ;  Stj'opharia  Coronilla,  comestible  ;  S.  aeruginosa ,  facile  à 
reconnaître  à  sa  couleur,  dont  il  persiste  toujours  une  teinte, 
surtout  sur  le  pied,  même  quand  il  est  fortement  décoloré  ; 
Mycena  pura,  odeur  de  radis  toujours  très  manifeste,  présen¬ 
tant  des  variétés  de  coloration  très  marquées,  dont  quelques- 
unes  sont  même  probablement  de  véritables  petites  espèces  ; 
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M.  galericulata,  espèce  très  commune,  très  polymorphe  ;  Ma- 
cropodia  macropus,  belle  pezize  à  très  long  pied. 


SÉANCE  DU  20  JUILLET  1909 


Présidence  de  M.  Viviand-Morel 


M.  Nis.  Roux  lit  un  article  de  la  Montagne,  où  l’auteur  pré¬ 
conise  la  suppression  des  herbiers  et  leur  remplacement  avan¬ 
tageux  par  des  collections  de  photographies  en  couleurs. 

Sans  nier  la  valeur  documentaire  de  ce  procédé,  il  est  évi¬ 
dent  pour  tous  les  botanistes  qu’il  n’est  aucunement  compa¬ 
rable  à  la  conservation  en  herbier,  qui  permet  seule  l’étude 
ultérieure  détaillée  des  végétaux. 

M.  Nis.  Roux  présente  Senecio  leucophyllus,  Leucanthemum 
pinnatifidum,  Sedum  villosum  du  Mézenc,  Androsace  carnea, 
des  rochers  de  Pradon,  entre  la  Chartreuse-de-Bonnefoy  et  le 
Mézenc.  Il  signale  également  la  découverte  dans  l’Ardèche, 
par  M.  l’abbé  Goste,  d’un  hybride  des  Senecio  leucophyllus  et 
Adonidifolius. 

M.  Viviand-Morel  fait  remarquer  que  le  S.  leucophyllus , 
espèce  rare  du  Mézenc,  paraît  être  une  race  montagnarde  et 
pyrénéenne  du  S.  maritimus. 

M.  Lavenir  présente  des  échantillons  de  Lycoperdon  gigan - 
teum,  provenant  du  château  de  Vancia 

M.  Duval  fait  une  communication  sur  «  le  Jardin  botanique 
des  Brotteaux  en  1773  ».  (Voir  aux  Notes  et  Mémoires.) 

M.  Viviand-Morel  rend  brièvement  compte  d’une  herborisa- 


XL  COMPTES  RENDUS  DES  SEANCES 

tion  qu’il  vient  de  faire  à  l’Alpe  du  Villard-d’Arène,  où  M.  Gi- 
net  a  découvert  Androsace  imbricaia. 

Il  fait  des  remarques  sur  les  plantes  alpines  introduites  dans 
les  plaines  :  Anémone  alpina  qui  ne  peut  pas  s’y  cultiver, 
Daphné  striata  d’une  culture  très  difficile,  l’Edelweiss,  à  faille 
plus  élevée,  mais  à  fleurs  bien  moins  duveteuses  et  d’un  gris 
sale. 

Il  donne  ensuite  quelques  détails  sur  le  Jardin  alpin  du 
Lautaret. 


SÉANCE  DU  5  OCTOBRE  1909 


Présidence  de  M.  le  Dr  Riel 

M.  le  Président  fait  part  à  la  Société  de  la  perte  qu’elle  vient 
de  faire  en  la  personne  de  son  trésorier,  M.  Prudent  Chevalier, 
et  dit  les  regrets  unanimes  que  cause  la  mort  de  ce  collègue 
si  sympathique  et  si  dévoué. 

ADMISSION 

M.  Revol,  instituteur  à  Arras,  près  Sarras  (Ardèche),  présenté 
par  MM.  Dr  Saint-Lager  et  N.  Roux,  est  admis  membre  titulaire 
de  la  Société. 

M.  de  Roissieu  présente  une  curieuse  mutation  d 'Orobanche 
cruenta,  qu’il  a  observée  à  Varambon,  et  qui  possède  des  fleurs 
et  des  styles  entièrement  jaunes.  Il  se  propose  de  poursuivre 
ses  observations  à  ce  Sujet. 

M.  Duval  fait  une  communication  sur  le  Carex  cary ophy lia 
La  Tourrette.  (Voir  aux  Notes  et  Mémoires.) 
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SÉANCE  DU  5  OCTOBRE  1909 

M.  Bidollet  présente  le  compte  rendu  de  B  excursion  faite, 
le  5  septembre,  à  Dardilly,  au  bois  des  Serres. 

Malgré  la  sécheresse  des  jours  précédents,  près  de  soixante 
espèces  ont  pu  être  récoltées.  Les  espèces  les  plus  intéressantes 
sont  les  suivantes  : 

Russula  fellea,  à  chair  très  âcre,  à  chapeau  d’un  jaune  foncé, 
à  chair  ferme  et  à  pied  lisse,  pruineux,  pulvérulent. 

Russula  citrina,  à  chapeau  sec,  d’un  jaune  citron  uniforme, 
à  marge  unie,  à  chair  très  ferme  et  douce,  à  pied  lisse,  non 
ridé,  pruineux  au  sommet  et  rétréci  à  la  base.  Cette  espèce,  qui 
a  déjà  été  récoltée  dans  la  région  lyonnaise,  notamment  au 
Mercruy,  mais  toujours  par  échantillons  isolés,  nécessite  une 
nouvelle  étude. 

Marasmius  urens,  abondant  et  très  polymorphe,  à  lamelles 
tantôt  blanc  roussâtre,  tantôt  d’un  jaune  assez  vif,  mais  tou¬ 
jours  reconnaissable  à  sa  saveur  âcre. 

Cortinarius  bolaris,  d’un  beau  rouge  clair. 

Cortinarius  alboviolaceus,  d’un  violet  très  pâle. 

Cortinarius  anomalus ,  très  commun  et  très  polymorphe. 

Boletus  armeniacus ,  espèce  assez  rare  du  groupe  de  Boletus 
subtomentosus,  a  été  trouvé  en  assez  grande  abondance  et  bien 
caractérisé  par  sa  couleur  d’un  joli  rose,  prenant  ensuite  la 
teinte  du  rouge  de  l’abricot  ;  le  stipe  est  de  la  même  couleur 
que  le  chapeau  à  l’état  jeune,  devient  ensuite  plus  ou  moins 
purpurin.  Sur  plusieurs  échantillons,  la  base  du  stipe  pré¬ 
sentait  nettement  la  couleur  d’un  jaune  souci  indiquée  pour 
le  type  de  cette  espèce. 

Polyporus  rubriporus,  avec  spores  à  reflet  d’un  beau  rouge, 
permettant  de  distinguer  cette  espèce  de  Polyporus  conchatus, 
qui  se  développe  le  plus  ordinairement  sur  le  saule*  tandis  que 
rubriporus  paraît  vivre  constamment  sur  le  chêne. 

Dœdalea  rufescens,  sur  souche  pourrie,  probablement  de 
pommier,  déterminée  par  M.  Boudier. 

Calodon  floriforme  (ferrugineum),  reconnaissable  au  suc 
qui  s’écoule  de  son  stipe  spongieux,  quand  on  le  presse  entre 
les  doigts. 

Clavaria  formosa,  à  l’état  jeune,  présentant  bien  la  couleur 
incarnate  des  rameaux  et  les  extrémités  citrines  assignées  par 
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les  Flores  à  cette  espèce.  Quand  celle-ci  devient  plus  âgée,  elle 
est  uniformément  ocracée,  ce  qui  n’est  peut-être  pas  suffisam¬ 
ment  indiqué  par  les  auteurs,  et,  comme  c’est  sous  cette  forme 
qu’on  la  rencontre  le  plus  souvent,  elle  est  souvent  méconnue 
et  prise  pour  flava,  aurea  ou  d’autres  espèces.  Gomme  formosa 
est  de  beaucoup  la  plus  abondante  et  la  plus  répandue  de  tou¬ 
tes  les  clavaires  rameuses,  au  moins  dans  notre  région,  cette 
particularité  méritait  d’être  signalée. 

M.  Colleur  présente  des  échantillons  de  Lepiota  echinella 
Bernard  et  Quélet,  récoltés  dans  une  serre  chaude  au  parc  de 
la  Tête-d’Or,  à  Lyon,  où  cette  espèce  s’est  développée  en  assez 
grande  abondance  pendant  tout  le  mois  d’août  et  a  reparu  ces 
derniers  jours.  La  détermination  de  cette  espèce,  due  à  l’obli¬ 
geance  de  notre  éminent  maître,  M.  Boudier,  était  accompa¬ 
gnée  des  annotations  suivantes  :  «  Le  pied  est  rougeâtre  et 
squamuleux  à  la  base.  Les  lamelles  sont  blanc  crème  et  même 
jaunâtres,  avec  quelques  taches  brunâtres  sur  l’arête.  Le  cha¬ 
peau  est  pâle,  teinté  de  rose  et  avec  squames  brunes.  Tous  ces 
caractères  sont  bien  ceux  d 'echinella,  mais  la  taille  est  un  peu 
moindre  et  les  spores  sont  plus  petites  aussi.  Malgré  cela,  je 
crois  qu’on  ne  peut  séparer  votre  espèce  de  celle  de  Bernard  et 
Quélet.  »  (M.  E.  Boudier,  in  litt.,  5  août  1909.) 

M.  Colleur  présente  aussi  des  échantillons  de  Pleurotus 
Cornucopiae  recueillis  sur  un  tronc  d ’Alnus  glutinosa,  le 
29  août,  entre  Grézieu-la-Varenne  et  Vaugneray.  Cette  espèce 
qui,  comme  la  précédente,  n’a  pas  encore  été  signalée  dans  la 
région  lyonnaise,  se  reconnaît  à  son  pied  ramifié  et  à  son  cha¬ 
peau  d’abord  convexe,  puis  en  coupe,  à  reflet  violacé. 

M.  L.  Faucheron  présente  le  compte  rendu  d’une  excursion 
mycologique  faite  à  Vaugneray,  le  19  septembre  1909. 

Sous  la  direction  de  M.  le  Dr  Riel,  les  membres  de  l’excur¬ 
sion  ont  quitté  Vaugneray  vers  midi  et  demi  et  se  sont  immé¬ 
diatement  dirigés,  en  passant  devant  le  château  de  Bénévent, 
vers  le  col  qui  surplombe  la  Melonnière  et  qui  est  situé  entre 
les  cotes  629  et  740.  Après  avoir  exploré,  les  uns  le  mame¬ 
lon  629,  les  autres  le  mamelon  740,  le  retour  s’est  effectué  par 
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le  même  chemin.  On  a  traversé  ainsi  des  prés  et  des  bois  d’es¬ 
sences  diverses  (châtaigniers,  pins,  etc.)  où  l’on  a  pu  récolter 
88  espèces  de  champignons.  Nous  nous  bornerons  à  signaler 
les  plus  intéressantes,  déterminées,  soit  par  M.  le  Dr  Riel,  soit 
par  Mlle  Marie  Renard,  et  dont  quelques-unes  ont  été  vérifiées 
par  M.  Boudier. 

Amanita  pantherina  D.  C.  à  chapeau  blanchâtre. 

Lepotia  cinnabarina  Alb.  et  Schw. 

Panaeolus  retirugis  , Fr.,  variété  du  campaniilatiis  pour  Qué- 
let.  C’est,  au  contraire,  pour  Godfrin,  une  bonne  espèce,  qui 
se  distingue  nettement,  par  ses  caractères  anatomiques,  du 
P.  campanulatus  et  du  P.  sphinctrinus.  Ces  données  anatomi¬ 
ques  confirment,  du  reste,  la  manière  de  voir  de  Fries,  Sac- 
cardo  et  Winter. 

Naucoria  carpophila  Fr.  Sur  enveloppe  de  châtaigne. 

Inocybe  praetervisa  Quél.  et  L  petiginosa  Fr.  Cette  dernière 
espèce,  trouvée  en  abondance  sous  des  châtaigniers,  sur  la 
terre  renfermant  des  débris  de  châtaignes  pourries. 

Cortinarius  multiformis  Fr.,  C.  purpurascens  Fr.,  C.  colli- 
nitus  Fr.,  C.  damascenus  Fr.,  cespiteux,  sous  les  châtaigniers. 
Pied  blanc,  chapeau  cannelle  et  chair  âcre. 

C.  Castaneus  Bull.,  C.  Brunneus  Pers.,  C.  albo-violaceus 
Pers.,  C.  anomalm  Fr.,  C.  miltinus  Fr.,  très  bien  caractérisé 
par  le  reflet  pourpre  de  ses  lamelles,  C.  cinnamomeus  Linn. 

Tricholoma  carneum  Bull. 

Leptonia  lazulina  Fr.  Cette  espèce  pourrait  être  confondue 
avec  L.  aethiops  Fr.,  mais  celle-ci  a  le  pied  ponctué  de  noir  au 
sommet.  A  part  ce  caractère  important,  nos  échantillons  étaient 
de  couleur  plus  foncée  que  ne  l’indiquent  les  descriptions  et 
les  figures  de  Cooke,  et  ressemblaient  davantage  à  L.  aethiops, 
Figuré  également  dans  Cooke. 

Leptonia  chalybaea  Pers.  var.  serrulata.  La  variété  diffère  de 
l’espèce  type  par  son  péridium  d’un  bleu  noir  et  ses  lamelles 
d’un  lilas  bleuâtre.  Les  figures  de  Cooke  nous  paraissent  dé¬ 
fectueuses  :  celle  du  L.  serrulata  est  violacé  clair  avec  lames 
jaunâtres,  tandis  que  celle  de  L.  chalybaea  est  d’un  bleu  d’acier. 

Leptonia  sericellum  Fr. 

Nolanea  proletaria  Fr.  se  distingue  de  N.  pascua  Pers.,  à  la- 
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quelle  elle  ressemble  beaucoup,  par  ses  spores  qui  sont  le  plus 
souvent  quadrilatères.  Ces  deux  espèces  sont  figurées  dans  les 
Icônes  de  Boudier. 

Marasmius  amadelphus  Bull. 

Hygrophorus  spadiceus  Scop.  Pied  et  lames  jaunes,  chapeau 
brun.  Trouvé  dans  le  premier  pré  en  montant  vers  le  col. 

Hygrophorus  cinereus  Fr.  Pied  blanc,  chapeau  et  lames  gri¬ 
sâtres.  Dans  le  pré  au-dessous  du  col. 

Boletus  gentilis  Quél.  Chair  à  saveur  acidulé. 

Polyporus  stypticus  Pers.  Déjà  rencontré  l’an  dernier. 

Clavaria  acroporphyrea  Schaef.  C.  flava  Schaef. 

Lycoperdon  echinatum  Pers. 

Phialea  echinophila. 

Otidea  umbrina,  grande  pezize  poussant  à  terre  sous  les  châ¬ 
taigniers  (Boud.,  Icon.,  pl.  33o). 

Tubulina  cylindrica,  myxomycète  récolté  par  le  Dr  Phélip 
sur  ou  contre  un  tronc. 

M.  Biel  présente  des  échantillons  (secs)  de  Pleurotus  nebro- 
densis,  récoltés  sur  Laserpitium  latifolium,  le  19  juillet,  près 
de  la  Boche  Ecroulée,  dans  la  haute  vallée  du  Guil  (Hautes- 
Alpes),  à  2.000  mètres  environ.  Les  spécimens  récoltés  présen¬ 
taient  exactement  les  caractères  indiqués  par  Quélet  (1)  pour 
cette  espèce,  qui  n’est  peut-être  pas  spécifiquement  distincte 
de  Pleurotus  cardarella  (PL  Eryngii).  La  surface  du  chapeau 
était  blanchâtre  ou  crème,  les  lamelles  bifurquées  et  anasto¬ 
mosées  à  la  base,  comme  l’indique  Quélet,  qui  ne  cite  cette 
espèce  que  dans  les  Alpes-Maritimes,  sur  Ferula  communis , 
Eleoselinum,  Opoponax ,  Pi'angus,  etc.,  en  hiver.  Ce  champi¬ 
gnon  est  donné  par  son  auteur  comme  cespiteux.  Il  n’a  été 
trouvé  qu’à  l’état  d’échantillons  isolés  à  la  station  de  la  Boche 
Ecroulée,  où  il  est  récolté  comme  comestible  par  les  gens  du 
pays,  qui  le  connaissent  sous  le  nom  d 'onglet. 

M.  Biel  présente  aussi  des  échantillons  (secs  également)  de 
Tricholoma  Georgii,  récoltés  en  même  temps  que  Pleurotus 

(1)  Flore  mycologique  de  la  France,  p.  33a. 
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nebrodensis  et  au  même  endroit.  L’odeur  de  farine  était  la 
même  que  pour  les  échantillons  récoltés  au  printemps  dans  la 
région  lyonnaise. 

M.  Prudent  présente  Tricholoma  panaeolum  et  T.  irinum, 
provenant  de  Saint-Rambert,  et  insiste  sur  les  modifications 
apportées  par  la  pluie  aux  couleurs  et  aux  parfums  des  cham¬ 
pignons  en  général. 

La  Société  décide  de  mettre  à  l’ordre  du  jour  de  la  prochaine 
séance  la  nomination  d’un  trésorier  en  remplacement  de 
M.  Chevalier,  décédé. 


SÉANCE  DU  49  OCTOBRE  1909 


Présidence  de  M.  le  Dr  Riel 
admissions 

Sont  admis  membres  de  la  Société  : 

M.  Farges,  36,  rue  Victor-Hugo,  présenté  par  MM.  Barudio 
et  Riel. 

M.  Girod,  35,  rue  Saint-Pierre-de-Vaise,  présenté  par  MM.  Li- 
gier  et  Riel. 

M~.  Martin,  g3,  cours  Lafayette,  présenté  par  MM.  Ligier  et 
Riel. 

M.  Duval  présente  un  travail  intitulé  :  «  Notes  inédites  sur 
les  Potentilla  du  Dauphiné  ».’  (Voir  aux  Notes  et  Mémoires.) 

M.  Riel,  en  son  nom  et  au  nom  de  plusieurs  de  ses  collègues, 
présente  les  champignons  suivants:  Lycoperdon  caelatum,  Bo - 
letus  erythropus,  Peziza  aurantia,  Pholiota  aegerita,  Trametes 
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gibbosa,  Polyporus  versicolor,  Boletus  pachypas ,  Cyathus  se- 
riceus,  Hygrophorus  niveus,  Clitocybe  geotropa,  etc. 

M.  Viyiand-Morel  montre  un  échantillon  fleuri  de  Semper- 
vivum  austriacum,  du  groupe  des  Dyopogon,  et  rappelle  les 
caractères  de  cette  espèce. 

M.  le  Dr  Riel  communique  le  travail  suivant  : 

((  Analyse  du  travail  de  Peck  sur  les  Lentinus  des  environs  de 
New-York.  » 

Dans  ce  travail,  paru  dans  Report  of  the  State  Botanist,  1908, 
p.  42-47,  Peck  cite  neuf  espèces  de  Lentinus  : 

L.  lepideus  Fr.  (1).  La  description  paraît  bien  correspondre  à 
l’espèce  qui  se  trouve  dans  les  montagnes  de  nos  régions,  sur  les 
souches  de  sapin,  et  que  j’ai  rencontrée  dans  les  environs  de 
Ghamonix  (Haute-Savoie)  et  d’Abriès  (Hautes-Alpes),  sur  les  sou¬ 
ches  de  mélèzes.  En  Amérique,  cette  espèce  est  commune  sur  le 
bois  pourri  des  conifères  et  nuisible  aux  traverses  des  chemins 
de  fer,  aux  poteaux  des  palissades  et  aux  charpentes  des  ponts. 

L.  spretus  Peck,  sur  bois  pourri  de  pin.  Cette  espèce,  d’après 
son  auteur,  est  très  voisine  de  L.  lepideus  Fr.,  dont  elle  se 
distingue  par  son  aspect  plus  grêle,  son  chapeau  plus  mince, 
ses  écailles  plus  petites,  ses  lamelles  plus  décurrentes,  non  si- 
nuées,  et  surtout  par  ses  spores  plus  petites.  Les  dimensions 
assignées  aux  spores  de  L.  lepideus  par  les  auteurs  européens 
varient.  Il  est  cependant  possible  que  L.  spretus  ait  été  con¬ 
fondu  par  eux  avec  l’espèce  précédente. 

L.  tigrinus  (Bull.)  Fr.  A  propos  de  cette  espèce,  qui  est  très 

1 

commune  dans  la  région  lyonnaise,  où  nous  pouvons  l’obser¬ 
ver  en  abondance,  particulièrement  sur  les  saules,  aux  bords 
du  Rhône  et  de  la  Saône,  l’auteur  cite  une  forme  qu’il  a  fré¬ 
quemment  observée  et  dans  laquelle  les  lamelles  sont  oblité¬ 
rées  ou  entièrement  recouvertes  par  un  amas  de  mycélium  for¬ 
mant  un  tomentum  compact.  Cette  forme,  d’abord  considérée 
comme  une  maladie  ou  un  état  anormal,  fut  ensuite  décrite 
comme  espèce  distincte  sous  le  nom  de  Lentodium  squamu- 
losum  Morg.  L’auteur  croit  que,  puisque  ces  deux  "formes  crois- 

(1)  Le  véritable  nom  de  cette  espèce  est  L.  squamosus  (Schæff.)  Quélet. 
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sent  ensemble  et  qu’elles  produisent  toutes  deux  des  spores 
ayant  les  mêmes  caractères,  il  vaut  mieux  les  considérer 
comme  formant  une  seule  et  même  espèce.  Il  pense  qu’on  peut 
supposer  que,  dans  cette  forme  anormale,  les  hyphes  de  l’hy- 
ménium  se  développent  en  abondance  excessive,  et  que  ces 
hyphes  portent  les  spores  directement,  sans  l’intervention  des 
basides.  Dans  ce  cas,  il  croit  qu’on  pourrait  considérer  cette 
forme  anormale  comme  un  état  conidien  de  cette  espèce. 

Il  y  aurait  lieu  de  rechercher  si  semblable  phénomène  se 
produit  sur  les  L.  tigrinus  des  environs  de  Lyon,  et  de  vérifier 
les  hypothèses  de  l’auteur. 

L.  sulcatus  Berk.  (Panus  fulvidus  Bres.).  Cette  espèce  se 
développe  dans  les  crevasses  du  bois  sec  et  sur  les  vieilles  clô¬ 
tures.  Elle  est  rare. 

L.  cochleatus  Fr.  Cette  espèce,  dit  fauteur,  est  facile  à  re¬ 
connaître  à  son  mode  de  croissance  en  touffe  et  par  son  stipe 
cannelé. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  les  forêts  des  montagnes  de  la 
région  lyonnaise. 

L.  umbilicatus  Peck.  Cette  petite  espèce  ressemble  à  L.  co- 
chleatus  Fr.  par  sa  forme  et  sa  couleur,  mais  elle  est  beaucoup 
plus  petits,  croît  en  troupes  et  n’a  pas  de  sillon  sur  le  stipe.  Elle 
est  voisine  de  L.  omphalodes  Fr.,  dont  elle  doit  être  séparée  en 
raison  de  son  stipe  creux  sans  lacune  ou  sillons  allongés,  et 
par  sa  couleur  plus  foncée. 

Il  y  aurait  lieu  de  rechercher  si  cette  espèce  existe  en  France. 

L.  Ursinus  Fr.  L’auteur  attribue  à  cette  espèce,  qui  change 
beaucoup  de  couleur  avec  l’âge,  une  saveur  fortement  poivrée, 
tandis  que  Quélet  la  qualifie  d’amère. 

L.  haematopus  Berk.  Cette  espèce,  remarquable  par  son  pied 
d’un  rouge  sanguin,  est  rare  et  a  été  trouvée  sur  un  tronc  abattu 
d'Acer  pennsylvanicum.  Elle  ne  paraît  pas  exister  en  Europe. 

L.  suavissimus  Fr.  Cette  espèce,  dont  l’odeur  forte,  mais 
agréable,  se  perçoit  à  une  grande  distance,  a  été  trouvée  par 
l’auteur  trois  fois,  toujours  sur  Salix  discolor  Muhl.  En  Europe, 
elle  est  indiquée  sur  Salix  auricula. 


M.  Molard  fait  le  compte  rendu  de  l’excursion  de  Givors. 
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L’excursion  mycologique  du  3  octobre,  quoique  s’étant  effec¬ 
tuée  sous  la  pluie,  a  été  suivie  par  un  grand  nombre  de  collè¬ 
gues,  et  aussi  par  des  personnes  étrangères  à  la  Société. 

Les  recherches  ont  été  faites  dans  le  vallon  du  Ghaconnier, 
sur  la  route  d’Echallas,  et  ont  été  fructueuses  en  espèces  com¬ 
munes  et  en  espèces  relativement  rares,  dont  plusieurs  n’ont 
pu  être  déterminées  que  par  l’obligeance  de  M.  Boudier. 

Il  a  été  récolté  : 

Russula  fragilis. 

—  emetica. 

—  lepida. 

—  nigricans. 

—  cyanoxantha,  variété  à  pied  d’un  rose  lilacé  d’un  côté, 

fait  déjà  observé  dans  une  excursion  de  la  Société  à  la 
Tour-de-Salvagny,  et  assez  rare,  cette  espèce  ayant 
normalement  le  pied  entièrement  blanc. 

—  armeniaca,  ressemble  à  lutea,  mais  le  pied  est  creux  et  le 

chapeau  d’un  jaune  rougeâtre  plus  foncé  au  centre. 

—  integra. 

—  serotina,  petite  et  âcre  comme  fragilis,  mais  à  chapeau 

olivâtre  au  centre  et  lilacé  au  bord. 

Tricholoma  flavobrunneum  ressemble  au  striatum,  mais  lamel¬ 
les  jaunâtres. 

—  aggregatum. 

—  medium. 

—  saponaceum. 

—  striatum. 

Cortinarius  multiformis. 

—  castaneus. 

—  dibaphus,  très  belle  espèce  à  pied  et  lamelles  d’un  beau 

jaune  vif  clair  un  peu  verdâtre  et  à  chapeau  d’un  beau 
violet.  Cette  couleur  disparaissant  rapidement  et  de¬ 
venant  d’un  fauve  roussâtre,  doit  être  soigneusement 
notée  à  la  récolte  même,  précaution  sans  laquelle  cette 
espèce  pourrait  être  prise  pour  le  Cortinarius  fulmi- 
neus. 

—  Krombholzii,  espèce  figurée  par  Krombholz  sous  le  nom 
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de  Leucopus  (t.  II,  fig.  3i-32).  Se  reconnaît  à  ses  la¬ 
melles  sublibres,  larges,  ferrugineuses,  jaunâtres  sur 
l’arête.  Quélet  la  met. en  synonymie  de  Leucopus. 

Cortinarius  Junghuhnii,  petite  espèce  d’un  jaune  fauve,  à  cha¬ 
peau  d’abord  conique,  puis  plan,  d’un  fauve  cannelle, 
brillant,  à  fibrilles  blanches,  ténues  et  à  pied  bril¬ 
lant  couvert  de  fibrilles  brunes.  Quélet  n’en  parle  pas 
dans  sa  flore  mycologique. 

—  elatior. 

—  anomalus. 

—  cinnamomeus. 

—  miltinus. 

—  alboviolaceus. 

Amanita  phalloides. 

—  muscaria. 

Lactarius  theiogalus. 

—  glyciosmus  :  à  la  récolte,  par  suite  de  la  grande  humi¬ 

dité,  l’odeur  caractéristique  de  cette  espèce  n’était  pas 
perceptible,  mais  s’est  nettement  développée  le  lende¬ 
main. 

—  quietus. 

Armillaria  mellea. 

Hypholoma  fasciculare. 

Mycena  galericulata. 

lnocybe  geophylla.  Le  nom  de  cette  espèce  s’orthographie 
bien  ainsi,  de  l’avis  de  Fries,  son  auteur,  contraire¬ 
ment  à  ceux  qui  l’écrivent  geophila. 

Collybia  dryophila. 

Marasmus  urens,  votula,  alliatus. 

Lachnea  hemispherica. 

Hygrophorus  niveus,  eburneus. 

Boletus  pinicola  Venturi  =  B.  juscoruber  Quélet.  Forme  du 
groupe  B.  edulis,  reconnaissable  à  la  couleur  de  son 
chapeau,  qui  est  constamment  d’un  brun  rougeâtre 
taché  de  jaune  cuivré,  et  à  son  réseau  spécial  diffé¬ 
rent  du  B.  edulis.  Malgré  son  nom,  cette  espèce  vient 
aussi  bien  sous  les  châtaigniers  et  autres  arbres  feuil- 
lés  que  sous  les  pins. 
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Bolelus  pachypus. 

—  emetica. 

—  nigricans. 

—  lepida. 

—  gentilis. 

Clavaria  jormosa. 

—  jlava,  d’un  jaune  bien  plus  franc  et  plus  clair  que  le 

jormosa  et  à  spores  blanches  jaunes,  comme  le  corni- 
culata,  mais  d’un  jaune  plus  sulfurin,  moins  doré. 
De  plus,  les  croissants  des  extrémités  des  rameaux 
sont  moins  bien  accentués  que  dans  cette  dernière 
espèce. 

Otidea  umbrina. 

Cantharellus  lubaeformis,  cinereus. 

Hydnum  jlorijorme. 

—  cyathiforme,  à  pied  et  chapeau  d’un  gris  noirâtre,  un 

peu  lilacin,  avec  le  bord  du  chapeau  et  les  aiguillons 
blancs. 

—  Queletii,  de  couleur  brun  fauve,  à  surface  du  chapeau 

orné  de  petites  crêtes  rayonnantes. 

M.  Jacquet  présente  un  exemple  de  fasciation  du  fusain 
cultivé,  ainsi  qu’une  anomalie  du  fruit  du  Diospyi'os  Kaki. 

M.  Nisius  Roux  annonce  le  décès  d’un  botaniste  du  Midi, 
M.  Albert  de  la  Farlède,  bien  connu  et  estimé  de  tous  ceux  qui 
ont  herborisé  dans  les  Bouches-du-Rhône  et  dans  le  Yar. 

Il  soumet  ensuite  à  la  Société  une  page  d’un  catalogue  iné¬ 
dit  des  plantes  de  l’Ardèche,  par  M.  Revol.  Il  propose  de  sou¬ 
mettre  ce  travail  au  Comité  de  publication,  pour  savoir  s’il  ne 
serait  pas  possible  de  le  publier  dans  nos  Annales.  Il  annonce, 
en  outre,  qu’une  personne  qui  désire  garder  l’anonymat  fèrait 
un  don  de  3oo  francs  pour  aider  à  la  publication  de  cet  ouvrage 
qui  est  d’autant  plus  intéressant  qu’il  n’a  pas  encore  été  publié 
beaucoup  de  documents  sur  cette  région. 

Le  renvoi  au  Comité  de  publication  est  ordonné. 

M.  Duval  présente  la  monographie  du  lac  de  Granlieu,  par 
M.  E.  Gadeceau,  et  analyse  rapidement  ce  travail. 
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Il  est  ensuite  procédé  à  l’élection  d’un  trésorier,  en  rempla¬ 
cement  de  M.  Chevalier,  décédé. 

Au  deuxième  tour  de  scrutin,  M.  Duval  est  élu  par  20  voix 
sur  23  votants. 
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Présidence  de  M.  le  Dr  Riei. 

admissions 

Sont  admis  membres  titulaires  de  la  Société  : 

M.  Bastien,  Alexis,  chirurgien-dentiste,  6,  rue  Victor-Hugo, 
à  Lyon,  présenté  par  MM.  les  Drs  Phélip  et  Riel. 

M.  le  Dr  Bernay,  Charles,  16  bis,  rue  Gasparin,  présenté  par 
MM.  Cl.  Roux  et  Riel. 

M.  Favrin  François,  35,  chemin  de  Choulans,  présenté  par 
MM.  les  Drs  Phélip  et  Riel. 

M.  Terrin  (A.),  79-81,  rue  Bugeaud,  présenté  par  MM.  Lau¬ 
rent  et  Riel. 

M.  Colleur  montre  les  champignons  suivants,  récoltés  en¬ 
tre  Brindas  et  Yzeron  :  Marasmius  ramealis,  Clavaria  rugosa, 
Cyathus  crucibulum,  Spathularia  flavida,  Naucoria  carpophila. 

M.  J  amen  montre  un  certain  nombre  de  mousses  et  lichens 
provenant  du  Pilât  et  de  ses  environs.  Ce  sont  : 

Fontinalis  antipyrelica,  Ceratodon  purpureus,  Dicranella 
heteromalla,  Barbula  muralis,  Rhacomitrium,  Funaria  hygro- 
metrica,  Bryum  alpinum,  Mnium  undulatum,  Bartramia  pomi- 
formis,  Hypnum  Schreberi,  Bartramia  fontana,  Hylocomium 
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triquetrum,  Parmelia  physodes,  ainsi  que  deux  champignons  : 
Scleroderma  verrucosum  et  Boletus  edulis. 

M.  Lavenir  montre  un  bel  exemplaire  de  Hydnum  erina- 
ceum,  croissant  sur  chêne,  et  provenant  du  Beaujolais. 

M.  Sogno  présente  le  Volvaria  gloiocephala,  espèce  très  dan¬ 
gereuse,  récoltée  dans  un  pré,  à  Crépieu. 

M.  le  Président  insiste  sur  les  caractères  de  cette  espèce, 
que  ses  lamelles  rosées  pourraient  faire  prendre  pour  une  pra- 
telle  à  des  esprits  non  prévenus. 

M.  Colleur  signale  Entoloma  madidum  au  Mercruy.  Cette 
espèce,  assez  rare  dans  nos  environs,  et  de  taille  relativement 
assez  grande,  a  le  pied  fibrilleux  et  le  chapeau  rayé  radiale- 
ment.  Tous  deux  sont  d’une  belle  couleur  bleu  d’acier  qui, 
jointe  à  la  couleur  rosée  des  lamelles,  donne  à  ce  champignon 
un  aspect  des  plus  intéressants. 

M.  Laurent  montre  des  échantillons  de  Cantharellus  auran- 
tiacus  à  feuillets  blancs  et  de  Paxillus  lamellirugus. 

M.  Duval  montre  une  rose  de  Jéricho,  Anastaticha  hiero- 
chontina,  venant  de  Port-Saïd. 

M.  Viviand-Morel  rappelle  à  ce  sujet  que  notre  regretté 
confrère  Boullu  avait  présenté  à  la  Société  une  étude  sur  les 
différentes  roses  de  Jéricho.  Il  signale,  en  outre,  une  autre 
espèce  qui  jouit  aussi  de  propriétés  hygrométriques  remarqua¬ 
bles,  la  Selaginella  lepidophylla. 

M.  Viviand-Morel  présente  des  fruits  mûrs  d’une  myrtacée 
comestible,  le  Feijoa  Selloiviana,  qui  ont  été  récoltés  à  Menton 
(Alpes-Maritimes),  dans  le  jardin  de  M.  Abel  Gorre,  qui  les  lui 
a  fait  parvenir.  Il  présente,  en  outre,  une  image  coloriée  de  cet 
arbre  ou  arbuste  fruitier  en  fleur,  avec  un  fruit  figuré  sur  le 
dessin,  publié  par  la  Revue  horticole  (numéro  de  juin  1898, 
p.  264).  Le  chromo  accompagne  un  article  de  M.  Edouard  An¬ 
dré  sur  le  Feijoa  en  question,  qu’il  a  introduit  dans  les  cultures 
du  littoral  de  la  Méditerranée.  Le  Feijoa  Selloiviana  Berg  est 
originaire  du  Brésil  austral  et  de  l’Uruguay.  Aux  environs  de 
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Montevideo,  ce  fruit  est  connu  sous  le  nom  de  «  Goyabo  del 
pais  ». 

En  comparant  les  fruits  reçus  de  Menton  à  celui  figuré  dans 
la  Revue  horticole  (loc.  cit.),  M.  Viviand-Morel  trouve  entre 
eux  des  différences  assez  prononcées,  qui  ne  permettent  pas 
cependant  de  les  rattacher  à  une  autre  espèce  systématique,  au 
moins  jusqu’à  nouvelle  remarque  concernant  la  floraison  des 
sujets  cultivés  à  Menton. 

Les  fruits  figurés  par  M.  Ed.  André  sont  côtelés,  bossués  et 
déprimés  au  sommet  ;  ils  sont,  en  outre,  plus  gros  que  ceux 
de  Menton.  Ces  derniers  ont  F  épiderme  chagriné  et  sont 
d’une  forme  ovoïde,  non  déprimée  à  la  base  ;  ils  seraient  plutôt 
sous  le  rapport  de  la  forme,  obovoïdes  qu’ovoïdes. 

M.  Viviand-Morel  pense  que  le  Feijoa  Sellowiana  compte  des 
formes  ou  des  variations,  comme  en  présentent  nos  arbres 
fruitiers,  et  que  l’arbre  cultivé  à  Menton  est  une  de  ces  formes. 

M.  le  Dr  Riel  analyse  le  travail  de  Peck  sur  les  espèces 
d ’Entoloma  des  environs  de  New-York. 

Dans  ce  travail,  paru  dans  son  Report  of  the  State  Botanist, 
1908,  p.  47~58,  l’auteur  énumère  22  espèces,  dont  7  seulement 
sont  connues  en  Europe. 

L’auteur  divise  le  genre  en  quatre  sections  ou  sous-genres  : 
Genuina,  Conoidea,  Leptonidea  et  Nolanidea.  La  deuxième  de 
ces  sections  est  nouvelle  et  diffère  par  le  chapeau  conique  ou 
subcampanulé  de  la  section  Genuina,  où  le  chapeau  est  con¬ 
vexe  ou  presque  plan. 

La  première  section  (Genuina)  renferme  deux  espèces  :  E. 
sinuatum  Fr.  et  E.  grande  Pk.,  la  première  européenne. 

La  deuxième  section  (Conoidea)  ne  renferme  que  des  espèces 
jusqu’ici  exclusivement  américaines  :  E.  Salmoneum  Pk.,  E. 
cuspidatum  Pk.,  E.  peckianum  Burt,  E.  luteum  Pk.,  E.  varia- 
bile  Pk.,  E.  minus  Pk. 

La  troisième  section  (Leptonidea)  renferme  deux  espèces  eu¬ 
ropéennes  :  E.  jubatum  Fr.  et  E.  sericellum  Fr.  Les  quatre 
autres  (E.  cyaneum  Pk.,  E.  scabrinellum  Pk.,  E.  flavoviride 
Pk.,  E.  dysthales  Pk.)  n’ont  pas  encore  été  rencontrées  dans 
notre  continent. 

Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  190g. 


c.  R.  5 


Liy 


COMPTES  RENDUS  DES  SEANCES 


Enfin,  la  quatrième  section  (Nolanidea)  renferme  huit  es¬ 
pèces,  dont  quatre  sont  bien  connues  en  Europe  :  E.  nidorosum 
Fr.,  E.  sericeum  Fr.,  E.  rhodopolium  Fr.,  E.  clypeatum  L., 
tandis  que  les  quatre  autres  sont  jusqu’ici  exclusivement  amé¬ 
ricaines  :  E .  flavifolium  Pk.,  E.  griseum  Pk.,  E.  grayanum 
Pk.,  E.  strictius  Pk. 

Dans  cette  brève  comparaison  des  espèces  européennes  et 
américaines  d 'Entoloma,  signalons  l’absence,  dans  la  liste  de 
Peck,  des  espèces  suivantes,  très  communes  en  Europe  :  E.  li- 
vidum,  E.  prunuloides,  E.  spéculum.  De  plus,  E.  sericeum  et 
E.  sericellum,  très  communs  chez  nous,  le  premier  surtout, 
sont  donnés  comme  rares  par  l’auteur.' 

Je  terminerai  cette  petite  note  en  invitant  les  mycologues 
européens  à  étudier  avec  attention  les  descriptions  des  espèces 
jusqu’ici  signalées  exclusivement  en  Amérique,  surtout  quand 
ils  se  trouvent  en  présence  de  récoltes  renfermant  des  échan¬ 
tillons  dont  les  caractères  ne  cadrent  pas  bien  avec  ceux  de  nos 
auteurs,  car  il  peut  très  bien  arriver  que  ces  espèces  peuvent 
exister  dans  nos  régions,  où  elles  peuvent  avoir  été  mécon¬ 
nues. 

M.  Colleur  présente  le  compte  rendu  de  l’excursion  du 
17  octobre,  à  Lentilly. 

Au  cours  de  cette  excursion,  plus  de  soixante  espèces  ont  pu 
être  déterminées,  parmi  lesquelles  les  plus  intéressantes  sont 
les  suivantes  : 

Hygrophorus  nitratus,  espèce  remarquable  par  son  odeur  de 
chlore  très  accentuée.  Dans  les  prés  au-dessous  du  bois  de  pins. 

Leptonia  lampropus,  à  pied  et  chapeau  grisâtre,  squamu- 
leux. 

Leptonia  aquila ,  petite  espèce  à  chapeau  ombiliqué,  strié  au 
bord  d’un  gris  noirâtre  comme  le  pied. 

Leptonia  serrulata,  lamelles  denticulées  et  noires  sur  l’arête. 
Les  échantillons  avaient  le  chapeau  grisâtre  et  non  bleu  d’acier 
comme  ceux  de  Vaugneray  récoltés  le  19  «septembre. 

Leptonia  lazulina.  Ressemble  à  L.  aquila ,  mais  le  pied  est 
un  peu  bleuâtre  et  le  chapeau  moins  ombiliqué  et  moins  strié. 

Toutes  ces  espèces  de  Leptonia  ont  été  récoltées  dans  les  prés 
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ou  genêts  en  dessous  du  bois  de  pins,  comme  Hygrophorus  ni- 
tratus  cité  plus  haut. 

Collybia  clusilis,  très  jolie  espèce  de  la  taille  de  Marasmius 
oreades,  remarquable  par  son  chapeau  à  petit  ombilic  régu¬ 
lièrement  creusé  en  cône  et  par  ses  lamelles  épaisses  et  très 
larges. 

Cantharellus  umbonatus,  forme  un  peu  anormale  à  chapeau 
d’un  vert  noirâtre.  Les  lamelles  blanches,  très  rameuses,  se 
tachent  de  rouge  par  le  frottement.  Cette  espèce,  comme  les 
suivantes,  a  été  récoltée  dans  le  bois  de  pins,  but  principal 
de  f  excursion,  indiqué  sur  la  carte  par  la  cote  444- 

Russula  mustelina ,  à  chapeau  tantôt  jaunâtre,  tantôt  bru¬ 
nâtre,  ces  deux  couleurs  existant  seules  ou  bien  réunies  toutes 
deux  sur  le  même  chapeau. 

Russula  xerampelina,  belle  et  grande  espèce,  à  chapeau  fine¬ 
ment  pointillé,  pulvérulent  comme  celui  d ’amaena  et  de  punc- 
tata,  mais  se  distinguant  de  ces  dernières  par  sa  taille  et  par 
son  chapeau  toujours  plus  foncé  au  centre. 

Gomphidius  roseus,  à  chapeau  rose,  toujours  d’assez  petite 
taille. 

Russula  nitida,  à  chapeau  d’une  belle  couleur  purpurin  bril¬ 
lant,  à  lamelles  ocracées,  moins  larges  que  celles  d’integra  et  à 
saveur  âcre,  au  moins  à  la  fin,  quelquefois  même  très  âcre  dès 
le  début. 

Nous  pouvons  citer  aussi,  à  cause  de  leur  extrême  abon¬ 
dance  :  Boletus  bovinus  et  Tricholoma  striatum. 

Notons  aussi  Hygrophorus  chlorophanus ,  Entoloma  clypea- 
tum,  Russula  citrina,  Amanila  junquillea,  assez  abondante,  Bo¬ 
letus  pinicola,  Mycena  flavoalba  et,  enfin,  quelques  échantil¬ 
lons  d 'Hygrophorus  hypotheius  et  une  certaine  quantité  de 
Clavaria  rugosa,  ces  deux  dernières  espèces  généralement  tar¬ 
dives,  annonçant  la  prochaine  venue  de  l’hiver  ou,  au  moins, 
de  l’arrière-automne. 

Nous  pouvons  aussi  indiquer  une  intéressante  espèce,  Rhizo- 
pogon  luteolus,  de  la  famille  des  Hyménogastrées,  qui  a  été 
récoltée  le  mercredi  précédent,  dans  le  même  bois,  par  notre 
zélé  et  dévoué  collègue,  M.  Jurron. 

Comme  pour  les  précédentes  excursions,  toutes  les  espèces 
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critiques  ou  intéressantes  ont  été  soumises  à  notre  éminent 
maître,  M.  E.  Boudier,  que  nous  sommes  heureux  de  pouvoir, 
à  cette  occasion,  remercier  une  fois  de  plus  de  son  inépuisable 
bienveillance. 
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Présidence  de  M.  le  Dr  Riel 

M.  Prudent  analyse  une  brochure  de  M.  le  professeur  Mul¬ 
ler,  de  Berlin,  sur  les  Diatomées  de  la  Patagonie,  et  fait  re¬ 
marquer  la  similitude  de  cette  flore  diatomique  avec  celle  de 
notre  climat,  quoique  n’étant  pas  sous  le  même  degré  de  lati¬ 
tude. 

ADMISSIONS 

Sont  admis  membres  «titulaires  de  la  Société  : 

M.  Cottin,  Louis,  25,  rue  Sala,  présenté  par  MM.  les  Drs  Phé- 
lip  et  Riel. 

M.  Crebier,  P.-L.,  54,  rue  Sala,  présenté  par  MM.  Sogno  et 
Riel. 

M.  N.  Roux  donne  de  nouveaux  renseignements  sur  le  cata¬ 
logue  des  plantes  de  l’Ardèche,  de  M.  Revol,  et  indique  les 
modifications  que  l’auteur  a  apportées  à  son  manuscrit.  Il  de¬ 
mande  que  la  Société  vote  sur  la  publication  de  ce  travail. 

M.  Cl.  Roux  souhaite  que  l’auteur  complète  son  catalogue 
par  une  bibliographie. 

Après  quelques  observations  de  M.  le  Secrétaire  général  et  de 
M.  Roux,  la  Société  vote  la  publication  de  ce  catalogue  en  une 
seule  fois. 
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M.  N.  Roux  présente  les  espèces  suivantes,  provenant  de  ses 
dernières  herborisations  dans  l’Ardèche  : 

Trifolium  angustifolium,  Polenlilla  hirta .  Sorbus  chamaes- 
pilus,  Alchimilla  saxatilis,  Buser.,  A.  pubescens ,  Herniaria 
glabra,  Trifolium  spadiceum,  Adenocarpus  cebennensis,.  Ge- 
nista  prostrata ,  Vicia  Orobus,  Melilotus  neapolitanus ,  Saxifraga 
Souliei,  hyb.,  S.  pedatifida,  Scleranthus  uncinatus,  Sedum  vil- 
losum,  Paronychia  polygonifolia,  Cardamine  resedifolia,  Ara- 
bis  cebennensis,  Thlaspi  arvernense,  T.  virens,  Corydalis  cla- 
viculata,  Centranthus  calcitrapa,  f.  subalbida,  Xeranthemum 
cylindraceum,  Hieracium  albulum,  H.  tridentatum,  Crépis 
succisifolia,  Senecio  leucophyllus,  Antirrhinum  asarina,  Plan- 
tago  carinata,  Euphorbia  flavicoma,  E.  taurinensis,  Scutellaria 
alpina,  etc. 

M.  Duval  donne  lecture  d’une  note  très  intéressante  sur 
l’herbier  de  Félix  Plater,  d’après  le  Journal  de  Voyage  de  Mon¬ 
taigne.  (Voir  Notes  et  Mémoires.) 

M.  le  Dr  Phélip  présente  le  compte  rendu  de  l’excursion  du 
3i  octobre,  à  la  Tour-de-Salvagny. 

Des  ondées  fréquentes  depuis  la  veille,  et  aussi  pendant  l’ex¬ 
cursion,  après  trois  semaines  de  temps  secs  et  la  grande  pluie 
de  fin  septembre,  avaient  favorisé  la  croissance  des  champi¬ 
gnons,  qui  purent  être  récoltés  en  grande  quantité  pendant  la 
course,  au  début  de  laquelle  M.  Colleur  a  présenté  deux  espèces 
trouvées  au  parc  de  la  Tête  d’Or:  Pholiota  squarrosa  et  Lepiota 
haematosperma,  cette  dernière  sur  le  tan  d’une  serre. 

Parmi  le  très  grand  nombre  d’espèces  recueillies  pendant 
l’excursion  (dans  des  prairies  et  bois  de  chênes  et  de  pins,  à  sol 
couvert  de  mousses,  de  graminées  et  de  bruyères),  j’ai  noté 
les  suivantes  comme  les  plus  intéressantes.  Je  les  donne  dans 
l’ordre  de  leur  trouvaille. 

Tricholoma  terreum ,  var.  atrosquamosum  de  Cooke,  déter¬ 
miné  par  M.  Boudier. 

Clavaria  fastigiata.  Cette  espèce  ressemble  à  corniculata, 
mais  elle  en  diffère  par  ses  rameaux  très  fins,  crépus,  partant 
très  bas,  de  la  base  du  pied,  et  dont  un  très  grand  nombre  ne 
sont  pas  terminés  en  corne  bifurquée  ou  croissant.  Elle  exhale, 
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en  outre,  une  très  forte  odeur  de  farine  rance,  qui  la  fait  faci¬ 
lement  reconnaître. 

Clavaria  vermicularis ,  croissant  dans  le  voisinage  de  la  pré¬ 
cédente,  en  .même  temps  que  Mycena  flavoalba,  Clitocybe  deal- 
bata,  Marasmius  scabellus,  Leptonia  sericellum. 

Hygrophorus  niveus,  à  chapeau  fréquemment  taché  de  rouge 
carmin,  dans  les  spécimens  de  tout  âge,  altération  peut-être 
due  à  un  microorganisme. 

Flammula  alnicola,  récolté  en  assez  grand  nombre  sur  une 
souche. 

Pholiota  spectabilis,  à  l’état  jeune.  Cette  espèce  peut  acqué¬ 
rir  un  très  grand  développement. 

Clitocybe  pityophila  et  obsoleta,  tous  deux  déterminés  par 
M.  Boudier,  ainsi  que  les  deux  espèces  qui  les  précèdent. 

Lactarius  deliciosus,  à  chapeau  orangé  très  brun.  Le  cha¬ 
peau  de  cette  espèce  est  très  variable  de  couleur,  ainsi  que  la 
chair,  suivant  l’état  atmosphérique.  Seul,  le  lait  conserve  tou¬ 
jours  sa  couleur  jaune  safrané.  Il  en  est  de  même  pour  L.  san- 
guifluus ,  qui  ne  varie  pas  à  ce  sujet,  et  dont  le  lait  est  tou¬ 
jours  rouge  de  sang. 

Cortinarius  elatior,  mucosus,  bolaris,  brunneus,  decipiens, 
miltinus ,  collinitus. 

Boletus  luteus,  dont  plusieurs  spécimens  présentaient,  au 
centre  de  la  surface  convexe  du  chapeau,  un  mamelon  coni¬ 
que  très  marqué,  ce  qui  n’existe  ordinairement  pas  dans  cette 
espèce. 

Tricholoma  portentosum.  Tous  les  spécimens  jeunes  ou 
complètement  développés  avaient  le  pied  blanc  sulfurin.  Dans 
une  précédente  excursion  personnelle  que  j’ai  faite  à  Givors, 
les  spécimens  étaient,  pour  la  plupart,  à  pied  ponctué  de  noir 
violacé. 

Russula  Queletii.  Un  échantillon  à  pied  entièrement  blanc. 
Un  autre  à  pied  rose  et  à  chapeau  pourpre,  dont  la  viscosité 
présentait  un  reflet  violet  manifeste.  Cette  espèce  se  reconnaît 
toujours  à  l’extrême  âcreté  de  sa  chair  et  à  la  couleur  de  ses 
lamelles  d’un  blanc  jaunâtre,  couleur  de  cire  (quelquefois  un 
peu  olivâtre,  d’après  Quélet). 

Russula  integra ,  variété  à  chapeau  jaune  ocracé  ou  brun 
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orangé,  ressemblant  un  peu  à  mustelina,  mais  les  lamelles 
sont  plus  larges,  plus  ocracées,  toujours  fortement  réunies  par 
des  veines. 

Russula  serotina,  verdâtre,  olivâtre  et  violacée,  parfois  avec 
belles  taches  azurées  sur  le  chapeau  et  aussi  une  teinte  azurée 
sur  le  pied  et  les  lamelles. 

Tricholoma  inamœnum,  blanchâtre,  avec  odeur  de  sulfu- 
reum.  Quélet  l’indique  dans  les  sapinières  montagneuses. 

Mycena  galericulata,  forme  à  pied  renflé  en  fuseau  dans  le 
milieu,  tandis  qu’il  est  presque  toujours  cylindrique.  Cette  es¬ 
pèce  est  très  polymorphe. 

Nolanea  pisciodora,  à  odeur  de  poisson.  Sans  ce  caractère,  il 
serait  facilement  confondu  avec  N.  pascua  ou  Entoloma  seri- 
ceum. 

Collybia  clusilis,  toujours  avec  ses  lamelles  épaisses  et  son 
petit  ombilic  bien  formé. 

Mycena  rubromarginata,  à  arête  rose,  mais  à  chapeau  fauve 
comme  celui  d  ’  aur  antiomar  g  inata,  forme  par  conséquent  in¬ 
termédiaire  entre  les  deux  espèces. 

Pleurotus  pardalis,  sur  troncs  de  chênes.  Echantillons  bien 
semblables  à  ceux  de  Tassin. 

Hydnum  rufescens,  en  échantillons  bien  caractérisés  par  la 
couleur  plus  orangé  fauve  du  chapeau,  qui  est  souvent  pelu¬ 
cheux,  son  pied  bien  cylindrique  et  ses  aiguillons  non  décur- 
rents,  disposés  horizontalement  sur  la  surface  inférieure  du 
chapeau  et  s’arrêtant  par  une  ligne  de  démarcation  nette  au 
niveau  du  sommet  du  pied. 
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Présidence  de  M.  le  Dr  Riel 

M.  Abrial  donne  lecture  du  résumé  d’un  travail  qu’il  a  pré¬ 
senté  en  juillet  à  la  Faculté  des  Sciences  de  Lyon,  pour  obtenir 
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le  ((  diplôme  d’études  supérieures  de  sciences  naturelles  »  :  De 
la  persistance  d’une  partie  de  l’albumen  chez  les  graines  dites 
exalbuminées  (i). 

M.  N.  Roux  présente  des  plantes  en  herbier  récoltées  dans  les 
Alpes-Maritimes,  et  en  particulier  plusieurs  espèces  de  Saxi¬ 
frages. 

M.  Girod  présente  le  compte  rendu  de  l’excursion  du  i4  no¬ 
vembre,  entre  Lentilly  et  Lozanne. 

Cette  excursion,  favorisée  par  un  temps  superbe,  a  permis  de 
récolter  les  espèces  suivantes  : 

Flammula  ochrochlora,  poussant  en  touffes  sur  bois  en¬ 
fouis  dans  la  terre,  reconnaissable  à  sa  couleur  foncière  jau¬ 
nâtre  pâle,  un  peu  verdâtre,  à  écailles  roussâtres. 

Tricholoma  sejunctum,  récolté  en  échantillons  assez  nom¬ 
breux,  à  chapeau  d’un  beau  jaune  clair,  rayé  de  fibrilles  in¬ 
nées  et  à  lamelles  bien  blanches. 

Russula  cyanoxantha,  forme  à  chapeau  d’un  pourpre  violet, 
plus  rouge  que  dans  le  type. 

Clavaria  fastigiata,  déjà  récolté  dans  les  excursions  précé¬ 
dentes,  notamment  à  la  Tour-de-Salvagny,  à  odeur  de  farine 
rance  toujours  très  prononcée. 

Cortinarius  elatior. 

Polyporus  lucidus,  dont  un  échantillon  à  chapeau  assez 
grand,  et  remarquable  par  son  pied  presque  exactement  cen¬ 
tral. 

Clitocybe  ditopus,  grisâtre,  à  chapeau  strié  sur  le  bord  quand 
il  est  humide  et  à  odeur  de  farine. 

Cortinarius  hinnuleus,  odeur  spiritueuse,  rappelant  celle  de 
l’esprit  de  bois. 

Clavaria  cinerea,  de  couleur  grisâtre  et  de  forme  variable. 

Cantharellus  cinereus.  Cette  espèce  ressemble  beaucoup  en 
dessus  à  Craterellus  Cornucopioides ,  mais  le  dessous  du  cha¬ 
peau  est  orné  de  plis.  Comestible  au  même  titre  que  la  corne 
d’abondance. 

Cortinarius  decipiens  et  C.  multifo?'mis,  espèces  toutes  deux 
assez  communes. 

(i)  Sera  publié  dans  les  Notes  et  Mémoires  de  1910. 
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Collybia  butyracea ,  var.  phaeopodia,  à  chapeau  et  pied  d’un 
brun  bistré. 

Une  espèce  du  genre  Tricholome  du  groupe  terreum,  ayant 
l’arête  des  lamelles  ornée  d’une  bordure  noire  très  marquée, 
et  qui,  pour  cette  raison,  a  été  déterminée  Tricholoma  muri- 
naceum. 

Hydnum  Queletti,  à  chapeau  présentant  des  crêtes  saillantes 
radiées. 

Cortinarius  brunneus ,  à  pied  toujour  renflé  en  massue  à  la 
base. 
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Présidence  de  M.  le  Dr  Riel 

M.  Prudent  présente  une  étude  sur  les  Diatomées  des  lacs 
du  Jura.  (Voir  aux  Notes  et  Mémoires.) 

M.  Cl.  Roux  annonce  la  découverte,  par  M.  de  Vilmorin, 
d’une  station  de  pins  à  crochets  spontanés  sur  le  plateau  de  la 
Margeride. 

Cette  station,  jointe  à  celle  du  Mont-Dore,  découverte  par 
Gay  en  1860,  et  à  celle  de  Pierre-sur-IIaute,  découverte  par 
d’Alverny  en  1902,  vient  à  l’appui  de  l’hypothèse  d’une  exten¬ 
sion  beaucoup  plus  considérable  de  cet  arbre  à  l’époque  qua¬ 
ternaire  dans  les  tourbières  du  Plateau  Central. 

Il  est  ensuite  procédé  aux  élections  du  Bureau  et  des  Comités 
pour  1910. 

Sont  élus  : 

I 


î 


Président  . 
Vice-président 


Mlle  M.  Renard. 
M.  Beauverie. 
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Secrétaire  général . M.  le  Dr  Bretin. 

Secrétaire  des  séances  .  M.  Meyran. 

Trésorier . ,  .  .  .  M.  Duval. 


Bibliothécaire . M.  Cl.  Roux. 

Comité  de  Finances. 

MM.  Lavenir,  Rochelandet,  Nis.  Roux. 
Comité  d’ Herborisations. 

« 

MM.  àbrial,  Licier,  Viviand-Morel. 

/  •  * 

Comité  de  Publications. 

MM.  Prudent,  Dr  Riel,  Viviand-Morel. 
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Catalogue  des  plantes  vasculaires  du  Département  de  l’Ardèche, 

par  M.  J.  Revol  ( Annales  Soc.  Bot.  de  Lyon ,  t.  XXXV  (1909).  Introduc¬ 
tion  par  Ch.  Flahault. 


AU  SUJET 

DE  LA 

GÉOGRAPHIE  BOTANIQUE 

DE  L’ARDÈCHE  ET  DU  VIVARAIS 


J’étais  jeune  étudiant  à  la  Sorbonne,  il  y  aura  tantôt  qua¬ 
rante  ans,  lorsque  notre  savant  maître  Hébert  nous  révéla  le 
nom  de  Soulavie.  C’était  la  leçon  d’ouverture  ;  nous  nous  pres¬ 
sions  nombreux  sur  les  bancs,  avides  d’apprendre  les  principes 
de  la  géologie.  Hébert  nous  parlait  des  débuts,  tout  récents,  de 
la  science  de  la  terre.  Nous  le  vîmes  tout  à  coup  s’animer  au 
nom  de  l’abbé  Soulavie.  _«  Voici  un  ouvrage  digne  de  tout  res¬ 
pect,  nous  dit-il,  en  nous  montrant  les  huit  volumes  de  Y  His¬ 
toire  naturelle  de  la  France  méridionale.  Cet  ouvrage  a  été  écrit 
il  y  a  un  siècle  par  un  observateur  de  premier  ordre,  de  beau¬ 
coup  en  avance  sur  son  temps.  On  y  trouve  beaucoup  de  faits 
essentiels  et  des  découvertes  fondamentales  clairement  démon¬ 
trées  quant  au  passé  de  la  terre.  »  Il  s’indignait  en  livrant  a 
notre  mépris  le  nom  des  hommes  qui  ont  pillé  Soulavie,  qui, 
parés  de  ses  plumes,  ont  tout  fait  pour  qu’on  ignorât  et  qu’on 
oubliât  le  vicaire  vivarais  ;  il  fustigeait  comme  il  convient  ces 
bandits  de  la  science,  nous  donnant  à  la  fois  une  double  leçon 
d’histoire  et  de  morale.  Le  lendemain,  au  laboratoire,  où  nous 
étions  libres  de  travailler  tout  le  jour,  nous  pûmes  feuilleter  et 
lire  les  précieux  volumes. 
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Venu  vers  cette  France  méridionale,  l’un  de  mes  premiers 
pèlerinages  scientifiques  me  conduisit  à  Largentière  où  est  né 
Soulavie,  à  Antraigues  où  il  exerça  son  ministère  et  travailla. 
Je  n’y  rencontrai  personne  qui  pût  me  parler  de  lui. 

J’ai  beaucoup  consulté  l’ouvrage  consacré  par  Soulavie  à 
l’Histoire  naturelle  de  la  France  méridionale.  A  la  suite  de  cha¬ 
cune  de  mes  excursions  dans  le  Vivarais,  j’y  ai  trouvé  quelque 
chose  de  nouveau,  des  idées  très  neuves  pour  l’époque,  pour  la 
plupart  confirmées  aujourd’hui,  mais  qui  devaient  paraître 
alors  bien  hardies,  sur  la  plupart  des  faits  qui  forment  main¬ 
tenant  le  domaine  de  la  Géographie  physique.  Observateur 
attentif  de  la  nature,  Soulavie  partait  d’un  détail  exactement 
observé,  mais  cherchait  toujours  à  généraliser.  Ayant  beau¬ 
coup  voyagé,  surtout  à  pied,  dans  les  provinces  méridionales, 
il  avait  à  sa  disposition  de  nombreux  termes  de  comparaison. 
Gomme  le  fameux  «  Potier  de  terre  »  de  la  Renaissance,  il  tient 
une  place  des  plus  honorables  parmi  les  maîtres  des  sciences  de 
la  nature. 

En  dépit  d’un  modèle  aussi  recommandable,  en  dépit  des 
innombrables  problèmes  qui  s’offrent  à  la  sagacité  des  cher¬ 
cheurs,  le  Vivarais  e^t  l’un  des  pays  de  France  dont  on  a  le 
moins  étudié  la  végétation.  J’ai  cherché  jadis  à  y  trouver  un 
botaniste,  désireux  d’encourager  ses  efforts  ;  je  n’ai  pas  le  mé¬ 
rite  d’avoir  découvert  M.  Revol.  Rien  des  notes  ont  été  publiées 
sur  la  flore  du  Vivarais  depuis  i83g  ;  quelques  savants  auteurs 
ont  même  consigné  dans  d’importants  ouvrages  ce  qu’on  en 
savait  de  leur  temps  ;  mais  nous  n’avions  pas  réussi  jusqu’ici 
à  en  obtenir  une  étude  spéciale  approfondie.  M.  Revol  nous 
offre  aujourd’hui  les  résultats  de  longues  et  patientes  explo¬ 
rations  au  cours  desquelles  il  a  recueilli  avec  un  soin  minu¬ 
tieux  des  données  attentives  sur  la  flore  des  végétaux  vascu¬ 
laires.  Le  reste  viendra  à  son  heure,  espérons-le. 

M.  Revol  m’a  fait  l’honneur  de  me  demander  de  formuler 
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quelques  idées  générales  à  l’occasion  de  sa  publication.  Je  le 
fais  d’autant  plus  volontiers  que  ce  m’est  une  occasion  de  le 
féliciter,  au  nom  des  botanistes,  du  grand  effort  qu’il  a  donné 
et  du  succès  qui  le  récompense.  Il  était  seul,  en  un  pays  où  les 
intérêts  scientifiques  ne  semblent  pas  préoccuper  un  grand 
nombre  de  personnes.  Il  faut  le  louer  d’avoir  commencé  sans 
appui,  et,  ce  qui  est  plus  méritoire,  d’avoir  persévéré.  Que  ne 
l’ai-je  rencontré  lorsque  je  cherchais  un  botaniste  par  les  mon¬ 
tagnes  du  Vivarais  ! 

Ce  devoir  rempli  envers  le  courageux  auteur  du  Catalogue, 
ma  tâche  n’est-elle  pas  terminée  ?  Soulavie  a  révélé  tant  de 
vérités  sur  son  Vivarais  qu’on  pourrait  peut-être  se  contenter 
de  les  exprimer  en  termes  plus  corrects.  Sa  langue  est  bien  bar¬ 
bare,  en  effet  ;  on  pourrait  croire  que,  de  son  temps  déjà,  les 
langues  classiques  étaient  exclues  des  programmes.  Quoi  qu’il 
en  soit,  n’est-ce  pas  un  devoir  de  tirer  de  l’oubli  l’œuvre  de 
Soulavie  et  de  la  faire  connaître  à  ceux  qui  n’ont  pas  entendu 
les  accents  courroucés  d’Hébert  ? 

Je  m’y  suis  décidé  ;  nous  nous  contenterons  d’ailleurs  de  le 
suivre  sur  le  terrain  de  la  Géographie  botanique,  à  laquelle  il 
a  consacré  le  tome  premier  de  la  Seconde  partie  de  son  Histoire 
naturelle  de  la  France  méridionale.  Ce  tome  premier,  publié 
en  1783,  fut  le  dernier  de  l’ouvrage.  Soulavie  fut  ensuite  dé¬ 
tourné  de  l’étude  de  la  nature  et  n’y  revint  plus  ;  on  doit  le 
regretter. 

La  science  a  fait  d’ailleurs  de  grands  progrès  depuis  ;  il  con¬ 
vient  d’en  tenir  compte.  Nous  essaierons  de  donner,  à  cette 
occasion,  quelques  idées  précises  sur  le  beau  pays  qu’est  le  Vi¬ 
varais. 

«  Les  hommes,  dit  Soulavie,  ont  divisé  ce  territoire  en  dio- 
<(  cèses  et  en  provinces,  en  généralités  et  en  paroisses  ;  mais  la 
«  nature  a  posé  ses  divisions  d’une  manière  constante  et  inalté- 
«  rable  ;  elle  a  assigné  aux  plantes  leur  climat...  »  Les  diocèses 
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et  les  provinces,  les  généralités  et  les  paroisses  ont  changé  de 
noms  ;  mais  la  nature  n’a  pas  cessé  de  «  diviser  le  pays  d’une 
manière  constante  et  inaltérable  ».  Gomme  il  y  a  un  siècle, 

<(  la  Géographie  des  plantes  permet  de  dresser  des  cartes  bota- 
«  niques  d’après  les  climats  des  végétaux  »  (Hist.  nat.  de  la  Fr. 
mérid.,  2e  part.,  I,  p.  37). 

Qu’on  me  permette,  à  cette  occasion,  une  petite  anecdote. 

Nous  fêtions,  dans  un  bourg  du  Midi,  le  jubilé  d’un  de  nos 
maîtres  les  plus  respectés.  D’anciens  élèves  venus  de  France  et 
de  l’Etranger  rendaient  un  hommage  intime  d’affection  et  de 
gratitude  à  l’une  de  nos  gloires  nationales.  Quelques  anciens 
camarades  d’école  venaient,  tout  émus,  se  féliciter  d’avoir  vécu 
leur  jeunesse  à  côté  du  maître  universellement  honoré.  Il  ré¬ 
pondait  avec  une  aménité  charmante,  rappelait  les  jeux  et  les 
horions,  les  escapades  et  les  punitions.  Un  Monsieur  bedon¬ 
nant,  au  visage  glabre,  venu  du  Chef-lieu,  se  présenta  tout  à 
coup,  avec  un  sourire  étudié  qui  lui  creusait  au  bas  des  joues 
deux  fossettes,  souvenir  très  lointain  des  charmes  de  l’enfance, 
et  il  penchait  la  tête  de  droite  et  de  gauche  en  faisant  des  grâces. 
Il  tira  de  sa  poche  un  papier  et  lut  quelques  banalités,  tradui¬ 
sant  surtout  son  intention  d’être,  le  samedi  suivant,  imprimé 
tout  au  long  dans  la  feuille  du  pays.  X...  le  remercia  poliment 
et  le  reprit  doucement  de  ses  louanges  exagérées.  —  «  Oh  !' 
Monsieur  le  professeur,  reprit  notre  homme,  je  vous  assure  que 
je  vous  parle  sans  flatterie  ;  vous  êtes  sûrement  l’un  des  plus 
grands  savants  du  département  !»  ;  et  le  maître  de  lui  ré¬ 
pondre  :  «  Oh  !  non,  Monsieur,  tout  au  plus  de  l’arrondisse¬ 
ment  !  Je  ne  crois  même  pas  avoir  l’honneur  d’être  connu  du 
sous-préfet  !  »  Ce  fonctionnaire  modèle  croyait  à  la  science  dé¬ 
partementale. 

Pas  plus  qu’au  temps  de  Soulavie,  la  science  n’est  provin¬ 
ciale,  diocésaine  ou  paroissiale,  quelque  nom  que  l’usage  ou 
la  mode  aient  adopté.  La  science  est  universelle  et  n’a  nul 
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souci  des  paroisses,  des  diocèses,  des  généralités  et  des  pro¬ 
vinces.  «  La  limite  indécise  qui  les  sépare  arrête-t-elle  l’oiseau 
dans  son  vol,  l’eau  dans  sa  course  rapide,  le  vent  et  l’ouragan 
dans  leur  élan  impétueux  ?  Et  quand  la  nature,  il  y  a  des 
milliers  de  siècles,  déposait  au  fond  des  mers  ces  assises  sédi- 
mentaires  sur  lesquelles  nous  sommes  solidement  établis,  pré¬ 
voyait-elle  que  la  Convention  établirait  les  divisions  de  nos 
départements  d’après  des  principes  qui  n’empruntent  rien  à 
ceux  de  nos  classifications  naturelles  ?  »  (Gaston  Darboux, 

I9°7-) 

Ce  n’est  pas  cependant  que  nous  manquions  de  modèles. 
Soulavie  se  plaignait  déjà  qu’on  eût  oublié  ou  méconnu  les 
principes  posés  à  cet  égard  par  notre  compatriote  Tournefort, 
par  le  grand  Suédois  Linné,  par  le  Suisse  Haller.  Comment 
a-t-on  oublié  l’application  qu’en  fit  Soulavie  lui-même  au  Vi- 
varais  ?  Il  a  distingué  et  clairement  décrit  les  divers  climats  du 
pays,  les  différentes  zones  de  végétation  qui  se  succèdent  des 
rives  du  Rhône  aux  escarpements  du  Mézenc.  Pourquoi  faut-il 
y  revenir  pour  rappeler  le  programme  qu’il  a  tracé  ?  Il  a  donné, 
si  je  ne  me  trompe,  la  première  carte  phytogéographique  qui 
ait  été  dressée.  Elle  comprend  le  bassin  du  Volant,  celui  de 
l’Ardèche  et  des  affluents  de  son  cours  inférieur  ;  il  en  a  donné 
aussi  une  coupe  schématique  verticale.  Pourquoi  tout  cela 
est-il  demeuré  lettre  morte,  et  pourquoi  des  étrangers  ont-ils 
eu,  trente  ans  plus  tard,  l’honneur  des  découvertes  du  vicaire 
d’Antraigues  ? 

Les  progrès  de  la  science  n’ont  rien  changé  aux  résultats 
formulés  par  Soulavie.  La  température  varie  et  diminue  de  la 
base  vers  le  sommet  des  montagnes.  A  défaut  d’observations 
précises  sur  les  températures  à  toutes  les  altitudes,  «  les  plantes 
sont  nos  thermomètres  »,  dit  Soulavie,  et  les  plantes  s’étagent 
en  zones  parallèles  et  plus  ou  moins  horizontales.  Six  zones 
principales  de  végétation,  correspondant  à  six  climats  princi- 
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paux,  s’étendent  de  la  Basse  Provence  aux  sommets  du  Viva- 
rais  ;  elles  peuvent  être  caractérisées  par  les  arbres  qui  y  tien¬ 
nent  la  première  place  ou  par  la  végétation  dominante  ;  par 
l’Oranger,  l’Olivier,  la  Vigne,  le  Châtaignier,  le  Sapin  et  les 
plantes  alpines.  La  diminution  de  la  température,  à  mesure 
qu’on  s’élève,  impose  à  chaque  plante  la  zone  où  elle  peut 
vivre,  se  développer  et  se  reproduire.  Le  grand  Alexandre  de 
Humboldt,  revenant  du  Chimborazo,  a-t-il  mieux  parlé  en 
1807,  vingt-sept  ans  après  notre  montagnard  vivarais  ?  (His- 

toire  natur.,  I,  1780,  p.  4o  et  suiv.). 

Le  Vivarais  est  le  pays  compris  entre  le  bassin  supérieur  de 

la  Loire  et  le  Rhône.  Il  s’élève  brusquement  des  rives  du  Rhône 
au  Mézenc  (1754  m.).  C’est  un  pays  haché,  tout  de  contrastes  et 
de  surprises.  De  la  surface  ondulée  de  la  pénéplaine  hercy¬ 
nienne  usée  jusqu’à  ses  racines,  surgissent  brusquement  des 
cratères  et  des  dômes  ;  les  vallées  sont  coupées  par  des  épan¬ 
chements  basaltiques.  Le  relief  a  été  récemment  rajeuni  et  le 
travail  nouveau  d’érosion  est  à  peine  commencé.  Il  en  résulte 
une  topographie  qui  déconcerte. 

Du  cote  du  Nord  et  de  1  Ouest,  le  niveau  de  base  étant  très 
éloigné,  les  pentes  sont  douces  et  les  vallées  se  creusent  douce¬ 
ment.  Du  côté  du  Sud-Est,  au  Sud  du  Coiron,  la  montagne 
s’abaisse  vite  vers  le  Rhône  et  la  Méditerranée.  Soulavie  l’a  bien 
vu  et  l’a  dit.  Vers  la  plaine  lumineuse  du  Languedoc,  des 
torrents  désordonnés  burinent  les  roches  crétacées  blanches  et 
y  creusent  leurs  sillons  où  les  chênes  verts  font  des  taches 
sombres. 

En  haut,  à  la  montagne,  les  micaschistes  usés  traversés  par 
des  éruptions  de  granité  et  de  granulite  s’étendent  en  ondula¬ 
tions  monotones  jusqu’au  mont  Lozère  et  se  continuent  par 
la  montagne  du  Bougés  jusqu’au  front  méridional  des  Cé- 
vennes.  Dès  la  période  primaire,  pourtant,  des  plis  se  manifes¬ 
taient  dans  ce  massif.  On  les  suit  à  travers  les  ruines  du  massif 
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ancien,  orientés  du  N.  E.  au  S.  W.  Une  poussée  venue  du  S.  E. 
pendant  la  période  houillère  détermine  une  forte  surrection  des 
rides  et  se  continue  jusqu’au  début  des  temps  secondaires. 

Alors  intervient  le  puissant  travail  d’érosion  du  Trias  ;  l’éro¬ 
sion  triasique  entraîne  aux  rivages  des  masses  énormes  de  dé¬ 
bris  des  roches  cristallines  qui  se  transforment  en  assises  de 
grès.  Dès  cette  époque  triasique,  et  pendant  une  partie  des 
temps  secondaires,  le  bord  oriental  du  massif  central  s’élevait 
en  falaise  au-dessus  des  mers  mésozoïques,  comme  il  domine 
encore  la  vallée  du  Rhône.  Bien  tard  seulement,  la  grande  crise 
alpine  a  soulevé  toute  la  région,  repoussé  vers  le  Sud  mers  et 
lagunes,  et  transformé  le  golfe  du  Rhône  en  vallée  fluviale. 
Elle  est  de  plus  en  plus  comblée  par  les  alluvions  accumulées 
par  les  érosions  qu’exagèrent  de  fréquentes  oscillations  du  ni¬ 
veau  de  base.  Les  alluvions  d’origine  glaciaire  descendues  des 
Alpes  de  Savoie  et  du  Dauphiné  y  ont  joué  sans  doute  le  plus 
grand  rôle. 

Si  du  Mézenc  on  tourne  les  yeux  vers  ce  sillon  du  Rhône,  on 
voit  les  vallées  se  creuser  tout  de  suite  en  profondes  gouttières, 
les  crêtes  qui  les  séparent  s’abaisser  bien  vite  à  l’approche  du 
fleuve,  s’entremêler  aussi  en  un  fouillis  inextricable  de  serres 
aux  arêtes  dentelées  que  l’on  retrouve  jusque  dans  le  bassin 
des  Gardons.  Toute  cette  zone  de  schistes  anciens  a  été  déchi¬ 
quetée  et  morcelée  ;  les  eaux  dévalent  en  torrents  le  long  de 
cette  berge  gigantesque. 

Çà  et  là,  comme  dans  les  Gévennes  méridionales,  des  chams 
ou  témoins  des  plateaux  triasiques  couronnent  encore  les  crou¬ 
pes  entaillées  par  l’érosion  dans  le  substratum  hercynien. 

Quel  pouvait  être  le  climat  et  quelle  était  la  végétation  des 
Gévennes  lorsque  émergea,  au  Sud  du  Plateau  central  soulevé, 
l’épais  manteau  de  dépôts  jurassiques  dont  la  masse  des  Caus¬ 
ses,  les  Gras  du  Bas-Vivarais  et  les  lambeaux  demeurés  çà  et  là 
sur  les  hautes  Gévennes  nous  offrent  les  témoins.  Nous  n’en 
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savons  absolument  rien.  Les  mouvements  alpins  relevèrent  en¬ 
core  l’axe  des  Cévennes,  livrant  la  pénéplaine  et  son  manteau 
jurassique  à  un  nouveau  travail  d’érosion  active.  Les  témoins 
qui  nous  restent,  sur  des  compartiments  abaissés  par  des  failles, 
aux  altitudes  moyennes  de  1.000  à  i.ioo  mètres,  laissent  penser 
que  le  relief  a  dépassé  de  plus  de  1.000  mètres  au  moins,  l’alti¬ 
tude  des  points  actuellement  les  plus  élevés  des  Cévennes. 

Quoi  qu’il  en  soit,  cette  série  de  mouvements  de  surrection 
et  d’affaissement,  en  rajeunissant  bien  des  fois  le  relief  et  en 
livrant  des  masses  montagneuses  à  une  érosion  si  souvent  ré¬ 
pétée  et  toujours  intense,  a  dû  exercer  son  influence  sur  la 
végétation.  La  végétation  actuelle  n’a  pas  supplanté  lentement 
l’ensemble  de  la  végétation  antérieure.  Des  événements  locaux 
se  sont  produits,  très  différents  d’un  point  à  un  autre.  On  les 
saisit  clairement  à  travers  les  phases  des  éruptions  volcaniques. 
Les  éruptions  les  plus  anciennes  du  Vivarais  sont  miocènes 
(Mégal,  Mézenc  et  Coiron)  ;  elles  se  sont  continuées  jusqu’au 
Pliocène  moyen  ;  puis  l’activité  volcanique  s’est  transportée 
successivement  vers  l’Ouest  pour  persister  jusqu’au  voisinage 
de  la  période  historique.  Il  est  difficile  de  retrouver  la  topogra¬ 
phie  éruptive  des  volcans  du  Vivarais,  alors  que  la  sculpture 
des  monts  Dômes  est  à  peine  commencée. 

L’abbé  Soulavie  s’illusionnait  lorsqu’il  croyait  trouver  dans 
les  fossiles  conservés  sous  les  dépôts  volcaniques  une  explica¬ 
tion  suffisante  des  changements  survenus  dans  le  climat  du 
Vivarais  (Hist.  natur.,  2e  part.,  I,  1783,  p.  36).  Cela  ne  peut 
être  vrai  que  pour  la  période  la  plus  rapprochée  de  la  nôtre. 

Quoi  qu’il  en  soit,  d’ailleurs,  et  nous  limitant,  pour  l’instant, 
à  l’examen  de  la  végétation  actuelle,  notons  encore  que  les 
montagnes  du  Diois,  poussées  vers  le  front  du  Plateau  central, 
étranglent  la  vallée  et  repoussent  le  fleuve  au  plus  près  de  la 
falaise  vivaraise  qu’il  menace  et  qu’il  ronge.  C’est  là  que  l’on 
passe  du  Nord  au  Midi.  En  amont,  c’est  le  climat  brumeux  du 
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Bas-Dauphiné  rhodanien  ;  en  aval,  c’est  tout  à  coup  le  pays 
ensoleillé,  desséché  par  le  mistral,  avec  les  mûriers  et  les 
oliviers,  avec  ses  grands  abris  de  cyprès  et  son  ciel  d’azur. 

Le  climat  du  Vivarais  n’est  pas  connu.  Il  est  humiliant  pour 
un  pays  qui  se  prétend  civilisé  d’être  privé  encore  des  bases 
scientifiques  les  plus  solides  de  l’économie  agricole.  Il  n’est 
pas  moins  regrettable  qu’en  un  pays  périodiquement  ravagé 
par  ses  torrents,  on  ne  connaisse  exactement  le  débit  d’aucun 
cours  d’eau  ;  on  en  est  réduit  à  des  hypothèses,  à  des  approxi¬ 
mations,  à  des  comparaisons  plus  ou  moins  justifiées  avec  le 
climat  de  pays  plus  ou  moins  voisins.  Ce  n’est  pas  cependant 
que  l’opportunité  ne  s’en  fasse  sentir  bien  souvent.  Les  inon¬ 
dations  désastreuses  ravagent  et  dépeuplent  les  vallées,  sèment 
la  terreur  et  provoquent  une  juste  émotion.  L’Etat  assume  chez 
nous  toutes  les  responsabilités  ;  les  populations  implorent  cette 
Providence  ;  mais  les  ruines  et  les  deuils  sont  bientôt  oubliés, 
et  les  choses  demeurent  au  même  point  jusqu’aux  prochains 
désastres. 

Dans  l’état  actuel,  c’est  la  végétation  qui  nous  donne  par 
comparaison,  les  indications  les  moins  incertaines  sur  le  climat 
du  Vivarais.  S’il  est  vrai  que  la  végétation  est  «  le  miroir  du 
climat  »,  nous  pouvons  croire  que  te  Bas-Vivarais  est  compa¬ 
rable,  terme  à  terme,  aux  parties  du  Bas-Languedoc  voisines 
du  Rhône,  où  tes  études  climatiques  sont  poursuivies  depuis 
longtemps  avec  méthode.  On  en  est  réduit  à  ces  expédients, 
par  conséquent  à  de  vagues  approximations. 

Le  Haut-Vivarais  prolonge,  avec  l’éperon  du  Coiron,  le  sec¬ 
teur  botanique  du  Massif  central  jusque  bien  près  du  Rhône. 
Entre  ces  sommets  et  tes  collines  d’aspect  méridional  et  de  vé¬ 
gétation  méditerranéenne,  tes  Cévennes  se  prolongent,  formées 
de  roches  éruptives  anciennes  ;  elles  participent  par  en  bas  aux 
avantages  des  pays  ensoleillés,  par  le  haut  aux  rigueurs  des 
régions  élevées.  Pays  de  Châtaignier  en  bas  ;  pays  de  Hêtre  et 
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de  Sapin  en  haut,  malheureusement  dépouillé  presque  partout 
de  ses  richesses  et  de  sa  beauté. 

La  zone  inférieure,  comprenant  les  Côtes  du  Rhône  et  les 
plateaux  des  Gras,  est  remarquable  par  la  prédominance  des 
bois  de  Chênes  verts  et  des  espèces  qui  forment  le  cortège  ha¬ 
bituel  de  cette  remarquable  espèce.  On  y  trouve  abondamment 
la  plupart  des  plantes  méditerranéennes  capables  de  supporter, 
en  France,  les  hivers  assez  rigoureux  des  zones  du  Chêne  vert 
et  du  Chêne  pubescent.  Telles  sont  : 


Cistus  salvifolius. 

—  albidus. 
Rhamnus  Alaternus. 
Pistacia  Terebinthus. 
Rhus  Coriana. 
Helichrysum  Stoechas. 
Cercis  Siliquastrum. 
Arbutus  Unedo. 

Erica  Scoparia. 

—  arborea. 


Thymus  vulgaris. 
Teucrium  Polium. 
Rosmarinus  officinalis. 
Satureia  montana. 
Plantago  Cynops. 
Daphné  Cnidium. 
Ruxus  sempervirens. 
Quercus  coccifera. 
Juniperus  Oxycedrus. 
Pinus  halepensis. 


On  n’y  rencontre  aucune  des  plantes  des  districts  les  plus 
chauds  du  domaine  méditerranéen  français.  Cette  zone  infé¬ 
rieure  est  caractérisée,  en  outre,  par  la  place  considérable 
qu’y  occupent  les  Papilionacées  et  les  Composées.  Les  genres 
Vicia,  Trifolium ,  Medicago,  Lathyrus,  y  sont  représentés  par 
un  grand  nombre  d’espèces.  C’est  dans  cette  zone  aussi  que 
les  espèces  annuelles  ou  du  moins  monocarpiques  sont  le  plus 
abondantes  et  que  l’on  rencontre  le  plus  de  plantes  à  réserves 
souterraines,  parmi  lesquelles  les  Liliacées,  Amaryllidacées  et 
Orchidées  occupent  le  premier  rang. 

Quelques  espèces  se  font  remarquer  aussi  dans  cette  zone 
chaude  comme  survivant  peut-être  directement  à  la  flore  des 
périodes  géologiques  antérieures.  Nous  ne  saurions  dire  dans 
quelle  mesure  certaines  d’entre  elles  sont  actuellement  sponta¬ 
nées  dans  le  Bas-Vivarais  ;  ce  point  mériterait  d’être  examiné 
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avec  soin  pour  chacune  d’elles.  Quoi  qu’il  en  soit,  quelques- 
unes  offrent  d’intéressants  problèmes  à  la  sagacité  des  cher¬ 
cheurs  ;  telles  sont,  en  particulier  :  Vitis  vmifera,  Coriaria  myr- 
tifolia,  Osyris  alba,  Laurus  nobilis,  Buxus  sempervirens ,  Ficus 
Carica,  Punica  Granatum. 

Je  ne  m’étendrai  pas  sur  les  plantes  que  M.  Revol  ne  ren¬ 
contre  en  Vivarais  que  sur  les  sols  calcaires  de  la  zone  infé¬ 
rieure.  La  liste  en  est  longue.  Il  faut  se  garder  de  croire  pour¬ 
tant  que  toutes  les  espèces  qui  la  composent  exigent  ou  même 
préfèrent  un  sol  calcaire.  Sans  aucun  doute,  beaucoup  d’espèces 
qui  ne  viennent  que  sur  des  sols  plus  ou  moins  riches  en  chaux 
des  côtes  du  Rhône  ou  des  collines  voisines  doivent  cette  ré¬ 
partition  locale  exclusive  à  d’autres  circonstances.  Il  paraît  très 
probable  que  la  plupart  de  ces  espèces  ne  trouvent  un  climat 
local  favorable  que  sur  des  roches  qui  ne  retiennent  pas  les 
eaux  et  qui  s’échauffent  facilement.  Là  seulement  peuvent  venir 
des  plantes  xérophiles,  au  voisinage  des  limites  extrêmes  du 
climat  et  de  la  végétation  méditerranéens.  En  un  mot,  la  plu¬ 
part  sont  plus  xérophiles  que  calcicoles.  Il  me  paraît  inutile  de 
signaler  aux  recherches  les  nombreuses  espèces  qui  semble¬ 
raient  calcicoles  exclusives  si  on  se  limitait  à  l’étude  du  seul 
département  de  l’Ardèche,  et  qui  se  montrent  parfaitement 
indifférentes  un  peu  plus  au  Sud.  On  a  tant  parlé  et  tant  écrit 
sur  ce  sujet,  on  énonce  encore  tant  d’affirmations  imprudentes 
et  enfantines,  que  je  ne  puis,  à  ce  sujet,  émettre  qu’un  vœu. 
Il  faut  souhaiter  que  l’étude  des  rapports  des  différentes  es¬ 
pèces  avec  les  conditions  physiques  et  chimiques  du  sol  soit 
faite  par  des  hommes  préparés  à  cette  étude.  M.  Revol  s’atta¬ 
chera,  nous  voulons  l’espérer,  à  résoudre  les  problèmes  qu’il 
soulève. 

Signalons  seulement,  entre  autres  particularités  des  collines 
calcaires  chaudes  du  Ras-Vivarais,  les  espèces  suivantes,  qui  y 
sont  presque  toutes  des  raretés  :  Hespcris  laciniata,  Alyssum 
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macrocarpum. ,  Coriaria  myrtifolia,  Rhus  Cotinus,  Pisum  ela- 
tius,  Coronilla  glauca,  Asperula  galioides,  Campanula  spe- 
ciosa  et  Globularia  Alypum. 

La  végétation  hygrophile,  qu’il  s’agisse  des  eaux  courantes 
ou  non,  est  naturellement  riche  en  un  pays  baigné  par  le 
Rhône  sur  une  étendue  de  i3o  kilomètres,  comprenant  en  outre 
le  bassin  inférieur  alluvial  d’un  certain  nombre  d’affluents.  On 
remarque,  en  particulier  sur  les  rives  du  Rhône  ou  dans  leur 
voisinage,  beaucoup  d’espèces  plus  répandues  dans  les  régions 
humides  de  l’Europe  centrale  qu’au  voisinage  de  la  Méditer¬ 
ranée.  Il  serait  intéressant  de  discerner  le  long  des  vallées  les 
espèces  qui  sont  apportées  par  les  cours  d’eau  supérieurs, 
celles  dont  la  présence  paraît  en  rapport  avec  le  régime  parti¬ 
culier  de  chaque  cours  d’eau,  etc. 

Les  sols  sans  calcaire,  en  particulier  les  micaschistes  et  les 
autres  roches  anciennes,  forment  la  plus  grande  partie  des 
Cévennes  dont  le  front  est  battu  par  les  eaux  du  Rhône  sur 
près  de  70  kilomètres.  C’est  là,  qu’à  des  altitudes  très  diverses, 
on  observe  la  flore  dite  calcifuge.  Parmi  les  espèces  du  Viva- 
rais  les  mieux  caractérisées  comme  telles,  il  convient  de  citer  : 


Cistus  laurifolius. 
Meconopsis  cambrica. 
Arabis  cebennensis. 
Cardamine  resedifolia. 
Roripa  pyrenaica. 

Réséda  Jacquini. 

Silene  rupestris. 

Ulex  europæus. 
Sarothamnus  vulgaris . 
Genista  purgans. 
Adenocarpus  complicatus. 
Potentilla  rupestris. 
Scleranthus  uncinatus. 


Senecio  adonidifolius. 
Tolpis  barbata. 

Andryala  sinuata. 

Calluna  vulgaris. 

Erica  cinerea. 

Antirrhinum  Azarina. 
Anarrhinum  b ellidi folium. 
Plantago  carinata. 

Rumex  Acetosella. 
Deschampsia  flexuosa. 
Molinia  cœrulea. 

Briza  maxima. 

Asplénium  septentrionale. 


Mais  il  advient  aussi  que  M.  Revol  a  recueilli  exclusivement 
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sur  des  sols  déporuvus  de  calcaire  un  certain  nombre  d’espèces- 
que  nous  trouvons  indifféremment  sur  tous  les  sols  dans  les 
Cévennes  méridionales  et  les  plaines  méditerranéennes.  Autre 
chose  que  le  sol  intervient  dans  ce  cas,  comme  je  l’ai  fait  re¬ 
marquer  au  sujet  des  plantes  dites  calcicoles.  On  s’attachera  à 
rechercher  à  quelles  influences  complexes  sont  dues  ces  diffé¬ 
rences. 

La  végétation  des  forêts  et  des  bois  donne  lieu  à  bien  des 
observations.  On  y  rencontre  un  bon  nombre  d’espèces  qui 
manquent  à  peu  près  complètement  aux  mêmes  altitudes  sous 
le  climat  déjà  plus  sec  des  Cévennes  méridionales,  comme 
Anemone  ranunciiloides,  Impatiens  noli-tangere,  Cytisus  La- 
burnum,  Cerasus  Padus,  Sorbus  Chamæmespilus,  Saxifraga 
rotundifolia,  Sanicala  europœ,  Laserpitium  pruthenicum ,  Lo- 
nicera  nigra,  cœrulea,  alpigena,  Mulgedium  Plumieri  Lysi- 
machia  nemorum,  Glechoma  hederacea ,  Asarum  europceum, 
Salix  grandifolia,  Epipogon  aphyllum. 

Quelques-unes,  parmi  elles,  témoignent  du  voisinage  du 
Jura  et  des  Préalpes,  entre  autres  Cytisus  Laburnum. 

La  flore  des  zones  élevées,  quelles  que  soient  les  stations, 
marque  également  l’éloignement  de  la  Méditerranée  et  le  rap¬ 
prochement  des  massifs  élevés  de  l’Europe  centrale.  Citons 
seulement,  à  titre  d’exemples  : 


Anemone  vernalis. 
Trollius  europæus. 
Aconitum  Napellus. 
Silene  rupestris. 
Sagina  muscosa. 
Hypericum  Richeri. 


Prunus  insititia. 
Alchemilla  Hoppeana. 
Sorbus  Chamæmespilus. 
Soldanella  alpina. 
Scutellaria  alpina. 
Empetrum  nigrum. 


On  sait  que,  depuis  de  longs  siècles,  le  régime  pastoral  règne 
sur  les  montagnes  du  massif  central.  Le  Vivarais  ne  fait  pas 
exception.  Les  forêts  ont  été  détruites  sur  de  grandes  étendues, 
et  la  zone  dite  des  pâturages  a  été  successivement  étendue  bien 
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au-dessous  des  limites  de  la  végétation  alpine  ou  subalpine.  En 
réalité,  le  sommet  du  Mézenc  seul  appartient,  peut-être,  à  la 
zone  subalpine.  Tous  les  autres  pâturages  de  montagne  du  Vi- 
varais  représentent  des  prairies  pseudo-alpines,  où  quelques 
espèces  alpines,  représentées  presque  toutes  par  un  petit  nom¬ 
bre  d’individus  étroitement  localisés,  se  maintiennent  au  mi¬ 
lieu  d’une  végétation  dont  les  éléments  dominants  appartien¬ 
nent  à  la  zone  des  forêts  à  feuilles  caduques  ou  à  la  zone  des 
forêts  subalpines.  Parmi  ces  réfugiés  de  la  zone  alpine,  il  con¬ 


vient  de  citer  : 

Bupleurum  ranunculoides . 
Trifolium  alpinum.  - 
Potentilla  aurea. 

Astrantia  major. 

Senecio  leucophyllus. 
Leontodon  pyrenaicus. 
Swertia  perennis. 

Rumex  arifolius. 


Salix  Myrsinites. 

—  pentandra. 

Nigritella  nigra. 

Luzula  spicata. 

Botrychium  matricarifolium 
Allosurus  crispus. 
Lycopodium  alpinum. 


Ces  quelques  faits  généraux  déduits  de  la  statistique  soigneu¬ 
sement  élaborée  par  M.  Revol  sont  loin  de  satisfaire  notre 
curiosité.  La  science  actuelle  a  des  exigences  nouvelles.  Elle 
demande  que  nous  connaissions,  non  seulement  la  flore  (toute 
la  flore,  dont  les  végétaux  vasculaires  ne  forment  qu’une  par¬ 
tie),  mais  que  nous  connaissions  aussi  la  végétation.  Et  ce  n’est 
pas  chose  simple  !  La  végétation  actuelle,  plus  encore  que  la 
flore,  a  été  profondément  modifiée  par  l’homme.  Il  n’est  encore 
arrivé  dans  aucun  pays,  et  il  est  très  loin  chez  nous,  d’utiliser 
la  végétation  au  mieux  des  intérêts  économiques.  On  en  est 
encore,  dans  les  régions  montagneuses  de  la  France,  à  tirer 
de  la  terre  tout  ce  qu’on  peut  lui  enlever,  sans  rien  lui  donner 
en  retour.  C’est  l’exploitation  barbare  des  temps  préhistori¬ 
ques.  L’économie  destructive,  irrationnelle  au  plus  haut  degré, 
jette  un  trouble  profond  dans  l’économie  normale  de  la  na¬ 
ture,  en  détruit  l’harmonie.  Le  botaniste  a  le  devoir  aujour- 


DE  L’ARDÈCHE  ET  DU  VlVARAlS 


XV 


d’hui  de  reconnaître  et  de  préciser  dans  le  milieu  qu’il  étudie 
la  place  normale  des  différents  modes  d’exploitation,  des  diffé¬ 
rents  types  de  culture.  Car  il  ne  nous  est  plus  permis  de  nous 
abstraire  et  de  nous  isoler  dans  une  tour  d’ivoire  pour  nous 
consacrer  uniquement  à  des  recherches  de  pure  théorie.  La 
Société  réclame  que  nous  nous  occupions  d’elle  ;  l’homme  souf¬ 
fre,  et  surtout  l’homme  des  champs.  L’exode  des  populations 
montagnardes  a  des  causes  multiples  ;  mais  il  en  est  une  dont 
nous  sommes  responsables  ;  les  populations  montagnardes 
constituent  des  minorités  numériques  qui  sont  sacrifiées  aux 
majorités  riches.  Les  terres  de  plaines  sont  relativement  fer¬ 
tiles  et  faciles  à  cultiver  ;  les  moyens  de  communication  abon¬ 
dent,  facilitant  les  échanges,  ouvrant  les  débouchés.  On  a  couru 
au  plus  pressé  ;  on  s’est  occupé  d’abord  des  plaines  et  du  plus 
grand  nombre  ;  c’était  justice.  Mais  il  est  grand  temps  que  la 
montagne  ait  son  tour.  C’est  à  nous,  botanistes,  qu’il  appar¬ 
tient  d’établir  la  place  de  chaque  chose,  de  reconnaître  :  i°  où 
la  culture  peut  et  doit  être  rémunératrice,  à  la  condition  d’être 
rationnelle  ;  2°  où  la  forêt  seule  peut  fournir  les  produits  de 
plus  en  plus  nécessaires  en  un  pays  qui,  en  1909,  a  importé 
pour  tout  près  de  200  millions  de  francs  de  bois  ;  3°  où  enfin 
l’exploitation  pastorale  est  dans  l’ordre  des  choses. 

Ce  n’est  pas  chose  simple,  ai-je  dit.  Comment  y  parvenir  ? 
En  déterminant  de  la  manière  la  plus  précise  les  zones  natu¬ 
relles  de  la  végétation  !  Il  est  bien  commode  d’en  fixer  les  li¬ 
mites  générales  ;  il  l’est  moins  de  suivre  les  variations  que 
subissent  ces  limites  suivant  les  expositions,  suivant  la  nature 
du  sol,  suivant  les  nuances  du  climat  et  toutes  les  autres  cir¬ 
constances  qui  constituent  le  milieu  physico-chimique.  Il  est 
plus  difficile  encore  de  tracer  ces  limites  au  milieu  des  boule¬ 
versements  réalisés  par  l’homme.  On  sait  aujourd’hui  com¬ 
ment  s’y  prendre  ;  on  connaît  les  réactifs  des  associations,  qui 
permettent  la  restitution  de  paysages  profondément  modifiés. 
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Nous  avons  donc  les  moyens  d’effectuer  ce  travail.  Il  doit 
être  réalisé  avec  assez  de  précision  pour  permettre  de  dresser 
une  carte  détaillée  des  associations.  Les  efforts  tentés  en  France 
pour  provoquer  la  publication  de  cartes  phytogéographiques 
détaillées  n’ont  pas  abouti  jusqu’ici.  La  Suisse  nous  a  devancés 
et  possède  un  certain  nombre  de  ces  cartes,  infiniment  pré¬ 
cieuses  pour  les  agronomes,  pour  les  forestiers,  pour  tous  ceux 
qui  cherchent  à  y  appliquer  la  plus  sage  économie  à  l’exploita¬ 
tion  de  la  terre  ;  et  ils  sont  légion. 

Il  me  paraît  étrange  que  nous  soyons  obligés  d’insister  sur 
la  nécessité  de  dresser  des  cartes  phytogéographiques,  dans  un 
pays  où,  il  y  a  plus  d’un  siècle,  A. -P.  de  Candolle  a  tracé  tout 
un  programme  d’études  de  cette  sorte,  en  un  département  où, 
un  quart  de  siècle  auparavant,  Soulavie  avait  publié  la  pre¬ 
mière  carte  botanique  qu’on  ait  vue.  Et,  pendant  ce  temps, 
nous  disposons  d’excellentes  cartes  géologiques,  très  appréciées 
dans  le  monde,  qui  rendent  d’éminents  services  à  de  multiples 
industries  ;  il  n’y  est  pas  question  des  départements,  qui  n’ont 
rien  à  y  voir. 

Il  est  vrai  que,  pour  donner  à  de  pareils  travaux  phytogéo¬ 
graphiques  toute  la  précision  désirable,  il  faudrait  connaître 
mieux  que  nous  ne  la  connaissons  la  climatologie  du  Vivarais, 
que  nous  possédions  des  cartes  topographiques  plus  exactes  et 
plus  lisibles  que  nos  cartes  d’Etat-Major  ;  mais  on  utiliserait 
de  son  mieux  les  moyens  dont  nous  disposons. 

Pour  donner  à  ces  travaux  toute  l’ampleur  désirable,  il  ne 
faut  pas  perdre  de  vue  que  la  géographie  botanique  est  la  syn¬ 
thèse  de  l’histoire  de  la  vie  du  monde  végétal  dans  ses  rapports 
avec  les  éléments  multiples  du  milieu  physico-chimique  et 
biologique. 

Ges  travaux  peuvent  avoir  un  objet  restreint.  Ils  porteraient, 
par  exemple,  sur  la  végétation  des  rives  du  Rhône,  ou  des  Cé- 
vennes  granitiques  ou  schisteuses,  des  massifs  volcaniques  ;  ou 
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plus  étroit  encore:  la  végétation  des  lacs,  celle  des  rochers,  celle 
des  pâturages,  pour  discerner  les  stations  naturelles  de  celles 
qui  résultent  de  l’action  de  l’homme  et  des  animaux.  La  condi¬ 
tion  primordiale,  essentielle,  c’est  qu’ils  embrassent  des  terri¬ 
toires  naturels.  Si  elle  fait  défaut,  ils  sont  toujours  incomplets  ; 
on  se  prive  de  ce  qui  fait  l’intérêt  majeur  de  ces  sortes  d’étu¬ 
des,  des  moyens  d’y  trouver  des  éléments  de  comparaison  et 
d’en  tirer  des  conclusions  positives. 

On  peut  encore  étudier  une  portion  seulement  de  la  végéta¬ 
tion  d’un  territoire  plus  ou  moins  étendu,  mais  toujours  natu¬ 
rel  :  la  végétation  humicole,  la  flore  adventice,  la  végétation 
des  Algues,  des  Champignons,  des  Lichens  ou  des  Muscinées, 
comme  celle  des  végétaux  vasculaires,  le  plancton,  etc.  L’étude 
des  adaptations  spéciales  au  milieu  physique,  qui  a  produit  des 
œuvres  d’importance  capitale  depuis  un  quart  de  siècle,  ne 
peut  être  entreprise  que  par  des  personnes  spécialement  pré¬ 
parées  à  ces  sortes  de  recherches. 

Je  voudrais  m’étendre  sur  ce  programme  de  travaux  phyto- 
géographiques  ;  mon  but  n’est  pas  pourtant  de  dire  tout  ce 
que  les  botanistes  locaux  pourraient  faire  ;  ce  serait  trop  long. 
Je  veux  seulement  montrer  qu’il  y  a  beaucoup  à  faire,  qu’il  y 
a  place  pour  toutes  les  bonnes  volontés.  Je  veux  surtout  mettre 
en  garde  les  botanistes  qui  ont  la  bonne  fortune  d’habiter  des 
régions  aussi  peu  connues  que  le  Vivarais  contre  ce  sentiment 
que  la  moisson  est  faite  et  qu’il  n’y  a  plus  qu’à  glaner.  Com¬ 
bien  de  fois  ai- je  entendu  cette  phrase  attristante  :  «  Je  ne 
m’occupe  plus  de  botanique  ;  j’ai  formé  un  herbier  complet 
du  pays  ;  je  n’avais  plus  un  aliment  suffisant  pour  mon  acti¬ 
vité.  »  Non  seulement  la  moisson  n’est  pas  faite  ;  le  champ  est 
semé,  mais  la  récolte  sera  d’autant  plus  abondante  et  plus 
riche  que  nous  serons  plus  nombreux  à  la  besogne. 

Qu’on  me  permette  encore,  avant  de  finir,  d’insister  sur  les 
problèmes  délicats  relatifs  à  l’origine  des  différents  éléments 
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des  ilores.  En  aucun  pays,  ces  problèmes  n’ont  un  intérêt  plus 
captivant  qu’autour  de  ce  massif  central  où  les  phénomènes 
volcaniques  marquent  une  série  continue  de  dates  remarqua¬ 
bles.  Des  espèces  du  massif  central,  certaines  paraissent  avoir 
une  origine  alpine  ;  telles  :  Rhus  Cotinus,  Meum  Mutellina, 
Astragalus  Onobrychis,  Athamanta  cretensis ,  Hieracium  cy- 
mosum  et  aurantiacum,  Carex  pauciflora,  Salix  grandifolia. 
D’autres  sont  d’origine  pyrénéenne,  à  moins,  ce  qu’on  ne  sau¬ 
rait  dire  encore,  que,  venues  du  massif  central,  elles  se  soient 
étendues  jusqu’aux  Pyrénées.  Parmi  elles  :  Alyssum  macro- 
carpum,  Cochlearia  pyrenaica,  Erysimum  aurigeranum ,  Scle- 
ranthus  uncinatus,  Meconopsis  cambrica ,  Silene  ciliata,  Seli- 
num  pyrenœum,  Genista  purgans ,  Senecio  leucophyllus,  Se- 
necio  adonidifolius ,  Crépis  lampsanoides ,  Campanula  speciosa, 
Jasione  humilis,  Antirrhinum  Azarirta,  Anarrhinum  bellidifo - 
liurn,  Luzula  glabrata  et  Pinus  montana  var.  uncinata. 

Quelques-unes  paraissent  bien  venues  au  massif  central  des 
plaines  occidentales  voisines  de  l’Atlantique,  comme  Helodes 
palustris,  Hypericum  linarifolium ,  Ulex  nanus  et  europæus , 
Genista  anglica,  Adenocarpus  complicatus ,  Wahlenbergia  he- 
deracea,  Erica  vagans ,  Narthecium  ossifragum. 

Certaines  mêmes  paraissent  avoir  émigré  du  Nord  boréal  jus¬ 
qu’au  massif  central.  Ce  sont  surtout  :  Geum  rivale,  Saxifraga 
stellaris  et  hieracifolia,  Andromeda  polifolia,  Empetrum  ni- 
grum,  Salix  Lapponum  et  Mysinites,  Ligularia  sibirica,  Carex 
vaginata,  Epipogon  aphyllum  et  Botrychiam  matricarifolium. 
Faut-il  ajouter  que,  si  l’on  se  donnait  la  peine  de  mettre  en 
ligne  de  compte  les  Muscinées  et  les  Thallophytes,  ces  faits 
prendraient  une  importance  plus  grande  encore  par  la  multi¬ 
plicité  des  exemples.  Le  Frère  Héribaud  (Muscinées  d’Auver¬ 
gne)  a  cité  parmi  les  Mousses  d’Auvergne  plusieurs  espèces 
boréales  ou  arctiques  :  Bryum  arcticum  Schimper,  Andrœa 
Blyttii  Schimp.,  Titnmia  norvegica  Zett.  et  megapolitana 
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Hedwig,  quelques  autres  encore.  Cela  démontre  une  fois  de 
plus  que  nous  ne  devons  pas  nous  contenter  de  tenir  compte 
des  végétaux  vasculaires.  Leur  examen  exclusif  nous  prive  de 
données  très  importantes,  restreint  d’une  façon  très  fâcheuse 
les  témoignages  sur  lesquels  nous  nous  appuyons  et  risque  de 
nous  inspirer  des  déductions  mal  fondées  ou  inexactes. 

En  un  mot,  le  programme  de  la  géographie  botanique  est 
très  vaste.  M.  Revol  a  ouvert  la  voie  aux  botanistes  du  Vivarais; 
nous  devons  lui  en  savoir  gré.  Puisse-t-il  entraîner  de  nom¬ 
breux  travailleurs  et  susciter  une  nombreuse  série  de  recher¬ 
ches.  Il  restera  longtemps  beaucoup  à  récolter  sur  cette  terre 
promise  des  naturalistes  qu’est  le  Vivarais. 

Ch.  Flahault. 


Laboratoire  de  l’Hort-de-Dieu  à  l’Aigoual  (3  octobre  1910). 
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NOTICE  BIOGRAPHIQUE 


SUR  LE 

Chanoine  PEYRON 

Botaniste  Forézien 

PAR 


Glaudius  ROUX 


Antoine- Basile  Peyron  naquit  le  11  mai  1822,  au  hameau  de 
Chazelles,  sur  les  confins  de  la  commune  de  Sauvain  (canton 
de  Saint-Georges-en-Couzan,  arrondissement  de  Montbrison), 
d’une  famille  de  braves  cultivateurs  foréziens,  établie  dans  le 
pays  depuis  plusieurs  siècles.  Il  n’entra  qu’à  l’âge  de  seize  ans 
au  petit  séminaire  de  Verrières  ;  auparavant,  il  avait  eu  pour 
premier  maître  Ambroise  Jacquet,  d’abord  modeste  —  mais 
érudit  —  instituteur  privé,  puis  huissier  à  Chalmazel  ;  et  ce  fut 
le  curé  de  ce  bourg  (où  il  se  rendait  de  préférence  parce  que  la 
maison  paternelle  en  était  plus  rapprochée  que  de  celui  de  Sau¬ 
vain)  qui  favorisa  sa  vocation.  Après  un  séjour  au  séminaire 
de  philosophie  d’Alix  (Rhône),  l’abbé  Peyron,  ordonné  prêtre  le 
23  décembre  1848,  demeura  quelques  mois  seulement  à  Lyon, 
en  qualité  de  précepteur  dans  la  famille  du  Dr  Mayet,  entomo¬ 
logiste  ;  c’est  à  ce  moment,  grâce  à  ce  praticien  et  sans  doute 
aussi  à  l’abbé  Madenis,  que  l’abbé  Peyron  fut  reçu  membre  de 
la  Société  Linnéenne  de  Lyon.  Son  diplôme  de  membre  de 
cette  Société  savante  est  daté,  nous  dit  l’abbé  Gouttefangeas, 
du  l,r  août  1848  ;  mais  il  dut  donner  presque  aussitôt  sa  démis¬ 
sion,  car  on  ne  trouve  pas  trace  du  nom  de  Peyron  dans  les 
listes  des  membres  titulaires  ou  correspondants,  imprimées  en 
tête  de  chaque  volume  des  Annales  de  la  Société  linnéenne. 
C’est  à  ce  moment  aussi  que  s’affirma  définitivement  le  goût  de 
l’abbé  Peyron  pour  la  botanique. 

BmII.  de  la  Soc.  Bot,  de  Lyon ,  t.  XXXIV ,  1909 
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D’ailleurs,  le  vicaire  général  Barou,  son  compatriote  et  son 
parent,  le  nomma  vicaire  à  Chalmazel,  au  cours  de  l’année 
1849  ;  il  y  demeura  jusqu’en  1863,  employant  ses  loisirs  à  her¬ 
boriser  dans  la  montagne  de  Pierre-sur-Haute,  à  faire  des 
recherches  dans  les  archives  de  la  maison  des  Talaru,  et  même 
à  composer  quelques  pièces  de  vers.  Dans  ses  cahiers  de  notes 
(possédés  actuellement  par  son  ancien  vicaire  et  ami  l’abbé 
Gouttefangeas,  curé  de  Saint-Sixte),  on  lit,  entre  autres,  une 
charmante  poésie  intitulée  Le  rêve  d'un  botaniste ,  dans  laquelle 
il  représente  l’archevêque  de  Lyon  qui  lui  propose  un  change¬ 
ment  de  résidence,  tandis  qu’une  fée,  la  Botanique,  le  presse 
de  ne  point  accepter  ! 

C’est  pendant  ses  treize  années  de  séjour  à  Chalmazel  que 
l’abbé  Peyron  composa  son  Herbier  et  ses  cahiers  de  notes  bota¬ 
niques,  notamment  une  sorte  de  Flore  manuscrite  de  Pierre- 
sur-Haute  (cahier  daté  de  1858  59,  avec  supplément  de  1860) 
que  nous  avons  consultée  grâce  à  l’aimable  obligeance  de  M. 
Gouttefangeas  qui  a  bien  voulu  nous  la  communiquer. 

En  1863,  Peyron  fut  nommé  curé  d’Ecotay-rOlme,  puis,  en 
1865,  curé  de  Saint-Jean-Soleymieu.  Enfin,  en  1873,  le  vicaire 
général  Gouthe-Soulard,  son  ancien  condisciple  de  Verrières  et 
d’Alix,  le  fit  nommer  archiprêtre  de  Boën,  où  il  resta  pendant 
trente-trois  années,  jusqu’à  sa  mort  survenue  le  31  juillet  1906. 
Il  avait  été  nommé  chanoine  d’honneur  en  1904. 

Tous  ceux  qui  ont  connu  le  chanoine  Peyron  s’accordent  à 
dire  qu’il  était  essentiellement  bon  et  loyal,  naturellement  ser¬ 
viable,  d’une  charité  aussi  discrète  qu’inépuisable,  très  gai 
quoique  ennemi  du  trivial,  exerçant  l’hospitalité  avec  une  rus¬ 
tique  franchise  ;  sa  conversation  était  d’un  intérêt  soutenu, 
émaillée  d’anecdotes  choisies.  Ni  les  soucis  ni  les  années  n’alté¬ 
rèrent  sa  bonne  humeur;  et  cependant  il  aimait  la  solitude, 
passant  souvent  de  longues  heures  à  méditer  et  à  se  reposer 
dans  ses  serres  ou  dans  les  jardins  de  l’hospice  de  Boën. 

L’archéologie  et  la  botanique  se  partageaient  ses  loisirs. 
L’histoire  du  Forez,  les  origines  et  les  variations  du  patois 
n’avaient  point  pour  lui  de  secret  ;  membre  de  la  Diana  depuis 
1874,  ami  de  Vincent  Durand,  il  ne  se  décida  qu’au  commen¬ 
cement  de  1905,  à  l’âge  de  83  ans,  et  sur  la  prière  instante  de 
ses  amis,  à  publier  ses  notes  sur  Chalmazel  et  son  clergé. 

Mais  c’est  surtout  comme  botaniste  que  le  chanoine  Peyron 
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nous  intéresse  ici.  A  ce  titre,  sa  modestie  et  sa  bonté  naturelles 
ont  été  mises  plus  d’une  fois  à  l'épreuve  :  en  effet,  son  herbier 
fut  parfois  dépouillé  de  ses  raretés  par  certains  visiteurs  peu 
délicats'  ;  beaucoup  de  botanistes  ont  profité  de  ses  observations 
et  de  ses  découvertes  sans  toujours  lui  rendre  la  justice  qui  lui 
était  due.  Boreau  ( Flore  du  Centre  de  la  France ,  3  vol.,  1856), 
Legrand  (Statistique  botanique  du  Forez ,  1873-1876),  l’abbé 
Cariot  (Etude  des  Fleurs  du  bassin  du  Rhône  et  de  la  Loire), 
lui  sont,  entre  autres,  redevables  de  presque  tout  ce  qui  con¬ 
cerne  la  flore  de  Pierre-sur-Haute. 

Peyron  était  également  très  versé  dans  la  connaissance  des 
Cryptogames,  en  particulier  des  Mousses  et  des  Champignons  ; 
l’abbé  Moyen  a  inséré  des  renseignements  de  lui  dans  son  traité 
de  mycologie. 

Bien  que  les  soucis  de  son  ministère  ne  lui  aient  plus  guère 
permis,  depuis  qu’il  avait  quitté  Chalmazel,  de  continuer  à 
herboriser,  le  chanoine  Peyron  a  néanmoins  gardé  jusqu’à  la 
fin  de  sa  vie  sa  passion  pour  les  fleurs  :  cinq  jours  avant  sa 
mort,  nous  dit  M.  Gouttefangeas,  il  fit  avec  succès  un  boutu¬ 
rage  de  Géranium ,  et  la  veille  même,  il  détermina  encore  une 
plante  qu’un  visiteur  lui  apportait  de  la  montagne. 

Peyron  n’a  rien  publié  de  ses  recherches  et  de  ses  observa¬ 
tions  floristiques.  Nous  avons  trouvé,  dans  sa  flore  manuscrite 
de  Pierre-sur-Haute,  la  diagnose  d’une  espèce  nouvelle  de 
Viola ,  que  nous  reproduisons  textuellement,  à  titre  documen¬ 
taire. 

Viola  leptorrhiza  Peyron  : 

—  Section  des  Viola  à  stigmate  droit,  en  entonnoir,  lobe  médian  des' sti¬ 
pules  peu  ou  point  denté,  stipules  pinnatifides. 

—  Souche  grêle,  traçante,  produisant  des  tiges  couchées  ascendantes, 
très  grêles,  lobe  médian  des  stipules  portant  d’un  côté  plusieurs  segments 
et  de  l’autre  un  seul,  rarement  deux  ;  pétales  obovales,  oblongs,  se  recou¬ 
vrant,  le  supérieur  triangulaire  cunéiforme,  dégagé. 

Champs,  moissons. 

En  terminant,  nous  remercions  bien  vivement  M.  l’abbé 
Gouttefangeas,  curé  de  Saint- Sixte,  et  M.  A.  d’Alverny,  bota¬ 
niste  et  inspecteur  des  eaux  et  forêts  à  Boën,  qui  ont  bien  voulu 
nous  donner  d’utiles  renseignements  ;  et  nous  conseillons  à 
ceux  de  nos  lecteurs  qui  désireraient  des  renseignements  plus 


détaillés  sur  les  diverses  circonstances  de  la  vie  sacerdotale  du 
chanoine  Peyron,  de  consulter  les  articles  nécrologiques  qui 
ont  été  publiés,  en  août  1906,  dans  Y  Avenir  vnontbrisonnais , 
par  l’abbé  Jean  Paris,  dans  Y  Echo  de  Fourvière ,  par  l’abbé 
James  Turquais,  et  dans  la  Semaine  religieuse  du  diocèse  de 
Lyon ,  par  M.  Sixte  Delorme,  homme  de  lettres  à  Paris. 

Enfin,  signalons  que  M.  André  Durand,  l’habile  photographe 
de  la  rue  des  Tanneurs  à  Boën  a  fait  éditer,  sous  forme  de  por- 
trait-memento,  une  excellente  photographie  du  vénérable  cha¬ 
noine,  que  nous  regrettons  de  n’avoir  pu  reproduire  pour  illus¬ 
trer  la  présente  notice. 


NOTICE  BIOGRAPHIQUE 


SUR  LE 

D”  D.  RHENTER 

Botaniste  et  Anatomiste 

PAR 

Cl.  ROUX 

Docteur  es  -  Sciences 


Jean-Etienne-Désiré  Rhenter  naquit  en  septembre  1852,  à 
Saint-Etienne  (Loire),  où  son  père  était  greffier  en  chef  du 
Tribunal  civil. 

Il  vint  bientôt  habiter  Lyon  avec  sa  famille.  En  1870,  avec 
quelques  jeunes  gens  animés  de  la  passion  des  sciences  natu¬ 
relles,  Rhenter,  alors  étudiant  en  médecine,  fonda  la  Société 
physiophile  de  Lyon ,  dont  il  fut  élu  secrétaire  ;  le  président 
était  Gabriel  Roux  (qui  devint  professeur  agrégé  à  la  Faculté 
de  Médecine  de  Lyon  et  directeur  du  Bureau  municipal  d’hy¬ 
giène)  ;  les  principaux  membres  étaient  De  Montessus,  G.  et  H. 
Ducurtyl,  G.  Coutagne,  V.  de  Laprade,  Félix  Chassagnieux, 
Dérut,  etc.  Le  2  juin  1874,  la  Société  physiophile ,  après  avoir 
publié  seulement  deux  numéros  à’ Annales  en  1872  et  1873,  prit 
le  nom  de  Société  d'Etudes  scientifiques  sous  lequel  elle  se 
maintint  jusqu’en  1881  et  publia  cinq  Bulletins  ;  enfin,  le  28 
février  1881,  la  Société  d' Etudes  scientifiques  fusionna  avec  la 
Société  Linnéenne  de  Lyon ,  dont  Rhenter  ne  fit  pas  partie. 

D’autre  part,  Rhenter  fut  l’un  des  trente-cinq  amis  des  plan¬ 
tes  qui,  le  2  mars  1872,  fondèrent  à  Lyon  la  Société  botanique  ; 
en  effet,  et  bien  que  n’ayant,  à  notre  connaissance  du  moins, 
rien  publié  concernant  la  botanique,  D.  Rhenter  était  très  versé 
dans  la  connaissance  des  plantes,  et,  en  compagnie  de  G.  Cou¬ 
tagne,  Dérut  et  Félix  Chassagnieux  entre  autres,  il  herborisait 


très  fréquemment  aux  environs  de  Lyon  et  aussi  dans  le  dépar¬ 
tement  de  l’Isère,  notamment,  près  de  Bourgoin,  à  Maubec, 
localité  célèbre  par  le  séjour  qu’y  fit  Jean-Jacques  Rousseau. 

Rhenter  s’occupa  beaucoup  d’anatomie,  avec  ses  camarades 
étudiants  en  médecine,  c’est  ainsi  qu’il  fut  lié  avec  Victor  de 
Laprade  qui  était  aussi  membre  de  la  Société  physiophile  et 
de  la  Société  d' Etudes  scientifiques .  D’ailleurs,  c’est  sur  l’ana¬ 
tomie  comparée  que  Rhenter  dirigea  particulièrement  ses  tra¬ 
vaux  personnels,  dont  nous  donnons  ci-après  la  liste.  Reçu 
docteur  en  médecine  vers  1880,  il  n’exerça  pas  longtemps  son 
art,  et  cessa  également  de  s’occuper  des  sciences  naturelles. 

Le  Dr  Rhenter  est  mort  à  Lyon  le  6  janvier  1909,  à  l’âge  de 
56  ans,  et  a  été  inhumé  le  8  à  Bourgoin  (Isère). 


Principaux  travaux  d’ Anatomie  comparée  du  Dr  D.  Rhenter. 


1.  Rapports  de  la  physiologie  avec  les  autres  sciences  (Annales  de  la  Société 

physiophile,  n°  1,  1872). 

2.  Sur  l’articulation  huméro-cubitale  chez  le  chat  (Id.,  n°  2,  1873). 

3.  Sur  les  articulations  radio-cubitales  du  chat  (Id.). 

4.  Sur  l’articulation  scapulo-humérale  chez  le  chat  (Id.). 

5.  Note  sur  la  classification  naturelle  ( Bulletin  de  la  Société  d'Etudes  scien¬ 

tifiques  de  Lyon,  n°  1,  1874). 

6.  De  l’omoplate  considérée  chez  les  Mammifères  (Id.). 

7.  De  la  clavicule  chez  les  félins  (Id.). 

8.  De  la  locomotion  chez  les  Rongeurs  et  les  Carnassiers  (Id.). 
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Y  Artemisia  suavis  Jord. 

PAR 

M.  V.  viviand-morel 


Mon  attention  a  été  attirée  sur  cette  Armoise  à  plusieurs 
reprises.  Peu  de  botanistes  la  connaissent.  Dans  quelques 
herbiers  la  plante  qui  figure  sous  ce  nom  est  une  forme  de 
Y  Artemisia  Abrotanum. 

Jordan  a  publié  son  espèce,  en  1848,  dans  le  catalogue  des 
graines  du  Jardin  botanique  de  Dijon.  La  description  latine 
qu’il  en  donne  n’est  pas  comparative.  Grenier  et  Godron  ont 
admis  cette  plante  dans  le  tome  II  de  leur  Flore  de  France 
parue  en  1852.  La  seule  localité  où  elle  est  signalée  par  Jordan 
est  Vienne  (Isère).  Son  élève  Fourreau,  dans  son  catalogue  des 
plantes  croissant  le  long  du  Bhône,  ajoute  à  cet  habitat  Givors 
(Rhône).  Il  ne  semble  pas  qu’on  puisse,  sans  examen  des  échan¬ 
tillons,  considérer  comme  exactes  les  localités  ou  plusieurs  bota¬ 
nistes  disent  l’avoir  trouvé  dans  le  département  de  l’Ain,  notam¬ 
ment  feu  notre  ami  M.  Fiard. 

Dans  son  Etude  des  Fleurs,  édition  de  1879,  l’abbé  Cariot 
l’indique  dans  les  rochers,  sables  et  pâturages  des  deux  localités 
précitées.  Ces  renseignements  ont  du  être  communiqués  à  l’au¬ 
teur  par  J.  Fourreau.  Dans  l’édition  du  même  ouvrage,  revue 
par  le  Dr  St-Lager,  cette  espèce  est  rayée  de  notre  flore. 

Plusieurs  botanistes,  et  nous  sommes  du  nombre,  ont  vaine¬ 
ment  cherché  Y  Artemisia  suavis  à  Vienne,  la  localité  classique. 
Il  en  a  disparu  ou  semble  en  avoir  disparu. 

Cette  plante  entourée  d’un  certain  mystère  existait  dans  le 
Jardin  de  Jordan.  J’en  ai  conservé  un  sujet  assez  gros  que  je 
cultive  à  titre  de  curiosité.  C’est  une  plante  que  je  connais  bien 
pour  l’avoir  longtemps  cultivée  et  surtout  pour  avoir  donné  sur 
elle  des  renseignements  à  plusieurs  de  nos  confrères. 


Dernièrement,  en  compagnie  de  M.  Goujon,  je  la  vis  au  Jar¬ 
din  botanique  de  Lyon,  dans  l’Ecole  des  plantes  médicinales, 
étiquetée  Artemisia  Abrotanum  L.  Elle  n’est  pas  trop  éloignée 
de  cette  espèce,  avec  laquelle  on  la  confond  souvent,  si  on  en 
croit  Lamark.  Elle  exhale  exactement  la  même  odeur,  lui  res¬ 
semble  par  d’autres  caractères,  mais  en  diffère  notablement  par 
d’autres,  surtout  par  le  port  qui  ne  permet  pas  de  confondre  les 
deux  espèces.  On  les  cultive  du  reste  l’une  et  l’autre  dans  les 
Jardins. 

Je  ne  sais  pas  si  je  me  fourvoie,  mais  il  semble  que  Y  Artemi¬ 
sia  suavis  Jord.,  trouvée  à  Vienne,  était  une  plante  échappée 
d’un  jardin.  Elle  se  resème  et  se  reproduit  assez  bien  dans  les 
endroits  où  elle  a  été  plantée  ;  il  est  probable  que  la  localité  de 
Givors  indiquée  par  Fourreau  n’a  pas  une  autre  origine. 

Mon  avis,  après  vérification  plus  complète  que  je  ne  saurais 
faire  moi-même,  n’en  ayant  pas  tous  les  éléments  sous  la  main, 
est  que  Y  Artemisia  suavis  Jord.  devra  être  rapportée  à  Y  Arte¬ 
misia  paniculata  La,mk.  en  synonyme,  ou  tout  au  moins  à  une 
forme  de  cette  espèce. 

Dans  leur  Flore  de  France,  Grenier  et  Godron,  classent  cet 
Artemisia  paniculata  parmi  les  espèces  exclues  en  la  faisant 
suivre  de  la  mention  suivante  :  Plante  d’Espagne  et  d’Italie 
non  encore  rencontrée  en  France.  Les  mêmes  auteurs  (loc.  cit.) 
à  propos  de  Y  Art.  glutinosa  font  encore  cette  remarque  :  «  L'A. 
paniculata  Lam.,  pour  lequel  notre  plante  a  été  prise,  ne  croît 
pas  en  France,  et  diffère  de  Y  A.  glutinosa  par  son  péricline 
plus  oblong  et  muni  à  sa  base  de  nombreuses  bractéoles  imbri¬ 
quées.  > 

Voici  la  description  de  la  plante  de  Jordan,  publiée  par  Gre¬ 
nier  et  Godron  (loc.  cit.).  C'est  une  traduction  de  la  diagnose 
latine  donnée  par  Jordan  dans  le  catalogue  de  Dijon  : 

A.  suavis  Jord.  !  cat.  Dijon,  1848,  p.  18.  —  Calathides  briè¬ 
vement  pédicellées,  penchées,  en  petites  grappes  spiciformes 
dressées  formant  par  leur  réunion  une  panicule  étroite ,  à 
rameaux  pourvus  de  fleurs  jusqu’à  la  base  ;  bractées  linéaires, 
entières,  dépassant  de  beaucoup  les  capitules.  Péricline  hémis¬ 
phérique,  aranéeux,  à  folioles  inégales,  un  peu  concaves  ;  les 
extérieures  lancéolées,  obtusiuscules,  étroitement  scarieuses 
aux  bords  ;  les  intérieures  obovées,  très  obtuses,  atténuées  en 
coin  à  la  base,  largement  scarieuses  aux  bords  ;  toutes  pourvues 


d’une  bande  verte  sur  le  dos.  Corolle  glabre ,  à  tube  obconique, 
glanduleux.  Anthères  prolongées  au  sommet  en  un  appendice 
lancéolé.  Akènes  oblongs-cunéiformes,  glabres.  Réceptacle 
convexe,  nu.  Feuilles  'ponctuées ,  vertes  et  glabres,  ou  un  peu 
blanchâtres  et  pubescentes,  toutes  pétiolées ,  à  pétiole  ailé  et 
auriculé  à  la  base  ;  elles  sont  ovales-orbiculaires  dans  leur 
pourtour,  bipennatiséquées  ou  les  supérieures  des  rameaux 
fleuris  simplement  pennatiséquées,  toutes  à  lanières  linéaires, 
étalées,  presque  parallèles,  obtuses,  non  mucronées ,  planes  et 
munies  en-dessous  et  même  en-dessus  d’une  nervure  médiane 
large.  Tiges  frutescentes  inférieurement ,  à  rameaux  dressés, 
un  peu  courbés  à  la  base.  —  Plante  de  6-10  décimètres  à  odeur 
très  suave. 

Hab.  Vienne  en  Dauphiné,  septembre. 

Maintenant,  je  rapporte  ici,  les  textes  de  Lamark  concernant 
les  A.  Abrotanum  et  paniculata . 

Art .  Abrotanum  L.  sp.  éd.  1.  845,  II,  p.  1185,  —  Espagne, 
Aragon.  —  Dalmatie. 

Art.  hispanica  Lam.  Ency.  1.  293.  —  Andalousie,  Valence, 
Mure.  ;  Cast.  Gien. 

Armoise  citronelle,  Artemisia  Abrotanum. 

Artemisia  caule  unico  fruticoso  ;  foliis  petiolatis,  tenuiter 
divisis,  setaceis  ;  calycibus  pubescentibus. 

N. -B.  —  Abrotanum  mas  angustifolium  maximum.  Bauh. 
Pin.  136.  Moris.  Hist.  3.  p.  11.  Sec.  6.  t.  2.  f.  2.  Abrotanum 
mas.  Gars.  Tab.  119.  Vulgairement  l’Auronne  des  jardins,  la 
Citronnelle,  la  Garde-robe. 

Artemisia  tenui folia.  Hort  Reg. 

C’est  un  arbuste  qui  s’élève  ordinairement  sur  une  seule 
tige,  ne  quitte  point  ses  feuilles  pendant  l’hiver,  et  que  la  plu¬ 
part  des  Botanistes  confondent  mal  à  propos  avec  V espèce 
suivante.  Sa  tige  est  un  peu  plus  grosse  que  le  pouce,  d’une 
couleur  brune,  pleine  de  moelle,  haute  d’environ  trois  pieds  ou 
quelquefois  plus,  se  partage  en  plusieurs  branches  qui  poussent 
beaucoup  de  rameaux  verdâtres,  cylindriques,  droits  et  feuillés. 
Ses  feuilles  sont  pétiolées,  d’un  vert  grisâtre  ou  blanchâtre, 
divisées  comme  celles  de  la  Camomille  en  découpures  menues, 
linéaires  et  rameuses,  et  d’une  odeur  forte,  un  peu  aromatique, 
qui  approche  de  celle  du  Camphre  ou  du  Citron.  Elles  ont  leur 
pétiole  aplati  en  dessus,  et  sont  chargées  d’un  duvet  rare  et 


—  10  — 


très  court.  Les  fleurs  sont  jaunâtres,  ovales-globuleuses,  ont 
leur  calice  pubescent  et  cotonneux,  naissent  le  long*  des  rameaux 
supérieurs,  disposées  en  grappes  menues  et  terminales.  Elles 
sont  axillaires,  presque  sessiles,  et  les  feuilles  qui  les  accompa¬ 
gnent  sont  la  plupart  simples,  étroites  et  linéaires.  Cette  espèce 
croît  naturellement  dans  plusieurs  contrées  méridionales  de 
l’Europe:  on  la  cultive  dans  les  jardins,  h.  (v.  v.). 

Son  goût  est  aromatique,  âcre  et  fort  amer  :  les  jeunes  pous¬ 
ses  et  les  feuilles  ont  une  odeur  qui,  quoique  forte,  n’est  point 
désagréable.  Elles  sont  incisives,  apéritives,  hystériques,  ver¬ 
mifuges,  résolutives  et  répercussives.  Quelques  Auteurs  les 
recommandent  avec  un  peu  de  nitre,  contre  le  calcul  des  reins, 
on  prétend  aussi  qu’en  se  lavant  la  tête  avec  leur  décoction, 
cela  fait  venir  les  cheveux,  ou  les  empêche  de  tomber. 

Armoise  paniculèe,  Artemisia  paniculata.  Artemisia  cauli- 
bus  numerosis  suffruticosis  erectis  ;  foliis  multifidis  setaceis  ; 
calycibus  lucidis.  N. -B.  Abrotanum  mas,  angustifolium,  majus. 
Bauh.  Pin.  136.  Abrotanum  mas.  Dod.  Pempt.  21.  Lob.  Ic.  768. 
An  Artemisia  abrotanum.  Lin. 

Artemisia  fruticosa,  ramis  virgatis  filiformibus,  corymbis 
secundis  spicatis,  subsessilibus.  Gmel.  Sib.  2  p.  116.  t.  52. 

Abrotanum  mas,  angustifolium,  minus.  Bauh.  Pin.  136. 
Tournef.  459. 

Cette  plante  nous  paraît  tout  à  fait  distincte  de  celle  qui  pré¬ 
cède,  et  ne  s’élève  pas  comme  elle  sur  une  seule  tige,  à  la  ma¬ 
nière  des  arbres.  Sa  racine  pousse  plusieurs  tiges  en  faisceau, 
droites  sous-ligneuses,  haute  de  deux  à  trois  pieds,  feuillées  et 
très  rameuses  dans  leur  partie  supérieure.  Ses  feuilles  sont  ver¬ 
dâtres  et  partagées  en  divisions  sétacées,  linéaires,  moins  rami¬ 
fiées  que  dans  celles  de  l’espèce  ci-dessus.  Les  fleurs  sont  très 
nombreuses,  pédonculées,  ont  leur  calice  glabre,  verdâtre  et 
luisant  ou  scarieux,  et  sont  disposées  en  grappes  composées 
pour  la  plupart,  lesquelles  par  leur  quantité,  forment  dans  la 
partie  supérieure  de  chaque  tige,  une  panicule  pyramidale.  On 
trouve  cette  espèce  en  Italie  et  dans  les  Provinces  méridionales 
de  la  France,  h.  (v.  f.). 

Ainsi  qu’il  a  été  dit,  la  diagnose  de  Y  Artemisia  suavis ,  don¬ 
née  par  Jordan,  n’est  pas  comparative  avec  celle  de  VA.  pani - 
culata  publiée  par  Lamark.  Cependant,  en  dehors  de  quelques 
caractères  de  détails  particuliers,  on  peut  dire  qu’elles  ne  sont 
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pas  contradictoires.  Au  surplus,  il  suffit  de  voir  sur  le  vif,  VA, 
Abrotanum  L.  et  VA.  paniculata  Lam.  pour  distinguer  et  sépa¬ 
rer  ces  deux  espèces.  Elles  ont  l’une  et  l’autre  exactement  la 
même  odeur  et  ne  diffèrent  que  par  des  caractères  de  végéta¬ 
tion,  très  tranchés,  il  est  vrai,  ainsi  que  Lamark  l’a  dit  en 
comparant  ces  deux  plantes.  D’autre  part  si  on  veut  bien  se 
souvenir  que  VA.  suavis  trouvé  à  Vienne  par  Jordan  et  cultivé 
par  lui  dans  son  jardin,  est  exactement  la  même  plante  cultivée 
dans  les  jardins,  soit  comme  VA.  Abrotanum  lui-même,  soit 
comme  la  variété  élevée  au  rang  d’espèce  sous  le  nom  d’A. 
; paniculata ,  on  sera  tenu  de  considérer  comme  synonyme  la 
plante  de  Jordan  et,  par  conséquent,  de  la  rapporter  à  l’A. 
paniculata . 

Note.  —  Notre  collègue,  M.  Cardona,  qui  a  rapporté  cette 
espèce  d’Italie,  où  elle  est  cultivée  sous  le  nom  de  Citronelle,  et 
qui  me  l’a  montrée  dans  son  Jardin  confirme  encore  l’hypothèse 
que  VA.  suavis  et  VA.  paniculata  ne  sont  bien  qu’une  seule  et 
même  plante. 


. 
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NOTE 


SUR  LES 


dans  la  nomenclature  botanique 
à  propos  d'une  lettre  inédite  de  ce  botaniste 


PAR 

M.  H.  DUVAL 


Pierre  Cusson,  médecin  et  botaniste  de  Montpellier,  nous  est 
connu  par  quelques  citations  de  Gilibert  (1),  de  Villars  (2),  de 
Goüàn  (3)  et  des  autres  botanistes  ses  contemporains.  Il  nous 
est  connu  surtout  par  deux  importantes  notices  biographiques: 
Tune  de  De  Ratte,  secrétaire  perpétuel  de  la  Société  royale  des 
sciences  de  Montpellier  (4),  l’autre  de  Vicq  d’Azîtr  (5).  Il  n’a 
donc  pas  besoin  d’une  longue  présentation. 

Je  rappellerai  seulement  qu’il  mourut  le  13  novembre  1783, 
à  l’âge  de  56  ans  ;  il  était  né  le  24  août  1727. 

Cusson  est  le  premier  botaniste  qui  ait  cherché  à  baser  la 
classification  des  Ombellifères  sur  une  analyse  exacte  du  fruit. 
Dès  1770,  il  décrit  l’albumen  sous  le  nom  de  periembryum  et 
établit  la  distinction  entre  les  côtes  primaires  et  les  côtes  secon- 


(1)  Dem.  élém.  II,  409,  439  et  atlas  in-4,  I,  74  ;  Hist.  pl.  Eur.  III,  445  ; 
Exerc.  phytol.  XIII. 

(2)  Hist.  pl.  Dauph.  I,  XVI  ;  II,  591,  593,  608,  610,  617,  640. 

(3)  Hort.  regius  monspel.  p.  III  ;  Illustr.  13  ;  Bot.  méd.  p.  IL 

(4)  Montpellier,  1785,  in-4. 

(5)  Mém.  de  la  Soc.  de  méd.  de  Paris,  tom.  V*  1782-83  (=  1787),  p.  127- 
140. 


daires.  Hoffmann,  Koch  et  DeCandolle,  dans  la  suite,  n'ont  fait 
que  développer  ses  principes  (1). 

Il  avait  entrepris  l’étude  de  cette  famille,  vers  l'age  de  40  ans, 
au  moment  où  un  embonpoint  excessif  le  mettait  dans  l’obliga¬ 
tion  de  renoncer  aux  herborisations.  Nous  savons  par  le  témoi¬ 
gnage  de  Gilibert  et  de  Villars  que  tous  les  botanistes  lui 
avaient  envoyé  leurs  Ombellifères.  En  1774,  notre  compatriote 
La  Tourrette  lui  communiqua  toutes  celles  de  son  herbier,  y 
compris  le  Peucedanum  gallicum ,  La  Tour.  (P.  parisiense 
D.  C.)  qu’il  venait  de  découvrir  dans  les  environs  de  Lyon  (2). 

Le  27  juillet  1772,  Cusson  envoyait  à  Arduin,  de  Padoue,  la 
longue  liste  de  ses  desiderata,  dans  une  lettre  restée  inédite 
jusqu’à  ce  jour  et  dont  voici  le  texte  latin  original  ainsi  que  la 
traduction  (3)  : 


Eximio  viro  D.  D.  Petro  Arduino, 
botanico  peritissimo  S.  P.  D.  Petrus 
Cusson,  doct.  med. 

Monspelii,  die  27  julii  1772, 

Ex  gemino  tuarum  animadversio- 
num  botanicarum  specimine  quod 
ab  amicissimo  D.  SEGüiERmihi  com- 
municatum  fuit,  intellexi  V.  E. 
quantum  in  botanicis  posses  et  quod 
te  teneret  botanices  promovendæ, 
amplificandœ  studium.  Nullus  ita- 
que  dubitavi  quinmihi  difficillimam 
umbelliferarum  classem  extricare 
illustrare  satagenti  opem  ferres  ro- 
gatus.  Prælo  sudabit  autumno  proxi- 
mo  meum  de  umbelliferis  tentamen 
botanico-medicum  quas  ab  annis 
quatuor  elaborare  incepi.  Quamvis 
quam  plurimas  species  de  hacce 
familia  viderim,  quasdam  nundum 
vidi  florentes  ac  vivas  ;  paucissimœ 


A  l’illustre  et  très  savant,  M. 
Pierre  Arduin,  très  habile  botaniste, 
salutations  nombreuses  de  Pierre 
Cusson,  doct.  méd. 

Montpellier,  27  juillet  1772. 

Yos  deux  dissertations  botani¬ 
ques,  que  mon  ami  M.  Séguier  m’a 
communiquées,  m’ont  fait  compren¬ 
dre  toute  votre  supériorité  en  bota¬ 
nique  et  votre  désir  de  voir  s’éten¬ 
dre  et  augmenter  les  limites  de  cette 
science  ;  aussi  ne  doutai-je  pas  que 
vous  ne  consentiez,  sur  ma  de¬ 
mande,  à  m’aider  à  débrouiller  et  à 
éclaircir  la  classe  si  difficile  des 
ombellifères.  Je  publierai,  l’automne 
prochain,  Y  Essai  bolanico-mêdical 
sur  les  ombellifères  que  j’ai  entrepris 
depuis  quatre  années.  Bien  que  je 
connaisse  la  plupart  des  espèces  de 
cette  famille,  il  en  est  cependant 
que  je  n’ai  pas  encore  vues  en  fleurs, 


(1)  Cf.  De  Cardolle,  Mém.  sur  la  fam.  des  ombell.  Paris,  1829,  in-4, 
84  p.  et  19  pl. 

(2)  H.  Duval,  Lettres  inédites  de  La  Tourrette,  in  Revue  du  Siècle,  XIY, 
572. 

(3)  Suscription:  A  monsieur  Pierre  Arduin,  botaniste  et  custode  du  Jar¬ 
din  public  de  Padoue,  à  Padoue. 
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sunt  species  quas  nec  siccas  nec 
viventes  vidi  ;  circa  aliquot  hœreo 
dubius.  Ut  absolutior  evadat  nostra 
opella  ad  te  confugio  et  rogo  atque 
obtestor  ut  semina  et  specimina 
umbelliferarum  quas  sistit  catalo¬ 
gua  infra  legendus  mecum,  si  penes 
te  sit,  velis  communicare.  Tanti 
beneficii  memoriam  grato  servabo 
pectore,  et  tibi  non  secus  ac  aliis 
summis  in  arte  viris  qui  me  in 
opéré  juverunt,  memorem  animum 
publiée  testabor.  Interea  offero  tibi, 
vir  eximie,  semina  et  specimina,  si 
liœc  ultima  etiam  velis,  plantarum 
quotquot  alit  ager  et  hortus  mons- 
peliensis  cujus  ab  annis  quatuor 
mihi  est  demandata  cura,  necnon 
lectionum  in  ipso  quotannis  haben- 
darum  ;  offero  etiam  meæ  opellæ 
qualiscumque  ea  futura  sit  exem- 
plar.  Semina  ad  me  mittere  poteris 
per  veredos  carthæ  inclusa  in  sac- 
culis  carthaceis  et  rite  disposita  ; 
quod  attinet  ad  specimina,  mittere 
ea  poteris  per  tabellarios  aut  alias 
vias  publicas  ad  amicissimum  D. 
Dana  professorem  botanices  Tauri- 
nensem,  qui  monitus  ea  ad  me  mit. 
tet,  sumptus  solvet,  Patavio  Tauri- 
num  factos,  nisi  penes  te  sit  alia 
via  directa  qua  ad  me  specimina 
eadem  tuto  ac  continuato  itinere 
perveniant  Rogo  te  ut  mihi  viam 
indices,  qua  jubés,  ut  semina  qua 
desideras  ad  te  ferantur.  Porro  um- 
belliferæ  quarum  semina  et  speci¬ 
mina  exopto  sunt  sequentes  : 

Asterico  notavi  species  quarum 
semina  etiam  vetusta  velis  mittere, 
si  tibi  deüciant  recentia  et  bona 
quæ  ferantur.  Gratissimum  accidet 
specimen  earumdem,  si  illud  penes 
te  sit. 


ni  vivantes  ;  d’autres,  en  très  petit 
nombre,  que  je  n’ai  vues  ni  vivan¬ 
tes,  ni  desséchées  et  au  sujet  des¬ 
quelles  je  suis  dans  une  douteuse 
incertitude.  Afin  de  perfectionner 
mon  petit  ouvrage,  j’ai  recours  à 
vous  et  vous  prie  et  conjure  de  vou¬ 
loir  bien,  après  avoir  pris  connais¬ 
sance  de  la  liste  ci-dessous,  me 
communiquer,  si  vous  le  pouvez,  les 
semences  et  les  échantillons  d’om- 
bellifères  qu’elle  renferme.  Je  gar¬ 
derai  d’un  cœur  reconnaissant  le 
souvenir  de  ce  signalé  service  et 
vous  en  témoignerai  publiquement 
ma  reconnaissance,  à  vous  et  à  tous 
les  savants  qui  m’auront  aidé.  En 
attendant,  je  vous  offre,  illustre 
ami,  des  semences  et  aussi,  si  vous 
le  désirez,  des  échantillons  de  toutes 
les  plantes  qui  croissent  dans  la 
campagne  de  Montpellier  et  dans  le 
Jardin  botanique  dont  la  direction 
m’est  confiée  depuis  quatre  ans, 
ainsi  que  le  soin  d’y  faire  des  leçons 
publiques.  Je  vous  offre  aussi  un 
exemplaire  de  mon  futur  ouvrage. 
Vous  pouvez  m’envoyer  par  la  poste 
les  semences  bien  rangées  dans  de 
petits  sacs  de  papier.  En  ce  qui 
concerne  les  échantillons,  vous  vou¬ 
drez  bien  les  confier  aux  message¬ 
ries  ou  à  quelque  autre  entreprise 
publique,  à  l’adresse  de  mon  ami 
M.  Dana,  professeur  de  botanique  à 
Turin,  qui,  prévenu,  me  les  fera 
parvenir  et  soldera  le  prix  de  Pa- 
doue  à  Turin  ;  à  moins  que  vous 
n’ayez  la  possibilité  de  me  les  en¬ 
voyer  directement  par  une  autre 
voie  sûre  et  rapide.  Je  vous  prie  de 
me  faire  savoir  comment  je  dois 
vous  faire  parvenir  les  semences 
que  vous  me  désignerez.  Voici 
maintenant  quels  sont  les  semences 
et  échantillons  d’ombellifères  que 
je  désire  : 

J’ai  marqué  d’un  astérique  les 
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espèces  dont  je  voudrais  que  vous 
m’envoyiez  des  semences  même 
vieilles,  si  les  fraîches  et  les  bonnes 
vous  manquent.  Je  recevrai  avec 
reconnaissance  les  échantillons  de 
ces  plantes  s’il  vous  est  possible  de 
me  les  faire  tenir. 

Eryngium  tricuspidatum  L.  (semina  matura  et  specimen  peto). 

—  pumilum  Glusii  J.  Bauh.  (id.). 

Hydrocotyle  umbellata,  americana,  chinensis  L.  (id.). 

*  Astrantia  2*  et  4a  Scop.  Flor.  carniol.,  edit.  1*  (id.). 

Sedum  petrœum  bupreuri  folio  Ponae  Bald.  (id.). 

Bupleurum  longifolium  L.  (id.). 

Echinophora  tenuifolia  L.  (id.). 

*  Seseli  primum  Scop.  Flor.  carniol.  (id.). 

*  Athamanta  la  Scop.  Flor.  carniol.  (id.). 

Tordylium  peregrinum  L.  (id.)  ) 

Artedia  squamata  L.  (id.)  Semma  mislt  ,cl;  Lmnœus  <Iuæ  Qoa 

Caucalis  orientalis  L.  (id.)  )  excreverunt  ln  hwb™- 

*  Ammi  glaucifolium  L.  (id.),  hanc  nusquam  vidi  specimina. 

*  Selinum  palustre  L.  semina  tantum  peto  quæ  vidi  nunquam. 

Selinum  austriacum  Jacq.  Enum.  (semina  et  specimen). 

Athamanta  annua  L.  specimen  totius  plantæ,  nequeo  distinguere  à 
Gretensi. 

*  Peucedanum  alpestre  L.,  nodosum  L.  (semina  et  specimen). 

Cachrys  sicula  L.  (semina  tantum). 

—  semine  fungoso  sulcato  piano  majore,  fol.  peucedani  angustis 

Moris.  (semina  et  specimen). 

—  germanica  maxima  angelicae  folio  etc.  Micheli,  Hort.  Pis.  t.  18. 

(semina  et  specimen). 

—  quæ  panax  siculum,  semine  hirsuto,  foliis  pastinacæ  latifoliae 

salviæ  Boccone,  Rar.  p.  1,  t.  1  (sem.  et  spec.). 

Ferula  meoides  L.  (id.). 

Laserpitium  peucedanoides  L.  (semina  tantum). 

—  prutenicum  L.  (semina  et  specimen). 

Heracleum  angustifolium  L.  (id.). 

—  alpinum  L.  (id.). 

*  Ligusticum  garganicum  ampliss.  foliorum  lobis  Micheli  Hort.  Pis.  t.  39, 

f.  1.  (id.). 

—  alpinum  foliis  cicutæ  tenuioribus  et  glabris,  radice  breviore 

Micheli,  ibid.  T.  39,  f.  2.  (id.). 

—  cornubiense  L.  (id.),  non  vidi. 

Sium  latifolium  Bauh.  Pin.  (id.). 

*  Sison  inundatum  L.  (semina  tantum),  hæc  nusquam  vidi. 

*  Bubon  gummiferum  L.  (semina  et  specimen),  non  vidi. 

*  —  rigidius  L.  (id.),  non  vidi. 

*  Scandix  grandiflora  L.  (id.),  non  vidi. 
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Semina  et  specimen. 


Seseli  pimpinelloides  L. 

—  montanum  L. 

—  turbith  L. 

—  saxifragum  L. 

Thapsia  fœtida  L.  (semina  et  specimen  prœprimis). 

—  quæ  panax  asclepium  apulum  Columnæ  (id.). 

—  maxima  latissimo  folio  Bauh.  Pin.  (semina  et  specimen). 

—  montana  omnium  maxima  foliis  lobatis  Micheli,  Hort.  Pis . 

Catalog.  plant,  agri  Florentini  (semina  præprimis). 

—  alpina  tenuifolia  flore  luteo  Micheli,  Hort.  Pis.  (semina  et  spe¬ 

cimen). 

—  IV»  Glusii  (id.). 

Smyrnium  aureum  L.  (semina  tantum). 

—  Aegyptiacum  L.,  integerrimum  L.  (semina  et  specimen). 
Cuminoides  africana,  altissima,  flore  luteo  Tilli  Hort.  Pis.  (id.). 
Echinophora  asphodeli  nigricante  radice  Lælii  Triumfetti.  (id.). 
Hydrocotyle  italica  ranunculi  folio,  florib.  in  capitul.  spheric.  congestis, 
Micheli,  Hort.  Pis....  Ranunculus  aquat.  umbilic.  fol.  Columnæ.  (id.). 
Myrrhis  montana  saxatilis  parva  carvi  folio  bulbocastani  radice,  semine 
nigro  Micheli,  Hort.  Pisan.  (id.). 

Crithmum  sive  fœniculum  marinum  majus  odore  apii  C.  B.  Pin.  (id.). 
Hippomarathrum  spherocephalum  P.  Alpini,  Exot.  (id.). 


Plurima  certe  peto  eaque  rariora. 
Contentus  ero  et  gratissimus  eorum 
quæ  mittere  poteris  et  volueris. 
Excusatam  habe  catalogi  prolixita- 
tem  ;  hæc  sunt  quæ  vel  non  vidi, 
vel  minus  bene  vidi,  vel  quæ  dubia 
mihi  sunt,  vel  in  horto  iterum  alere 
cupio.  Rogo  ut  cum  specimine  flo- 
rido,  si  fas  sit  addas  semper  folium 
radicale  aut  caulinum  imum.  Ad 
me  rescribere  statim  velis  et  indi- 
care  quæ  a  te  possim  sperare.  Alit 
hortus  noster  umbelliferas  plures 
Linnœo  ipsi  ignotas  quas  offero. 
Tervale  V.  E.  et  me  cultorem  tui 
nominis  obsequentissimum  favore 
tuo  bea. 


Je  vous  en  demande  un  très 
grand  nombre  et  qui  sont  assez 
rares.  Je  serai  satisfait  et  reconnais¬ 
sant  de  ce  que  vous  pourrez  et  vou¬ 
drez  m’envoyer.  Excusez  la  lon¬ 
gueur  de  cette  liste  ;  elle  renferme 

ce  que  je  n’ai  pas  vu,  ou  ce  que  j'ai 
m  \  # 

moins  bien  vu,  ou  ce  qui  est  pour 
moi  l’objet  d’un  doute,  ou  encore 
ce  que  je  désire  cultiver  de  nouveau 
dans  le  Jardin.  Si  possible,  ajoutez, 
je  vous  prie,  aux  échantillons  fleu¬ 
ris,  une  feuille  radicale  ou  le  bas 
de  la  tige.  Répondez-moi  sur  le 
champ,  et  dites-moi  ce  que  je  puis 
espérer  de  vous.  Notre  jardin  ren¬ 
ferme  plusieurs  omhellifères  incon¬ 
nues  de  Linné  même,  je  vous  les 
offre.  Portez-vous  bien,  illustre  ami, 
et  comblez  de  votre  faveur  votre 
reconnaissant  et  très  obéissant  ser¬ 
viteur. 


Le  Tentamen  de  umbeliiferis  que  hauteur  déclare,  dans 
cette  lettre,  prêt  à  être  publié,  n'a  jamais  paru.  A  la  mort  de 

Bull,  de  la  Soc.  Bot.  de  Lyon.  t.  XXX1Y ,  1 9  09  ~ 


♦ 
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Cusson,  ses  manuscrits  furent  envoyés  à  A.  L.  de  Jussieu  par 
les  soins  du  Dr  Martin  Cusson  fils.  On  ne  trouva  point  le  Généra 
et  Species  tant  attendu,  mais  seulement  la  première  partie,  la 
partie  physiologique  du  travail  de  Cusson,  dont  A.  L.  de  Jus¬ 
sieu  donna  une  analyse  et  des  extraits  dans  les  Mémoires  de  la 
Société  royale  de  médecine  de  Pans  (1). 

On  a  toujours  cru  que  ce  Tentamen  de  umbelliferis  était 
resté  inachevé.  Cependant  Gilibert  assure  l’avoir  vu  complète¬ 
ment  terminé  en  1773  :  «  Vidi  apud  auctorem  opus  utilissimum 
peractum  anno  1773,  nescio  quo  fato  nundum  editum  (2)  ». 

D’autre  part,  suivant  le  témoignage  de  Mouton-Fontenille,  le 
Dr  Dorthès  devait  publier  le  travail  de  Cusson,  s’il  n’en  eût  été 
empêché  par  une  mort  prématurée.  Dorthès  mourut  à  l’armée 
des  Pyrénées  en  1794  :  «  Possesseur,  dit  Mouton-Fontenille, 
des  manuscrits  et  de  l’herbier  du  docteur  Cusson  père,  il 
se  proposait  de  publier  le  système  de  ce  botaniste  sur  les 
ombellifères.  Nous  devons  doublement  regretter  que  sa 
perte  nous  ait  privé  de  la  publication  de  l’ouvrage  du 
célèbre  Cusson  rédigé  par  un  observateur  du  mérite  du  docteur 
Dorthès...  (3)  ». 

Dorthès  avait  donc  à  sa  disposition  d’autres  matériaux  que 
ceux  utilisés  par  A.  L.  de  Jussieu  ? 

Quoiqu’il  en  soit,  la  nomenclature  doit  à  Cusson  une  dou¬ 
zaine  de  noms  génériques  ou  spécifiques,  tous,  saut  un  seul, 
publiés  après  sa  mort.  L’origine  de  ces  noms  est  difficile  à  éta¬ 
blir  quand  elle  ne  remonte  pas,  soit  à  l’Extrait  publié  par  A.  L. 
de  Jussieu,  soit  à  la  correspondance  de  l’auteur.  Lapeyrouse 
les  admet  dans  sa  synonymie  sans  indiquer  les  sources  où  il  a 
puisé.  Faut-il  supposer  que  les  manuscrits,  l’herbier  et  la  cor¬ 
respondance  botanique  de  Cusson,  aujourd’hui  perdus,  auront 
éié  utilisés  sans  être  cités  ? 

Voici  le  résultat  de  mes  recherches  sur  la  nomenclature  de 
Cusson  : 

Angelica  Tourne fortiana  Cuss.  Syn.  in  Gouan,  lll.  p.  13, 
t.  fi  (1773)  d’ Angelica  Rasoulsi  Gouan. 


(1)  T.  V,  1782-83  (=  1787),  p.  275-285. 

(2)  Hist.  pl.  Eur.,  III,  445. 

(3)  Moût. -Font  Tabl.  des  syst.  de  bot.  (1798),  p.  191,  note  72. 
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Cité  également  comme  synonyme  in  Lap.  Hist.  abr.  Pyr.y 
p.  156  (1813);  Spr.  Spec.  umbell.  p.  61  (1818);  Steud.  Nom. 
bot.  (1821)  ;  D.  C.  Prodr.  IV,  167  ;  Mutel,  Fl.  fr.  11,  47  (1835)  ; 
H.  et  A.  Marcailhou-d’Ayméric,  Cat.  pl.  Ariège ,  in  Bull.  acad. 
géog.  bot.  XIV,  n°  173,  avril  1904,  p.  128. 

Ces  derniers  auteurs,  à  l’exemple  de  Bubani,  Fl.  pyr.  11, 
p.  386,  ont  adopté  la  dénomination  de  Lapeyrouse,  A.  ebuli- 
folia ,  sous  prétexte  que  «  d’après  ce  dernier  botaniste  la  plante 
aurait  été  déjà  observée  et  récoltée  dans  les  Pyrénées  parFagon 
(en  1675),  par  Tournefort  (en  1685)  et  par  Cusson  (en  1760?). 
Celui-ci,  ajoutent-ils  l’avait  même  nommée  A.  Tournefor - 
tiana  ;  Gouan,  L  cit .,  donne  la  phrase  synonymique  de  Boc- 
coue  :  «  Panax  alpina  Ebuli  laciniatis  foliis  »,  in  Musco  dipiante 
rare  délia  Sicilia  (1697),  t.  99.  Cette  phrase  a  servi  de  base  à 
Lapeyrouse  pour  créer  la  dénomination  binaire  d 'Angelica 
ebulifolia  «  qui  lui  conviendrait  bien  »  suivant  de  Candolle, 
Fl.  fr.  V,  p.  508  ».  Loc.  cit. 

Physospermum  Cuss.  in  Juss.  Mem.  Soc.  med.  Paris ,  1782 
(=  1787),  p.  279.  D.  C.  Prodr .  IV,  246  ;  H.  Bâillon,  Hist.  des 
pl.  Vil,  228,  n°  56. 

Cf.  Sprengel,  Mem.  Soc.  mosc.  V,  fig.  1-3;  Prodr.  umbell . 
p.  19  (1813)  ;  Spec.  umbell .  p.  22  et  23,  t.  4,  fig.  8  (1818)  ; 
Syst.  veget.  1,  894  (1825). 

Ce  genre  est  représenté  dans  la  Flore  française  par  P.  aqui- 
legifolium  Koch  (Rouy  et  Fouc.  Fl.  de  Fr.  VII,  294).  Caruel, 
in  Parlatore,  Fl.  ital.  et  E.  Burnat,  Fl.  des  Alpes-Maritimes , 
lui  ont  substitué  le  genre  Danaa  Allioni,  qui  date  de  1785, 
alléguant  que  le  vol.  de  1782  de  la  Soc.  de  méd.  de  Paris,  qui 
renferme  l’extrait  du  mémoire  de  Cusson,  n’a  été  publié  qu’en 
1787. 

Le  Physospermum  Cussoni  est  une  erreur  de  Lagasca,  Amat. 
nat.  2  (1811),  qui  avait  confondu  la  plante  de  Cusson  avec 
P leurospermum  austriacum  Huffm.  Cette  méprise  a  été  signa¬ 
lée  par  D.  C.  Prodr.  et  Mem.  fam.  ombell.  p.  69  (1829).  Cf.  E. 
Burnat.  FL  Alpes-Marit.  IV,  98. 

Cnidium  Cuss.  in  Juss.  Mem.  Soc.  méd.  Paris ,  1782  (=  1787), 
p.  280.  D.  C.  Prodr.  IV,  152. 

Ce  genre  est  représenté  dans  la  Flore  française  par  C.  apioi- 
des  Spr.  Prodr.  umbell.  p.  40  (1813).  Rouy  et  Camus,  Fl.  de 
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Fr.  VII,  287  =  C.  si  lai  folium  Simonkai  (1886).  E.  Burnat, 
Fl.  Alpes- Marit.  IV,  186. 

H.  Bâillon  réunit  ce  genre  au  Meum  ( Hist .  des  pl.  VII,  165, 
252).  Bentham  et  Hooker  le  fusionnent  avec  le  Selinum.  Voir  à 
ce  sujet  la  remarque  de  M.  E.  Burnat,  loc.  cit.  note. 

C.  Monnieri ,  Cuss.  loc .  cit.  (Selinum  Monnieri  L.)  Spr. 
Syst.  veget.  1,  887  (182o)  ;  D.  C.  Prodr.  IV,  152;  Mutel,  FL 
fr.  II,  32,  t.  23,  fig.  173  (1835)  ;  Koch,  Syn.  fl.  germ.  296 
(1837)  ;  Gillet  et  Magne,  Fl.  fr.  3'  éd.  p.  195  (1873)  ;  4e  éd. 
p.  209  (1879). 

Cette  espèce  que  la  plupart  des  Aoristes  citent  depuis  près 
d’un  siècle,  sur  la  foi  de  Lapeyrouse,  et  qui  figure  encore  dans 
la  4e  éd.  (.879)  de  la  Fl.  fr.  de  Gillet  et  Magne,  est  originaire 
de  l’Asie  orientale  et  n’a  jamais  été  retrouvée  dans  les  Pyrénées 
après  Lapeyrouse.  «  Reichenbach  fils,  Icon.  fl.  germ.  XXI, 
p.  40,  dit  en  effet  :  «  Cnidium  Monnieri  Cuss.  non  apud  nos 
nuper  repertum,  videtur  Dahuriæ  tantum  civis.  Cf.  Ledeb.  Fl. 
ross.  ».  Cette  plante  a  dû  s’égarer  dans  l’herbier  pyrénéen  de 
Lapeyrouse  et  provenait  sans  doute  de  son  herbier  exotique  ». 
H.  et  A.  Marcailhou-d’Ayméric.  Cat.  Ariège  in  Bull.  Acad, 
géogr.  bot.  XIV,  p.  130  (1904). 

C.  chineuse  Cuss.  loc.  cit.  (Athamanta  chinensis  L.) 

C.  trifoliatum  Cuss.  loc.  cit.  (Thapsia  tnfoliata  L.  non  Mill.) 
=  Zizia  cordata  Koch. 

Ces  deux  espèces  sont  exotiques. 

Peucedanum  cervaria  Cuss.  loc.  cit.  (Athamanta  cervaria  L.). 

Peucedanum  oreoselinum  Coss.  loc.  cit.  (Athamanta  oreose- 
linum  L.). 

Cusson,  le  premier,  réunit  au  genre  Peucedanum  les  Atha¬ 
manta  cervaria  et  oreoselinum  de  Linné.  Lapeyrouse  s’attri¬ 
buait  la  paternité  de  ces  deux  espèces,  sans  citer  Cusson.  D’au¬ 
tres  auteurs,  notamment  D.  C.  Prodr.  IV,  180,  les  restituèrent 
à  Cusson,  avec  la  mention  fausse  :  «  in  Lap.  hist.  abr.  Pyr.  a. 
Cusson,  observe  M.  E.  Burnat,  «  s’est  borné  à  dire  que  les  A. 
cervaria  et  A.  oreoselinum  L.,  devaient  rentrer  dans  le  genre 
Peucedanum,  mais  sans  créer  lui-même  une  nouvelle  combinai¬ 
son  de  noms  ».  Il  faut  donc  admettre  :  P.  cervaria  Lap.  (1813) 
et  P.  oreoselinum  Mœuch  (1794).  E.  Burnat.  Fl.  des  Alpes-Mardi. 
IV,  211  note. 
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P.  Latourrettii  CüSS.  =  P.  gallicum  La  Toarr.  chlor.  p.  7 
(1785);  Rouy,  Fl.  de  Fr.  VII,  388.  —  P.  parisiense  D.  C.  FL 
fr.  IV,  336  (1805)  ;  Balbis,  Fl.  lyonn.  I,  338  (1827).  —  P.  gal- 
licum  rarioribus  et  brevioribus  foliis  Tourn.  Inst.  318.  —  P. 
officinale,  L.  var.  sec.  Gril.  Hist.  pi.  Eur.  I,  300  (1806). 

Le  P.  Latourrettii  est  cité  comme  synonyme  in  Lap.  Hist. 
abr.  Pyr .,  149  (1813)  et  Steud.  Nom.  bot.  (1821). 

La  Tourrette  écrivait  à  Seguier,  le  21  février  1774  :  «  Vous 
trouverez  parmi  nos  semences,  une  ombellifère  de  Tournefort, 
que  Linné  n’a  pas,  et  que  j’ai  heureusement  découverte  dans 
nos  cantons.  Je  l’ai  communiquée  à  M.  Cusson  qui  m’en  a  fort 
remercié.  Si  elle  ne  vous  réussissait  pas,  je  vous  en  offre  un 
exemplaire  sec  ».  Corresp.  de  La  Tourr.  in  Rev.  du  siècle ,  XIV, 
nov.  1900,  n°  162,  p.  572. 

Commersonia  Cuss.  Cf.  Villars,  Dauph.  II,  610,  note  (1787)  ; 
Gilib.  JDem .  èlèm.  bot.  in-4°,  I,  74  (1796). 

Genre  proposé  par  Cusson  pour  le  Ligusticum  nodiflorum 
Vill.  Dauph.  II,  608,  t.  13=  Trochiscanthes  nodiflorus  Kocb. 
Umb.  p.  104  (1824).  Rouy  et  Cam.  Fl.  de  Fr.  VII,  289. 

Heracleum  bipinnatum  Cuss.  Lett.  à  Villars,  déc.  1774. 

Heracleum  delphinense  Coss.  Lett.  à  Villars,  mars  1775. 

Ces  deux  noms  spécifiques  fureut  proposés  par  Cusson  pour 
l’H.  minimum  Lam.  Fl.  fr.  III,  413  (1778).  Cf.  Villars,  Dauph. 
II,  640  (1787). 

Cette  plante  fut  découverte  par  Clappier,enl769,puis  parChaix 
et  par  Villars...  «  mais  c’est  à  M.  Cusson,  ditl’auteur  de  Y  Hist. 
des  pi.  du  Dauph.,  que  nous  dûmes  la  connaissance  de  son  véri¬ 
table  genre...  Ce  savant  botaniste,  consommé  surtout  pour  la 
partie  des  ombelles,  m’écrivait  en  décembre  1774  qu’il  donne¬ 
rait  à  cette  plante  le  nom  <YH.  bipinnatum  ;  et  en  mars  suivant, 
qu’il  préférerait  celui  d ’H.  delphinense  ;  cette  province  étant 
le  seul  pays  qui  lui  en  eût  procuré  des  échantillons  ».  Villars, 
loc.  cit.  Cf.  aussi  Gilib.  Dem.  èlèm.  II,  439  (1796)  et  E.  Burnat, 
FL.  Alpes-Marit.  IV.  232,  note  (1906). 

H.  bipinnatum  est  cité  comme  synonyme  in  D  C.  Prodr .  IV, 
195;  Mute!,  Fl.  fr.  II,  56  (1835)  ;  Rouy  et  Cam.  Fl.  de  Fr. 
VII,  377  (1901).  H.  delphinense  ne  se  trouve  que  dans  Villars. 
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H .  pyrenaicum  Cuss.  in  Spr.  Sjoec.  umbell.  45  (1818)  ; 
veget.  I,  912  (1825)  ==  H.  pyrenaicum  Lam.  Dict.  I,  403  (1783), 
subsp.  (2)  H.  alpini  L.  in  Rouy  et  Cam.  Fl.  de  Fr.  VII,  383. 

C’est  l'H.  amplifolium  de  Lapeyrouse,  qui  cite  le  synonyme 
de  Cusson,  in  Hist.  abr.  Pyr.  p.  153  (1813).  L'H.  pyrenaicum 
est  également  cité  comme  synonyme  par  les  auteurs  du  Cat .  de 
l'Ariège,  in  Bull.  Acad,  gréogr.  bot.  XIV,  n°  173,  avril  1904, 
p.  125. 

Spielmannia  Cuss.  =  Trinia  Hoffm.  (1814). 

Ce  genre  est  cité  in  Lapeyrouse,  Hist.  abr.  Pyr .  p.  166 
(1813);  D.  C.  Prodr.  IV,  103;  Juss.  Dict.  sc.  nat.  LV,  p.  328 
(1828). 

J’ajouterai,  en  terminant,  que  Gouan,  seul  parmi  ses  contem¬ 
porains,  semble  ne  pas  avoir  compris  l’importance  des  travaux 
de  Cusson.  Voici  comment  il  les  apprécie  :  «  M.  Cusson  père 
travaillait  depuis  quelques  années  à  perfectionner  l’ordre  na¬ 
turel  des  ombellées  et  celui  des  cruciformes  (1).  Il  avait  poussé 
très  loin  ses  recherches  sur  le  caractère  de  la  placentation, 
d’après  les  principes  de  Linné  qu’il  possédait  à  fond.  On  se  con¬ 
vaincra  facilement  que  cette  méthode,  par  les  cotylédons,  n’au¬ 
rait  pu  servir  de  rien  dans  la  pratique  de  la  botanique.  Par 
exemple,  je  suppose  que  la  plante  qu’il  faut  déterminer  est  non 
seulement  en  fleur,  mais  même  en  fruit,  si  le  caractère  est  né¬ 
cessaire  et  essentiel,  il  faudra  donc  que  je  sème  cette  graine 
pour  observer  l’état  des  cotylédons  au  moment  de  la  germina- 
tiou,  afin  de  n’avoir  aucun  doute  sur  le  genre.  Une  pareille 
méthode  est  donc  en  quelque  sorte  rebutante,  longue,  difficile 
pour  les  commençants.  Mais  qu’on  n’imagine  pas  que  je  lui 
refuse  aucune  espèce  de  mérite  ;  au  contraire,  je  conviens  que 
cette  méthode,  tout  inutile  et  difficile  qu’elle  doit  être  pour  les 
personnes  peu  exercées,  aurait  beaucoup  ajouté  à  la  science, 
parce  qu’en  fixant  à  chaque  genre  une  place  invariable,  par  des 
caractères  constants,  elle  nous  aurait  fait  connaître  les  genres 
vraiment  naturels  (2)  ». 

H.  Duval. 


(1)  Suivant  Gilibert  et  Gouan,  Cusson  se  serait  également  occupé  des 
crucifères,  mais  il  ne  nous  reste  rien  de  ses  recherches  sur  cette  famille. 

(2)  A.  Gouan.  Tr.  de  bot.  et  de  Mat.  méd., an.  12,  (1804),  p.  11-12,  note. 
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CONTRIBUTION  A  Là  FLORE  DIATOMIQUE 

des  Lacs  du  Jura 

PAR 

Paul  PRUDENT 


LACS  DE  LA  VALLÉE  SUPÉRIEURE  DU  DOUBS 


XII 

LAC  DE  SAINT-POINT.  —  LAC  DE  RÉMORAY 

Le  lac  de  Saint- Point  ou  de  Malbuisson  est  situé  sur  le  cours 
du  Doubs,  à  7  kilomètres  au  sud  de  Pontarlier.  Il  se  développe 
dans  la  direction  nord-sud  sur  une  longueur  de  7  km.  3oo, 
avec  une  largeur  moyenne  de  1  kilomètre.  Sa  superficie  est 
d’environ  900  hectares  ;  sa  profondeur  atteint  4o  mètres  en 
certains  endroits.  Ses  grèves  sont  pierreuses  sur  les  deux  rives 
et  marécageuses  aux  extrémités.  L’eau  en  est  calcaire. 

Le  lac  de  Rémoray  est  situé  à  3  kilomètres  au  sud  du  précé¬ 
dent,  à  i.4oo  mètres  du  village  de  Rémoray  (Doubs).  Il  est 
placé  sur  le  trajet  de  la  rivière  la  Taverne,  affluent  du  Doubs. 
Sa  superficie  est  de  95  hectares.  Les  bords  en  sont  marécageux. 

Les  espèces  dont  suit  la  liste  ont  été  recueillies  par  moi  au 
cours  de  l’été  1908  : 


Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1909. 


3 


24  CONTRIBUTION  À  LA  FLORE  DIATOMIQUE 
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Lac  de 

Lac  de 

St-Point 

Rémoray 

Amphora  ovalis  Kg . 

+ 

4- 

var.  libyca  Ehr . 

~b 

4- 

—  var.  pediculas  Kg . 

+ 

Cymbella  microcephala  Grun . 

-h 

—  Cesatii  Rab . 

4" 

4- 

—  leptoceros  Ehr . 

4- 

4- 

austriaca  Grun . 

4- 

—  amphicephala  Na  eg . 

+ 

—  Ehrenbergii  Kg . 

+ 

4- 

naviculiformis  Auersw . 

4- 

—  cuspidata  Kg . 

4- 

—  glacialis  J.  Br . 

4- 

—  var.  A.  S.  ail.  PL  IX,  fig  56-57 . 

4- 

4- 

—  (Encyonema)  ventricosa  Kg . 

4- 

4- 

—  prostrata  Rerk . 

4- 

—  aequalis  W.  Sm . 

4- 

4- 

—  affinis  Kg . 

4- 

4- 

—  cymbiformis  Kg . 

4- 

—  cistula  Hempr . 

4- 

4- 

- —  —  var.  maculata  Kg . 

4- 

4- 

—  gibbosa  Pant . 

4- 

—  helvetica  Kg . 

4- 

+ 

■ —  —  var.  curta  Cl . 

+ 

—  var.  incisa  Prudent . 

4- 

- 

—  —  var.  excisa  nov.  var . 

4- 

—  aspera  Ehr . 

4- 

—  balatonis  var.  angustata  Pant . 

4- 

Stauroneis  anceps  Ehr . .  . 

H- 

—  phœnicenteron  Ehr . 

4- 

4- 

—  parvula  Grun . 

4- 

—  Smithii  Grun . 

H- 

Mastogloia  Smithii  var.  lacustris  Grun . 

4- 

4- 

Caloneis  (Navicula)  bacillaris  Greg.  var.  V.  H.  Syn.,  pl.  XII, 

fig.  27  a . 

4- 

jasciata  Lagerst . 

+ 

4- 

—  silicula  Ehr .  .... 

'  4- 

4~  i 

—  —  var.  undulata  Grun . 

4- 

—  —  var.  ventricosa  Donk . 

4- 

—  alpestris  Grun . 

4- 

4- 

—  obtusa  W.  Sm . 

4- 

—  latiuscula  Kg . 

4- 

+ 
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Neidium  (Navicula)  production  W.  Sm. 

—  affine  Ehr . 

—  —  var.  amphirhynchus  Ehr. 

—  irùlis  Ehr . 

—  —  var.  ampliata  Ehr. 

—  amphigoniphus  Ehr.  .  .  .  .  . 

—  dubium  Ehr . 

Diploneis  (Navicula)  elliptica  Kg. 

—  oculata  Breb . 

—  ovalis  var.  oblongella  Naeg.  .  . 

—  stagnarum  Prudent . 

Navicula  minima  Grun . 

—  nivalis  Ehr . 

— ■  pupula  Kg . 

—  pseudo-bacillum  Grun . 

—  cryptocepliala  Kg . 

—  —  var.  veneta  Kg . 

—  dicephala  W.  Sm . 

—  viridula  Kg . 

—  —  var.  slesviccnsis  Grun.  .  . 

—  vulpina  Kg . 

—  radiosa  Kg . 

—  —  var.  acuta  W.  Sm. 

—  gracilis  Ehr . 

—  tuscula  Ehr . 

—  oblonga  Kg . 

—  lanceolata  Kg . .  .  . 

—  var.  cymbula  Donk.  .  . 

—  anglica  Ralfs . 

—  gastrum  Ehr . .  .  .  . 

—  placentula  Ehr . 

—  peregrina  var.  menisculus  Schum. 

—  cincta  Ehr . 

Frustulia  vulgaris  Thw . 

Anomaeoneis  (Navicula)  exilis  Kg.  . 

—  brachysira  Breb . 

—  zellensis  Grun . 

Pinnularia  mesolepta  Ehr . 

—  microstauron  Ehr . 

—  Brebissonii  Kg . 

—  major  Kg . .  .  .  . 


Lac  de 

Lac  de 

Si-Point 

Rémoray 

+ 

H- 

4- 

+ 

-h 

4- 

+ 

4- 

+ 

+ 

4- 

+ 

4- 

+ 

4- 

H- 

4- 

4- 

+ 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

+ 

4- 

4- 

-4 

+ 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4~ 

4- 

4" 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

4- 

+ 

4"  ! 

4- 
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Lac  de 
St-Point 

Lac  de 
Rémoray 

Pinnularia  viridis  Nilzsch . 

"I- 

4- 

—  —  var.  rapestris  Hantzch . 

4 

4- 

Gyrosigma  (Pleurosigma)  attenuatum  Kg . 

4 

4 

Cocconeis  placentula  Ehr . . . 

-h 

—  pediculus  Ehr . 

4 

—  (Achnanthiclium)  flexella  Kg . 

4 

4- 

Achnanthes  trinodis  Arn . 

H- 

—  lanceolata  Breb . 

4 

—  hungarica  Grun . 

4 

—  minutissima  Kg . 

4~ 

Gomphonema  intricatum  Kg . 

4 

4- 

—  subclavatum  Grun . 

4 

—  —  var.  montana  Scli . 

4- 

4- 

—  acumincitum  Ehr . 

4 

4- 

—  constrictum  Ehr . 

4 

4 

Rhopalodia  (Epithemia)  gibba  Ehr . 

4- 

4- 

Epithemia  Westermanni  Kg . 

4- 

—  sorex  Kg . 

4- 

4- 

—  argus  Kg . 

4- 

4- 

—  zébra  Kg . 

*4 

—  —  var.  saxonica  Kg . 

4- 

Eunotia  arcus  Ehr . 

+ 

4- 

—  —  var.  bidens  Grun . 

4- 

—  —  var.  plicata  Br.  et  Herib . 

-h 

—  gracilis  Rab . 

H- 

—  praerupta  var.  bigibba  Kg . 

4- 

Synedra  ulna  Ehr . 

4- 

4- 

—  —  var.  danica  Kg . 

4~ 

4 

—  delicatissima  W.  Sm . 

4 

—  rumpens  Kg . 

4 

—  amphicephala  Kg . 

4- 

Fragilaria  mutabilis  W.  Sm . 

4- 

—  —  var.  elliptica  Schum . 

4- 

—  virescens  Ralfs . 

4 

4“ 

—  parasitica  var.  subconstricta  Grun . 

4 

—  Harrissoni  W.  Sm . 

4- 

4 

Meridion  circulare  A  g . 

4- 

Denticula  tenuis  Kg . 

4 

4 

Tabellaria  flocculosa  Kg . 

4- 

4 

—  fenestrata  Kg . 

4- 

4 

Hantzschia  amphioxys  Grun . 

4- 

l 
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Lac  de 

Lac  de 

St-Point 

Rémoray 

Nitzschia  (Grunowia)  sinuota  W.  Sm . 

4- 

—  angustata  Grun . 

-h  , 

4- 

—  amphibia  Grun . 

—  stagnarum  Rab . 

4- 

—  linearis  W.  Sm . 

+ 

4- 

—  palea  W.  Sm . 

+ 

4- 

• —  fonticola  Grun . 

+ 

—  Heufleriana  Grun . 

+ 

Cymatopleura  solea  W.  Sm . 

4- 

—  elliptica  W.  Sm.  .  .  . . 

+ 

—  —  var.  constricta  Grun . 

—h 

Surirella  biseriata  Breb . 

+ 

—  constricta  W.  Sm.  ...  . 

4- 

—  linearis  W.  Sm . 

4 

—  • —  var.  constricta . 

4- 

Melosira  varions  A  g . 

+ 

—  rosaeana  Rab . 

+ 

Cyclotella  comta  Kg . 

—  —  v.  stelligera  Cl.  et  Grun.  V.  H.  Syn.  pl.  XLIV, 

4- 

4- 

fig.  22  . 

4- 

—  —  var.  bodanica . 

4- 

—  Kutzingiana  Chauv . 

+ 

4- 

Stephanodiscus  astraea  Ehr . 

4- 

4- 

Cymbella  yar.  —  On  trouve  dans  les  deux  lacs  et  particuliè¬ 
rement  dans  le  lac  de  Saint-Point,  où  elles  sont  abondantes, 
les  formes  figurées  dans  l’atlas  de  Schmidt,  pl.  IX,  fig.  56-67. 
Ces  formes,  qui  ont  de  l’affinité  avec  C.  cuspidata,  se  rappro¬ 
chent  aussi  de  l’espèce  décrite  par  J.  Brun  (Diatomiste,  vol.  II, 
pl.  XIV,  fig.  29),  sous  le  nom  de  Cymbella  glacialis.  La  princi¬ 
pale  différence  réside  dans  la  forme  de  l’area  axial,  présentant 
trois  dilatations  dans  C.  glacialis  type,  presque  linéaire  dans 
les  formes  figurées  par  Schmidt. 

Cymbella  helvetica  var.  incisa.  —  J’ai  retrouvé  dans  le  lac 
de  Saint-Point  cette  variété  que  j’ai  décrite  sur  de  rares  exem¬ 
plaires  recueillis  dans  le  lac  de  Clairvaux. 

Cymbella  helvetica  var.  excisa  nov.  var.  —  Diffère  du  type 
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par  une  dépression  au  milieu  du  côté  ventral  de  la  valve.  Lon¬ 
gueur,  75  y..  Cette  particularité  se  retrouve  dans  plusieurs 
espèces  de  Cymbella. 

En  résumé,  le  lac  du  Remoray  a  fourni  97  espèces  ou  variétés 
et  le  lac  de  Saint-Point  117,  dont  une  nouvelle  :  Cymbella  hel- 
vetica  var.  excisa. 
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En  1783,  Giraud-Soulavie,  le  savant  naturaliste  vivarois,  pu¬ 
bliait,  avec  l’approbation  de  l’Académie  des  Sciences,  le 
VIIIe  volume  de  son  Histoire  naturelle  de  la  France  méridio¬ 
nale  (Les  Végétaux) ,  dans  lequel  il  expose  les  bases  de  la  géo¬ 
graphie  botanique,  telles  qu’elles  sont  admises  aujourd’hui,  y 
donnant  comme  véritables  causes  de  la  dispersion  et  des  asso¬ 
ciations  des  végétaux  :  la  constitution  chimique  et  physique  du 
sol,  la  diversité  des  climats. 

Pour  la  démonstration  de  ces  théories,  toutes  nouvelles  alors, 
il  s’appuie  sur  les  nombreuses  observations  qu’il  a  faites  en  Vi- 
varais,  dans  les  terrains  primitifs,  volcaniques  et  calcaires  et 
dans  les  différents  climats  :  de  celui,  tout  méridional,  de  l’oli¬ 
vier,  au  climat  alpin  (nous  disons  aujourd’hui  subalpin)  de  la 
région  du  Mézenc.  Il  fait  remarquer  les  variations  qu’apportent 
dans  la  végétation  les  deux  facteurs  :  sol  et  climat. 

A  part  les  plantes  cultivées  qu’il  mentionne  pour  caractériser 
chacune  des  zones  qu’il  crée,  il  ne  nomme  que  quelques  très 
rares  espèces;  ainsi,  parlant  du  Mézenc,  il  prévoit  seulement 
que  sa  flore  doit  avoir,  par  suite  du  sol  et  du  climat  sembla¬ 
bles,  une  très  grande  similitude  avec  celle  du  Mont  Dore,  que 
Lamarck  venait  de  publier.  Il  ajoute  qu’Adanson,  dans  les 
herborisations  qu’il  y  a  faites,  y  a  rencontré  75  plantes  alpines 
rares. 

Cet  ouvrage,  rempli  d’observations  et  d’aperçus  nouveaux 
Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1909,  4 
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pour  l’époque,  est  très  intéressant  et  instructif.  Il  décèle  en  son 
auteur  un  véritable  savant  aux  recherches  duquel  sont  dues  les 
vraies  bases  de  la  géographie  botanique. 

Depuis,  aucun  travail  donnant  un  ensemble  à  peu  près  com¬ 
plet  de  la  végétation  ardéchoise  n’a  été  publié. 

MM.  Jordan  et  Fourreau,  l’abbé  Cariot,  Personnat,  les  Drs 
Perroud  et  Saint-Lager  ont  herborisé  dans  l’Ardèche,  et  tous, 
presque  toujours  dans  les  mêmes  régions  :  Côte  du  Rhône, 
vallées  moyennes  et  inférieures  de  l’Ardèche  et  de  l’Ouvèze. 

MM.  Personnat,  Dr  Perroud  et  Dr  Saint-Lager  ont  en  outre 
exploré  les  monts  du  Coiron.  Les  plantes  rencontrées  au  cours 
de  leurs  herborisations  sont  signalées  dans  la  8e  édition  de  la 
Flore  du  bassin  moyen  du  Rhône  et  de  la  Loire ,  par  l’abbé  Ca¬ 
riot  et  le  Dr  Saint-Lager. 

Sur  la  proposition  de  mon  collègue  et  ami,  M.  Nisius  Roux, 
la  Société  botanique  de  Lyon  a  bien  voulu  m’honorer  de  sa 
confiance  et  publier  dans  ses  Annales,  en  un  Catalogue  des 
plantes  vasculaires  du  département  de  V Ardèche,  les  résultats 
des  multiples  herborisations  que  j’ai  faites  dans  tout  le  dépar¬ 
tement  pendant  plus  de  vingt  ans.  Qu’elle  veuille  bien,  ainsi 
que  M.  Nisius  Roux,  en  agréer  mes  plus  vifs  remerciements. 

Tout  en  tenant  très  grand  compte  des  travaux  des  savants 
botanistes  dont  je  parle  plus  haut,  pour  donner  une  œuvre 
aussi  complète  que  possible,  j’ai  aussi  mis  à  contribution  les 
recherches  en  Ardèche  de  mes  amis  :  MM.  l’abbé  Coste,  P.  Au- 
digier,  de  Clermont-Ferrand,  Girod,  directeur  de  l’Ecole  nor¬ 
male  d’instituteurs  de  Draguignan,  ancien  inspecteur  primaire 
à  Aubenas,  Nisius  Roux,  de  Lyon,  P.  Testard,  et  de  MM.  les 
Drs  Saint-Lager,  Reauvisage,  professeur  à  la  Faculté  de  méde¬ 
cine  de  Lyon,  Ph.  Rretin,  de  Lyon,  et  Paul  Resson,  de  Sainte- 
Eulalie,  qui  ont  herborisé  dans  diverses  régions  du  départe¬ 
ment. 

Tous  m’ont  communiqué  avec  le  plus  grand  désintéressement 
la  liste  de  leurs  récoltes,  aussi  suis-je  heureux  de  pouvoir  leur 
en  témoigner  ici  ma  bien  vive  reconnaissance. 


PRÉFACE  31 

M.  l’abbé  Coste,  le  savant  auteur  de  la  Flore  illustrée  de 
France ,  a  revu  les  plantes  critiques  de  mes  récoltes,  et  tout 
spécialement  les  Rosa,  les  Alchemilla,  les  Thymus ,  etc.  Il  m’a 
guidé  de  son  profond  savoir  et  de  sa  grande  connaissance  de 
la  flore  française  dans  le  classement  des  espèces,  variétés  et 
hybrides.  En  toute  occasion,  il  m’a  prodigué  ses  encourage¬ 
ments,  ses  conseils  et  son  aide. 

M.  Ch.  Flahault,  le  maître  éminent,  directeur  de  l’Institut 
de  botanique  de  l’Université  de  Montpellier,  a  bien  voulu,  sur 
la  recommandation  de  M.  Coste,  m’accorder  la  grande  faveur 
d’écrire  tout  spécialement  pour  ce  premier  travail  sur  la  flore 
ardéchoise,  la  belle  Introduction  :  Au  sujet  de  la  Géographie 
botanique  de  V Ardèche  et  du  Vivarais,  que  tous  les  botanistes 
liront  avec  le  plus  grand  intérêt.  Que  tous  deux  veuillent  bien 
agréer  l’assurance  de  ma  profonde  gratitude  pour  le  précieux 
concours  qu’ils  m’ont  apporté. 

J’adresse  mes  meilleurs  remerciements  aux  savants  mono¬ 
graphes  :  MM.  Arvet-Touvet,  Dr  Al.  Chabert,  Sudre,  A.  Félix, 
C.  Chatenier,  qui  ont  rendu  mon  travail  plus  complet  et  plus 
intéressant,  en  déterminant  et  classant,  avec  une  inlassable 
complaisance,  les  espèces  ardéchoises  des  genres  difficiles  et 
peu  connus  qu’ils  étudient. 

La  classification  adoptée  est  celle  suivie  par  M.  l’abbé  Coste, 
dans  sa  récente  Flore  illustrée  de  France. 

Elle  nous  donne  i835  espèces,  de  nombreuses  formes  ou 
variétés  et  3i  hybrides. 

Notre  département,  par  sa  situation  privilégiée  entre  la  zone 
méditerranéenne,  les  Alpes  et  le  Massif  central,  par  la  diversité 
de  ses  formations  géologiques,  par  son  sol  tourmenté  aux  expo¬ 
sitions  variées  et,  surtout,  par  la  grande  voie  naturelle  du 
Rhône,  qui  le  longe  en  entier  du  Nord  au  Sud,  participe  de 
la  flore  de  plusieurs  régions  naturelles  très  distinctes  qui  l’en¬ 
richissent  d’un  grand  nombre  de  leurs  espèces  végétales. 

Aussi,  malgré  toute  l’attention  que  j’ai  apportée  ay  cours 
de  mes  nombreuses  herborisations,  je  ne  saurais  prétendre  don- 
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ner  la  liste  complète  de  sa  végétation.  Des  recherches  plus  mi¬ 
nutieuses  amèneront  la  découverte  d’espèces  non  encore  signa¬ 
lées  et  de  nouvelles  stations  des  espèces  rares. 

Toujours,  je  serai  grandement  reconnaissant  aux  botanistes 
qui  étudieront  la  llore  de  notre  pittoresque  région  vivaroise,  des 
communications  qu’ils  auront  l’obligeance  de  me  faire,  et  je 
serai  heureux  lorsqu’ils  voudront  bien  mettre  mon  bon  vouloir 
à  contribution  pour  les  aider  dans  l’étude  de  la  plus  aimable 
des  sciences. 
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CATALOGUE 

DES 

PLANTES  VASCULAIRES 

DU 

DÉPARTEMENT  DE  L’ARDÈCHE 


DICOTYLÉDONES 

Première  Classe.  —  THALAMIFLORES 
Famille  I.  —  RENONGULACÉES 

Ranunculus  L. 

1.  Ranunculus  hederaceus  L.  —  Bords  des  ruisseaux  et  des 

sources  de  la  région  siliceuse  et  volcanique,  de  200  à 
600  mètres. —  De  Saint-Ginevs-en-Coiron  à Montbrun. 
Fossés  de  la  route  de  Labégude  à  Lalevade-d’Ardè- 
che.  Alboussières,  du  Fringuet  au  Pin  ;  Saint-Péray. 
—  Mai-août.  —  R. 

2.  R.  aquatilis  L.  (R.  diversifolius  Gilib.).  —  Tourbières,  ma¬ 

récages.  —  Tout  le  bassin  de  la  Loire.  Massif  du  Ta- 
nargue  et  forêt  de  Bauzon:  Borne,  Saint-Laurent-les- 
Bains,  Saint-Etienne-de-Lugdarès.  —  Avril-août.  - — 
A. G. 

Var.  R.  confusus  Godr.  —  Mares,  prairies  maréca¬ 
geuses  bordant  la  Loire:  de  Rieutord  à  Lapalisse. 

3.  R.  fluitans  Lamk.  —  Marécages,  fossés,  tourbières.  — 

Plante  polymorphe  commune  sur  tout  le  plateau  au¬ 
tour  de  Mézenc  et  dans  les  vallées  qui  en  descendent, 
entre  900  et  1.700  m.  —  Juin-août.  —  C.G. 
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4.  R.  trichophyllus  Chaix.  —  Marais,  étangs,  ruisseaux  de  la 

région  montagneuse,  de  900  à  1200  m. —  Bassin  de  la 
Loire,  hauts  bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux,  de 
l’Ailier,  du  Doux,  etc.  —  Plante  polymorphe.  — 
Avril-juin.  —  G. 

5.  R.  aoomtifolius  L.  —  Prairies  marécageuses,  bords  des 

eaux  de  la  région  volcanique  et  siliceuse,  de  800  à 
1700  m.  —  Bassin  de  la  Loire,  hauts  bassins  de  l’Ar¬ 
dèche,  de  l’Ailier,  de  l’Erieux,  du  Doux,  etc.  —  Mai- 
juillet.  —  G. 

6.  R.  plataniïolius  L.  —  Bords  des  bois  humides  de  la  région 

siliceuse  et  volcanique,  de  1000  à  1750  m.  —  Mêmes 
stations  que  le  précédent,  mais  moins  commun.  — 
Mai-juillet.  —  P.  R. 

7.  R.  gramineus  L.  —  Pâturages  et  éboulis  des  coteaux  cal¬ 

caires  jusqu’à  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche:  Mont 
Vinobre  à  la  Chapelle-sous-Aubenas,  Balazuc,  La- 
beaume,  Labastide-de-Virac.  Côte  du  Rhône:  Viviers, 
Saint-Thomé,  Saint-Martin-d’Ardèche.  —  Mai-juin. 
—  R. 

8.  R.  Flammula  L.  —  Prés  marécageux,  tourbières  de  la  ré¬ 

gion  siliceuse  et  volcanique,  de  800  à  1600  m.  —  Par¬ 
tout.  —  Juin-septembre.  —  G. 

9»  R.  auricomus  L.  —  Prairies,  pâturages,  bords  des  bois  de 
la  région  siliceuse  et  volcanique,  de  900  à  1700  m.  — 
Lac  Ferrand,  Lavestide-du-Pal,  Saint-Cirgues-en-Mon- 
tagne,  Rieutord  jusqu’au  Mézenc.  Hauts  bassins  dft 
l’Ardèche  et  de  l’Erieux.  —  Avril-juin.  —  A.C.  • 

Var.  R.  grandiflorus  Lecoq  et  Lamt.  —  Bords  des 
bois  et  des  eaux  des  mêmes  régions. 

10.  R.  acris  L.  —  Fossés,  chemins,  prairies  en  tous  terrains. 
—  Partout.  —  Mai-août.  —  G.C. 

Les  var.  R.  Boraeanus  Jord.,  R.  Friesanus  Jord. 
sont  assez  communes  dans  les  prairies  humides  des 
bassins  supérieurs  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux,  du  Li- 
gnon,  de  la  Beaume,  entre  600  et  1200  m.  —  C. 

Var.  R.  pascuicolus  Jord.  (R.  spretus  Jord.  et  FA: 
Vallées  supérieures  des  bassins  de  l’Erieux,  du  San- 
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dron,  de  la  Loire,  jusqu’au  Mézenc:  le  Béage  à  Mont- 
fol,  Chartreuse  de  Bonnefoy,  Cros-de-Géorand  à  La- 
valette,  etc.  —  De  1.200  à  1.700  m.  —  A. R. 

11.  R.  nemorosus  D.  C.  —  Bois  des  montagnes  siliceuses  ou 

volcaniques  au-dessus  de  1200  m.  —  Chartreuse-de- 
Bonnefoy,  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  P. R. 

Var.  A.  Amansii  Jord.  —  Pâturages  des  sols  volca¬ 
niques  au-dessus  de  900  m.  —  Cros-de-Géorand,  le 
Béage  à  Montfol,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Sainte- 
Eulalie,  Gerbier-de-Jonc,  Mézenc.  —  A.C. 

12.  R.  repéras  L.  —  Terrains  humides  jusqu’à  i5oo  m.  — 

Juin-août.  —  C.C. 

13.  R.  bulbosus  L.  —  Champs  incultes,  vignes,  prairies,  jus¬ 

qu’à  1.000  m.  —  Avril-juillet.  —  C.C. 

Var.  R.  parvulus  Coss.  et  G.  —  Pâturages  des  sols 
volcaniques  vers  1.000  m.  :  Roche-de-Gourdon,  Saint- 
Joseph-des-Bancs,  de  Prat-Berthon  au  Champ-de-Mars. 

Var.  R.  valdepubens  Jord.  —  Coteaux  secs  de  toute 
la  partie  méridionale  du  département,  d’où  il  re¬ 
monte  à  5oo  m.  dans  la  vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à 
Largentière,  Aubenas,  Labégude,  Prades,  Pont-de- 
Labeaume,  Antraigues.  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Ro- 
chemaure,  Baix.  Vallée  de  l’Ouvèze  à  Privas. 

14.  R.  monspeliacus  L.  —  Bords  des  chemins,  rochers,  bois 

taillis,  vieux  murs  en  pierres  sèches  de  la  région  méri¬ 
dionale,  jusqu’à  600  m.  —  Alboussières.  —  Mai-juin. 
—  A. R. 

Var.  R.  saxatilis  Balb.  (var.  rotiindifolius  G.  G.).  — 
Aubenas,  en  descendant  au  Pont,  Ucel,  Saint-Julien- 
du-Serre,  Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Genestelle,  Côte 
du  Rhône  à  Crussol.  —  P. R. 

Var.  R.  lugdunensis  Jord.  —  Côte  du  Rhône,  Vi¬ 
viers  ;  de  Tournon,  Saint-Jean-de-Muzols,  Vion,  Ar¬ 
ras  à  Andance.  Basse  vallée  du  Doux. 

Var.  R.  albicans  Jord.  —  Aubenas;  de  Viviers  à 
Crussol. 

15.  R.  sardous  Crantz  (R.  philonotis  Ehrh.).  —  Prairies,  pâ¬ 

turages  humides  jusqu’à  800  m.  —  Vallée  de  l’Ardè- 
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che  :  de  Vais  à  Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Jaujac,  etc. 
Saint-Didier-sous-Aubenas  ;  Coiron  à  Saint- Jean-le- 
Centenier,  Mirabel.  Bassins  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux, 
du  Doux,  etc.  —  Mai-juin.  —  A. G. 

Var  R.  parvulus  L.  —  Pâturages  volcaniques  hu¬ 
mides.  —  Coiron  ;  des  sources  de  Claduègne  à  Ber- 
zème.  —  B. 

16.  R.  chærophyllus  L.  (R.  flabellatus  Desf.).  —  Coteaux  secs, 

siliceux  de  la  Côte  du  Bhône  septentrionale:  Sarras, 
Arras,  Vion,  Tournon.  —  Mai-juin.  —  R. 

17.  R.  parviflorus  L.  —  Haies,  champs  humides  :  Côte  du 

Rhône  méridionale.  Bassin  de  l’Ardèche  à  Prades.  — • 
Avril-juin.  —  R. 

18.  R.  arvensis  L.  —  Moissons,  champs.  —  Partout  jusqu’à 

i.5oo  m.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

19.  R.  muricatus  L.  —  Champs  siliceux:  Prades  (Girod).  — 

Avril-juin.  —  R. R. 

20.  R.  sceleratus  L.  —  Marécages,  bords  des  eaux,  le  long  du 

Rhône.  —  Mai-août.  —  R. 

Ficaria  Dill. 

21.  Ficaria  ranunculoides  Mœnch.  —  Haies,  prairies  humides, 

fossés,  jusqu’à  1200  m.  —  Partout.  —  Mars-mai.  — 
C.C. 

Var,  F.  grandiflora  Rob.  (F.  calthœfolia  G.  G.).  — 
Partie  méridionale  jusqu’à  Ruoms,  Lanas,  Aubenas, 
Saint-Julien-du-Serre  —  R. 

Adonis  L. 

22.  Adonis  autumnalis  L.  —  Moissons  de  la  partie  méridio¬ 

nale  du  département,  du  Bourg-Saint-Andéol  à  Saint- 
Remèze.  —  Mai-septembre.  —  P.C. 

23.  A.  æstivalis  L.  —  Moissons  de  la  même  région  que  le  pré¬ 

cédent.  —  Mai-septembre.  —  R. 

Var.  flava  St-Lag.  (A.  citrina  Hoffm.).  —  Mêmes 
stations. 
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24.  A.  flammea  Jacq.  —  Moissons  des  terres  sèches  de  la 

même  région  que  les  précédentes.  —  Mai-juillet. 

—  R. 

Anemone  L. 

25.  Anemone  vernalis  L.  —  Pâturages  des  hautes  montagnes 

volcaniques  au-dessus  de  i5oo  m.  Sommet  du  Me- 
zenc,  Sépoux,  monts  d’Alambre  (Haute-Loire).  — 
Mai-juin.  —  R. 

26.  A.  rubra  Lamk.  —  Pelouses,  bois  des  terrains  calcaires 

ou  volcaniques  au-dessus  de  8oo  m.  —  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche:  Saint-Etienne-de-Boulogne,  Roche-de-Gour- 
don.  Goiron:  Saint-Laurent-sur-Coiron,  Berzème,  Mi- 
rabel,  Freyssenet,  Sceautres.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Mont 
Combier  près  Alissas,  etc.  —  Avril-mai.  —  A. R. 

27.  A.  ranunculoides  L.  —  Bois  de  la  région  siliceuse  et  vol¬ 

canique  au-dessus  de  i3oo  m.:  Suc  de  Bauzon,  Cham- 
baud  près  le  Béage,  Montfol,  Ch&rtreuse-de-Bonne- 
foy.  —  Avril-mai.  —  A. R. 

28.  A.  nemorosa  L.  —  Bois  et  prairies  de  toute  la  région  mon¬ 

tagneuse  d’où  il  descend  dans  les  vallées  de  l’Ardè¬ 
che,  de  la  Borne,  de  la  Beaume,  de  l’Ouvèze,  etc., 
jusqu’à  200  m.  —  Mars-mai.  —  G.C. 

Thalictrum  L. 

29.  Thalictrum  aquiiegifolium  L.  —  Clairières  humides  des 

bois  siliceux  ou  volcaniques  de  900  à  1.700  m.  —  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  Mayres.  Bassin  de  la  Loire  :  Mazan, 
Saint-Cirgues-en-Montagne,  Chartreuse-de-Bonnefoy, 
Mézenc.  —  Juillet-août.  —  A. R. 

30.  T.  minus  L.  (T.  silvaticum  Koch,  etc.).  —  Rocailles  cal¬ 

caires  jusqu’à  700  m.  —  Coiron.  Vallée  de  l’Ardèche  à 
Lachapelle-sous-Aubenas,  Saint-Sernin,  Vogüé,  Ucel, 
Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux,  l’Escrinet.  —  Mai- 
juillet.  —  P. G. 

31.  T.  majus  Jacq.  —  Landes  et  saulaies  bordant  le  Rhône. 

—  De  Tournon  à  Serrières.  —  Juin-août.  —  A.C. 
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Var.  T.  dumulosum  Jord.  —  Côte  du  Rhône  méri¬ 
dionale  :  Rochers  à  Saint-Martin-d’ Ardèche  (Rouy). 
—  R. 

32.  T.  flavum  L.  —  Lieux  humides,  saulaies.  —  Tout  le  long 

du  Rhône.  —  Juin-juillet.  —  C. 

Var.  T.  ambigens  Jord.  —  Saulaies,  taillis  des  bords 
du  Rhône.  —  Tournon  (Jord.). 

Clematis  L. 

33.  Clematis  Flammula  L.  —  Rois  et  rochers  des  coteaux  cal¬ 

caires,  jusqu’à  4oo  m.  — Vallée  de  l’Ardèche:  de  Saint- 
Martin-d’Ardèche  à  Aubenas,  Ucel,  Saint- Julien-du- 
Serre.  basses  pentes  du  Coiron.  Vallée  du  Chassezac  : 
Païolive.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Côte  du 
Rhône  jusqu’au  Pouzin.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

Var.  C.  maritima  D.  C.  —  Vesseaux  à  Valette,  Ro¬ 
cher  de  Jastre.  Saint-Julien-de-Cassagnas  (Gard).  — 
R. 

34.  C.  Vitalba  L.  —  Haies,  bois,  ravins.  —  Partout,  jusqu’à 

1.200  m.  —  Juin-septembre.  —  C. 

Caltha  L. 

35.  Caltha  palustris  L.  —  Prés  humides,  bords  des  eaux  dans 

les  terrains  siliceux  ou  volcaniques  au-dessus  de 
700  m.  —  Avril-mai.  —  C. 

Trollius  L. 

36.  Trollius  europaeus  L.  —  Pâturages  des  terrains  siliceux  et 

volcaniques,  de  700  à  1.700  m.  Bassin  de  l’Ardèche: 
de  Montpezat  au  Pal.  Bassin  de  la  Loire  :  Mazan,  La- 
narce,  Coucouron,  Cros-de-Géorand,  Montfol,  Char¬ 
treuse  de  Bonnefoy;  de  Mézilhac  au  Gerbier-de-Jonc 
et  au  Mézenc.  Haut  bassin  de  l’Erieux  et  chaîne  des 
Routières.  —  Mai-août.  —  A.  R. 

Helleborus  L.. 

37.  Helleborus  fœtidus  L.  —  Terrains  pierreux,  éboulis.  — 

Partout,  jusqu’à  i.3oo  m.  —  Janvier-mars.  —  C.C. 
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38.  H.  viridis  L.  —  Cultivé  comme  plante  vétérinaire.  Spon¬ 

tané  dans  la  région  montagneuse,  vers  le  Suc-de-Bau- 
zon  et  Rieutord.  —  Mars-avril.  —  R. R. 

Nigella  L. 

39.  Nigella  damascena  L.  —  Champs  cultivés  de  la  partie 

méridionale  du  département.  Vallée  de  l’Ardèche 
jusqu’à  Mercuer,  Labégude.  Basses  pentes  du  Coiron. 
—  Mai-juillet.  —  R. 

Aquilegia  L. 

40.  Aquilegia  vulgaris  L.  —  Prairies  humides,  bois  ombragés 

en  tous  terrains,  jusqu’à  1.600  m.  —  Le  Coiron:  Ro- 
che-de-Gourdon,  l’Escrinet,  etc.  Monts  du  Vivarais  : 
Chartreuse-de-Bonnefoy;  du  Gerbier-de-Jonc  au  Ray- 
Pic,  Cheylard,  Saint- Agrève,  Annonay.  —  Tout  le  dé¬ 
partement.  —  Mai-juillet.  —  C. 

Delphinium  L. 

41.  Delphinium  pubescens  D.  C.  —  Moissons  de  la  région  mé¬ 

ridionale  :  Vallée  de  l’Ardèche  :  de  Saint-Martin-d’ Ar¬ 
dèche  à  Mercuer,  Labégude,  Coiron  à  Villeneuve-de- 
•  Berg,  Lavilledieu.  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Roche- 

maure.  —  Juin-juillet.  —  A. R. 

Aconitum  L. 

42.  Aconitum  Napellus  L.  (A.  vulgare  D.  C.).  —  Bois,  prairies 

humides  de  la  région  volcanique  et  gneissique  au-des¬ 
sus  de  1.200  m.  —  Monts  du  Vivarais,  autour  du  Mé- 
zenc.  Vallée  de  la  Veyradère  :  Chartreuse-de-Bonne¬ 
foy,  Montfol,  Sépoux  et  Séponet,  près  le  Gerbier-de- 
Jonc.  —  Juin-août.  —  A. R. 

Var.  A.  pyramidale  Rchb.  —  Bords  de  la  Veyra¬ 
dère  sous  la  Chartreuse-de-Bonnefoy.  —  R. 

43.  A.  lycoctonum  L.  —  Rochers,  bois,  prés  humides  des 

montagnes  volcaniques,  au-dessus  de  1.200  m.  Vallée 
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de  l’Ardèche  :  Suc  de  Bauzon.  Vallée  de  la  Loire  : 
Mézenc,  Montfol,  Mont-Sépoux,  Bois  d’Andéol,  Pla¬ 
teau  du  Tanargue,  rocher  d’Avran.  —  Juillet-août. 
—  A. R. 


Actæa  L. 

*  44.  Actæa  spicata  L.  —  Bois  des  montagnes  au-dessus  de 
1.000  m.  —  Vallée  de  la  Loire  :  Suc-de-Bauzon,  Cros- 
de-Géorand,  le  Béage,  lac  d’Issarlès,  forêt  de  Mazan 
et  toutes  les  hautes  vallées  partant  du  Mézenc.  Chaîne 
des  monts  du  Vivarais,  plateau  du  Tanargue,  rocher 
d’Avran.  —  Juin-août.  —  P. G. 

Pæonia  L. 


45.  Pæonia  peregrîna  Mill.  (Var.  P.  paradoxa  Anders.). —  Bois, 
rocailles  des  coteaux  calcaires,  jusqu’à  4oo  m.  —  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche:  Rochecolombe,  Saint-Maurice-d’Ibie. 
Côte  du  Rhône.  Saint-Remèze  au  bois  du  Lavoul.  — 
Avril-mai.  —  R. 


Famille  II.  -  NYMPHÉACÉES 

Nymphæa  L. 

46.  Nymphæa  alba  L.  —  Eaux  stagnantes  le  long  du  Rhône  : 

Lavoulte,  le  Pouzin,  le  Teil,  etc.  Rare  ailleurs.  —  Juin- 
août.  —  P.C. 

Nuphar  Sibth  et  Sm. 

47.  Nuphar  luteum  Sibth.  et  Sm.  —  Eaux  stagnantes  tout  le 

long  du  Rhône.  —  Rare  ailleurs.  —  Juin-septembre. 
—  A. G. 


Famille  III.  —  PAPAVÉRACÉES 

Papa  ver  L. 

48.  Papaver  Rhœas  L.  —  Champs,  vignes,  chemins.  —  Par¬ 
tout  jusqu’à  i.6oo  m.  —  Mai-juillet.  —  G. G. 


DU  DÉPARTEMENT  DE  L’ARDÈCHE 


43 


Forma  gracilis.  —  Saulaies  des  bords  du  Rhône. 
Var.  P.  intermedium  Beck.  —  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Saint-Privat,  Vesseaux,  etc.  —  G. 

Var.  P .  caudatifolium  Timb.  —  Vallée  de  l’Ardèche. 
Mêmes  stations  que  le  précédent.  —  C. 

Var.  vestitum  G.  G.  (P.  Roubiœi  Vig.).  —  Ro- 
cailles  calcaires  du  bas  Coiron  :  Lussas,  Lavilledieu. 
—  P. R. 

49.  P.  dubium  L.  —  Champs,  vignes.  —  La  plus  grande  par¬ 

tie  du  département,  jusqu’à  1.200  m.  —  Mai-juillet. 
—  A. G. 

Var.  P.  Lamottei  Bor.  —  Champs  pierreux.  —  Coi¬ 
ron,  Roche-de-Gourdon.  —  R. 

Var.  P.  collinum  Bog.  —  Coteaux  secs  de  la  partie 
septentrionale,  jusqu’à  5oo  m.  —  D’Andance  à  Tour- 
non  ;  de  Sarras  à  Eclassan.  —  A. R. 

50.  P.  Argemone  L.  —  Terres  sablonneuses,  pierrailles,  jus¬ 

qu’à  1.000  m.  —  Surtout  abondant  dans  la  région 
granitique  et  volcanique.  Le  Coiron  :  Lussas,  Saint- 
Laurent-sous-Coiron,  Lavilledieu,  etc.  La  plus  grande 
partie  des  vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  de 
l’Erieux  :  Aubenas,  Vais,  Antraigues,  Privas,  les  01- 
lières,  Côte  du  Rhône.  —  Mai-août.  —  P.C. 

Var.  glabratum  Coss.  et  G.  —  Coteaux  secs  et 
siliceux  de  la  Côte  du  Rhône  :  de  Sarras  à  Tournon  ; 
d’Arras  à  Sécheras.  —  R. 

51.  P.  hybridum  L.  —  Vignes  des  coteaux  secs,  surtout  cal¬ 

caires,  de  la  région  méridionale  :  Vallée  de  l’Ardèche 
jusqu’à  Saint-Privat,  au  ravin  de  Louyre.  —  Mai-juin. 
—  A. R. 


Meconopsis  Vig. 

52.  Meconopsis  cambrica  Vig. —  Alluvions,  terrains  détritiques 
des  montagnes  siliceuses  ou  volcaniques,  de  1.000  à 
i.3oo  m.  —  Mayres  au  Rocher  d’Avran.  Péreyres  au 
Rav-Pic.  —  Mai-août.  —  R. R. 
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Glaucium  Gaertn. 

53-  Glaucium  luteum  Scop.  —  Graviers,  terrains  pierreux,  sur¬ 
tout  calcaires,  des  plaines  et  des  coteaux,  jusqu’à 
3oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che  jusqu’à  Saint-Privat  à  l’Echelette,  ravin  de  Louyre. 
Vallée  de  l’Ouvèze  :  Alissas,  Privas,  jusqu’au  Pouzin. 
—  Juin-septembre.  —  A.  G. 

54.  G.  comiûulatum  Curt.  —  Mêmes  stations  que  le  précé¬ 

dent,  mais  plus  rare.  Côte  méridionale  du  Rhône 
jusqu’au  Pouzin.  —  Mai-juillet.  —  A. R. 

Chelidonium  L. 

55.  Chelidonium  majus  L.  —  Vieux  murs,  décombres,  haies, 

dans  tout  le  département,  jusqu’à  i.ooo  m.  —  Avril- 
septembre.  —  G.  G. 


Famille  IV.  —  FUMARIACÉES 

CORYDALIS  D.  G. 

56.  Gorydalis  solîda  Sm.  —  Rois,  haies,  rocailles,  surtout 

des  sols  siliceux  ou  volcaniques,  entre  5oo  et  i.5oo  m. 
—  Vallée  de  l’Ardèche  :  de  Montpezat  au  sommet  du 
Suc-de-Rauzon  ;  de  Rurzet  aux  Sagnes-et-Goudoulets  ; 
vallée  de  la  Loire,  où  il  est  commun.  Monts  du  Coi- 
ron,  par  les  éboulis  calcaires,  à  Saint-Laurent-sous- 
Coiron,  Freyssenet,  Roche-de-Gourdon  et  haute  vallée 
du  Mézayon.  —  Mars-mai.  —  P.C. 

57.  C.  lutea  D.  G.  —  Vieux  murs,  rochers  :  Côte  du  Rhône 

septentrionale  :  Andance,  Sarras.  —  Mai-septembre. 
—  R. 

58.  C.  clavicuiata  D.  G.  —  Lieux  pierreux,  broussailles  des 

sols  volcaniques,  siliceux,  entre  i.ooo  et  i.3oo  m.  — • 
Haute  vallée  de  l’Ardèche  :  Mayres  au  Rocher  d’Avran; 
vallée  de  la  Loire  :  forêt  de  Mazan,  Sainte-Eulalie,  près 
le  Gerbier-de-Jonc  (Resson).  —  Juin-août.  —  R. 
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Fumaria  L. 

59.  Fumaria  capreolata  L.  —  Vieux  murs,  rochers  des  coteaux 

calcaires  de  la  partie  méridionale,  vers  i5o  m. —  Basse 
vallée  de  l’Ardèche,  au  Pont-d’Arc.  —  Avril-mai. 
—  R. 

60.  F.  officinalis  L.  —  Vignes,  champs,  dans  tout  le  dépar¬ 

tement,  jusqu’à  1.200  m.  —  Avril-novembre.  —  C.C. 

61.  F.  Vaiilantii  Lois.  —  Champs  cultivés  de  la  plus  grande 

partie  de  la  Côte  du  Rhône.  Rare  ailleurs.  —  D’An- 
dance  à  Tournon,  Mauve,  Saint-Péray,  etc.  —  Avril- 
septembre.  —  P.  R. 

62.  F.  parviflora  Lamk.  —  Champs,  vignes,  surtout  des  co¬ 

teaux  calcaires  de  la  partie  méridionale,  jusqu’à 
4oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che,  jusqu’à  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux. 
Vallées  de  l’Escoutay,  de  l’Ouvèze,  etc.  —  Mai-sep¬ 
tembre.  —  P.C. 

63.  F.  spicata  L.  —  Champs  de  la  partie  méridionale  du  dé¬ 

partement,  jusqu’à  i5o  m.  —  Saint-Martin-d’Ardèche, 
Bessas.  —  Mai-juin.  —  R. 


Famille  V.  —  CRUCIFÈRES 

Cheiranthus  L. 

64.  Cheiranthus  Cheiri  L.  —  Ruines,  vieux  murs,  rochers,  jus¬ 

qu’à  6oo  m.  —  Dans  tout  le  département  :  châteaux 
d’Aubenas,  de  Boulogne,  de  Rochecombe,  Privas, 
Tournon,  Largentière,  etc.  —  Mars-juin.  —  C. 

Raphanus  L. 

65.  Raphanus  Raphanistrum  L.  —  Champs,  dans  tout  le  dé¬ 

partement.  —  Mai-septembre.  —  C.C. 

La  variété  à  fleurs  violettes ,  sur  le  plateau  :  de  Mé- 
zilhac  au  Mézenc. 

66.  R.  sativus  L.  —  Cultivé,  Subspontané* 

Soc,  Bot.  Lyon,  t.  XXXlV,  igog. 
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SlNAPIS  L. 

67.  Sinapis  arvensis  L.  —  Champs  dans  tout  le  département. 

—  Mai-août.  —  C.C. 

68.  S.  Cheiranthus  Koch  (Brassica  Cheiranthus  Vill.).  — 

Champs  sablonneux  des  terrains  siliceux  ou  volcani¬ 
ques,  dans  tout  le  département.  —  Mai-septembre.  — 
C.C. 

Var.  S.  propera  Rouy  et  F.  —  Toute  la  partie  sili¬ 
ceuse  des  vallées  de  l’Ardèche,  du  Lignon,  etc.,  jus¬ 
qu’à  6oo  m.  —  Largentière,  Prunet,  Chazeaux,  Mer- 
cuer,  Ucel,  Vais,  Genestelle,  etc.  —  A.C. 

Var.  S.  densiflora  Rouy  et  Fouc. —  Rochers  d’Avran, 
Mont  Mézenc  (Jord.,  in  Rouy).  —  R. 

Var.  S.  montana  D.  C.  —  Remplace  le  type  au-dessus 
de  8oo  m.  De  Montpezat  au  Pal.  Vallée  de  la  Loire.  — 
Le  Coiron  volcanique  et  siliceux.  —  C. 

69.  S.  alba  L.  —  Souvent  cultivé.  Subspontané. 

70.  S.  incana  L.  (Hirschfeldia  adpressa  Mœnch).  —  Lieux  ari¬ 

des,  calcaires,  talus  des  routes,  des  voies  ferrées,  jus¬ 
qu’à  4oo  m.  —  Toute  la  côte  du  Rhône,  où  il  est  abon¬ 
dant.  Vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Escoutay,  de  l’Ouvèze, 
de  l’Erieux.  —  Juin-octobre.  —  A.C. 

Brassica  L. 

71.  Brassica  oleracea  L.  —  Cultivé.  Subspontané. 

72.  B.  Napus  L.  —  Cultivé.  Subspontané. 

Diplotaxis  D.  C. 

73.  Diplotaxis  tenuifolia  D.  C.  —  Vieux  murs,  décombres, 

chemins,  talus  des  voies  ferrées,  jusqu’à  4oo  m.  — 
Toute  la  côte  du  Rhône,  vallées  de  l’Escoutay  et  de 
l’Ardèche  :  Vogüé,  Viviers,  etc.  —  Mai-novembre.  — 
A.C. 

74.  D.  muralis  D.  C.  —  Champs  pierreux  de  la  région  cal¬ 

caire.  Partout,  jusqu  a  4oo  m.  —  Avril-octobre.  —  C. 
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Var.  D.  biennis  Rouy  et  F.  —  Vallée  de  l’Ardèche, 
de  Vallon  à  Ucel. 

75.  D.  viminea  D.  G.  —  Champs  sablonneux,  vignes  de  la 

parlie  méridionale  du  département  (Saint-Lag.).  — 
Juillet-août.  —  R. 

Erucasthum  Presl. 

76.  Erucastrum  bracteatum  G.  G.  —  Rois,  coteaux,  voies  fer¬ 

rées  où  il  se  propage.  —  Le  Teil,  Vogüé,  Côte  du 
Rhône.  —  Mai-août.  —  P.C. 

77.  E.  obtusangulum  Rchb.  —  Prairies  artificielles,  bords  des 

chemins,  surtout  des  sols  calcaires,  jusqu’à  4oo  m.  — 
Toute  la  Côte  du  Rhône,  vallon  de  Celles-les-Bains. 
—  Mai-septembre.  —  P.  R. 

Var.  E.  intermedium  Jord.  —  Tournon  (Fourreau). 

Hesperis  L. 

78.  Hesperis  matronaiis  L.  —  Cultivé.  Souvent  subspontané. 

—  Avril-juin. 

79.  H.  laciniata  Ail.  —  Rochers  calcaires  chauds  de  la  région 

méridionale,  jusqu’à  3oo  m.  —  Saint-Privat,  au  ravin 
de  Louyre,  Aubenas,  au  rocher  de  Jastre,  Ville,  Pont- 
d’Arc.  —  Avril-mai.  —  R. 

Erysimum  L. 

80.  Erysimum  orientale  R.  Br.  —  Vignes,  champs  des  terrains 

calcaires,  volcaniques,  jusqu’à  900  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  monts  du  Coiron  à  l’Escrinet,  Roche-de- 
Gourdon,  Vesseaux,  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  ro¬ 
cher  de  Jastre,  Ruoms,  Côte  du  Rhône  :  Saint-Remèze; 
vallée  de  l’Escoutay  à  Sceautres,  etc.  —  Mai-juillet. 
—  A. R. 

81.  E.  grandiflorum  Desf.  (E.  australe  Gay).  —  Lieux  pierreux 

des  collines  calcaires,  jusqu’à  3oo  m.  —  Basse  vallée 
de  l’Ardèche:  de  Saint-Martin-d’ Ardèche  à  Vallon,  Ba- 
lazuc,  Lagorce,  Rochecolombe.  Côte  du  Rhône  :  Ro- 
chemaure.  —  Avril-juillet.  —  R. 
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Var.  E.  confine  Jord.  —  Lieux  incultes  à  Crussol 
(Jord.). 

Var.  E.  peirophilum  Jord.  —  Côte  du  Rhône  :  Châ- 
teaubourg  (Jord.). 

Barbarea  Beckm. 

82«  Barbarea  vulgaris  R.  Br.  —  Lieux  humides,  sablonneux, 
jusqu'à  4oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallées  de 
l’Ardèche  et  de  l’Erieux  :  Saint-Julien-du-Serre,  Saint- 
Didier  -  sous  -  Aubenas,  Saint  -  Laurent  -  du  -  Pape.  — 
Avril-juin.  —  P.C. 

Var.  B.  rivularis  Martr.  (B.  stricta  Bor.  non  Fr.). 
Bords  du  Rhône  (Fourreau),  de  l’Ardèche  à  Aubenas. 

83.  B.  patula  Fr.  (B.  prœcox  R.  Br.).  —  Rochers  siliceux,  vol¬ 

caniques,  humides,  jusqu’à  i.3oo  m.  —  Vallée  de 
l’Erieux  :  Champ-de-Mars,  Marcols,  Saint-Pierreville, 
le  Cheylard.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Vals-les- 
Bains,  Genestelle,  etc.  Côte  du  Rhône  :  Champis.  — 
Avril-juin.  —  A.C. 

Sisymbrium  L. 

84.  Sisymbrium  AEliaria  Scop.  —  Alluvions,  décombres  frais, 

jusqu’à  i.ooo  m.,  dans  tout  le  département.  —  Avril- 
juin.  —  C.C. 

85.  S.  pinnatifidum  D.  C.  —  Pelouses,  rochers,  éboulis  sili¬ 

ceux,  au-dessus  de  6oo  m. 

Var.  Girodi  Rouy.  —  De  Burzet  aux  Sausses  ;  de 
Thueyts  à  Barnas  (Girod).  Localités  où  je  l’ai  rencon¬ 
tré  assez  abondant.  —  Mai-juin.  —  R. 

86.  S.  officinale  Scop.  —  Décombres,  chemins,  lieux  incul¬ 

tes,  dans  tout  le  département,  jusqu’à  900  m.  — 
Avril-août.  —  C.C. 

87.  S.  poïyceratium  L.  —  Lieux  incultes,  vieux  murs  de  la 

région  méridionale,  jusqu’à  a5o  m.  —  Basse  vallée 
de  l’Ardèche,  jusqu’à  Lanas,  Vogüé.  Côte  du  Rhône, 
jusqu’au  Teil.  —  Juin-août.  —  R. 
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Nasturtium  R.  Br. 

88.  Nasturtium  officinale  R.  Br.  —  Ruisseaux,  sources,  fossés 

dans  tout  le  département,  jusqu’à  1.000  m.  —  Avril- 
août.  —  G.C. 

Var.  N.  siifolium  Rclib.  —  Dans  les  eaux  profondes. 

89.  N.  silvestre  R.  Br.  —  Fossés,  bords  des  eaux.  Tout  le  long 

du  Rhône  et  des  basses  vallées  de  ses  affluents.  Rare 
ailleurs.  —  Mai-septembre.  —  C. 

90.  N.  asperum  Coss.  —  Fossés.  Saint-Sernin,  Beaulieu.  — 

Mai-juillet.  —  R. 

t 

Arabis  L. 

91.  Arabis  Thaliana  L.  —  Vieux  murs,  rochers,  terrains  sa¬ 

blonneux,  jusqu’à  i.20o  m.,  au  Champ-de-Mars.  Par¬ 
tout.  —  Avril-août.  —  G.C. 

92.  A.  brassicæformis  Wallr.  (Brassica  alpina  L.).  —  Brous¬ 

sailles,  surtout  volcaniques  ou  calcaires  de  la  région 
montagneuse  :  Mézenc,  Roche-de-Gourdon,  Saint-An- 
déol-de-Bourlenc,  Aubenas  à  Jastre,  vers  3oo  m. 
Dompnac,  Valgorge  (Coste).  —  Mai-juillet.  —  R. 

93.  A.  cebennensis  D.  C.  —  Rochers  et  bois  humides  de  la 

région  montagneuse  volcanique,  siliceuse,  au-dessus 
de  900  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Mayres  au  rocher 
d’Avran,  Péreyres  au  Ray-Pic,  de  Burzet  aux  Sagnes 
et  Goudoulet.  Vallée  de  la  Loire  :  forêt  de  Mazan, 
rochers  bordant  Vernazon,  près  de  son  confluent  avec 
la  Loire.  Le  Mezenc  :  pentes  N-E  et  N-0,  Ghartreuse- 
de-Bonnefoy  et  le  Grangeas,  les  Pradoux  et  le  bois 
d’Andéol,  près  le  Gerbier.  —  Juin-août.  —  R. 

94.  A.  hirsuta  Scop.  —  Bois  de  la  Côte  du  Rhône  septentrio¬ 

nale,  vers  200  m.  —  Eclassan,  Ozon,  Sécheras,  Arras  ; 
vallée  de  la  Loire  :  Cros-de-Géorand,  Chartreuse-de- 
Bonnefoy.  —  Mai-juillet.  —  A. G. 

Var.  A.  sagittata  D.  C.  —  Terrains  pierreux  surtout 
calcaires.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  rocher  de  Jastre, 
Saint-Privat  à  Louyre,  collines  de  Vesseaux.  —  A.C. 
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Var.  A.  Gerardi  Bess.  —  Bois  sur  micaschiste  :  Côte 
du  Rhône  :  Arras,  Sécheras,  Vion.  —  A. B. 

95.  A.  muralis  Bert.  —  Vieux  murs,  rochers.  —  Vallée  de 

l’Ardèche,  vers  a5o  m.  De  Labégude  à  Lalevade-d’ Ar¬ 
dèche.  Côte  du  Rhône  :  Châteaubourg.  —  Mai-juin. 
—  R. 

96.  A.  auricuiata  Lamk.  —  Murs  et  rochers  de  la  haute  région 

volcaniques.  —  Mézenc,  Montfol.  —  Avril-juin.  —  B. 

97.  A.  perfoËsata  Lamk  (Turritis  glabra  L.).  —  Vieux  murs, 

ébouîis,  bois,  au-dessus  de  i.ooo  m.  —  Ruines  de 
la  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Saint-Cirgues-en-Monta- 
gne  à  la  Bataille.  —  Mai-août.  —  R. 

98.  A.  tenta  L.  —  Rochers  calcaires  et  boue  glaciaire,  jus¬ 

qu’à  900  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Montpezat,  au- 
dessus  du  Fau,  Aubenas  aux  rochers  de  Baza,  de 
Vals-le-Bains  à  Antraigues.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Pri¬ 
vas  à  Verdus.  Côte  du  Bhône  :  Châteaubourg.  Vallée 
du  Doux  :  Tournon.  —  Mai-juillet.  —  A. R. 

Cardamine  L. 

99.  Cardamine  resedifoSia  L.  —  Pelouses  et  rochers  humides 

des  hautes  montagnes  volcaniques,  de  1.100  à 
1.700  m.  :  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  Ray-Pic.  Massif 
du  Tanargue,  vers  Valgorge,  rochers  d’Avran.  — 
Juin-août.  —  R. R. 

100.  C.  pratensis  L.  —  Prés  humides  de  toute  la  région  mon¬ 

tagneuses,  entre  900  et  1.000  m.,  d’où  il  descend  jus¬ 
qu’aux  bords  du  Rhône.  —  Mars-juin.  —  C.C. 

101.  C.  amara  L.  —  Bords  des  ruisseaux,  prairies  humides 

de  la  région  montagneuse,  de  1.000  à  1.700  m.  — 
Vallée  de  la  Loire  :  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  le  Béage, 
lac  d’Issarlès,  Cros-de-Géorand,  Saint-Cirgues-en- 
Montagne.  Vallée  de  l’Ardèche,  où  il  descend  à  Ucel, 
Saint-Julien-du-Serre,  vers  3oo  m.  —  Avril-août.  — 
A. R. 

102.  C.  hirsuta  L.  —  Vieux  murs,  rochers,  champs.  —  Par¬ 

tout,  jusqu’à  1.200  m.  —  Février-mai.  —  C.C. 
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103.  C.  Silvatica.  —  Bois  frais  des  montagnes,  au-dessus  de 

1.000  m.  —  Forêt  de  Mazan,  Suc-de-Bauzon.  —  Avril- 
juillet.  —  R. 

104.  C.  impatiens  L.  —  Haies,  terrains  ombragés,  humides, 

jusqu’à  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Lalevade- 
d’Ardèche,  Prades,  de  Labégude  à  Lalevade,  Saint- 
Julien-du-Serre,  Ucel.  Bords  du  Rhône  :  Sarras,  Ar¬ 
ras,  Vion,  Saint-Péray,  etc.  —  Mai-juin.  —  A. R. 

Dentaria  L. 

•  _ 

105.  Dentaria  digitata  Lam.  —  Bois  des  montagnes  au-dessus 

de  i.ooo  m.  —  Vallée  de  la  Loire  :  Sainte-Eulalie,  près 
le  Gerbier-de-Jonc,  Suc-de-Bauzon,  Cros-de-Géorand, 
massif  du  Tanargue  à  la  forêt  de  Bauzon.  —  Mai-juin. 
—  R. 

106.  D.  pinnata  Lam.  —  Mêmes  stations  que  le  précédent, 

avec  lequel  il  est  souvent  mêlé.  —  Massif  du  Tanar¬ 
gue  à  la  forêt  de  Bauzon.  Suc  de  Bauzon. 

x  D.  digenea  Gremli  (D.  digitata  x  pinnata).  — 
Forêt  de  Bauzon  (Ab.  Soulié).  Pentes  E.  du  Suc-de- 
Bauzon.  —  R. 

Alyssum  L. 

107.  Aiyssum  calycinum  L.  —  Bords  des  routes,  pelouses  sa¬ 

blonneuses,  jusqu’à  i.2oo  m.  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Avril-octobre.  —  G. G. 

108.  A.  campestre  L.  —  Champs  sablonneux,  secs,  des  co¬ 

teaux  de  la  région  méridionale,  d’où  il  remonte  à 
Aubenas,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint-Privat.  — • 
Avril-juin.  —  R. 

109.  A.  montanum  L.,  Var.  Rhodanense  Jord.  et  F.  —  Pelou¬ 

ses  et  rochers  calcaires  de  la  Côte  du  Rhône  :  Tour- 
non  (Fourr.),  Sarras  (Chabert,  Rouy).  —  Mai-juillet. 
—  R. 

110.  A.  maritimum  L.  —  Coteaux  calcaires  de  la  région  méri¬ 

dionale,  jusqu’à  i5o  m.  environ.  —  Rasses  vallées  de 
l’Ardèche  et  du  Rhône.  —  Avril-juin.  —  R. 
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111.  A.  macrocarpum  D.  G.  —  Rochers  calcaires,  jusqu’à 

700  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  ;  le  Coiron  occidental  : 
rochers  ruiniformes  entre  Saint-Etienne-de-Boulogne 
et  Pramailhet,  Vallon,  Pont-d’Àrc  et  la  région  méri¬ 
dionale,  Saint-Remèze  à  la  Dent  de  Retz.  Vallée  de 
l’Ouvèze  :  Coiron  jusqu’à  TTocheinaure,  Cruas.  — 
Avril-juin.  —  R. 

Clypeola  L. 

112.  Giypeola  donthlaspi  L.  —  Rochers,  éboulis  des  coteaux 

calcaires  de  la  région  méridionale.  —  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  de  Vallon  au  Pont-d’Arc.  Côte  du  Rhône  :  le 
Teil.  —  Mars-mai.  —  R. 

Draba  L. 

113.  Draba  muralis  L.  —  Vieux  murs,  rochers,  surtout  cal¬ 

caires,  jusqu’à  900  m.  —  Côte  du  Rhône  :  de  Pey- 
raud  à  Tournon  ;  vallée  du  Doux  ;  vallée  de  l’Ouvèze  : 
Privas  à  Verdus  ;  vallée  de  l’Ardèche  :  de  Mayres  au 
rocher  d’Avran,  de  Labégude  à  Lalevade-d’Ardèche, 
Saint-Privat  à  Louyre.  —  Avril-juillet.  —  A. -R. 

114.  D.  verna  L.  (Erophila  vulgaris  D.  C.).  —  Terrains  sa¬ 

blonneux,  rochers,  en  tous  terrains,  dans  tout  le  dé¬ 
partement,  jusqu’au  Mézenc.  —  Février-juin.  —  C.C. 

Principales  formes  que  j’ai  récoltées  et  que  M.  Su- 
dre  a  déterminées  : 

1.  Erophila  stenocarpa  Jord.  —  Ranc-Corbier,  près 
le  Cheylard.  Saint- Andéol-de-Rourlenc.  —  Mars-avril. 

2.  E.  brevipila  Jord.  —  Basaltes,  granit  :  Lapalisse, 
Champ-de-Mars,  Saint-Cierge-sous-le-Cheylard. 

3.  E.  obovata  Jord.  —  Roche-de-Gourdon,  Suc-du- 
Pal,  en  sol  volcanique. 

4.  E.  tenuis  Jord.  —  Rochers  granitiques  :  Saint- 
Andéol-de-Bourlenc  à  la  Bertoile. 

5.  E.  subintegra  Jord.  —  Rochers  granitiques  : 
Saint-Julien-du-Serre  à  Pio. 
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6.  E.  confiais  Jord.  —  Même  station  que  le  précé¬ 
dent,  Chartreuse-de-Bonnefoy. 

7.  E.  breviscapa  Jord.  —  Granit  :  Ranc-Corbier, 
près  le  Cheylard. 

8.  E.  rubella  Jord.  —  Coteaux  siliceux  :  Saint-Ju- 
lien-du-Serre  ;  coteaux  calcaires  :  Vesseaux. 

9.  E.  Bardini  Jord.  —  Coteaux  granitiques  :  Vals- 
les-Bains,  Vesseaux. 

10.  E.  rubrinaeva  Jord.  —  Coteaux  siliceux  :  Saint- 
Julien-du-Serre  à  Miolaure. 

11.  E.  vivariensis  Jord.  —  Coteaux  calcaires  à  Cel- 
les-les-Bains. 

12.  E.  hirtella  Jord.  —  Genestelle,  Saint-Joseph-des- 
Bancs. 

Roripa  Scop. 

115.  Roripa  nasturtioides  Spach.  —  Prairies  marécageuses, 

bords  des  étangs  le  long  du  Rhône.  —  Juin-août.  — 
C.C. 

116.  R.  amphibia  Bess.  —  Bords  des  eaux,  marécages  le  long 

•  _ 

du  Rhône  et  basses  vallées  de  la  Cance,  de  l’Ay,  du 
Doux,  de  PErieux,  de  l’Escoutay,  de  l’Ardèche.  — 
Juin-septembre.  —  C.C. 

117.  R.  pyrenaica  Spach.  —  Prairies,  pâturages  des  sols  sili¬ 

ceux  dans  tout  le  département.  —  Mai- juin.  —  C. 

Thlaspî  L. 

118.  Thlaspi  arvense  L.  —  Moissons,  terrains  incultes  de  la 

région  calcaire,  volcanique,  de  3oo  à  1.200  m.  — 
Monts  du  Coiron  :  Escrinet,  Roche-de-Gourdon,  Saint- 
Etienne-de-Boulogne,  Pourchères,  Saint-Joseph-des- 
Bancs,  Chartreuse-de-Bonnefoy.  —  Mai-septembre. 
—  A.C. 

119.  T.  montanum  L.  —  Rochers  calcaires  vers  l’Escrinet 

(Saint-Lag.).  —  Avril-juin.  —  R. 

120.  T.  perfoliatum  L.  —  Bords  des  chemins,  landes,  surtout 

des  terrains  calcaires,  jusqu’à  800  m.  —  Vallée  de 
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l’Ardèche  :  Vesseaux,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint-An- 
déol-de-Bourlenc,  Saint-Privat,  Lavilledieu,  Lussas, 
le  Coiron.  —  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Privas,  Chomérac, 
Côte  du  Rhône,  Saint-Péray,  etc.  —  Mars-mai.  —  A. G. 

121.  T.  brachypetaium  Jord.  (T.  virgatum  G.  G.).  —  Pâtu¬ 

rages  des  hautes  régions  volcaniques.  De  Mayres  au 
rocher  d’Avran,  Mézenc,  lac  d’Issarlès.  —  Mai-juillet. 
—  R. 

122.  T.  silvestre  Jord.  (T.  alpestre  G.  G.).  —  Pâturages  de  la 

région  volcanique,  granitique,  montagneuse,  de  8oo  à 
1.200  m.  —  Mazan,  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Us- 
clades,  Suc-de-Rauzon,  de  Montpezat  au  Pal.  Vallée  du 
Sandron  à  Saint- Andéol-de-Bourlenc,  plateau  du  Ta- 
nargue.  —  Mai-juillet.  —  P.  R. 

123.  T.  vireras  Jord.  (T.  arvernense  Jord.).  —  Pâturages,  ro¬ 

chers,  éboulis  granitiques,  volcaniques,  au-dessus  de 
i.ooo  m.  —  Rocher  d’Avran,  Montpezat  au  Pal,  le 
Roux,  Suc-de-Rauzon,  Coucouron,  Lanarce,  etc.  Toute 
la  région  montagneuse  jusqu’au  Mézenc,  Gerbier-de- 
Jonc,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  le  Réage,  etc.  —  Mai- 
juillet.  —  A.C. 

124.  T.  occitanicum  Jord.  —  Rocailles  calcaires  de  la  partie 

méridionale  du  département.  —  Païolive,  bassin  de  la 
Cèze.  —  Mai-juillet.  —  A. R. 

Ætiiionema  R.  Rr. 

125.  Æthionema  saxatile  R.  Rr.  (Thlaspi  saxatile  L.).  —  Ro¬ 

chers  calcaires  de  la  Côte  du  Rhône  :  de  Saint-Martin- 
d’Ardèche  à  Ghâteaubourg  ;  vallée  de  l’Ardèche  : 
Saint-Martin-d’Ardèche,  Saint-Marcel-d’Ardèche,  Val¬ 
lon  au  Pont-d’Arc,  Lagorce,  Vogüé,  Rochecolombe, 
etc.  Vallée  de  l’Ouvèze,  vers  le  Pouzin.  —  Avril-juil¬ 
let,  —  P. R. 


Capsella  Medik. 

126.  Capsella  Bursa-pastoris  Mœnch.  —  Vignes,  champs,  che¬ 
mins.  —  Février-novembre.  —  G. G. 
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127.  G.  rubella  Reuter.  —  Bords  des  chemins,  endroits  in¬ 

cultes.  Mêlé  au  précédent. 

128.  C.  gracllis  Gren.  —  En  société  avec  les  deux  précédents, 

dont  il  paraît  hybride.  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel. 
De  Tournon  à  Serrières,  etc.  —  A.. R. 

Teesdalia  R.  Br. 

129.  Teesdalia  nudicaulis  R.  Br.  —  Région  gneissique  et  gra¬ 

nitique.  Partout.  Mars-mai.  —  G. G. 

130.  T.  Lepidium  D.  G.  —  Même  région  que  le  précédent,  mais 

plus  rare  et  plus  précoce.  —  Février-avril. 

Iberis  L. 

131.  Iberis  pinnata  L.  —  Moissons,  champs,  landes  de  toute 

la  région  calcaire.  —  Avril-juillet.  —  C. 

132.  I.  amara  L.  —  Moissons,  pâturages,  surtout  des  coteaux 

calcaires  de  la  partie  méridionale.  Remonte  jusqu’à 
Aubenas,  au  rocher  de  Jastre.  Le  Coiron,  vallée  de 
l’Ouvèze,  Côte  du  Rhône.  —  Juin-septembre.  —  A. G. 

133.  I.  linifolia  L.  —  Rocailles  volcaniques,  calcaires.  —  Pen¬ 

tes  du  Coiron  dans  la  vallée  de  l’Ouvèze  :  Mont  Char- 
ray,  le  Pouzin.  —  Juillet-septembre.  —  R. 

Forme  /.  Villarsii  Jord.  —  Rocailles  calcaires,  vol¬ 
caniques.  —  Basses  pentes  du  Coiron  dans  la  vallée  du 
Rhône  :  Meysse,  Cruas,  Baix,  le  Pouzin,  Lavoulte.  — • 
Août-octobre.  —  P.C. 

Forme  /.  deflexifolia  Jord.  —  Rocailles  volcaniques. 
—  Bassin  de  l’Ardèche  :  Saint-Cirgues-de-Prades. 
Coupe  de  Jaujac,  Gerbier-de-Jonc.  —  Août-octobre. 
—  R. 

Forme  I.  polita  Jord.  —  Rocailles  volcaniques.  — 
Vallée  de  l’Ardèche  :  Gravennes  de  Neyrac-les-Bains, 
Thueyts,  Montpezat.  —  Août- octobre.  —  R. 

Hutchinsia  R.  Br. 

134.  Hutchinsia  petræa  R.  Br.  —  Sols  graveleux  en  tous  ter¬ 

rains,  jusqu’à  i.ooo  m.  —  Roche-de-Gourdon,  col  de 
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l’Escrinet,  Vesseaux,  Aubenas.  Bassins  de  l’Ardèche, 
de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux.  Côte  du  Rhône.  —  Février- 
avril.  —  G. 

Lepidium  L. 

135.  Lepidium  sativum  L.  —  Subspontané  autour  des  habita¬ 

tions.  —  Juin-juillet. 

136.  L.  graminifoiium  L.  —  Chemins,  villages,  jardins,  jus¬ 

qu’à  8oo  m.  —  Partout.  —  Juin-octobre.  —  G. 

137.  L.  Draba  L.  —  Plante  se  propageant  le  long  des  routes, 

des  voies  ferrées,  autour  des  gares.  —  Commun  dans 
la  plus  grande  partie  de  la  région  méridionale,  jusqu’à 
environ  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  où  il  remonte 
à  Aubenas,  Labégude,  Ucel,  etc.  Côte  du  Rhône,  jus¬ 
qu’à  Serrières.  Vallée  de  l’Ouvèze,  etc.  —  Mai-juillet. 
—  A.C. 

138.  L.  campestre  R.  Br.  —  Chemins,  fossés,  vignes.  —  Mai- 

juillet.  —  C.C. 

Var.  L.  errabundum  Jord.  —  Saulaies  bordant  le 
Rhône  :  Andance,  Sarras,  Arras,  Tournon.  —  P.C. 

139.  L.  ruderale  L.  —  Chemins,  décombres.  —  Vernoux 

(Dr  Beauvisage).  —  Juin-août.  —  R. 

Biscutella  L. 

140.  Biscutella  lævigata  L.  —  Roches  calcaires,  granitiques, 

volcaniques.  —  Côte  du  Rhône  :  Rochemaure.  Vallée 
de  l’Ardèche  :  Labégude. 

Espèce  polymorphe  dont  j’ai  récolté  les  formes  sui¬ 
vantes  : 

Var.  B.  arvernensis  Jord.  —  Eboulis,  pelouses  des 
pentes  et  du  sommet  du  Mézenc.  —  Juillet-août.  — 
A. R. 

Var.  B.  varia  Dmt,  var.  B.  scabrida  Rouv.  —  Ro- 
cailles  calcaires  ou  volcaniques.  —  Saint-Gineys-en- 
Coiron  à  Montbrun,  Vesseaux  à  Valette,  Rocheco- 
lombe  sur  les  ruines  du  château  et  les  falaises  des 
calcaires  ruiniformes,  Saint-Maurice-d’Ibie,  Vogué. 
Vallée  du  Doux  :  de  Tournon  à  Lamastre,  —  A.C, 
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Var.  B.  controversa  Bor.  —  Rochers  calcaires.  — 
Vesseaux  à  Valette.  —  R. 

Var.  B.  intricata  Jord.  —  Eboulis  et  falaises  basalti¬ 
ques.  —  Saint-Jean-le-Centenier,  en  montant  au  Coi- 
ron.  —  Tournon,  le  long  du  Doux,  sur  rochers  grani¬ 
tiques. 

Neslia  Desv. 

141.  Neslia  panîculata  Desv.  —  Moissons,  vignes,  de  200  à 

600  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Vals-les-Bains,  Pont- 
de-Labeaume,  Prades,  Lalevade-d’Ardèche,  Ucel,  le 
Coiron,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Privas,  Chomérac, 
etc.  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juillet.  —  G. 

Bunias  R.  Br. 

142.  Bunias  Erucago  L.  —  Terrains  sablonneux,  moissons, 

jusqu’à  700  m.  —  Vallée  méridionale  de  l’Ardèche  : 
de  Vallon,  Largentière,  Ruoms,  remonte  à  Vals-les- 
Bains,  Lalevade-d’Ardèche,  Vesseaux,  Saint-Joseph- 
des-Bancs,  etc.  Le  Coiron.  Toute  la  côte  du  Rhône. 
Vernoux.  —  Mai-juillet.  —  A. G. 


Rapistrum  Desv. 

143.  Rapistrum  rugosum  Ail.  —  Moissons,  surtout  des  terrains 
calcaires  de  la  région  méridionale.  —  Saint-Marcel- 
d’ Ardèche,  Saint-Martin-d’ Ardèche,  Païolive,  Vallon, 
Ruoms,  Balazuc,  Vogüé,  Vesseaux,  Aubenas.  Le  Coi¬ 
ron  méridional.  —  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Saint-Priest, 
Privas,  Chomérac.  —  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Sarras, 
Eclassan,  Sécheras,  Vernoux,  etc.  —  Mai-juin.  — 
P. R. 


Famille  VI.  —  GISTACÉES 

Cistus  L. 

—  Coteaux  arides  siliceux  jusqu’à 


144.  Cistus  salviæfolius  L. 
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4oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallées  de  l’Ardè¬ 
che,  de  la  Beaume,  de  l’Escoutay,  de  l’Ouvèze.  Le  Coi- 
ron,  Saint-Péray.  —  Mai-juin.  —  C. 

Var.  C.  humilis  Timb.  —  Sur  gneiss  et  micaschiste. 
—  Partie  septentrionale,  au  nord  de  Tournon,  jusqu’à 
Limony.  Vallée  du  Doux.  —  Mai-juin.  —  R. 

144bis.  c.  laurifclius  L.  —  Rochers  siliceux,  vers  200  m.  — 
Vallon  de  Cclles-les-Bains.  De  BolTres  à  Vernoux.  — 
Mai-juin.  —  R. 

145.  C.  albidus  L.  —  Collines  calcaires  du  Midi.  —  Viviers, 

Saint-Thomé.  —  Avril-mai.  —  R. 

Helianthemum  Gærtn. 

146.  Helianthemum  vulgare  Gærtn.  —  Bords  des  chemins,  pâ¬ 

turages,  rochers.  —  Partout.  —  Mai-août.  —  G. G. 

Var.  H.  obscurwn  Pers.  —  Terrains  secs.  —  Saint- 
Péray,  Saint-Romain-de-Lerps,  Ghampis,  Arras.  —  C. 

Var.  H.  grandiflorum  D.  C.  —  Pâturages  des  hau¬ 
tes  montagnes.  —  Mézenc,  les  Pradoux,  Montfol,  Ger- 
bier-de-Jonc. 

147.  H.  polifolium  D.  G.  (H.  pulverulentum  D.  C.).  —  Co¬ 

teaux  arides,  surtout  calcaires.  —  Toute  la  Côte  du 
Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  :  de  Vallon  à  Aubenas, 
Saint-Privat,  Ucel,  etc.  Coiron  :  Mont  Combier.  Vallée 
de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Toute  la  région  méridio¬ 
nale  jusqu’à  5oo  m.  —  Mai-juillet.  —  A. G. 

Var  H.  angustijolium  Koch.  —  Rochers  calcaires.  — • 
Aubenas  au  rocher  de  Jastre,  Louyre  et  partie  méri¬ 
dionale. 

x  H.  sulfureum  Willd  (polijolium  x  vulgare).  — 
Chemins,  rochers,  landes.  —  Sarras,  Ozon,  Arras, 
Saint-Julien-du-Serre. 

148.  H.  salicifolium  Pers.  —  Lieux  secs  calcaires  de  la  région 

méridionale.  —  Viviers,  rocher  de  Jastre,  Lussas.  — 
Mai-juin.  —  R. 

Var.  prostrata  Rouy  et  F.  —  Plateau  de  Jastre, 
Lussas,  Lavilledieu,  basses  pentes  du  Coiron.  —  R 
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149.  H.  guttatum  Mill.  —  Terrains  sablonneux  jusqu’à  5oo  m. 

—  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Au- 
benas,  Mercuer,  Prades,  Jaujac,  Largentière,  Saint- 
Privât.  Vallées  de  l’Erieux  et  du  Doux.  —  Mai-juillet. 
—  À.C. 

150.  H.  italicum  Pers.  (Var.  obovatum  Rouy).  —  Rochers  cal¬ 

caires,  vers  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Vallon, 
Aubenas  à  Jastre,  le  Coiron  à  Rochemaure.  —  Juin- 
juillet.  —  R. 

Var.  H.  penicillatum  Thib.  —  Basses  pentes  calcai¬ 
res  ou  volcaniques  du  Coiron,  vers  la  Côte  du  Rhône  : 
Rochemaure,  Viviers.  —  R. 

151.  H.  vineale  Pers.  (H  .  canum  Dun.).  —  Coteaux  calcaires 

de  la  région  méridionale.  —  Le  Teil,  Viviers.  Vallée 
de  l’Ardèche  jusqu’à  Saint-Privat,  Vesseaux.  Basses 
pentes  du  Coiron.  Vallées  de  l’Escoutay  et  de  l’Ouvèze, 
etc.  —  Juin-août.  —  P.C. 

Fumana  Spach. 

152.  Fumana  procumbens  G.  G.  (H.  procumbens  Dun.).  — 

Coteaux  siliceux,  jusqu’à  5oo  m.  —  Toute  la  Côte  du 
Rhône.  Vallées  de  l’Ardèche,  du  Chassezac,  de  l’Ou- 
vèze,  de  l’Erieux,  du  Doux,  etc.  —  Juin-août.  —  A.C. 

153.  F.  Spachii  G.  G.  (H.  Fumana  Dun.).  —  Coteaux  calcaires 

et  volcaniques  de  la  région  méridionale,  de  8o  à 
4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Ruoms.  Bas¬ 
sin  de  la  Cèze  :  Bessas,  Saint-André-de-Cruzières.  Bas¬ 
ses  pentes  du  Coiron,  vers  la  Côte  du  Rhône.  Vallée 
de  ï’Ouvèze,  jusqu’au  mont  Charray  et  Roche-de- 
Gourdon.  Côte  du  Rhône  :  Saint-Péray.  —  Juin-août. 
—  R. 

Famille  VII»  —  VIOLARIÉES 

Viola  L. 

154.  Viola  palustris  L.  —  Marais,  tourbières  de  la  région  mon¬ 

tagneuse,  au-dessus  de  1.200  m.  —  Vallée  de  la  Loire  : 
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Mazan,  Sainte-Eulalie,  près  le  Gerbier-de-Jonc,  les 
Pradoux,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Mézenc.  —  Mai- 
juin.  —  R. 

155.  V.  hirta  L.  —  Haies,  bois,  pâturages.  —  Tout  le  départe¬ 

ment,  jusqu’à  1.000  m.  —  Mars-mai.  —  G. G. 

Var.  V.  collina  Besser.  —  Memes  stations.  —  A. G. 

156.  V.  alba  Besser.  (V.  virescens  Jord.).  —  Commun  dans  les 

vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  la  Côte  du  Rhône, 
les  basses  pentes  du  Coiron.  —  Avril-mai.  —  C. 

x  V.  abortiva  Jord.  (alba  x  hirta).  —  Mêmes 
localités  que  les  parents.  —  Côte  du  Rhône.  Vallées 
de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze.  —  R. 

157.  V.  odorata  L.  —  Haies,  bois,  pâturages.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’à  i.4oo  m.  —  Mars-avril.  —  C. 

Var.  V.  dumetorum  Jord.,  V.  floribunda  Jord.,  V. 
multicaulis  Jord.  —  Mêmes  stations. 

x  V.  permixta  Jord.  (hirta  x  odorata).  —  Ré¬ 
gion  calcaire  méridionale,  jusqu’au  Coiron.  —  Envi¬ 
rons  d’Aubcnas.  —  Mars-mai.  —  R. 

158.  V.  sepincola  Jord.  —  Région  méridionale,  jusqu’à  i5o  m. 

—  Côte  du  Rhône  :  Saint-Martin-d’Ardèche,  Vallon, 
Saint-André-de-Cruzières.  —  Mars-avril.  —  R. 

159.  V.  scotophylla  Jord.  —  Haies,  buissons,  rochers  de  la  val- 

# 

lée  de  l’Ardèche,  jusqu’au  Coiron.  —  Côte  du  Rhône. 
Vallée  de  l’Ouvèze.  —  Mars-mai.  —  R. 

160.  V.  silvatica  Fries.  —  Sol  détritique  des  bois,  surtout  de 

la  région  siliceuse,  volcanique,  de  3oo  à  1.200  m.  — 
Vallée  de  la  Loire,  Vernazon.  Suc-de-Bauzon,  Mazan. 
Bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Espezonnette,  de  l’Erieux, 
du  Doux,  etc.  Partie  septentrionale,  chaîne  des  Bou- 
tières.  —  Avril-mai.  —  C.C. 

Var.  V.  Riviniana  Rchb.  —  Bruyères,  bois  de  pins, 
de  100  à  600  m.  —  Toute  la  région  siliceuse  du  dépar¬ 
tement.  —  C. 

161.  V.  canina  L.  —  Lieux  secs,  pierreux,  de  la  région  sili¬ 

ceuse  et  volcanique,  pâturages  tourbeux  de  la  région 
montagneuse.  —  Tout  le  département,  de  3oo  à 
1.600  m.  —  Avril-juillet.  —  C.C. 
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162.  V.  sudetica  Willd.  —  Prairies,  pâturages,  rochers,  des 

montagnes  granitiques,  gneissiques,  volcaniques,  de 
900  à  1.700  m.  —  Toute  la  vallée  de  la  Loire  :  Mézenc, 
Gerbier-de-Jonc,  Usclades,  Suc-de-Bauzon,  forêt  de 
Mazan,  Lanarce,  Coucouron,  lac  d’Issarlès,  etc.  Hauts 
bassins  de  l’Ardèche  et  de  l’Espezonnette.  Valgorge, 
sur  les  pentes  du  Tanargue,  Lavestide-du-Pal,  le  Roux, 
Lachamp-Raphaël,  Mézilhac,  Lavillatte.  Haut  bassin 
de  l’Erieux,  Borée,  Larochette,  Saint-Martial,  Ârcens, 
Saint-Andéol-de-Fourcliades,  etc.  Chaîne  des  Boutiè- 
res.  —  Mai-août.  —  C. 

Var.  V.  lutea  Smith.  —  Terrains  incultes,  vers 
i.3oo  m.  —  Du  Suc-de-Bauzon  au  Cros-de-Géorand, 
Chartreuse-de-Bonnefoy.  —  Juin-juillet.  —  R.  R. 

Var.  slenophylla  Sudre.  —  Souvent  mêlé  au  V.  su - 
detica  Willd,  mais  plus  rare.  —  Région  volcanique, 
de  i.3oo  à  1.700  m.  —  Champ-de-Mars,  Mézilhac,  La- 
champ-Raphaël,  Mézenc.  —  Mont  d’Àlambre  (Haute- 
Loire).  —  A.  R. 

163.  V.  arvensis  Murr.  —  Champs,  moissons,  surtout  de  la 

région  siliceuse,  volcanique.  —  Dans  la  plus  grande 
partie  du  département  :  Mézilhac,  Champ-de-Mars, 
Marcols,  Saint-Pierreville.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 

Var.  V .  agrestis  Jord.  —  Moissons.  —  Saint-Julien- 
du-Serre,  Genestelle,  Champ-de-Mars,  etc.  —  A.C. 

Var.  V.  ruralis  Jord.  —  Burzet,  Lachamp-Raphaël, 
Saint-Julien-du-Serre,  Saint-Joseph-des-Bancs.  —  A.C. 

Var.  V.  segetalis  Jord.  —  Moissons.  —  Genestelle, 
Antraigues,  Mézilhac,  Arras,  Sécheras,  Andance.  — 
A.C. 

Var.  V.  Timbali  Jord.  —  Rochers  siliceux,  volcani¬ 
ques.  —  Vallée  du  Sandron,  Ucel,  Vais,  Saint-Julien- 
du-Serre.  —  R. 

164.  V.  nemausensis  Jord.  —  Moissons  de  la  région  méridio¬ 

nale.  —  Bessas,  Saint-Sauveur,  Saint-André-de-Cru- 
zières.  —  R. 

165.  V.  vivariensis  Jord.  —  Pâturages,  bruyères,  genêts, 

champs  incultes  de  la  haute  région  siliceuse  ou  volca- 
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nique.  —  Haute  vallée  de  l’Ardèche  :  Astet,  forêt  de 
Bauzon,  rocher  d’Avran,  Roche-de-Gourdon,  de  La- 
violle  à  Mézilhac.  Vallée  de  la  Loire  :  Mézenc,  Ger- 
bier-de-Jonc,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  lac  d’Issarlès, 
Usclades,  forêt  de  Mazan.  Suc-de-Bauzon  sur  les  deux 
versants,  Saint  -  Cirgues  -  en  -  Montagne,  Coucouron. 
Bassin  de  l’Ailier  :  Saint-Laurent-les-Bains,  Saint- 
Etienne-de-Lugdarès,  etc.  —  Juillet-septembre.  — 
A. G. 

166.  V.  Sagoti  Jord.  —  Bruyères,  genêts  de  la  région  volcani¬ 

que,  au-dessus  de  i.3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  : 
versant  méditerranéen  du  Suc-de-Bauzon.  Vallée  de 
la  Loire  :  Chartreuse-de-Bonnefoy,  les  Pradoux.  — 
Juillet-août.  —  R. 

167.  V.  tricolor  L.  (T.  hortensis  D.  G.).  —  Cultivé  sous  le 

nom  de  Pensée.  Souvent  subspontané. 


Famille  VIII.  —  RESÉDACÉES 

Réséda  L. 

168.  Réséda  Phyteuma  L.  —  Vignes,  champs  pierreux,  sur¬ 

tout  de  la  zone  calcaire  ou  volcanique,  jusqu’à 
i.ooo  m.  —  Le  Coiron  et  toute  la  région  calcaire  du 
département.  Côte  du  Rhône,  où  il  vit  sur  micaschiste 
dans  la  partie  septentrionale.  —  Mai-août.  —  C.G. 

169.  R.  dacquini  Rchb.  —  Champs,  rochers  de  toute  la  région 

siliceuse  et  volcanique,  jusqu’à  1.200  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Aubenas,  Vals-les-Bains.  Vallée  de  la  Vo- 
lane,  jusqu’au-dessus  de  Laviolle.  Vallée  du  Sandron, 
jusqu’au  Champ-de-Mars.  Mercuer,  Lentillères,  Ail- 
hon,  Chazeaux,  Largentière.  Valgorge.  Pentes  du  Ta- 
nargue.  Vallée  de  la  Loire  :  Saint-Cirgues-en-Monta- 
gne,  lac  d’Issarlès.  Vallée  du  Doux.  —  Avril-octobre. 
—  C. 

170.  R.  lutea  L.  —  Endroits  incultes  de  la  région  calcaire, 

jusqu’à  4oo  m.  —  Toute  la  vallée  inférieure  de  l’Ar¬ 
dèche,  jusqu’à  Aubenas,  Ucel,  Saint-Privat,  Vesseaux. 
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Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Toute  la  Côte  du 
Rhône.  —  Sur  micaschiste  :  Arras,  Ozon,  Sarras.  — 
Mai-octobre.  —  C.C. 

171.  R.  Luteola  L.  —  Ter  rains  incultes,  vieux  murs,  jusqu’à 

600  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mai-septem¬ 
bre.  —  P.C. 

Famille  IX.  -  POLYGALÉE3 

POLYGALA  L. 

172.  Polygala  vulgaris  L.  —  Prairies,  bruyères,  rochers.  — 

En  tous  terrains,  des  plaines  à  1.700  m.  —  Mai-août. 
—  C.C. 

Var.  alpestris  Koch.  —  Le  Mézenc  et  les  montagnes 
environnantes. 

Var.  P.  Saltelis  Le  Grand.  —  Bruyères  et  broussail¬ 
les.  —  Bassin  de  l’Ardèche  :  Ucel,  Vals-les-Bains, 
Saint- J  ulien-du-Serre . 

173.  P.  comosa  Schk.  —  Pâturages  des  coteaux  calcaires.  — 

Toute  la  région  calcaire  du  département,  jusqu’à 
900  m.  Vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Escoutay,  de  la  Con- 
che,  de  l’Ouvèze,  etc.  Le  Coiron.  —  Avril-juin.  —  C. 

174.  P.  depressa  Wend.  (P  .serpyllacea  Weihe).  —  Pâturages, 

prairies  humides  de  la  région  siliceuse  volcanique,  au- 
dessus  de  700  m.  —  Dans  tout  le  département.  Vallée 
de  la  Volane  :  de  Laviolle  à  Mézilhac.  Hautes  vallées 
de  l’Erieux,  de  la  Dorne,  de  la  Glueyre  :  Marcols, 
Saint-Pierreville,  le  Cheylard.  Vallées  de  la  Loire,  de 
l’Espezonnette,  etc.  Mazan,  Lanarce,  Mézenc,  forêt  de 
Bauzon,  etc.  —  Mai-septembre.  —  A.C. 

175.  P.  austriaca  Crantz.  —  Prairies  marécageuses,  pelouses 

humides.  —  Vernoux  (Dr  Beauvisage).  Côte  du 
Rhône  :  de  Tournon  à  Serrières.  —  Mai-juin.  —  R. 

Famille  X.  -  DROSÉRACÉES 

Parnassia  L. 


176.  Parnassia  paiustris  L. 


Prairies  tourbeuses  de  la  ré- 
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gion  montagneuse,  au-dessus  de  900  m.  —  Descend 
le  long  des  cours  d’eau  jusqu’à  5oo  m.  —  Tout  le  pla¬ 
teau  du  Mézenc  et  du  Gerbier.  Vallées  de  la  Loire,  de 
l’Ardèche,  de  l’Erieux  et  de  ses  affluents.  Vallée  de 
l’Ailier.  —  Juillet-septembre.  —  G. G. 

Drosera  L. 

177.  Drosera  rotundifolia  L.  —  Prairies  tourbeuses  de  la  ré¬ 

gion  montagneuse,  au-dessus  de  800  m.  —  Mézilhac, 
Roche-de-Gourdon,  Sainte-Eulalie.  Massif  du  Tanar- 
gue,  vers  Valgorge.  Le  Mézenc.  —  Juin-août.  —  R. 

Famille  XI.  —  CARYOPHYLLÉES 

CUCUBALUS  L. 

178.  Cucubalus  bacciferus  L.  —  Haies,  lieux  ombragés  de  la 

plaine.  —  basses  pentes  du  Coiron  au  mont  Gombier. 
—  Côte  du  Rhône,  etc.  —  Juillet-août.  —  P. G. 

Gypsophila  L. 

179.  Gypsophila  saxifraga  L.  (Dianthus  saxifragus  L.).  — 

Rochers,  lieux  arides,  caillouteux.  —  Côte  du  Rhône 
et  région  septentrionale,  jusqu’à  600  m.  De  Limony 
au  Teil.  Vallée  de  l’Ardèche,  où  il  est  rare.  Mercuer. 
—  Juin-septembre.  —  P.C. 

180.  G.  muralis  L.  —  Terrains  siliceux  de  la  Côte  du  Rhône 

(Fourreau).  —  Juillet-septembre.  —  G. 

Dianthus  L. 

181.  Dianthus  prolifer  L.  —  Rords  des  chemins,  éboulis, 

champs  incultes.  —  Dans  tout  le  département,  jus¬ 
qu’à  900  m.  —  Avril-septembre.  —  C.G. 

182.  D.  Armeria  L.  —  Chemins,  pâturages,  rochers  de  la  ré¬ 

gion  siliceuse,  volcanique  et  calcaire,  jusqu’à  700  m. 
—  Vallée  de  l’Ardèche  :  Thueyts,  Pont-de-Labeaume. 
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Vallée  de  la  Fontaulière  :  Meyras,  Montpezat.  Vallée 
de  la  Volane,  de  Vais  à  Antraigues.  Le  Goiron.  Vallée 
de  l’Ouvèze,  etc.  —  Mai-septembre.  —  A. G. 

183.  D.  Carthusianorum  L.  —  Bois,  prairies,  rochers.  —  Par¬ 

tout.  —  Mai-septembre.  —  G. G. 

Var.  D.  congestus  Bor.  —  Bemplace  le  type  au-des¬ 
sus  de  1.000  m.  —  Hautes  vallées  de  la  Loire,  de  l’Ai¬ 
lier  :  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  Lachamp-Baphaël,  fo¬ 
rêt  de  Bauzon,  forêt  de  Mazan,  etc.  Haut  bassin  de 
l’Erieux  :  Borée,  Saint-Martial,  Marcols,  etc.  —  P.R. 

184.  D.  silvaticus  Hoppe  (non  Wulf).  —  Clairières  des  bois, 

pelouses  des  montagnes  volcaniques  et  siliceuses,  au- 
dessus  de  i.ooo  m.  —  Sur  les  deux  versants  du  Suc- 
de-Bauzon,  Usclades,  Saint-Girgues-en-Montagne,  La- 
narce,  Coucouron,  Issarlès,  le  Béage,  Gerbier-de-Jonc, 
Mézenc,  etc.  —  Juin-septembre.  —  P.R. 

185.  D.  graniticus  Jord.  —  Rochers  granitiques,  gneissiques 

et  volcaniques  de  la  vallée  de  l’Ardèche  et  de  ses  af¬ 
fluents,  de  200  à  8oo  m.  —  De  Labégude  à  Mayres, 
Montpezat  et  Burzet.  Vallée  de  la  Volane  jusqu’à  La- 
violle.  Vallée  de  la  Bezorgue  jusqu’à  I,abastide-de-Ju- 
vinas.  Vallée  du  Sandron  :  Genestelle,  Saint-Joseph- 
des-Bancs.  Vallées  de  la  Dorne  et  de  l’Erieux  :  le  Chey- 
lard,  Saint-Cierge-sous-le-Cheylard.  Vallée  du  Doux. 
Massif  des  Cévennes  vivaraises  :  de  Largentière  à  Val- 
gorge,  Dompnac,  etc.  —  Juin-septembre.  —  A.C. 

186.  D.  deltoïdes  L.  —  Pâturages,  prairies,  bruyères  des  ter¬ 

rains  volcaniques,  siliceux,  au-dessus  de  900  m.  — 
Haute  vallée  de  l’Ardèche  :  Lanarce,  rochers  d’Avran, 
Roche-de-Gourdon,  mont  Charrav.  Vallée  de  la  Loire  : 
partout  jusqu’au  Mézenc.  Hauts  affluents  de  l’Erieux, 
descendant  du  Mézenc  et  du  Gerbier-de-Jonc.  Vallée 
de  l’Ailier,  autour  du  Mont  Gros  et  du  Tanargue.  — 
Juin-septembre.  —  A.C. 

187.  D.  vîrgineus  L.  (D.  Godronianus  Jord.).  —  Coteaux  ari¬ 

des  de  la  région  calcaire  dans  tout  le  département,  de 
80  à  5oo  m.  —  Vallée  méridionale  de  l’Ardèche,  jus¬ 
qu’à  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint-Privat,  Aube- 
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nas  à  Jastre,  Lussas,  Yogüé,  etc.  Basses  pentes  du  Coi- 
ron,  vers  Lavilledieu,  Villeneuve-de-Berg,  Saint-Pons, 
Alba,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  du  Pouzin  à  Privas. 
Côte  du  Bhône,  jusqu’à  Lavoulte,  et  vallon  de  Celles- 
les-Bains.  —  Juin-août.  —  A. G. 

188.  D.  silvestris  Wulf.  (Var.  collivagus  Cariot  et  Saint- 

Lag.;  D.  Scheuchzeri  Jord.  non  Bchb.).  —  Pâturages 
et  collines  calcaires  bordant  le  Bhône.  —  Château- 
bourg  (Fourreau).  —  Juin-juillet. 

Saponaria  L. 

189.  Saponaria  Vaccaria  L.  —  Champs,  moissons  de  la  région 

calcaire  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.  —  Le  Coiron. 
Vallée  de  l’Ouvèze.  Remonte  à  Aubenas,  Vesseaux, 
Vals-les-Bains,  Privas.  De  Bourg-Saint- Andéol  à  Saint- 
Remèze,  etc.  —  Juin-juillet.  —  C. 

190.  S.  officinalis  L.  —  Grèves  des  cours  d’eau.  —  Partout, 

jusqu’à  4oo  m.  —  Juin-octobre.  —  C. 

191.  S.  ocymoides  L.  —  Coteaux  secs,  chauds,  pierreux,  en 

tous  terrains,  de  ioo  à  700  m.  —  Partout.  —  Avril- 
juin.  —  C. 

Silene  L. 

192.  Silene  inflata  Sm.  —  Bords  des  chemins,  prés,  bois, 

champs  incultes.  —  Partout,  jusqu’à  1.700  m.  — 
Avril-août.  —  C. 

Var.  S.  puberula  Jord.  —  Région  méridionale. 

Var.  S.  vesicaria  Schrad.  —  Montfol,  Mézenc.  —  R. 

193.  S.  conica  L.  —  Endroits  sablonneux  sur  micaschiste, 

dans  la  région  septentrionale,  entre  200  et  3oo  m.  — 
Côte  du  Rhône  :  Andance,  Sarras,  Arras,  Vion,  Saint- 
Jean-de-Muzols,  Tournon.  Vallée  du  Doux.  Bassin  de 
l’Ardèche  :  Pont-d’Arc.  —  Avril-juin.  —  A. R. 

194.  S.  Armeria  L.  —  Coteaux  sablonneux,  siliceux  et  volca¬ 

niques  chauds  et  abrités,  jusqu’à  600  m.  —  Toute  la 
Côte  du  Rhône  :  de  Limony  à  Tournon,  Saint-Péray, 
Annonay.  Vallées  de  l’Ardèche,  de  la  Beaume,  de  l’Ou- 
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vèze,  de  l’Erieux,  etc.  Aubenas,  Mercuer,  Ailhon, 
Vals-les-Bains,  Saint  -  Andéol  -  de  -  Bourlenc,  Jaujac, 
Prades,  etc.  Vallée  de  la  Volane.  Vallée  de  la  Loire  : 
Lapalisse,  à  1.000  m.  —  Mai-août.  —  P.C. 

195.  S.  mpestris  L.  —  Toute  la  région  siliceuse  et  volcanique, 

au-dessus  de  i.ioo  m.  —  Haut  bassin  de  l’Erieux,  vers 
Mézilhac  au  bois  de  Boset,  Champ-de-Mars.  Toute  la 
haute  vallée  de  la  Loire  :  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc, 
Montfol,  lac  d’Issarlès,  Bois-d’Andéol,  Chartreuse-de- 
Bonnefoy,  etc.  Vallée  de  l’Ardèche  :  rochers  d’Avran, 
massif  du  Tanargue.  Vallée  de  l’Ailier  au  Mont  Gros, 
etc.  —  Juin-août.  —  P.  B. 

196.  S.  saxifraga  L.  —  Falaises  basaltiques  et  calcaires,  de  ioo 

à  i.ooo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Pont-d’Arc  au  val¬ 
lon  du  Fons,  de  Largentière  à  Valgorge.  Massif  du 
Tanargue.  Le  Coiron  :  entre  Saint-Etienne-de-Boulo- 
gne  et  Pramailhet.  Falaises  basaltiques  de  Pont-de- 
Labeaume  à  Thueyts  et  à  Montpezat.  Vallée  de  la 
Loire  :  de  Bieutord  à  Lachapelle-Grailhouze.  Côte  du 
Bhône  :  Viviers.  Vallée  du  Doux  (Saint-Lager).  — 
Juin-juillet.  —  P. R. 

197.  S.  Otites  Sm.  —  Lieux  secs,  pâturages  des  coteaux  cal¬ 

caires,  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  et  Bas- 
Coiron  :  Lavilledieu,  Lussas,  rocher  de  Jastre.  Côte 
du  Rhône,  grèves  sablonneuses  du  Rhône  vers  Sar- 
ras  et  Arras.  Vallée  du  Doux.  —  Mai-juillet.  —  P.C. 

198.  S.  gallica  L.  —  Champs  et  lieux  sablonneux  de  la  région 

siliceuse,  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  jus¬ 
qu’à  Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Vals-les-Bains,  Labé- 
gude,  Pont-de-Labeaume,  Prades,  Mercuer,  Ailhon, 
Saint-Didier-sous- Aubenas.  —  Sur  calcaire  à  Vogüé, 
Saint-Sernin,  Vesseaux.  Vallée  de  l’Ouvèze  et  Coiron. 
Toute  la  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juillet.  —  P.C. 

199.  S.  nutans  L.  —  Prairies,  pâturages,  rochers.  —  Dans  tout 

le  département,  de  8o  à  1.600  m.  —  Mai-juillet.  — 
C.C. 

200.  S.  brachypoda  Rouy.  —  Coteaux  rocailleux.  —  Aux  en¬ 

virons  de  Privas  (Mue).  —  Juin-juillet.  —  R. 
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201.  S.  i  ta!  ica  Pers.  —  Coteaux  chauds,  en  tous  terrains,  fa¬ 

laises  basaltiques,  jusqu’à  700  m.  —  Toute  la  Côte  du 
Rhône  et  les  vallées  de  ses  affluents.  Très  abondant 
dans  la  vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  5oo  m.  —  Mai- 
juin.  —  A.C. 

202.  S.  paradoxa  L.  —  Coteaux  calcaires  de  la  région  méri¬ 

dionale.  —  Saint-Didier-sous- Aubenas.  Saint-Privat 
au  ravin  de  Louyre.  Aubenas  à  Jastre.  —  Juillet.  —  R. 

Lychnis  L. 

203.  Lychnis  Viscaria  L.  —  Prairies,  pâturages  de  la  région 

volcanique,  siliceuse,  au-dessus  de  1.000  m.  —  Haut 
bassin  de  l’Ardèche  :  cratère  de  Lavestide-du-Pal,  lac 
Ferrand,  Mézilhac.  Vallée  de  la  Loire  :  Gerbier-de- 
Jonc,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  le  Réage,  lac  d’Issar- 
lès.  Usclades,  Suc-de-Rauzon,  Saint-Cirgues-en-Mon- 
tagne,  Mazan,  Issanlas.  Vallée  de  l’Ailier,  vers  le 
mont  Gros,  Saint-Etienne-de-Lugdarès,  etc.  —  Juin- 
juillet.  —  P. R. 

204.  L.  FSos-cuculi  L.  —  Prés,  bois  humides.  —  Dans  tout  le 

département.  —  Mai-juin.  —  C.C. 

205.  L.  Cithago  Scop.  (Agrostemma  githago  L.).  —  Moissons. 

—  Dans  tout  le  département.  —  Mai-août  —  C.C. 

206.  S.  dioica  L.  (L.  vespertina  Sibth.).  —  Rords  des  chemins, 

prairies,  haies,  jusqu’à  900  m.  —  Partout.  —  Mai- 
juillet.  —  C.C. 

207.  L.  silvestris  Hoppe  (L.  diurna  Sibth.).  —  Rois  humides 

des  montagnes  volcaniques  et  siliceuses,  au-dessus 
de  900  m.  —  Vallée  de  la  Loire  :  Mézenc,  Gerbier-de- 
Jonc,  Cros-de-Géorand,  le  Béage,  lac  d’Issarlès,  Mazan, 
Suc-de-Bauzon.  Haut  bassin  de  l’Ardèche  :  rocher 
d’Avran,  Astet,  Mayres,  Lachamp-Raphaël,  Burzet, 
Mézilhac,  Cuze,  Montpezat,  Lavestide-du-Pal.  Hauts 
bassins  de  l’Erieux  et  de  l’Ailier.  —  Mai-août.  —  A.C. 

Buffonia  Sauv. 

208.  Buffonia  macrosperma  Gay.  —  Eboulis  des  coteaux  cal- 
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caires  de  la  région  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.  — 
Aubenas  à  Jastre.  —  Juillet.  —  R. 

Var.  B.  paniculata  Delarbre.  —  Saint-Julien-du- 
Serre  au  Gras.  —  R. R. 


Sagina  L. 


209.  Sagina  procumbens  L.  —  Rochers  et  lieux  humides,  sili¬ 

ceux  ou  volcaniques.  —  Partout.  —  Avril-octobre.  — 
C.G. 

210.  S.  muscosa  Jord.  —  Tourbières,  pâturages,  rochers  hu¬ 

mides,  au-dessus  de  1.200  m.  —  Vallée  de  la  Loire  : 
Chartreuse-de-Ronnefoy,  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc, 
Montfol,  Lauzière,  Lachamp-Raphaël.  —  Juillet-août. 
—  A. R. 

211.  S.  apetaia  L.  —  Coteaux  calcaires  ou  volcaniques,  allu- 

vions  mouillées,  jusqu’à  1.000  m.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 

212.  S.  patula  Jord.  —  Mêlé  au  précédent.  —  Mai-juillet. 

—  R. 

Spergula  L. 


213.  Spergula  arvensis  L.  —  Champs  sablonneux,  jusqu’à 

i.5oo  m.  —  Mai-août.  —  C.C. 

Va?\  S .  sativa  Roënng.  —  <S.  laevigata  Roënng.  — 
S.  vulgaris  Roënng.  —  Mêmes  stations.  —  C.C. 

214.  S.  pentandra  L.  —  Lieux  sablonneux,  jusqu’à  4oo  m.  — 

Partie  siliceuse  du  département  :  St-Julien-du-Serre. 
Côte  du  Rhône  jusqu’à  Limony.  —  Mars-mai.  —  P. R. 

215.  S.  Morisonii  Ror.  —  Eboulis  des  terrains  siliceux,  de  3oo 

à  1.000  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Mayres,  Astet,  ro¬ 
cher  d’Avran.  Vallées  de  la  Fontaulière,  de  la  Rourge, 
de  la  Volane  :  de  Vais  à  Laviolle.  Vallée  du  Sandron  : 
Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint-Andéol-de-Rour- 
benc,  Genestelle,  etc.  Roche-de-Gourdon.  Vallée  de 
l’Ailier  :  Saint-Laurent-les-Rains,  Saint-Etienne-de- 
Lugdarès,  etc.  Vallée  de  la  Rorne.  —  Mars-août.  — 
P. R. 

Moehringia  L. 


216.  Moehringia  muscosa  L.  —  Rochers  humides,  siliceux  ou 
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volcaniques,  de  1.000  à  i.4oo  m.  —  Bassin  de  l’Ar¬ 
dèche  :  rocher  d’Avran,  Tanargue.  Bassin  de  la  Loire: 
falaises  basaltiques  bordant  la  Loire,  de  Bieutord  à 
Lachapelle-Grailhouze,  Sainte-Eulalie  près  le  Gerbier- 
de-Jonc.  —  Juin-août.  —  B. 

Spergularia  Pers. 

217.  Spergularia  rubra  Pers.  —  Champs  sablonneux,  rochers 

de  la  région  volcanique  et  siliceuse.  —  Partout,  de  200 
à  i.4oo  m.  —  Mai-août.  —  G.C. 

218.  S.  segetalis  Fenzl.  —  Même  région  que  le  précédent, 

mais  plus  rare.  —  Mai-juin. 

Alsine  Wahl. 

219.  Alsine  tenuifolia  Crantz.  —  Champs  sablonneux,  coteaux 

arides,  vieux  murs.  —  Dans  tout  le  département.  — 
Mai-septembre.  —  G.C. 

220.  A.  mucronata  L.  (A.  rostrata  Koch).  —  Région  calcaire, 

jusqu’à  700  m.  —  Rochers,  éboulis,  grèves  des  cours 
d’eau.  —  Côte  du  Rhône  méridionale,  jusqu’à  La- 
voulte  et  Châteaubourg.  Tout  le  Coiron.  Vallée  de 
l’Ouvèze  :  du  Pouzin  à  Privas,  Coux,  etc.  —  Juin- 
septembre.  —  A.C. 

Var.  A.  petræa  Jord.  —  Le  Pouzin. 

221.  A.  Bauhinorum  Gay.  —  Etheise,  sur  un  contrefort  du 

Pilât  (Saint-Lag.).  —  Juillet-septembre.  —  R. R. 

Arenaria  L. 

222.  Arenaria  serpyllifolia  L.  —  Lieux  pierreux,  vieux  murs, 

rochers.  —  Dans  tout  le  département.  —  Avril-août. 
—  C.C. 

223.  A.  leptoclados  Guss.  —  Mêmes  stations  que  le  précé¬ 

dent.  —  C.C. 

224.  A.  trinervia  L.  —  Lieux  humides,  ombragés.  —  Avril- 

juillet.  —  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  Mercuer,  Bof- 
fres,  Vernoux,  etc.  —  Mai-juillet.  —  C. 

Holosteum  L. 

225.  Holosteum  umbellatum  L.  —  Champs  pierreux,  vignes, 
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vieux  murs  de  la  région  volcanique  et  siliceuse,  de  3oo 
à  900  m.  —  Roche-de-Gourdon.  Côte  du  Rhône  sep¬ 
tentrionale  :  de  Tournon  à  Limony.  —  Février-mai. 
—  R. 

Stellaria  L. 

226.  Stellaria  nemorum  L.  —  Rois  des  montagnes,  au-dessus 

de  1.000  m.  —  Toute  la  haute  vallée  de  la  Loire  :  du 
Mézenc  au  Gerbier,  Suc-de-Rauzon,  forêt  de  Mazan, 
Chartreuse-de-Ronnefoy.  Haut  bassin  de  l’Ardèche  : 
Mayres,  rocher  d’Avran,  Tanargue.  Haut  bassin  de 
l’Erieux  :  bois  de  Roset,  Mézilhac.  Chaîne  des  Routiè¬ 
res.  —  Avril-août.  —  P. R. 

227.  S.  media  Vill.  —  Jardins,  bords  des  chemins.  —  Dans 

tout  le  département.  —  Avril-octobre.  —  C.G. 

Var.  major  Koch  (S.  latifolia  D.  G.).  —  Fossés 
humides.  —  Autour  d’Aubenas,  Yals-les-Rains,  Saint- 
Andéol-de-Rourlenc,  Antraigues,  Lalevade-d’Ardèche, 
etc.  —  G. 

Var.  neglecta  Weihe.  —  Souvent  mêlée  au  type. —  C. 
Var.  apetala  Ror.  (S.  Borœana  Jord.).  —  Mêlée  au 
type.  —  A. R. 

228.  S.  holostea  L.  —  Rois,  prés,  haies.  —  Partout.  —  Avril- 

juillet.  —  C.G. 

229.  S.  glauca  With.  (S.  palustris  Ehrh.).  —  Rords  des  eaux, 

saulaies.  —  Côte  du  Rhône  et  basses  vallées  y  abou¬ 
tissant.  —  Rare  ailleurs  :  d’Andance  à  Tournon,  La- 
voulte,  le  Teil,  etc.  —  Juin-juillet.  —  P. R. 

230.  S.  graminea  L.  —  Haies,  lieux  humides  de  la  région  vol¬ 

canique  et  siliceuse,  jusqu’à  1.000  m.  —  Dans  tout 
le  département  :  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che  :  bassin  supérieur  jusqu’à  Aubenas.  Vallée  de 
l’Ouvèze  :  pentes  volcaniques  du  Coiron.  Vallée  de 
l’Erieux.  Vallée  du  Doux  :  Lamastre,  etc.  —  Juin- 
juillet.  —  C. 

231.  S.  uliginosa  Murr.  (S.  aquatica  Poil.).  —  Grèves  humides 

des  cours  d’eau,  sources,  tourbières.  —  Partout.  — 
Mai-juillet.  —  C.C. 


CATALOGUE  DES  PLANTES  VASCULAIRES 
Cerastium  L. 

232.  Cerastium  erectum  Coss.  et  G.  (Mœnchia  erecta  Gærtn). 

—  Rochers  humides,  fossés  des  terrains  siliceux,  de 
200  à  5oo  m.  —  Vallons  d’Oise  et  du  Sandron  :  Ucel, 
Saint-Julien-du-Serre,  Vais,  Saint-Andéol-de-Bour- 
lenc.  —  Avril-juin.  —  R. 

233.  C.  glomeratum  Thuill.  (C.  viscosum  L.).  —  Coteaux  ari¬ 

des,  pierreux.  —  Partout,  jusqu’à  i.ooo  m.  —  Juin- 
août.  —  C.C. 

Var.  viscosum  Fries.  —  Commun  dans  toute  la  ré¬ 
gion  calcaire. 

234.  C.  brachypetalum  Desp.  —  Sentiers,  bois  sablonneux, 

jusqu’à  1.200  m.  —  Partout.  —  Mai-juillet.  —  C. 

235.  C.  semfdecandrum  L.  (C.  pellucidum  Chaub.).  —  Pelou¬ 

ses  sèches,  sablonneuses,  jusqu’à  5oo  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Aubenas,  Mercuer,  Val,  Prades,  etc.  Côte 
du  Rhône.  —  Avril-mai.  —  P.C. 

236.  C.  glutmosum  Fries.  —  Pelouses  sèches,  rochers,  surtout 

siliceux. —  Vallée  de  l’Ardèche  :  de  Vallon,  Grospierre, 
à  Chauzon,  Lachapelle-sous-Aubenas,  Saint-Sernin, 
Vogüé,  Fons,  Ailhon,  Lentillères,  Chazeaux,  Aubenas, 
Vals-les-Bains,  etc.  —  Avril-mai.  —  C. 

237.  C.  Riæi  Desmoulins.  —  Hautes  Cévennes  siliceuses,  de 

i.3oo  à  i.5oo  m.  —  Plateau  du  Tanargue,  rocher 
d’Avran  (Coste).  —  Juin-juillet.  —  R. R. 

238.  C.  triviale  Link.  (C.  vulgatum  G.  G.).  —  Champs,  pelou¬ 

ses,  bords  des  chemins,  jusqu’à  1.200  m.  —  Partout. 
—  Avril-juillet.  —  C.C. 

Var.  glandulosum  Koch.  —  De  la  Roche-de-Gour- 
don  à  l’Escrinet. 

239.  C.  arvense  L.  (C.  repens  Mérat,  non  L.).  —  Région  sili¬ 

ceuse  et  volcanique,  de  600  à  1.700  m.  —  Partout.  — 
Avril-août.  —  C.C. 

Malachium  Fries, 


240.  Malachium  aquaticum  Fries.  —  Saulaies,  terrains  mouil- 
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lés.  —  Bords  du  Rhône,  et  basses  vallées  de  ses  af¬ 
fluents,  jusqu’à  200  m.  Bords  de  la  Beaume,  à 
Joyeuse  (Lamotte  Prodr.,  p.  i53).  —  Rare  ailleurs.  — 
Juin-août.  —  G. 


Famille  XII.  —  LINAGÉES. 

Linum  L. 

241-  Linum  gailicum  L.  —  Coteaux,  surtout  calcaires  ou  vol¬ 
caniques,  jusqu’à  6oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône. 
Bassin  de  l’Ardèche  :  Largentière,  Aubenas,  Vais,  Pra- 
des,  Vesseaux,  Saint-Etienne-de-Boulogne.  Les  Gras 
et  le  massif  de  Berg.  Le  Coiron.  Bassins  de  l’Ouvèze, 
de  l’Erieux,  de  la  Gance,  etc.  —  Mai-septembre.  — 
A.C. 

242.  L.  strîctum  L.  —  Champs  pierreux  de  toute  la  région 

calcaire  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.  —  Mai-juillet. 
—  A. R. 

Var.  laxiflorum  G.  G.  (L.  corymbulosum  Reich). 
—  Mêmes  régions.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Ucel,  Saint- 
Julien-du-Serre.  —  R. 

Var.  cymosum  G.  G.  —  Région  calcaire.  —  Val¬ 
lon  du  Luolp,  Vesseaux,  Saint-Privat,  Saint- Julien- 
du-Serre.  Basses  pentes  méridionales  du  Coiron.  Côte 
du  Rhône. 

243.  L.  campanulatum  L.  (L.  glandulosum  Duby).  —  Talus 

des  éboulis  marneux,  rochers  des  coteaux  calcaires, 
jusqu’à  5oo  m.  —  Toutes  les  basses  pentes  du  Coiron  : 
Aubignas,  Saint-Pons,  Sceautres.  Bassin  de  l’Ouvèze. 
Côte  du  Rhône  :  Rochemaure,  Cruas,  Baix,  le  Teil. 
Bassin  de  l’Ardèche  :  Balazuc,  Lachapelle-sous-Aube- 
nas,  Saint-Sernin,  Vesseaux,  etc.  —  Mai-juillet.  — 
P.C. 

244.  L.  maiTtimum  L.  —  Lieux  herbeux,  sablonneux  et  humi¬ 

des  de  la  basse  région  calcaire,  jusqu’à  i5o  m.  — 
Côte  méridionale  du  Rhône,  en  aval  de  Rochemaure. 
Bassin  de  l’Ardèche,  vers  le  Pont-d’Arc.  Bassin  de  la 
Cèze  :  Bessas,  etc.  —  Juin-juillet.  —  R. 
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245.  L.  saisofoîcJes  Lamk.  (L.  sujjvuticosum  D.  C.,  non  L.). 

—  Région  calcaire  méridionale,  jusqu’à  5oo  m.,  par 
les  rochers  et  les  talus  des  éboulis  marneux.  —  Le 
Coiron  :  Saint-Jean-le-Centenier,  Villeneuve-de-Berg, 
Yesseaux.  Bassin  de  l’Ardèche  :  Saint-Sernin,  Yogüé, 
Rochecolombe.  Côte  du  Rhône,  jusqu’à  Yiviers,  Alba, 
Bochemaure.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’au  mont  Char- 
ray,  etc.  —  Mai-juillet.  —  P. R. 

246.  L.  tenuïfoliuni  L.  —  Pelouses,  rochers,  jusqu’à  700  m. 

Partout.  —  Mai-septembre.  —  C. 

247.  L.  narbonense  L.  —  Coteaux  calcaires  arides  et  bien  ex¬ 

posés  de  la  région  méridionale,  jusqu’à  600  m.  — 
Côte  du  Rhône  :  de  Saint-Martin-d’Ardèche  à  Roche- 
maure,  Cruas,  le  Pouzin,  Lavoulte.  Bassin  de  l’Ardè¬ 
che  :  Vallon,  Ruoms,  Labeaume,  Balazuc,  Yogüé, 
Saint-Sernin,  Lachapelle-sous-Aubenas,  Ucel,  Saint- 
Julien-du-Serre,  Saint-Privat,  rocher  de  Jastre,  Yes¬ 
seaux.  Basses  pentes  du  Coiron.  Bassin  de  l’Ouvèze, 
vers  Alissas,  Chomérac,  etc.  —  Juin-juillet.  —  P. R. 

248.  L.  glaucescens  Jord.  et  F.  —  Coteaux  calcaires  de  la 

Côte  du  Rhône.  —  Rochemaure,  Cruas,  Baix  (Jord.). 
—  Juin-juillet.  —  R. 

249.  L.  angustifolium  Huds.  (L.  marginatum  Poir).  —  Allu- 

vions  sablonneuses  et  herbeuses  de  la  région  siliceuse, 
jusqu’à  5oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Bassins 
de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux,  du  Doux,  etc. 
—  Mai-août.  —  A.C. 

250.  L.  usitatissimum  L.  —  Subspontané  autour  des  habita¬ 

tions.  —  Juin-juillet. 

251.  L.  catharticum  L.  —  Endroits  frais,  rochers  humides, 

—  Partout.  —  Avril-septembre.  —  C.C. 

Famille  XII  bis.  —  MALVACÉES 

Malva  L. 

252.  Malva  Alcea  L.  —  Région  siliceuse,  de  200  à  3oo  m.  ; 

prairies,  broussailles.  —  Bassin  de  l’Ardèche  :  Saint- 
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Andéol-de-Bourlenc  à  Oise.  Côte  du  Rhône  :  Arras. 
—  Juin-août.  —  R. 

Var.  M.  fastigiala  Cav.  —  Saint-Andéol-de-Bourlenc 
à  Oise.  —  R. 

253.  M.  moschata  L.  —  Prairies,  talus,  terrains  incultes  de  la 

région  siliceuse  et  volcanique,  de  5oo  à  1.600  m.  — 
Le  Coiron  :  Roche-de-Gourdon,  Saint-Etienne  et  Saint- 
Michel-de-Boulogne.  Vallée  de  la  Volane  :  d’Antrai- 
gues  à  Laviolle.  Vallée  de  la  Loire  :  Chartreuse-de- 
Bonnefoy,  Gerbier-de-Jonc,  le  Béage,  Cros-de-Géo- 
rand,  Saint-Cirgues-en-Montagne.  Hauts  bassins  de 
l’Erieux  et  de  l’Espezonnette.  —  Mai-sept.  —  P. G. 

Var.  intermedia  G.  G.  —  Bois.  —  Chartreuse-de- 
Bonnefoy.  —  R. 

254.  M.  rotundifolia  L.  —  Décombres  et  terrains  incultes  au¬ 

tour  des  habitations.  —  Partout.  —  Mai-septembre. 

—  G. G. 

255.  M.  silvestris  L.  —  Voisinage  des  habitations,  chemins. 

—  Mai-octobre.  —  G.  G. 

Althæa  L. 

256.  Althæa  officinalis  L.  —  Prés,  terrains  humides.  —  Bords 

du  Rhône.  —  Très  souvent  cultivé.  —  Juin-août.  — 
A. R. 

257.  A.  cannahina  L.  —  Lieux  frais,  bords  des  eaux  de  la 

basse  partie  méridionale  calcaire  avoisinant  le  dépar¬ 
tement  du  Gard.  —  Bessas,  Labastide-de-Virac.  — 
Juillet-août.  —  R. 

258.  A.  hirsuta  L.  —  Vignes,  champs  incultes  de  la  région 

calcaire,  jusqu’à  5oo  m.  —  Partout.  —  Juin-septem¬ 
bre.  —  G. G. 

Hibiscus  L. 

259.  Hibiscus  syriacus  L.  —  Planté  dans  la  plus  grande  par¬ 

tie  du  département,  de  80  à  600  m.  —  Juin-septem¬ 
bre.  —  Improprement  nommé  Althaea  dans  le  dépar¬ 
tement. 
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Famille  XIII.  —  GÉRANIACEES 

Géranium  L. 

260.  Géranium  sanguineum  L.  —  Prairies  des  montagnes  cal¬ 

caires  ou  volcaniques,  de  700  à  1.200  m.  —  Le  Coi- 
ron  :  l’Escrinet,  Mont-Blandine.  Massif  basaltique  du 
Mézenc  :  du  Champ-de-Mars  à  la  Roche-de-Gourdon. 
—  Juin-août.  —  P.C. 

261.  G.  pratense  L,  —  Prairies  des  montagnes.  —  Forêt  de 

Mazan  (Coste).  Juin-août.  —  R. R. 

262.  G.  sîlvaticum  L.  —  Pâturages,  clairières  de  la  région  si¬ 

liceuse  ou  volcanique,  de  1.000  à  1.700  m.  —  Vallée 
de  la  Loire  :  Mézenc,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Ger- 
bier-de-Jonc,  le  Béage,  Suc-de-Bauzon,  Mazan,  La- 
narce.  Haut  bassin  de  l’Ardèche  :  forêt  de  Bauzon, 
rocher  d’Avran.  Haut  bassin  de  l’Erieux  :  Champ-de- 
Mars,  Mézilhac.  —  Juin-août.  —  A.  R. 

263.  G.  nodosum  L.  —  Bois  humides,  pelouses,  rocailles  des 

montagnes  siliceuses  et  volcaniques,  de  800  à  i.5oo 
m.  —  Tout  le  bassin  de  la  Loire.  Hauts  bassins  de 
l’Ardèche  et  de  l’Ailier.  Bassins  supérieurs  du  Chasse- 
zac,  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux,  etc.  —  Entraîné  par  les 
eaux  jusqu’à  200  m.,  à  Aubenas,  etc.  Le  Coiron  vol¬ 
canique.  —  Juin-août.  —  A.C. 

264.  G.  columbinum  L.  —  Vignes,  champs,  chemins,  jusqu’à 

800  m.  —  Partout.  —  Mai-septembre.  —  C. 

265.  G.  dissectum  L.  —  Bords  des  chemins,  champs,  haies  en 

tous  terrains,  jusqu’à  5oo  m.  —  La  plus  grande  par¬ 
tie  de  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à 
Saint-Sernin,  Lachapelle  -  sous  -  Aubenas,  Aubenas, 
Saint-Julien-du-Serre.  —  Mai-septembre.  —  A.C. 

266.  G.  pyrenaicum  L.  —  Haies,  prés,  endroits  incultes  au¬ 

tour  des  habitations.  —  Très  commun  dans  toute  la 
région  montagneuse,  siliceuse  et  volcanique  avoisi¬ 
nant  le  Mézenc,  d’où  il  descend  jusqu’à  3oo  m.  dans 
la  plus  grande  partie  du  département.  —  Mai-août. 
—  C. 
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267.  G.  molle  L.  —  Prés,  haies,  champs,  talus.  De  la  plaine 
à  i.ioo  m.  —  Partout.  —  Mai-octobre.  —  G. G. 

266.  G.  pusîifum  L.  —  Endroits  incultes,  coteaux  secs,  jusqu’à 
4oo  m.  —  Gôte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche,  jus¬ 
qu’à  Aubenas,  Prades,  Vais,  etc.  Basses  vallées  des 
aflluents  du  Rhône.  —  Mai-septembre.  —  G. G. 

269.  G.  rotundifolîum  L.  —  Lieux  incultes,  chemins,  fossés, 

jusqu’à  6oo  m.  —  Partout.  —  Mai-octobre.  —  G. G. 

270.  G.  iucidum  L.  —  Fossés,  rochers  humides,  surtout  cal¬ 

caires,  jusqu’à  i.ooo  m.  —  Du  Pont-d’Arc  à  Prades, 
Pont-de-Labeaume,  Thueyts,  Montpezat,  Burzet,  An- 
traigues,  Laviolle.  Vallée  de  la  Loire  :  Saint-Cirgues- 
en-Montagne,  Cros-de-Géorand.  Gôte  du  Rhône  :  Ro- 
chemaure,  Tournon,  Arras,  Sarras,  Andance.  Vallée 
du  Doux  :  Lamastre.  —  Mai-août.  —  P. G. 

271.  G.  robertianum  L.  —  Vieux  murs,  rochers,  chemins.  — 

Partout,  jusqu’à  1.200  m.  —  Avril-octobre.  —  G. G. 

Var.  G.  modestum  Jord.  —  Partie  méridionale  du 
département  :  Bessas,  Païolive,  Joyeuse,  Beaulieu, 
Vallon,  Salavas.  —  R. 

Var.  G.  minutiflorum  Jord.  —  Mêmes  stations  que 
le  précédent. 

Var.  G.  purpureum  Vill.  —  Gôte  du  Rhône  septen¬ 
trionale  :  Sarras,  Arras,  Eclassan.  Vallée  de  l’Ouvèze  : 
Saint-Lagcr-Bressac,  Chomérac.  —  R. 

Erodium  L’Hérit. 

272.  Erodium  maiacoides  Willd.  —  Bords  des  chemins  de  la 

région  calcaire  méridionale,  de  60  à  i5o  m.  —  De 
Vallon  au  Pont-d’Arc,  jusqu’à  Chame.  —  Avril-mai. 
—  R. 

273.  E.  cicutarîum  L’Hérit.  —  Chemins,  rochers,  champs  in¬ 

cultes.  —  Partout.  —  Avril-juillet.  —  G.C. 

Var.  E.  prœcox  D.  G.  —  Calcaire.  —  Plateau  de 
Jastre,  Lavilledieu,  Lussas.  —  G. 

Var.  E.  pimpinellifolium  D.  C.  —  Côte  du  Rhône  : 
Champis.  Vallée  de  l’Ardèche  ;  Ucel,  Vals-les-Bains, 
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Saint- Julien-du-Serre.  Vallée  de  l’Erieux  :  le  Chey- 
lard,  Saint-Cierge-sous-le-Cheylard.  —  G. 

Var.  E.  chœrophyllum  D.  G.  (E.  dissectum  Rouy). 
—  Coteaux  calcaires.  —  Saint-Julien-du-Serre,  rocher 
de  Jastre,  le  bas  Coiron.  —  Vallée  de  l’Ouvèze.  —  G. 

Var.  E.  subalbidum  Jord.  —  Champ  des  alluvions 
du  Rhône.  —  D’Andance  à  Tournon.  —  C. 

Var.  E.  bicolor  Jord.  —  Viviers. 

274.  E.  cîconium  Willd.  —  Coteaux  secs  et  chauds  de  la  par¬ 

tie  basse  méridionale  du  département,  jusqu’à  ioo  m. 
—  R. R. 

Famille  XIV.  —  HYPÉRIGINÉES 

Hypericum  L. 

275.  Hypericum  humifusum  L.  —  Terrains  sablonneux  et 

frais  de  la  région  siliceuse,  de  4oo  à  i.ooo  m.  —  Val¬ 
lée  de  la  Loire  :  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Cros-de- 
Géorand.  Rassin  de  l’Ardèche  :  Thueyts,  Genestelle, 
Saint- Jullien-du-Serre,  Roche-de-Gourdon,  etc.  — 
Juin-septembre.  —  P. G. 

276.  H.  perforatum  L.  —  Lieux  incultes,  bruyères,  bois.  — 

Dans  tout  le  département.  —  Mai-août.  —  G. G. 

Var.  H.  lineolatum  Jord.  —  Touffes  de  genêts.  — 
Du  Cros-de-Géorand  au  Béage.  —  R. 

Var.  H.  microphyllum  Jord.  —  Coteaux  chauds,  de 
ioo  à  6oo  m.  —  Partout.  —  G. 

277.  H.  tetrapterum  Fries.  —  Bords  des  eaux,  rochers  humi¬ 

des,  de  ioo  à  6oo  m.  —  Partout.  —  Juin-septembre. 
—  C. 

278.  H.  quadrangulum  L.  —  Bois  humides,  bords  des  ruis¬ 

seaux  des  montagnes,  au-dessus  de  i.ooo  m.  —  Bas¬ 
sin  de  l’Ardèche  :  de  Mayres  au  rocher  d’Avran.  Bas¬ 
sin  de  la  Loire  :  Suc-de-Bauzon,  Mazan,  Chambaud, 
bois  d’Andéol,  le  Béage,  lac  d’Issarlès,  Chartreuse-de- 
Bonnefoy,  Mézenc.  —  Juin-septembre.  —  A. R. 

279.  H.  lirtarifolium  Vahl.  —  Coteaux  et  rochers  siliceux  des 
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basses  pentes  du  massif  du  Tanargue.  —  Vallée  de  la 
Beaume  :  de  Largentière  à  Valgorge  (Coste).  —  Juin- 
août.  —  R. R. 

280.  H.  Richeri  Vill.  (H.  fimbriatum  Lamk.).  —  Hautes  her¬ 

bes  des  plantations.  —  Sur  la  pente  ouest  du  Mézenc. 
Mont  d’Alambre  (Haute-Loire),  sur  les  plateaux  et  sur 
les  pentes  est  et  sud-est  (Neyra).  —  Août.  —  R. R. 

281.  H.  montanum  L.  —  Clairières  des  bois  de  la  région  sili¬ 

ceuse,  de  3oo  à  5oo  m.  —  Côte  du  Rhône  et  partie 
septentrionale  :  Arras,  Eclassan,  Sécheras,  Vion.  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux.  — 
Juin-août.  —  P.C. 

Androsæmum  Ail. 

282.  H.  officinale  Ail.  (Hypericum  Androsæmum  L.).  —  Bois 

et  rochers  humides  siliceux,  de  200  à  4oo  m.  —  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre  au  mou¬ 
lin  de  la  Vigne,  au  Vernet,  à  Passelaygue.  Vallée  de 
la  Beaume  :  de  Largentière  à  Valgorge  (Coste  et  N. 
Roux).  —  Juin-août.  —  R. 


Famille  XV.  —  TILIACÉES 

Tilia  L. 

283.  Tilia  platyphylla  Scop.  —  Bois.  —  Souvent  planté. 

284.  T.  intermedia  D.  C.  —  Bois.  —  Souvent  planté. 

285.  T.  microphylla  Willd  (T.  parvifolia  Ehrh.).  —  Bois.  — 

Souvent  planté. 


Famille  XVI.  —  ACÉRACÉES 

Acer  L. 

286.  Acer  Pseudo-Platanus  L.  —  Bois  de  la  région  monta¬ 
gneuse,  siliceuse  et  volcanique,  au-dessus  de  1.000  m. 
—  Mézilhac,  Lachamp-Raphaël,  Usclades,  Suc-de- 
Bauzon,  Mazan,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  forêt  de 
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Bauzon.  Plateau  du  Tanargue,  De  Mayres  au  rocher 
d’Avran.  —  Avril-mai.  —  P.  R. 

287.  A.  piatauoides  L.  —  Planté  dans  les  parcs,  le  long  des 

avenues.  —  Avril. 

288.  A.  monspessulanum  L.  —  Coteaux,  rochers,  surtout  cal¬ 

caires,  jusqu’à  6oo  m.  —  Dans  tout  le  département. 
Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas,  Lalevade-d’ Ar¬ 
dèche,  Saint-Privat  à  Louyre,  etc.  Monts  du  Coiron. 
Vallée  de  l’Ouvèze.  Toute  la  Côte  du  Rhône.  —  Avril- 
mai.  —  P.C. 

Var.  dentatum  Rouy.  —  Partie  méridionale  du  dé¬ 
partement,  jusqu’à  Aubenas  à  Jastre.  —  R. 

289.  A.  campestre  L.  —  Haies,  bois,  rochers  des  mêmes  loca¬ 

lités  que  le  précédent. 

290.  A.  Neguncfo  L.  —  Se  propage  le  long  du  Rhône.  —  De 

Sarras  à  Tournon.  —  Avril.  —  P. R. 

Famille  XVII.  —  AMPÉLXDÉES 

Vitis  L. 

291.  Vitis  vinifera  L.  —  Spontané  dans  les  taillis,  les  haies  de 

la  région  viticole.  —  D’après  Mas  et  Pulliat,  les  cé¬ 
pages  de  valeur,  originaires  de  l’Ardèche,  sont  :  Rai¬ 
sins  blancs  :  Raisaine,  Roussaou,  Marsanne.  Ce  der¬ 
nier  produit  les  vins  mousseux  de  Saint-Péray.  — 
Raisins  noirs  :  Chichaud,  Petit-ribier,  Moulas.  La  Pe¬ 
tite  Syrah  est  cultivée  en  grand  le  long  de  toute  la 
Côte  du  Rhône  et  des  vallées  de  ses  affluents.  Depuis 
plus  de  vingt-cinq  ans,  MM.  Couderc  et  Seibel,  les 
savants  hybrideurs  d’ Aubenas,  ont  créé  de  nombreux 
hybrides  de  valeur  pouvant  remplacer  les  cépages  in¬ 
digènes,  trop  difficiles  à  défendre  contre  le  phylloxéra 
et  les  maladies  cryptogamiques. 

Famille  XVIII.  -  HIPPOGASTANÉES 

Æsculus  L. 

292.  Æsculus  Hippocastanum  L.  —  Planté  le  long  des  routes 

et  des  avenues.  —  Fleurs,  mai  ;  fruits,  septembre. 
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Famille  XIX.  —  MÉLIACÉES 

Melia  L. 

293.  Melia  Azedarach  L.  —  Planté  dans  la  région  méridio¬ 

nale.  —  De  Saint-Péray  en  montant  à  Fringuet 
(Dr  Beauvisage).  —  Mai-juin.  —  R. R. 

Famille  XX.  —  BALSAMINÉES 

Impatiens  L. 

294.  impatiens  Noli-tangere  L.  —  Sol  détritique  des  monta¬ 

gnes,  vers  900  m.  —  Bords  de  la  Loire  :  près  du  lac 
d’Issarlès  à  Jean-Blanc.  —  Juillet-août.  —  R. R. 

Famille  XXI.  —  OXALIDÉES 

Oxalis  L. 

295.  Oxalis  Acetosella  L.  —  Rochers  humides,  sol  détritique 

des  forêts,  entre  800  et  1.600  m.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement.  Descend  çà  et  là  jusqu’à  3oo  m.,  à  Saint- 
Julien-du-Serre,  Prades,  etc.  —  Avril-juin.  —  C.G. 

296.  0.  stricta  L.  —  Champs  sablonneux  et  frais,  jusqu’à 

600  m.  —  Abondant  le  long  du  Rhône.  —  Plus  rare 
dans  les  vallées  de  ses  affluents.  —  Remonte  dans  la 
vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Vais,  Prades,  etc.  —  Val¬ 
lée  de  l’Ouvèze,  jusqu’à  Privas,  Veyràs,  etc.  —  Juin- 
octobre.  —  C. 

297.  0.  corniculata  L.  —  Vieux  murs,  champs  sablonneux  de 

la  région  siliceuse,  jusqu’à  5oo  m.  —  Vallées  de  l’Ar¬ 
dèche,  de  l’Erieux,  du  Mézayon,  etc.  Aubenas,  Ailhon, 
Chazeaux,  Largentière,  Prades,  Chirols,  Vals-les- 
Bains,  Mercuer,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint- 
Andéol-de-Bourlenc,  etc.  —  Juin-octobre.  —  A.C. 

Famille  XXII  -  ZYGOPHYLLÉES 

Tribulus  L. 

298.  Tribulus  terrestris  L.  —  Terrains  secs  de  la  région  cal- 
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caire,  de  ioo  à  200  m.  —  Vallée  méridionale  de  l’Ar¬ 
dèche  :  Vogüé.  Vallée  de  la  Beaume  :  Joyeuse.  Côte 
du  Rhône  :  Viviers.  —  Mai-septembre.  —  R. R. 

Famille  XXIII.  —  RUTACÉES 

Ruta  L. 

299.  Ruta  hortensis  Mill.  (R.  graveolens  Auct.).  —  Côte  du 

Rhône  :  Châteaubourg,  Arras  à  la  Tour.  —  Juin- 
juillet.  —  R. R. 

300.  R.  angustifolia  Pers.  —  Coteaux  calcaires,  de  80  à  35o  m. 

—  Côte  du  Rhône,  jusqu’à  Lavoulte.  Toute  la  région 
méridionale,  d’où  il  remonte  jusqu’à  Vallon,  Balazuc, 
Lanas,  Vogüé,  Saint-Privat  à  Louyre,  Aubenas  à  Jas- 
tre,  Ucel,  Lavilledieu,  Lussas.  Ras  Coiron.  Vallée  de 
l’Ouvèze  :  du  Pouzin  à  Alissas,  etc.  —  Juin-juillet. 
—  A.C. 

Famille  XXIV.  —  CORIARIÉES 

CORIARIA  L. 

301.  Conaria  myrtifolia  L.  —  Lieux  incultes  des  coteaux  cal¬ 

caires  chauds  de  la  région  méridionale.  —  Côte  du 
Rhône  :  Rochemaure  à  Jovyac  (Saint-Lag.).  —  Juin- 
juillet.  —  R. R. 

Famille  XXV.  —  CÉLASTRINÊES 

Evonymus  L. 

302.  Evonymus  europæus  L.  —  Haies,  bois  des  coteaux  et  col¬ 

lines  calcaires,  jusqu’à  700  m.  —  Dans  tout  le  dépar¬ 
tement.  —  Côte  du  Rhône,  où  il  est  plus  abondant 
dans  la  région  septentrionale,  sur  micaschiste.  Vallée 
de  l’Ardèche  :  tous  les  environs  d’Aubenas.  Vallée  de 
l’Ouvèze,  etc.  —  Août-septembre.  —  A.C. 

Famille  XXVI.  —  ILICINÉES 

Ilex  L. 

303.  Ilex  Aquifolium  L.  —  Bois,  ravins.  —  Dans  tout  le  dé¬ 

partement,  jusqu’à  i.4oo  m.  —  Mai-juin.  —  C.C. 
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Famille  XXVII.  —  RHAMNACÉES 

Paliurus  Benth.  et  Hook. 

304.  Paliurus  australis  Rœm.  et  Schult.  —  Haies,  où  il  est 

planté.  —  Àubenas. 

Rhamnus  L. 

305.  Rhamnus  cathartica  L.  —  Haies,  rochers  calcaires,  entre 

3oo  et  i.ooo  m.  —  Mai-juin.  —  P. G. 

Var.  à  f.  suborbiculaires.  —  Vesseaux  au  vallon  du 
Boulogne.  —  R. 

Var.  R.  hydriensis  Hacq.  (R.  silvatica  Serres).  — 
Sur  basaltes.  —  Roche-de-Gourdon. 

306.  R.  Alaternus  L.  —  Rochers  calcaires  et  schisteux,  de  ioo 

à  4oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  jusqu’à  Privas.  Vallée  de  l’Ardèche,  où  il  remonte 
à  Saint-Privat,  ravin  de  Louyre,  Aubenas  à  Jastre, 
Joyeuse  ;  de  Largentière  à  Valgorge,  etc.  —  Mars- 
avril.  —  P.  R. 

307.  R.  saxatilis  L.  —  Rochers  calcaires  de  la  région  méridio¬ 

nale  et  pente  du  Goiron,  jusqu’à  35o  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  du  Pont-d’Arc  à  Balazuc,  Lanas,  Saint- 
Sernin,  Vogüé,  Lachapelle-sous-Aubenas,  Mont  Vino- 
bre,  Aubenas  à  Jastre,  Ville,  Lavilledieu,  Saint-Pons, 
de  Bourg-Saint- Andéol  à  Saint-Remèze,  etc.  —  Mai- 
juin.  —  A. G. 

308.  R.  Villarsii  Jord.  (R.  infectorius  Vill.,  non  L.).  —  Bois 

sur  micaschiste.  —  Côte  du  Rhône  :  Arras,  Eclassan, 
etc.  —  Fleurs,  mai-juin.  —  Fruits,  août-septembre. 
—  R. 

309.  R.  alpina  L.  —  Rochers  calcaires.  —  Monts  du  Coiron, 

vers  700  m.  —  Saint-Laurent-sous-Coiron  à  Vidalet. 
Vallée  du  Chassezac  :  les  Vans.  —  Mai-juin.  —  R. 

Famille  XXVIII.  —  TÉRÉBINTHACÉES 

PlSTACIA  L. 


320.  Pistacia  Terebinthus  L. 


Coteaux  calcaires  et  schisteux 
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de  la  région  méridionale,  jusqu’à  35o  m.  —  Dans  tout 
le  département.  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de 
l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas,  Saint-Privat,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre,  Ucel,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze,  jusqu’à 
Privas.  Vallée  du  Doux. —  Fleurs,  avril-mai. —  Fruits, 
septembre-octobre.  —  A.C. 

Rhus  L. 

311.  Rhus  Coriaria  L.  —  Coteaux  arides  de  la  région  méri¬ 

dionale,  jusqu’à  200  m.  —  Côte  du  Rhône.  Rasse  val¬ 
lée  de  l’Ardèche  et  bassin  de  la  Cèze,  sur  les  limites  du 
Gard  (Rouy). 

312.  R.  Cotinus  L.  —  Collines  calcaires  de  la  région  méridio¬ 

nale,  de  8o  à  4oo  m.  —  Côte  du  Rhône,  jusqu’à  Ro- 
chemaure,  Raix,  Cruas,  le  Pouzin,  Lavoulte,  Château- 
bourg.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Chomérac,  Alissas.  Rasses 
pentes  du  Coiron.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint-Privat  à 
Louyre.  —  Mai-juin.  —  P.C. 

Ailanthus  Desf. 

313.  Ailanthus  glandulosus  Desf.  —  Grèves  des  cours  d’eau. 

—  Rassins  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze.  Région  méridio¬ 
nale,  où  il  s’est  naturalisé.  Rords  du  Rhône.  —  Juil¬ 
let-septembre.  —  A.C. 

Deuxième  Classe.  —  CÀLICIFLORES 

Famille  XXIX.  —  PAPILIONACÉES 

Ulex  L. 

314.  Ulex  européens  L.  —  Landes,  chemins  de  la  région  sili¬ 

ceuse,  de  4oo  à  900  m.  —  Vallée  de  la  Cance  :  envi¬ 
rons  d’Annonay,  Villevocance,  Satillieu.  Monts  du 
Coiron  :  Freyssenet.  De  Saint-Pérav  au  Pin,  Roffres, 
Vernoux.  —  Mai-juin.  —  P.C. 

Spartium  L. 

315.  Spartium  junceum  L.  —  Coteaux  calcaires  de  la  partie 
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méridionale  de  la  Côte  du  Rhône.  —  Bois  du  Lavoui, 
d’où  il  remonte  à  Viviers,  le  Teil,  Rochemaure,  Cruas, 
Baix,  etc.  Cette  plante  se  propage  sur  les  talus  des 
voies  ferrées.  —  Mai-juillet.  —  P.C. 

Sarothamnus  Wimm. 

316.  Sarothamnus  vulgaris  Wimm.  (S.  scoparius  Koch.).  — 

Région  siliceuse  et  volcanique,  de  3oo  à  1.700  m.  — - 
Partout.  —  Mai-juin.  —  C.C. 

Genista  L. 

317.  Genista  purgans  L.  —  Mêmes  stations  que  le  précédent, 

avec  lequel  il  est  presque  toujours  associé.  —  Juin- 
juillet.  —  C.C. 

318.  G.  anglica  L.  —  Terrains  siliceux,  volcaniques,  des  mon¬ 

tagnes,  au-dessus  de  900  m.  —  Vallée  de  la  Loire  : 
Mézenc,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Gerbier-de-Jonc, 
Sainte-Eulalie,  le  Béage,  Montfol,  Suc-de-Bauzon,  Ma- 
zan,  etc.  Bassin  de  l’Ardèche  :  sources  de  la  Fontau- 
lière,  de  l’Ardèche.  Haut  bassin  de  l’Erieux,  sous  le 
Mézenc  :  Borée,  la  Rochette,  Saint-Martial,  etc.  — 
Juin-juillet.  —  A.C. 

318bis.  G.  germanica  L.  —  Bois  et  lieux  stériles.  —  Vallées  du 
Doux,  de  l’Erieux.  —  Mai-juin.  —  A. B. 

319.  G.  Scorpius  D.  C.  —  Collines  de  toute  la  région  calcaire. 

—  Côte  du  Rhône.  Tout  le  Midi  du  département.  Bas¬ 
sins  du  Chassezac,  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  de  l’Es- 
coutay.  Monts  du  Coiron,  etc.  —  Avril-juillet.  —  C.C. 

320.  G.  sagîttalis  L.  —  Pâturages,  bords  des  bois  de  la  région 

montagneuse,  siliceuse  et  volcanique,  de  800  à  1.700 
m.  —  Vallée  de  la  Loire.  Hauts  bassins  de  l’Ardèche 
et  de  l’Erieux.  Région  volcanique  du  Coiron,  jusqu’à 
la  Roche-de-Gourdon.  —  Mai-août.  —  C. 

321.  C.  proslrata  Lamk.  (G.  Halleri  Reyn.)  ;  (Cytisus  decurtv 

bens  Walp.).  —  Hautes  herbes  du  sommet  et  des  pen¬ 
tes  Sud  et  Ouest  du  Mézenc.  —  Juin-juillet.  —  R. 

322.  G.  pilosa  L.  —  Bruyères,  landes,  rochers.  —  Partout. 

Paraît  être  plus  abondant  et  plus  développé  sur  tout 
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le  banc  de  grès  du  trias  allant  de  Vernoux,  Privas, 
aux  Vans.  —  Mai-août.  —  G.C. 

323.  G.  cînerea  D.  C.  —  Coteaux  arides  de  la  zone  calcaire, 

volcanique,  jusqu’à  600  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  à 
Labastide-de-Juvinas.  Coiron  :  Mont  Combier,  près 
Alissas  et  Chomérac.  —  Mai-août.  —  R. 

324.  G.  tinctoria  L.  —  Prairies,  rochers,  bois.  —  Dans  tout 

le  département.  —  Mai-août.  —  C.C. 

Var.  latifolia  D.  C.  (G.  Delarbrei  Lee.  Lamt.). 
—  Pentes  du  Mézenc.  —  R. 

Cytisus  L. 

325.  Cytisus  Labumum  L.  —  Rois,  vers  800  m.,  sur  les  boues 

glaciaires. —  De  Montpezat  au  Pal. —  Avril-juin. —  R. 

326.  C.  sessilifolius  L.  —  Toute  la  région  calcaire  du  départe¬ 

ment.  —  Monts  du  Coiron,  jusqu’à  4oo  m.  —  Côte 
du  Rhône,  etc.  — Mai-juin.  —  C. 

327.  C.  argenteus  L.  (Argyrolobium  Linnaeanum  Walp.).  — 

Coteaux  calcaires  de  la  région  méridionale,  de  80  à 
4oo  m.  —  Côte  du  Rhône,  jusqu’à  Celles-les-Rains  et 
Châteaubourg.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas, 
Mercuer,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint-Privat. 
Rasses  pentes  du  Coiron  dans  les  vallées  de  l’Ardèche, 
de  l’Escoutay  et  de  l’Ouvèze.  —  Mai-juillet.  —  C. 

328.  C.  elongatus  Waldst  et  Kit.  —  Rochers  et  coteaux  calcai¬ 

res,  entre  200  et  5oo  m.  —  Côte  du  Rhône  :  Château- 
bourg,  bois  de  Peyraud.  Monts  du  Coiron  :  de  Saint- 
Gineys-en-Coiron  à  Rerzème,  Vesseaux  et  Saint-Julien- 
du-Serre  au  vallon  de  Roulogne,  Creysseilles,  mont 
Combier.  —  Avril-juin.  —  R. 

Adenocarpus  D.  C. 

329.  Adenocarpus  commutatus  Guss.  (A.  cebennensis  Delile). 

—  Coteaux  siliceux  et  volcaniques  de  tout  le  bassin 
de  l’Ardèche,  jusqu’à  600  m.  —  Thueyts,  Meyras, 
Pont-de-Labeaume,  Montpezat,  Saint-Pierre-de-Co- 
lombier,  Juvinas,  Antraigues,  Vals-les-Rains,  Saint- 
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Andéol-de-Bourlenc,  Jaujac,  Prades,  Labégude,  Mer- 
cuer,  Ailhon,  Largentière,  Joyeuse,  etc.  Côte  du 
Rhône,  jusqu’à  Tournon.  Basses  vallées  des  affluents 
du  Rhône.  —  Mai-septembre.  —  A. G. 

Ononis  L. 

330.  Ononis  campestris  Koch.  —  Pâturages,  chemins,  terrains 

incultes,  jusqu’à  1.000  m.  —  Partout.  —  Juin-sep¬ 
tembre.  —  G.  G. 

331.  O.  repens  L.  (O.  arvensis  Lam.).  —  Alluvions,  chemins, 

champs  incultes,  surtout  calcaires,  des  plaines  à 
3oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che,  jusqu’au  Pont-de-Labeaume.  Vallée  de  l’Ouvèze, 
jusqu’à  Privas,  etc.  —  Juin-septembre.  —  G. G. 

Var.  inermis.  —  Côte  du  Rhône  :  le  Teil. 

332.  O.  Natrix  L.  —  Coteaux  calcaires,  pâturages.  —  Toute 

la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  T  Ardèche,  jusqu’à  Ves- 
seaux.  Saint-Privat  au  ravin  de  Louyre.  —  Mai-juil¬ 
let.  —  P. G. 

Var.  O.  pinguis  L.  —  Mêmes  stations. 

Var.  perusiana  G.  G.  —  Ravin  de  Louyre.  —  R. 

333.  O.  Columnæ  Ail.  —  Pelouses  et  rochers  des  coteaux  cal- 

# 

caires,  jusqu’à  4oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône. 
Bassin  de  l’Ardèche.  Monts  du  Coiron.  Bassin  de  l’Ou- 
vèze.  Vallon  de  Celles-les-Bains.  —  Juin-août.  —  G.C. 

334.  O.  minutissima  L.  —  Coteaux  calcaires  ensoleillés,  jus¬ 

qu’à  3oo  m.  —  Côte  du  Rhône  méridionale,  où  il  re¬ 
monte  au  Pouzin  et  Châteaubourg.  Coiron,  sur  toutes 
ses  basses  pentes,  dans  les  bassins  de  l’Ardèche  : 
d’Aubenas  à  Lavilledieu,  jusqu’au  Pont-d’Arc,  de  l’Es- 
coutay  :  d’Alba  à  Viviers  ;  de  l’Ouvèze  :  du  Pouzin  et 
Baix  à  Alissas.  Bassin  du  Chassezac  :  Païolive,  etc.  — • 
Avril-septembre.  —  A.  R. 

Anthyllis  L. 

335.  Anthyllis  Vulneraria  L.  —  Champs  incultes,  pelouses  des 

collines  et  des  montagnes,  surtout  de  la  région  cal- 
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caire  ou  volcanique,  jusqu’à  1.200  m.  —  Partout.  — 
Mai-août.  — -  C.C. 

Var.  A.  Dillenii  Sch.  —  Rochers  calcaires.  —  Monts 
du  Coiron,  entre  Saint-Laurent-sous-Coiron  et  Ves- 
seaux,  Saint-Privat  au  ravin  de  Louyre,  Mont  Vino- 
bre  et  partie  méridionale  du  département,  à  Yogüé, 
Saint-Sernin,  Panas,  Lachapelle-sous- Aubenas.  Côte 
du  Rhône  calcaire,  etc.  Vallées  de  l’Ouvèze  et  de  l’Es- 
coutay.  —  P. R. 

336.  A.  montana  L.  —  Rochers  calcaires,  vers  700  m.  —  Saint- 

Remèze  à  la  Dent-de-Retz  (Jord.  et  F.).  —  Mai-juillet. 
—  R. R. 

Medicago  L. 

337.  Medicago  Lupulirta  L.  —  Pâturages,  chemins,  champs  in¬ 

cultes.  —  Dans  tout  le  département.  —  Avril-octobre. 
—  C.C. 

Var.  Willdenowi  Mér.  —  Région  méridionale  et  le 
long  de  la  Côte  du  Rhône. 

337bis.  M.  saliva  L.  —  Cultivé  en  grand.  Subspontané  aux 
bords  des  chemins,  dans  les  haies.  —  Mai-octobre. 
338»  M.  falcata  L.  —  Bords  des  chemins,  voisinage  des  habi¬ 
tations,  jusqu’à  4oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône  et 
la  plus  grande  partie  du  département.  —  JuTn-octo- 
bre.  —  C. 

339.  M.  silvestris  Fries.  —  Chemins,  champs.  —  Toute  la 

Côte  du  Rhône. 

x  M.  media  Pers.  (M.  eyclocarpa  Hy)  ;  ( —  M. 
falcato  x  sativa) .  —  Bords  des  chemins,  dans  le  voi¬ 
sinage  des  parents.  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che.  —  Mai-septembre.  —  A.C. 

x  M.  varia  Thom.  (sativa  x  falcata).  — Chemins, 
bords  des  champs,  dans  le  voisinage  des  parents.  Côte 
du  Rhône  septentrionale  :  Andance,  Arras,  Vion, 
Tournon,  etc.  —  Mai-août. 

340.  M.  orbicularis  Ail.  —  Champs  incultes,  chemins  de  toute 

la  région  calcaire  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.  —  Côte 
du  Rhône,  jusqu’au  Pouzin,  Saint-Péray.  Vallée  de 
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l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas,  Ucel,  Saint-Privat.  Bas¬ 
ses  pentes  du  Goiron  et  vallée  de  l’Ouvèze.  —  Mai- 
juillet.  —  P. R. 

341.  M.  maculais  Willd.  —  Champs,  vignes,  terrains  vagues, 

jusqu’à  600  m.  —  Partout.  —  Mai-juillet.  —  G. G. 

342.  M.  mînima  Lamk.  —  Chemins,  coteaux  pierreux,  jusqu’à 

5oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mai-juillet. 
—  G. G. 

343.  M.  denticulata  Willd.  —  Champs,  moissons  de  la  plaine 

et  des  coteaux,  jusqu’à  4oo  m.  —  Côte  méridionale 
du  Rhône  et  basses  pentes  du  Goiron,  dans  les  vallées 
de  l’Escoutay,  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze  :  de  Saint- 
Martin-d’ Ardèche  à  Viviers,  Rochemaure,  Baix,  le 
Pouzin,  Privas  ;  Aubenas,  Mercuer,  Labégude,  Saint- 
Julien-du-Serre,  etc.  —  Mai-juin.  —  P. R. 

Var.  M.  apiculata  Willd.  —  Champs  sablonneux, 
jusqu’à  4oo  m.  —  Toute  la  région  méridionale,  d’où 
il  remonte  jusqu’à  Baix,  Le  Pouzin.  Vallée  de  l’Ou- 
vèze,  jusqu’à  Privas,  Goux.  Vallée  de  l’Ardèche  jus¬ 
qu’à  Aubenas,  Vais,  Antraigues,  Saint  Andéol-de- 
Bourlenc,  Prades,  etc.  Le  Goiron.  —  Mai-juillet.  — - 
P. R. 

344.  M.  Gerardi  Willd.  —  Terrains  sablonneux.  —  Mêmes  sta¬ 

tions  que  les  deux  précédents,  mais  plus  abondant 
dans  la  région  calcaire  méridionale  de  la  Côte  du 
Rhône,  des  vallées  du  Chassezac,  de  l’Ardèche,  de 
l’Escoutay.  Remonte  à  Crussol.  —  Mai-juillet.  —  A. G. 

Var.  M.  Timeroyi  Jord.  —  Chemins,  champs  in¬ 
cultes.  —  Vogüé,  Villeneuve-de-Berg,  Saint-Germain. 

Trigonella  L. 

345.  Trigonella  gladiata  Stev.  —  Pelouses  des  coteaux  calcai¬ 

res  arides.  —  Vallée  de  l’Ouvèze  :  mont  Charray.  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  Ucel  et  Saint- Julien-du-Serre  au 
vallon  du  Jumel,  Saint-Privat,  Vesseaux,  du  Pont- 
d’Arc  à  Saint-Remèze.  —  Mai-juin.  —  R. R. 

346.  T.  monspelîaca  L.  —  Coteaux  pierreux.  —  Vals-les-Bains. 

Basses  pentes  du  Goiron  :  Chomérac,  Privas  (Saint- 
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Lag.).  Vallon.  Côte  du  Rhône  :  de  Tournon  à  An- 
dance.  —  Avril-juillet.  —  R. 

Melilotus  Adans. 

347.  MeiiSotus  suicata  Desf.  —  Champs  sablonneux  de  toute 

la  partie  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.  —  Remonte  le 
long  de  la  Côte  du  Rhône  et  de  la  vallée  de  l’Ouvèze, 
jusqu  a  Privas  (Saint-Lag.),  par  la  vallée  de  l’Ardèche 
jusqu’à  Aubenas,  Vais,  Prades,  Lalevade-d’ Ardèche, 
etc.  —  Juillet-septembre.  —  A.  R. 

348.  M.  officinalis  Lamk.  (M.  arvensis  Wallr.).  —  Vignes, 

chemins,  champs,  jusqu’à  8oo  m.  —  Dans  tout  le 
département.  —  Mai-septembre.  —  C. 

Var.  maxima  Legrand.  —  Assez  commun  dans  les 
vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze  et  la  Côte  du 
Rhône. 

349.  ftf.  aitissima  Thuill.  —  Bords  des  cours  d’eau,  lieux  hu¬ 

mides.  —  Toute  la  partie  méridionale  du  département 
jusqu’à  3oo  m.  Saint-Martin-d’Ardèche,  Bourg-Saint- 
Andéol,  Saint  -  André  -  de  -  Cruzières,  Saint-Paul-le- 
Jeune,  les  Vans,  etc.,  jusqu’à  Aubenas,  Vals-les- 
Bains.  Toute  la  Côte  du  Rhône.  —  Juin-septembre. 
—  PC. 

350.  M.  leucantha  Koch.  (M.  alba  Lamk.).  —  Chemins,  allu- 

vions  des  cours  d’eau,  jusqu’à  4oo  m.  —  Tout  le  long 
du  Rhône  et  basses  vallées  de  ses  affluents.  —  Juin- 
septembre.  —  C. 

Trifolium  L. 

351.  Trifolium  spadiceum  L.  —  Pâturages  tourbeux  de  la  ré¬ 

gion  montagneuse,  volcanique  et  siliceuse,  au-dessus 
de  i.ooo  m.  —  Haut  bassin  de  l’Ardèche  :  de  Mayres 
au  rocher  d’Avran.  Cratère  de  Lavestide-du-Pal.  Toute 
la  vallée  de  la  Loire  et  de  ses  affluents  :  Mézenc,  lac 
d’Issarlès,  Gerbier-de-Jonc,  Mazan,  Coucouron,  Saint- 
Martial,  Borée,  Lachamp-Raphaël,  Cuze,  Ray-Pic,  etc. 
—  Juin-septembre.  —  P. R. 

352.  T.  aureum  Poil.  —  Pâturages,  bords  des  bois  de  la  ré- 
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353.  T. 


354.  T. 


355.  T. 


356.  T. 


357.  T. 

358.  T. 

359.  T. 

360.  T. 

361.  T. 


gion  siliceuse  et  volcanique,  au-dessus  de  i.ooo  m., 
jusqu’au  Mézenc.  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Gerbier-de- 
Jonc,  Cuze.  —  Juin-juillet.  —  P. G. 
campestre  Schreb.  (T.  agrarium  G.  G.).  —  Chemins, 
champs,  jusqu’à  8oo  m.  —  Mai-septembre.  —  C.G. 

Var.  ma  jus  Koch.  —  Alluvions,  grèves  des  cours 
d’eau.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône  et  les  basses  vallées 
y  aboutissant  :  Saint-Julien-du-Serre,  Aubenas,  Mer- 
cuer,  Labégude,  Vals-les-Bains,  Prades,  Jaujac,  Saint- 
Andéol-de-Bourlenc,  etc. 

Var.  T.  Schreberi  Jord.  —  Mêmes  stations, 
minus  Rehl.  (T.  procumbens  G.  G.).  —  Prairies,  pe¬ 
louses  sablonneuses,  jusqu’à  6oo  m.  —  Côte  du 
Rhône.  Bassin  de  l’Ardèche  et  la  plus  grande  partie 
du  département.  —  Mai-septembre.  —  G. G. 
filiforme  L.  (T.  micranthum  Viv.).  —  Pelouses  des 
coteaux  chauds  de  la  partie  méridionale,  jusqu’à 
200  m.  —  Basses  vallées  de  l’Ardèche,  du  Chassezac  : 
Saint-Martin-d’Ardèche,  Saint-Just-d’Ardèche.  Vallée 
de  la  Gonche.  —  Mai-août.  —  R. 
fragiferum  L.  —  Bords  des  eaux,  fossés,  jusqu’à 
4oo  m.  —  Dans  la  plus  grande  partie  du  département. 
Toute  la  Côte  du  Rhône  et  basses  vallées  y  aboutis¬ 
sant.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas,  Vals-les- 
Bains.  Vallée  de  l’Ouvèze,  jusqu’à  Privas.  Vallées  de 
l’Erieux,  du  Doux,  etc.  —  Mai-septembre.  —  G. 
patens  Schreb.  —  Prés  humides  de  la  région  méridio¬ 
nale,  jusqu’à  4oo  m.  —  Païolive.  Vallée  de  l’Ardèche, 
jusqu’à  Vals-les-Bains,  Antraigues. 
alpinum  L.  —  Pelouses  des  pentes  trachytiques  du 
Mézenc.  —  Juin-août.  —  R. 

eiegans  Savi.  —  Champs  et  pâturages  des  montagnes. 
—  Bassin  de  la  Loire  :  Lanarce  (Coste).  —  Juillet- 
août.  —  R. R. 

fistulosum  Gilib.  —  Prés,  champs  des  hautes  monta¬ 
gnes.  —  Mézenc.  —  Juin-septembre.  —  R. 
repens  L.  —  Chemins,  fossés,  prés,  pelouses.  —  De 
la  plaine  à  1.700  m.  —  Mai-octobre.  —  G.C. 
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382.  T.  pailescens  Schreb.  ( Var .  T.  glareosum  Schl.).  —  Pâ 

turages  sablonneux  de  la  vallée  de  l’Ardèche,  entre 
Prades  et  Fabras  (Girod).  —  Juillet-août.  —  R. R. 

383.  T.  nigrescens  Viv.  —  Chemins,  pelouses  des  coteaux  si¬ 

liceux,  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  entre 
Vogüé  et  Saint-Germain,  Aubenas,  Labégude,  Ucel, 
Vals-les-Bains,  Asperjoc,  Saint- Andéol-de-Bourlenc. 
—  Avril-juin.  —  R. 

364.  T.  glomeratum  L.  —  Champs  incultes,  coteaux  rocail¬ 

leux,  jusqu’à  4oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Vals-les-Bains,  Lalevade- 
d’ Ardèche,  Saint- Andéol-de-Bourlenc,  Saint-J  ulien- 
du-Serre.  Vallée  de  l’Ouvèze,  etc.  —  Mai-juillet.  —  C. 

365.  T.  monianum  L.  —  Prairies  sèches,  pâturages.  —  De  la 

plaine  à  i.5oo  m.  —  Toute  la  vallée  de  l’Ardèche  : 
Aubenas,  Mercuer,  Prades,  Jaujac,  Lasouche,  Suc-de- 
Bauzon.  Monts  du  Coiron.  Côte  du  Rhône.  Bassin  du 
l’Erieux.  Monts  des  Boutières.  —  Juin-juillet.  —  P. R. 

366.  T.  subterraneum  L.  —  Chemins,  pelouses  des  terrains 

siliceux,  de  200  à  600  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Mer¬ 
cuer,  Prades,  Jaujac,  Lasouche,  Lalevade,  Saint- 
Pierre-de-Colombier,  Antraigues,  Genestelle,  Saint- 
Michel-de-Boulogne,  Saint-Julien-du-Serre;  Aubenas. 
Vallée  du  Doux  :  Lamastre,  Tournon.  —  Avril-juillet. 
—  P.C. 

367.  T.  ochroieucum  Huds.  —  Châtaigneraies,  prés,  bois  des 

sols  siliceux  et  volcaniques,  jusqu’à  800  m.  —  Tout 
le  département.  —  Juin-août.  —  C.C. 

368.  T.  ruberss  L.  —  Bois  des  coteaux  calcaires  et  volcaniques, 

jusqu’à  600  m.  —  Dans  la  plus  grande  partie  du  dé¬ 
partement.  Le  Coiron,  mont  Combier.  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  Mercuer,  Vesseaux,  Saint-Julien-du-Serre,  etc. 
—  Juin-août.  —  A.C. 

369.  T.  alpestre  L.  —  Coteaux  surtout  de  la  région  volcanique. 

—  Monts  du  Coiron  :  Saint-Ginevs-en-Coiron  à  Mont- 
brun,  Berzème,  Saint-Laurent-sous-Coiron,  Darbres. 
Vallée  de  l’Ardèche  :  Asperjoc.  Côte  du  Rhône  septen¬ 
trionale  :  Vion,  Lemps,  Ozon,  Préaux,  Sarras,  Arras. 
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Partie  méridionale  :  bois  du  Lavoul.  —  Mai-aout.  — 
A. R. 

370.  T.  medium  L.  —  Bois,  pâturages,  dans  toute  la  région 

calcaire  et  volcanique.  —  De  la  plaine  au  Mézenc.  — 
Mai-août.  —  G. 

371.  T.  pratense  L.  —  Prairies,  pâturages,  bois.  —  Dans  tout 

le  département.  —  Mai-octobre.  —  C.G. 

Va?-,  villosiun  Bréb.  —  Clairières  des  bois  de  toute 
la  région  montagneuse. 

Par.  nummulai'ijolium  Perr.  —  Région  volcani¬ 
que,  au-dessus  de  900  m.  —  Monts  du  Coiron  à  la 
Roche-de-Gourdon,  Champ-de-Mars,  Mézilhac,  La- 
champ-Raphaël,  Gerbier-de-Jonc  et  la  plus  grande 
partie  de  la  vallée  de  la  Loire.  Vallées  de  l’Auzonne, 
de  la  Glueyre,  de  la  Dorne,  de  l’Eysse,  de  la  Saliouse. 
—  Juin-août.  —  P. R. 

372.  T.  scabrum  L.  —  Pelouses  sèches  des  coteaux  calcaires, 

jusqu’à  5oo  m.  —  Monts  du  Goiron  :  basses  pentes 
dans  les  vallées  de  l’Auzon,  de  PEscoutay,  Saint-Lau- 
rent-sous-Goiron,  Darbres,  Villeneuve-de-Berg,  Aubi- 
gnas,  Alba,  Valvignères,  etc.  Vallée  de  l’Ardèche  :  du 
Pont-d’Arc  à  Saint-Remèze,  Saint- Julien-du-Serre, 
Ucel,  Saint-Privat,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze.  Côte  du 
Rhône  sur  micaschiste  vers  Tournon,  Vion,  Lemps, 
Arras,  Eclassan,  Sarras.  —  Mai-juin.  —  G. G. 

373.  T.  lappaceum  L.  —  Champs,  terrains  incultes  de  la  ré¬ 

gion  méridionale  calcaire.  —  Bessas,  Beaulieu,  Saint- 
Andrée-de-Cruzières.  —  Mai-juin.  —  R. 

374.  T.  marîtimum  Huds.  —  Prairies  humides.  —  Bassin  de 

l’Ardèche  :  de  Saint-Didier-sous-Aubenas  à  Saint- 
Pierre.  —  Mai-juillet.  —  R. R. 

375.  T.  striatum  L.  —  Bords  des  chemins,  coteaux  secs  de 

la  région  méridionale,  de  200  à  600  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Ruoms,  Balazuc,  Saint-Sernin,  Jastre, 
Saint-Julien-du-Serre,  Vais  -  les  -  Bains,  Genestelle, 
Saint-Joseph-des-Bancs.  Vallée  du  Doux.  —  Mai-juil- 
let.  —  A. G. 

376.  T.  arvense  L.  —  Champs,  alluvions  de  la  région  sili- 


Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1909. 
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ceuse  et  volcanique,  jusqu’à  900  m.  —  Partout.  — 
Mai-septembre.  —  G.  G. 

Var.  T.  lagopinum  Jord.  —  T .  agrestinum  Jord.  — 
Endroits  sablonneux.  —  G. G. 

Var.  T.  rubellum  Jord.  —  Roche-de-Gourdon.  — 
P. G. 

377.  T.  Lagopus  Pourr.  —  Pâturages  volcaniques  ou  calcai¬ 

res,  de  5oo  à  1.000  m.  —  Monts  du  Goiron  :  Roche- 
de-Gourdon,  Saint-Laurent-sous-Coiron,  Saint-Gineys- 
en-Coiron,  Darbres,  Rerzème,  Saint-Jean-le-Centenier. 
Côte  du  Rhône  :  Rochemaure,  Raix,  Celles-les-Rains, 
Tournon,  etc.  —  Mai-juin.  —  A. R. 

378.  T.  Bocconi  Savi.  —  Terres  incultes  de  la  basse  région 

jusqu’à  35o  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aube- 
nas,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre.  —  Côte  du  Rhône  : 
de  Serrières  à  Tournon.  —  Juin.  —  P. R. 

379.  T.  incarnatum  L.  —  Cultivé  comme  fourrage  et  engrais 

vert.  —  Mai-septembre.  —  G. 

Var.  T.  Molinerii  Balb.  —  Prés  secs,  pâturages  de 
la  région  siliceuse  et  volcanique,  jusqu’à  900  m. 
—  G. 

380.  T.  purpureum  Lois.  —  Bords  des  champs,  chemins,  sa¬ 

bles  des  cours  d’eau  de  la  région  siliceuse.  —  Vallée 
de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Saint-Julien-du-Serre,  Vais 
à  Oubreÿts,  Mercuer  et  la  partie  méridionale  du  dé¬ 
partement.  —  Juin-août.  —  R. 

38t.  T.  angustifolium  L.  —  Lieux  arides  et  sablonneux,  jus¬ 
qu’à  4oo  m.  —  Toute  la  vallée  de  l’Ardèche  siliceuse 
et  volcanique  :  Vals-les-Bains,  Saint-Julien-du-Serre, 
Saint-Privat,  Mercuer,  Aubenas,  Prades,  Ailhon,  Lar- 
gentière,  etc.  Partie  méridionale.  Vallée  de  l’Ouvèze 
au  mont  Gombier.  Côte  du  Rhône  :  vallon  de  Celles- 
les-Bains.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 

382.  T.  hîrtum  Ail.  (T.  hispidum  Desf.).  —  Lieux  arides  de  la 
région  siliceuse,  jusqu’à  5oo  m.  —  Toute  la  Côte  du 
Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Mercuer,  Vals- 
les-Bains,  Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Saint-Julien-du- 
Serre,  Ucel,  Saint-Privat  et  la  région  méridionale. 
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Basses  vallées  de  l’Erieux  et  du  Doux.  —  Mai-juillet. 
—  P.C. 

383.  T.  stellatum  L.  —  Champs,  chemins  de  la  région  méri¬ 

dionale.  —  Vallée  du  Chassezac  :  bois  de  Païolive, 
Beaulieu.  Côte  du  Bhône  :  de  Saint-Péray  à  Albous- 
sières,  Lavoulte,  Celles-les-Bains. —  Mai-juillet.  —  B. 

Dorycnium  Adans. 

384.  Dorycnium  suffmticosum  Vill.  —  Coteaux  calcaires  ari¬ 

des  ;  sur  micaschiste  dans  la  région  septentrionale, 
de  ioo  à  6oo  m.  —  Basses  pentes  du  Coiron.  Toute  la 
région  méridionale.  Vallée  de  l’Ouvèze.  Côte  du 
Bhône. 

Var.  D.  collinum  Jord.  et  F.  —  Tournon,  Vion,  Ar¬ 
ras,  etc.  —  Mai-juillet.  —  C. 

Bonjeania  Beich. 

385.  Bonjeania  hirsuta  Beich.  —  Coteaux  arides  calcaires, 

jusqu’à  4oo  m.  —  Côte  du  Bhône  jusqu’à  Celles-les- 
Bains,  Lavoulte.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas. 
Vallée  de  l’Ardèche  :  Vallon,  Pont-d’Arc,  Saint-Privat, 
Bocher-de-Jastre,  Ucel,  Saint- Julien-du-Serre.  Le  Coi¬ 
ron  :  Lussas,  Darbres,  Mirabel,  Villeneuve-de-Berg, 
etc.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 

Var.  B.  prostrata  Jord.  et  F.  —  Saint-Privat,  Ucel. 
—  R. 

386.  B.  recta  Reich.  —  Lieux  humides  de  la  région  méridio¬ 

nale.  —  Côte  du  Rhône,  en  aval  de  Viviers.  Bassin 
de  la  Cèze.  —  Mai-juillet.  —  R. R. 

Tetragonolobus  Scop. 

387.  Tetragonolobus  siliquosus  Roth.  —  Prairies  humides, 

bords  des  eaux,  jusqu’à  6oo  m.  —  Mars-mai.  —  C.C. 

Lotus  L. 

388.  Lotus  angustissimus  L.  —  Rochers,  terrains  siliceux.  — 

Vallée  de  l’Ardèche  :  Vals-les-Bains,  Saint-Andéol-de- 
Bourlenc,  Genestelle.  —  Mai-juin.  —  R. 
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389.  L.  tenuis  Kit.  —  Terrains  humides,  fossés. —  De  la  plaine 

à  600  m.  —  Tout  le  bassin  de  l’Ardèche  :  Aubenas, 
Vals-les-Bains,  Prades,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint- 
Etienne-de-Boulogne,  etc.  Côte  du  Bhône.  —  Mai-oc¬ 
tobre.  —  C. 

390.  L.  corniculatus  L.  —  Pâturages,  prairies.  —  Dans  tout 

le  département.  —  Mai-octobre.  —  C.C. 

Var.  L.  villosus  Thuil.  —  Pâturages  des  coteaux 
secs  de  la  région  méridionale.  —  Monts  du  Coiron. 
—  C. 

Var.  L.  symmetricus  Jord.  —  Coteaux  siliceux  de 
la  partie  méridionale,  jusqu’à  Aubenas,  Mercuer, 
Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  etc.  —  G. 

Var.  L.  arvensis  L.  —  Montagnes  de  la  région  vol¬ 
canique  et  siliceuse,  au-dessus  de  1.200  m.  —  Suc- 
de-Bauzon,  Montfol,  Gerbier-de-Jonc,  Chartreuse-de- 
Bonnefoy,  Mézenc,  Borée.  —  P.C. 

391.  L.  uliginosus  Schk.  —  Lieux  humides,  bords  des  eaux. 

—  De  la  plaine  aux  montagnes.  —  Partout.  —  Juin- 
août.  —  C.C. 

Astragalus  L. 

392.  Astragalus  hamosus  L.  —  Bocailles  calcaires,  vers  200  m. 

—  Basses  pentes  du  Coiron  :  Vogüé,  Saint-Germain. 
—  Avril-juin.  —  B. 

393.  A.  monspessulanus  L.  —  Pâturages  des  terrains  calcaires 

ou  volcaniques,  de  100  à  700  m.  —  Toute  la  région 
méridionale,  jusqu’aux  pentes  septentrionales  des 
monts  du  Coiron  dans  la  vallée  de  l’Ouvèze.  Côte  du 
Bhône,  jusqu’à  Celles-les-Bains,  Châteaubourg.  — * 
Avril-juin.  —  A.C. 

Var.  à  fleurs  blanches.  —  L’Escrinet. 

394.  A.  glycyphyllos  L.  —  Bois,  haies  de  la  région  siliceuse 

et  volcanique.  —  Vallons  du  Sandron,  de  la  Volane  : 
Genestelle,  Saint-Joseph-des-Bancs,  Antraigues.  — 
Juin-juillet.  —  P. B. 

395.  A.  Cicer  L.  —  Broussailles,  saulaies  des  bords  du  Rhône. 

—  Sarras,  Arras,  Vion,  Tournon,  Glun,  Iles  du  Pou- 
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Juin- 


zin,  de  Bourg-Saint-Andéol  à  Saint-Remèze.  — 
juillet.  —  P. G. 

396.  A.  Ûnobrychis  L.  —  Terrains  graveleux.  —  Côte  du 

Rhône  méridionale  :  Bourg-Saint-Andéol,  Saint-Re¬ 
mèze.  Pont-d’Arc  au  vallon  du  Fons.  —  Juin-juillet. 
—  R. 

COLUTEA  L. 

397.  Golutea  arborescens  L.  —  Coteaux  calcaires  chauds.  — 

Vallée  de  l’Ardèche.  Plateau  de  Jastre,  entre  Aubenas, 
Lavilledieu,  Lussas.  Côte  du  Rhône,  sur  micaschiste  : 
Vion,  Arras.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

Robinia  L. 

398.  Robinia  Pseudo-Acacia  L.  —  Planté  le  long  des  voies 

ferrées,  bois.  Subspontané.  —  Mai.  —  C. 

Galega  L. 

399.  Galega  officinalis  L.  —  Cultivé.  Souvent  subspontané. 

Psoralea  L. 

$00.  Psoralea  bituminosa  L.  —  Lieux  secs,  rocailleux.  —  Par¬ 
tout,  jusqu’à  700  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Tou¬ 
tes  les  vallées  des  affluents  du  Rhône.  Remonte  à 
Saint-Martin-de-Valamas.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

Vicia  L. 

$01.  Vicia  peregrina  L.  —  Moissons,  vignes,  chemins,  surtout 
calcaires,  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  où 
il  remonte  à  Lavilledieu,  Lussas,  Vogüé,  Saint-Ser- 
nin,  Aubenas,  Mercuer,  Saint-Julien-du-Serre.  Vallée 
de  l’Ouvèze,  jusqu’à  Privas,  Coux.  Toute  la  Côte  du 
Rhône  ;  dans  la  région  septentrionale,  sur  mica¬ 
schiste  :  Tournon,  Vion,  Arras,  Andance,  etc.  —  Mai- 
juin.  —  A.C. 

402.  V.  hybrida  L.  —  Coteaux  secs,  pierreux,  surtout  calcai¬ 
res,  vignes,  moissons,  dans  la  région  méridionale.  — • 
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Basses  pentes  du  Goiron,  vers  Saint-Jean-le-Centenier, 
Aubignas,  Alba.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Saint- 
Sernin,  Aubenas,  Mercuer,  Saint-Etienne-de-Fontbel- 
lon,  Lavilledieu.  Vallée  de  l’Ouvèze.  Toute  la  Côte  du 
Rhône.  —  Mai-juin.  —  P. G. 

403.  V.  lutea  L.  —  Terrains  graveleux,  surtout  siliceux,  châ¬ 

taigneraies,  moissons,  jusqu’à  900  m.  —  Dans  tout  le 
département.  Végète  aussi  sur  calcaire  et  terrain  vol¬ 
canique,  mais  y  est  plus  rare.  —  Mai-Juillet.  —  C.G. 

Var.  V.  hirta  Balb.  —  Avec  le  type,  sur  les  coteaux 
arides.  —  G. 

404.  V.  lathyroides  L.  —  Endroits  sablonneux  de  la  plus 

grande  partie  du  département.  —  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che  :  Aubenas,  Saint- Julien-du-Serre,  Vals-les-Bains, 
Saint- Andéol-de-Bourlenc.  Vallée  de  l’Erieux  :  tous 
les  environs  du  Cheylard.  Toute  la  Côte  du  Rhône  si¬ 
liceuse.  —  Avril-mai.  —  A. G. 

405.  V.  angustifolia  Reich.  —  Terres  meubles,  bruyères,  jus¬ 

qu’à  900  m.  Moissons.  —  Dans  tout  le  département. 
Mai-juillet.  —  G. G. 

Var.  V.  Forsteri  Jord.,  V.  Bobarti  Koch.,  V.  unci- 
nata  Desv.  —  Avec  le  type,  dans  les  bruyères,  les  pâ¬ 
turages  des  vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux,  où  elles 
sont  communes  à  Vals-les-Bains,  Saint-Andéol-de- 
Bourlenc,  Antraigues,  Prades,  Mercuer,  Fabras,  etc. 
—  G. 

Var.  V.  segetalis  Thuil.  —  Région  méridionale,  d’où 
elle  remonte  vers  Aubenas,  Ucel,  Vals-les-Bains,  Saint- 
Julien-du-Serre.  —  P. G. 

406.  V.  sativa  L.  —  Champs,  vignes,  chemins.  —  Dans  tout 

le  département.  —  Avril-septembre.  —  G. G. 

Var.  V.  cordata  Wulf.  —  Rochers  calcaires  arides. 
—  Aubenas  au  Rocher-de-Jastre.  —  R. R. 

407.  V.  bithynica  L.  —  A  été  rencontrée  subspontané  à  Ucel, 

Saint-Privat. 

408.  V.  Faba  L.  (Faba  vulgaris  Mœnch).  —  Cultivé  en  grand 

dans  les  champs  et  les  jardins.  —  Parfois  subspon¬ 
tané.  —  Juillet. 
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409.  V.  sepium  L.  —  Haies,  bois,  buissons.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’à  1.700  m.  —  Mai-août.  —  G.C. 

410.  Y.  purpurascens  D.  G.  —  Terrains  incultes  pierreux,  vi¬ 

gnes,  moissons,  prairies,  jusqu’à  800  m.  —  Monts  du 
Coiron  :  Saint-Jean-le-Centenier,  Saint-Gineys-en- 
Goiron,  Mirabel,  Saint-Laurent-sous-Coiron,  Aubenas 
à  Jastre  et  à  Ville,  Saint-Sernin,  Saint-Julien-du- 
Serre.  —  Mai-juin.  —  P. R. 

4’.-1.  V.  Orobus  D.  G.  —  Prairies,  pâturages  des  montagnes. 

—  Autour  de  Mazan  (Coste),  Chartreuse-de-Bonnefoy. 
—  Mai-août.  —  R. R. 

412.  V.  onohrychosdes  L.  (Var.  V.  elegans  Guss.).  —  Lieux 

cultivés  et  incultes  de  la  région  méridionale.  —  Saint- 
Remèze.  —  Mai-août.  —  R. R. 

413.  V.  tenuifolia  Roth.  —  Haies,  bois,  moissons.  —  Vallée  de 

l’Ardèche  :  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre.  Monts  du  Coi¬ 
ron  jusqu’à  l’Escrinet.  —  Mai-juillet.  —  P.C. 

414.  V.  Gracca  L.  —  Haies,  ravins,  bois,  surtout  calcaires.  — 

Tout  le  département,  jusqu’à  1.200  m.  —  Mai-août. 
—  G. G. 

Par.  V.  imbricata  Gilib.  —  Moissons,  champs  in¬ 
cultes  de  toute  la  région  siliceuse  et  volcanique,  de 
900  à  i.4oo  m.  —  Toute  la  vallée  de  la  Loire  :  Char¬ 
treuse-de-Bonnefoy,  Issarlès,  le  Béage,  Goucouron, 
Lachamp-Raphaël,  Mazan,  etc.  Hauts  bassins  de  l’  Ar¬ 
dèche,  de  l’Espezonnette,  de  l’Erieux.  Monts  des  Rou¬ 
tières.  —  Juin-août.  —  A.C. 

415.  V.  Gerardi  Vill.  —  Ravins,  bords  des  bois,  haies.  — 

Monts  du  Coiron  :  Col  de  l’Escrinet.  Vallée  de  la  Vo- 
lane  :  Antraigues,  Laviolle.  —  Juin-juillet.  —  R. 

416.  V.  villosa  Roth.  —  Cultivée.  —  Subspontanée  dans  la 

plus  grande  partie  du  département.  —  Mai-juin. 

Ervum  L. 

417.  Ervum  hirsutum  L.  —  Moissons,  haies  de  la  région  sili¬ 

ceuse,  jusqu’à  700  m.  —  Tout  le  département.  —  Mai- 
août.  —  G.C. 
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418.  E.  tetraspermum  L.  —  Moissons,  pâturages,  sur  sol  sili¬ 

ceux,  jusqu’à  4oo  m.  —  Dans  la  plus  grande  partie 
du  département.  Côte  du  Rhône.  Vallées  de  l’Ardèche, 
de  l’Erieux,  du  Doux,  etc.  —  Mai-juin.  —  G. 

419.  E.  Ervilia  L.  —  Cultivé  en  grand.  Subspontané  dans  les 

moissons,  bords  des  chemins.  —  Avril-juin. 

420.  E.  gracile  D.  G.  —  Bruyères,  rochers,  pierrailles  de  la 

région  siliceuse,  jusqu’à  4oo  m.  —  Tout  le  bassin  de 
l’Ardèche,  de  l’Erieux,  du  Doux,  et  toute  la  Côte  du 
Rhône.  —  Mai-juin.  —  G. G. 

Var.  E.  nemorale  Giraudias  (Vicia  Giraucliasii  Rouy 
et  F.).  —  Vallée  du  Sandron  :  Saint-Julien-du-Serre, 
Saint-Andéol-de-Bourlenc.  Côte  septentrionale  du 
Rhône,  sur  micaschiste  et  gneiss  :  Vion,  Arras,  Ozon, 
Sarras,  etc.  —  P. G. 

Lens  Adans. 

421.  Lens  nigricans  G.  G.  —  Rocailles  calcaires.  —  Monts  du 

Coiron  :  de  l’Escrinet  à  Saint-Privat,  ravin  de  Louyre, 
Vesseaux,  Saint-Julien-du-Serre,  Lussas.  —  Mai-juil¬ 
let.  —  R. 

422.  L.  esculenta  Mœnch.  —  Cultivé  et  subspontané. 

« 

ClCER  L. 

423.  Cicer  arietinum  L.  —  Cultivé  dans  toute  la  région  cal¬ 

caire.  —  Subspontané.  —  Mai-juillet. 

Phaseolus  L. 

424.  Phaseolus  vulgaris  L.  —  Cultivé  en  grand  dans  les 

champs,  les  jardins.  —  Parfois  subspontané.  —  Juin- 
août. 

PlSUM  L. 

425.  Pisum  eSatius  M.  B.  (P.  granulation  Lloyd.).  —  Rocail¬ 

les  calcaires.  —  Aubenas  au  Rocher-de-Jastre.  — 
Mai-juillet.  —  R. R. 

426.  P.  sativum  L.  —  Cultivé.  —  Subspontané.  —  Avril-juin. 
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427.  P.  arvense  L.  —  Cultivé.  —  Subspontané.  —  Avril-juin. 

Lathyrus  L. 

428.  Lathyrus  latifolius  L.  —  Coteaux  et  collines,  jusqu’à 

8oo  m.  —  Toute  la  partie  calcaire  de  la  Côte  du 
Rhône.  Région  méridionale  et  monts  du  Coiron.  Val¬ 
lées  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux,  etc.  — 
Juin-août.  —  C. 

Var.  L.  ensifolius  Radarro.  —  Partie  méridionale 
calcaire.  —  fiasses  pentes  du  Coiron,  jusqu’à  3oo  m. 
Vallées  de  l’Ardèche  et  de  l’Ouvèze  :  Païolive,  Rerrias, 
Balazuc,  Saint-Sernin,  Vogüé,  Aubenas,  Saint-Privat. 
Côte  du  Rhône,  jusqu’au  Pouzin,  etc.  —  A.C. 

429.  L.  silvestris  L.  —  Bords  des  bois,  haies.  —  Côte  du 

Rhône  :  Rochemaure,  Cruas,  Baix,  le  Teil.  Bois  du 
Lavoul.  De  Peyraud  à  Annonay.  Vallée  de  l’Ardèche  : 
de  Vallon  à  Vals-les-Bains.  Vallée  de  la  Loire  :  Cros- 
de-Géorand  à  Jean-Blanc.  —  Juin-août.  —  A. R. 

430.  L.  heterophyllus  L.  —  Prairies,  pâturages.  —  Vallée  de 

l’Ardèche  :  Pont-de-Labeaume,  Chirols,  Asperjoc, 
Antraigues.  Vallée  de  la  Cance  :  Annonay.  —  Juillet- 
août.  —  R. 

431.  L.  cirrosus  Ser.  —  Bords  des  bois,  pâturages,  entre  3oo 

et  6oo  m.  —  Vallée  moyenne  de  l’Ardèche  :  Meyras, 
de  Thueyts  à  Mayres,  Ventadour  et  vallée  de  la  Fon- 
taulière.  —  Juillet-août.  —  R. 

432.  L.  tuberosus  L.  —  Vignes,  landes,  moissons  de  la  région 

calcaire  et  volcanique,  jusqu’à  6oo  m.  :  le  Coiron, 
Saint-Laurent-sous-Coiron,  Vesseaux.  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche,  Mercuer,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint-Etienne- 
de-Fontbellon.  —  Mai-juillet.  —  R. 

433.  L.  pratensis  L.  —  Pâturages,  prairies.  Plus  abondant  sur 

les  sols  volcaniques  ou  calcaires.  —  Partout.  —  Juin- 
août.  —  C.C. 

Var.  montanus  Lee.  et  Lamt.  —  Pentes  du  Mé- 
zenc. 

434.  L.  angulatus  L.  —  Moissons,  champs  incultes,  jusqu’à 
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i.3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Saint-Ser- 
nin  :  Aubenas,  Mercuer,  Ucel,  Prades,  etc.  Vallée  de 
la  Loire  :  Usclades,  Rieutord,  Suc-de-Bauzon,  et  la 
plus  grande  partie  du  département.  —  Juin-août.  — 
A. G. 

435.  L.  sphæricus  Retz.  —  Champs  incultes,  surtout  de  la  ré¬ 

gion  calcaire  :  Berrias,  Saint-Sernin,  Vogüé,  Saint- 
Germain,  Saint-Pons,  Alba,  Aubenas.  Côte  du  Rhône. 
Vallées  de  l’Ouvèze,  du  Doux,  etc. —  Mai-juin.  —  A. R. 

436.  L.  inconsplcuus  Jacq.  —  Coteaux  calcaires  de  la  région 

méridionale.  —  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Lacha- 
pelle-sous-Aubenas,  Saint-Sernin,  Vogüé,  Aubenas, 
Saint-Julien-du-Serre.  Monts  du  Coiron  :  Lussas,  Mi- 
rabel,  Saint-Pons,  Saint-Laurent-sous-Coiron  à  Vida- 
lie.  Vallées  de  l’Escoutay,  de  l’Ouvèze,  jusqu’à  Privas. 
—  Mai-juin.  —  A. R. 

437.  L.  setifolius  L.  —  Coteaux  secs  et  pierreux  de  toute  la 

région  calcaire  méridionale,  de  8o  à  4oo  m.  —  Vallées 
de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas,  Saint-Privat,  Ves- 
seaux,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze,  jusqu’à  Privas.  Côte 
méridionale  du  Rhône,  jusqu’à  Viviers,  Rochemaure, 
Cruas.  —  Avril-juillet.  —  P. R. 

Var.  amphicarpos  G.  G.  —  Endroits  herbeux.  — 
Vesseaux  à  Valette,  Saint-Privat  à  Louyre  et  à  l’Eche- 
lette.  —  R. 

438.  L.  hirsutus  L.  —  Cultures,  alluvions  de  la  région  méri¬ 

dionale,  jusqu’à  5oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  La- 
chapelle-sous-Aubenas,  Saint-Sernin,  Aubenas,  Mer¬ 
cuer,  Vals-les-Bains,  Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux. 
Basses  pentes  du  Coiron.  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juil¬ 
let.  —  P.C. 

439.  L.  Nissolia  L.  —  Lieux  secs,  arides  de  la  région  méridio¬ 

nale,  jusqu’à  200  m.  —  De  Saint-Martin-d’Ardèche  à 
Bourg-Saint- Andéol.  —  Avril-juin.  —  R. 

440.  L.  annuus  L.  —  Moissons,  vignes,  champs  incultes,  ta¬ 

lus  de  la  région  calcaire  méridionale.  —  Basses  pen¬ 
tes  du  Coiron,  vers  Lavilledieu,  Vogüé,  Saint-Maurice- 
d’Ardèche,  Rochecolombe.  Vallée  de  l’Escoutay,  Vi- 
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viers,  Saint-Montant,  etc.  Vallée  de  l’Ardèche:  Vallon, 
d’où  il  remonte  à  Ucel,  Saint-Privat.  —  Mai-juin. 
—  R. 

441.  L.  Gecera  L. —  Cultivé. —  Moissons  des  terrains  calcaires. 

— Le  Coiron:  Vogüé,  Saint-Laurent-sous-Coiron.  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  Saint- Julien-du-Serre,  Saint-Privat, 
Vesseaux.  Côte  du  Rhône  :  de  Saint-Remèze  à  Rourg- 
Saint-Andéol.  —  Mai-juillet.  —  P.C. 

442.  L.  sativus  L.  —  Cultivé.  —  Subspontané.  —  Mai-juin. 

443.  L.  Aphaca  L.  —  Champs,  haies.  —  Partout,  jusqu’à 

6oo  m.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

444.  L.  vernus  Rernh.  (Orobus  vernus  L.).  —  Forêts  de  la  ré¬ 

gion  montagneuse  volcanique  et  siliceuse,  au-dessus  de 
i.ooo  m.  —  Vallée  de  la  Loire  :  Suc-de-Rauzon,  forêt 
de  Mazan,  mont  Sépoux  au  bois  d’Andéol,  près  du 
Gerbier-de-Jonc.  —  Avril-mai.  —  R. 

445.  L.  niger  Rernh.  (O.  niger  L.).  —  Rois  des  collines,  sur¬ 

tout  calcaires,  jusqu’à  4oo  m.  —  Région  méridionale: 
Saint-Remèze,  Païolive.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint- 
Julien-du-Serre  à  Luolp,  Vals-les-Rains,  Ucel,  le  long 
du  Sandron.  Vallée  de  l’Ouvèze.  Rasses  pentes  du  Coi¬ 
ron,  mont  Combier.  —  De  Tour  non  à  Andance.  — 
Juin-juillet.  —  A. R. 

446.  L.  macroirhizus  Wimm.  (O.  tuberosus  L.).  —  Rois,  pâ¬ 

turages,  surtout  de  la  zone  siliceuse,  volcanique.  — 
Dans  tout  le  département,  jusqu’au  Mézenc.  —  Avril- 
juillet.  —  C.C. 

Coronilla  L. 

447.  Coronilla  Emerus  L.  —  Rois,  rochers  de  la  région  cal¬ 

caire,  jusqu’à  5oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Val¬ 
lées  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  monts  du  Coiron.  — 
Mai-juin.  —  A.C. 

448.  C.  minima  L.  —  Coteaux  secs,  calcaires  de  toute  la  région 

méridionale,  jusqu’à  5oo  m.  —  Monts  du  Coiron.  Val¬ 
lée  de  l’Ouvèze.  —  Mai-août.  —  C. 

Var.  austi^alis  G.  G.  —  Coteaux  calcaires  de  la 
plus  grande  partie  du  département,  de  8o  à  3oo  m. 
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—  Côte  méridionale  du  Rhône,  en  aval  de  Viviers, 
Saint-Montant,  Bourg-Saint-Andéol,  Saint-Remèze. 
Vallée  méridionale  de  l’Ardèche  :  Joyeuse,  Vallon. 
Bassin  de  la  Gèze,  etc.  —  A.C. 

449.  C.  glauca  L.  —  Rochers,  bois,  surtout  calcaires,  de  80  à 

3oo  m.  —  Bois  de  Païolive,  Vals-les-Bains.  —  Juin- 
juillet.  —  R. R. 

450.  G.  scorpioides  Koch.  —  Coteaux  pierreux,  calcaires  de 

tout  le  département.  —  Région  méridionale  des 
bassins  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Saint-Privat,  Aube- 
nas,  Ucel  ;  des  affluents  de  la  Cèze  ;  des  vallées  de  la 
Conche,  de  l’Escoutay,  de  l’Ouvèze,  etc.  Basses  pentes 
du  Coiron,  jusqu’à  5oo  m.  Côte  du  Rhône,  jusqu’au 
vallon  de  Celles,  Lavoulte,  Châteaubourg.  —  Mai- 
juillet.  —  A.C. 

451.  C.  varia  L.  —  Coteaux  secs,  bords  des  chemins,  jusqu’à 

5oo  m.  —  Partout.  —  Mai-septembre.  —  C. 

Ornithopus  L. 

452.  Ornithopus  perpusillus  L.  —  Toute  la  région  siliceuse, 

jusqu’à  900  m.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

453.  O.  compressus  L.  —  Champs  sablonneux  de  la  région 

siliceuse.  —  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Au- 
benas,  Vals-les-Bains,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre, 
jusqu’à  4oo  m.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 

Hippocrepis  L. 

454.  Hippocrepis  comosa  L.  —  Eboulis,  rochers,  chemins  de 

toute  la  région  calcaire,  jusqu’à  600  m.  —  Toute  la 
Côte  du  Rhône,  où,  dans  le  Nord,  il  vit  sur  gneiss  et 
micaschiste.  —  Avril-juin.  —  C.C. 

Onobrychis  Adans. 

455.  Onobrychis  sativa  Lamk.  —  Cultivé  comme  fourrage.  — 

Prés,  pâturages.  —  Mai-juillet.  —  C. 

Var.  O.  collina  Jord.  —  Pâturages  des  coteaux  cal- 
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caires  de  la  région  méridionale.  —  Côte  du  Rhône, 
en  aval  de  Baix,  Cruas.  Vallées  de  l’Ouvèze,  jusqu’à 
Ghomérac  ;  de  l’Ardèche  :  d’Aubenas,  Saint-Sernin  à 
Vallon,  Pont-d’Arc,  Joyeuse  et  le  Midi.  —  Juillet- 
août.  —  A. G. 

456.  O.  supina  D.  C.  —  Région  calcaire,  jusqu’à  800  m.  — 
Tout  le  Coiron.  Vallée  de  l’Ardèche,  de  Vallon  au  col 
de  l’Escrinet.  Côte  du  Rhône,  du  nord  au  sud;  Celles- 
les-Bains.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  pentes  du  Coiron.  — 
Juin-août.  —  A.C. 


Cercis  L. 

457.  Cercis  siliquosa  L.  —  Coteaux  secs  du  Midi.  —  Côte  du 
Rhône,  où  il  remonte  au  Teil,  Meysse,  Rochemaure, 
Cruas,  Baix,  le  Pouzin.  Vallée  inférieure  de  l’Ouvèze. 
—  Souvent  planté  dans  les  parcs.  —  Avril-mai.  — 
A.C. 

Ceratonia  L. 


458.  Ceratonia  siliqua  L.  —  Souvent  planté  dans  les  parcs. 


Famille  XXX.  —  AMYGDALÉES 

Amygdalus  L. 

459.  Amygdalus  communis  L.  —  Cultivé  et  subspontané.  — 

Avril. 

Var.  A.  ossea  G.  G.  —  Var.  A.  fragilis  G.  G.  — 
Sous-var.  A.  amara  L.  —  Sous-var.  A.  dulcis  L. 

Persica  Mill. 

460.  Persica  vulgaris  Mill.  —  Pêches  et  pavies.  —  Cultivé 

dans  la  plus  grande  partie  du  département,  jusqu’à 
4oo  m.  —  Avril. 

Armeniaca  Juss. 

461.  Armeniaca  vulgaris  Lamk.  —  Cultivé.  —  Subspontané, 

Prunus  L. 

—  Haies,  buissons,  lisières  des  bois. 


4$2.  Prunus  spinosa  L. 
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De  la  plaine  à  1.000  m.  —  Dans  tout  le  département. 
Fleurs,  avril.  —  Fruits,  octobre.  —  G.C. 

463.  P.  fruticans  Weihe.  —  Haies.  —  Vallée  de  l’Ardèche  : 

Ucel,  Vals-les-Bains-  Montpezat.  —  Fleurs,  avril-mai. 
—  Fruits,  octobre.  —  P. G. 

464.  P.  domestica  L.  —  Cultivé.  —  Subspontané.  —  Fleurs, 

avril.  —  Fruits,  juillet-septembre. 

465.  P.  msititia  L.  —  Monts  du  Vivarais.  —  Vallée  de  la 

Loire  :  Sainte-Eulalie,  Usclades,  Sagnes  et  Goudoulet. 
Lachamp-Piaphaël,  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Ma- 
zan.  —  Fleurs  avril-mai.  —  Fruits,  août-septembre. 
—  A. R. 

Cerasus  Juss. 

468.  Cerasus  avîum  D.  G.  —  Cultivé.  —  Subspontané.  — 
Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  juin-juillet. 

Var.  silvest?'is  Goss.  et  G.  —  Bois,  çà  et  là.  — 
Région  montagneuse,  de  8oo  à  1.200  m.  —  Fleurs, 
mai.  —  Fruits,  août.  —  P. R. 

467.  C.  vulgaris  Mill.  —  Cultivé.  Subspontané. 

468.  C.  Padus  L.  (C.  racemosa  Pena  et  Lob.).  —  Bois  du 

plateau,  au-dessus  de  900  m.  —  Vallée  de  la  Loire  : 
Gerbier-de-Jonc,  Cros-de-Géorand,  lac  d’Issarlès,  Us¬ 
clades,  Mazan,  Lachapelle-Grailhouze,  Issarlès,  etc.  — 
Fleurs,  mai.  —  Fruits,  août.  —  P. G. 

469.  C.  Mahaleb  Mill.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallées  in¬ 

férieures  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux,  du 
Doux.  Région  calcaire  méridionale,  jusqu’à  4oo  m. 
—  Fleurs,  mai.  —  Fruits,  juillet-août.  —  G.C. 

470.  C.  Laurocerasus  Lois.  —  Planté. 

Famille  XXXI.  —  ROSACÉES 

Spiræa  L. 

471.  Spiræa  Filipenduia  L.  —  Prairies,  landes  pierreuses,  jus¬ 

qu’à  4oo  m.  —  Région  calcaire  méridionale.  Côte  du 
Rhône  :  bois  du  Lavoul,  mont  Vinobre  à  Saint-Ser- 
nin.  Vallée  moyenne  de  l’Ardèche,  sur  grès  du  trias 
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et  sol  volcanique  :  Mercuer,  Ailhon,  Aubenas.  Vallon 
de  Prades,  Jaujac.  Vallée  de  la  Volane,  vers  Asperjoc, 
Antraigues.  —  Juin-août.  —  P. G. 

472.  S.  Ulmaria  L.  —  Bords  des  cours  d’eau  de  la  région  mon¬ 

tagneuse,  de  900  à  1.700  m.  —  Tout  le  département. 
Rare  au-dessous  de  900  m.  —  Juin-août.  —  A. -G. 

Geum  L. 

473.  Geum  urbanum  L.  —  Décombres,  voisinage  des  habita¬ 

tions.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  1.700  m. 
—  Mai-juin.  —  C. 

474.  G.  rivale  L  . —  Clairières  des  bois  de  la  région  monta¬ 

gneuse,  de  900  à  1.700  m.  —  De  Montpezat  au  Pal, 
Suc-de-Bauzon.  Bassin  de  la  Loire  :  de  Rieutord,  Ma- 
zan,  Lanarce,  au  Gerbier-de-Jonc,  Chartreuse-de-Bon- 
nefoy,  Mézenc,  etc.  —  Juillet-août.  —  P. R. 

PoTENTILLA  L. 

475.  Potentilla  rupestris  L.,  var.  villosa  Lee.  et  Lamt.  (P. 

macrocalyx  Lluet).  —  Anfractuosités  des  basaltes  : 
Thueyts,  Ray-Pic,  Jastre.  Vallée  de  la  Loire  :  Lapa- 
lisse.  —  Juin-juillet.  —  R. 

476.  P.  Anserina  L.  —  Champs  incultes  graveleux,  entre  100 

et  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Mercuer, 
Vals-les-Bains,  Saint-Julien-du-Serre,  etc.  —  G. 

477.  P.  argentea  L.  (Var.  vulgaris  Lehm.).  —  Endroits  in¬ 

cultes,  rochers.  —  De  la  plaine  à  1.000  m.  —  Tout 
le  département.  Vallée  de  la  Loire  :  Cros-de-Géorand, 
lac  d’Issarlès,  etc.  —  Juin-août.  —  G. 

Var.  P.  tenuiloba  Jord.  —  Côte  du  Rhône  :  Saint- 
Péray,  Champis,  Saint-Julien-du-Serre. 

Var.  P.  demissa  Jord.  —  Monts  du  Goiron  :  Mira- 
bel. 

Var.  P.  decumbens  Jord.  —  Coteaux  bordant  le 
Rhône  :  Sarras,  Ozon,  Arras.  —  R. 

x  P.  collina  Wib.  (P.  argentea  x  verna).  — 
Coteaux  secs,  siliceux.  Bords  des  chemins,  rochers. 
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—  Côte  du  Rhône  :  Tournon,  Vion,  Arras,  Sécheras, 
Sarras,  Serrières.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint-Julien- 
du-Serre,  Saint- Andéol-de-Bourlenc,  Genestelle,  Vals- 
les-Bains,  Ucel.  —  Mai-juillet.  —  R. 

478-  P-  aurea  L.  —  Pâturages  de  la  haute  région  volcanique, 
vers  1.600  m.  —  Le  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  R. R. 

479.  P.  verna  L.  —  Coteaux,  collines,  montagnes.  —  Dans 

tout  le  département.  —  Février-octobre.  —  C.C. 

Var.  P.  Amansiana  F.  Schult.  —  Coteaux  pier¬ 
reux,  rochers.  —  Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux. 

Var.  P.  hirsuta  D.  C.  —  Rocailles  siliceuses  et  vol¬ 
caniques  de  la  Côte  du  Rhône  et  de  la  région  monta¬ 
gneuse,  jusqu’à  1.000  m.  —  Tout  le  haut  bassin  de 
l’Ardèche  :  de  Mayres  à  la  Chavade,  de  Montpezat  au 
Suc-de-Bauzon,  de  Burzet  aux  Sagnes-et-Gondoulet  et 
à  Lachamp-Raphaël,  d’Antraigues  à  Mézilhac,  etc.  — 
Nord  du  département.  Vallée  du  Doux  :  Vion,  Arras, 
Andance,  Eclassan,  Saint-Félicien,  Satillieu,  Lamas- 
tre,  etc.  —  A.C. 

Var.  P.  Vivariensis  Jord.  —  Coteaux  calcaires  de  la 
Côte  du  Rhône  :  Châteaubourg  à  Crussol.  —  P.C. 

480.  P.  opaca  Roth.  —  Pentes  sèches  des  coteaux  siliceux, 

volcaniques,  de  100  à  1.600  m.  —  Côte  du  Rhône  : 
de  Limony  à  Tournon.  Vallée  du  Doux.  Vallée  de  la 
Loire  :  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  Chartreuse-de-Bon- 
nefoy,  Montfol,  Pradoux,  le  Béage,  Cros-de-Géorand, 
Saint-Cirgues-en-Montagne,  etc.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

481.  P.  Tormentilla  Neck.  —  Prairies,  pâturages  humides, 

tourbières.  —  Dans  tout  le  département.  Plus  rare 
dans  la  plaine.  —  Mai-août.  —  C.C. 

482.  P.  hîrta  L.  —  Région  calcaire  méridionale,  jusqu’à 

i5o  m.  —  Côte  du  Rhône,  jusqu’à  Viviers.  Basse  val¬ 
lée  de  l’Ardèche,  d’où  il  remonte  à  Ucel.  —  Mai-juin. 
—  R. 

Var.  angustifolia  D.  C.  —  Région  méridionale. 
Rochers  d’Estre  au  Pont-d’Arc.  —  R. 

483.  P.  recta  L.  —  Vieux  murs,  rochers,  vers  600  m.  —  Val¬ 

lée  de  l’Ardèche  :  Mayres.  —  Juin-juillet.  —  R. R. 
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484.  P.  reptans  L.  —  Endroits  pierreux,  fossés,  vignes,  lisiè¬ 

res  des  bois.  —  Partout,  jusqu’à  5oo  m.  —  Juillet- 
août.  —  G. G. 

485.  P.  fragariastrum  Ehrh.  —  Terrains  sablonneux,  siliceux 

ou  volcaniques,  plus  rarement  sur  calcaire,  jusqu’à 
900  m.  —  Toute  la  Cote  du  Rhône.  Vallées  de  l’Ardè¬ 
che,  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux,  du  Doux,  de  la  Cance, 
de  l’Ay,  etc.  Vallée  de  la  Loire  :  Saint-Cirgues-en- 
Montagne,  Cros-de-Géorand,  Mazan,  etc.  —  Avril- 
mai.  —  C.C. 

486.  P.  micrantha  Ram.  —  Terrains  siliceux  ombragés,  jus¬ 

qu’à  700  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Fons,  Mercuer, 
Aubenas,  Prades,  Vals-les-Rains,  Saint-Andéol-de- 
Rourlenc,  Saint-Michel-de-Roulogne,  Saint-Etienne- 
de-Boulogne,  Saint-Julien-du-Serre,  etc.  —  Mars- 
mai.  —  A. G. 

Comarum  L. 

487.  Comarum  palustre  L.  —  Tourbières.  —  Toute  la  vallée  de 

la  Loire,  de  1.200  à  1.700  m.,  ainsi  que  les  vallées 
autour  du  Mézenc  :  Ardèche,  Erieux.  Monts  des  Rou¬ 
tières  :  Sainte-Eulalie,  le  Réage,  lac  d’Issarlès,  La- 
champ-Raphaël,  Mézilhac,  Cros-de-Géorand,  Mazan, 
Sagnes-et-Goudoulet.  Vallée  de  l’Espezonnette,  vers 
Saint-Laurent-les-Rains,  forêt  de  Bauzon,  Borne,  etc. 
—  Juin-août.  —  P. R. 

Fragaria  L. 

488.  Fragaria  vesca  L.  —  Bois,  landes,  pâturages,  etc.  — 

Partout.  —  Mai-juillet.  —  G. G. 

489.  F.  collina  Ehrh.  —  Bois  taillis  des  coteaux  siliceux  de  la 

région  septentrionale.  —  Vernosc,  Ardoix,  Saint- 
Jeurre-d’Ay,  Etables,  Vion.  Vallée  du  Doux  et  la  Côte 
du  Rhône,  de  Serrières  à  Tournon.  Bois  du  Lavoui  à 
Bourg-Saint-Andéol.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint  Ju- 
lien-du-Serre  à  Luolp.  —  Mai-juillet.  —  P. G. 


Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  190g. 
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Rubus  L. 

490-  Rubus  saxatilis  L.  —  Pentes  phonolitiques  du  Mézenc. 
—  Juillet-août.  —  R. R. 

491.  R.  îdæus  L.  —  Bois  et  rochers  de  toute  la  région  .mon¬ 

tagneuse,  au-dessus  de  i.ooo  m.  —  Juin-août.  —  G. G. 

492.  R.  aibiflorus  B.  et  N.  —  Bois,  landes  sur  granit,  vers 

i.ooo  m.  —  Bassin  de  l’Ailier:  Saint-Laurent-les-Bains 
à  Notre-Dame-des-Neiges.  —  Fleurs,  juillet.  —  Fruits, 
août-septembre.  —  P.  R. 

493.  R.  bifrons  Vest.  —  Bois,  rochers,  haies  de  la  région  mon¬ 

tagneuse,  siliceuse  et  volcanique,  vers  i.ooo  m.  — 
Vallée  de  la  Loire  :  Gros-de-Géorand,  Rieutord,  Saint- 
Cirgues-en-Montagne,  lac  d’Issarlès.  —  Fleurs,  juin- 
juillet.  —  Fruits,  août-septembre.  —  A. G. 

494.  R.  uimifolius  Schot.  (R.  discolor  W.  et  N.  part.).  — * 

Bords  des  chemins,  haies,  rochers,  de  8o  à  8oo  m.  — 
Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à 
Antraigues,  Laviolle,  le  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze, 
etc.  —  Fleurs,  mai-juin.  —  Fruits,  août-septembre. 
—  G. G. 

Var.  R.  vulgatus  Sud.  —  Côte  du  Rhône  septentrio¬ 
nale,  de  Tournon  à  Limony,  Annonay.  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche.  Le  Coiron  :  Saint-Etienne-de-Boulogne.  — 
A. G. 

Var.  R.  anisodon  Sud.  —  Le  Coiron.  Vallon  du  Bou¬ 
logne  :  Saint-Etienne-de-Boulogne,  Saint-Michel-de- 
Boulogne.  Vallon  du  Sandron  :  Saint-Andéol-de-Bour- 
lenc.  Côte  du  Rhône  septentrionale  :  de  Tournon  à 
Andance.  Vallée  du  Doux.  —  A. G. 

Var.  R.  anisodon,  Sous-var.  R.  enoplostachys  Sud. 
—  Saint-Etienne-de-Boulogne  à  Auzon.  —  R. 

Var.  R.  dilatatifolius  Sud.  —  Vallon  de  Celles-les- 
Bains.  —  A. R. 

Var.  R.  insignitus  M.  T.  —  Côte  du  Rhône  septen¬ 
trionale  :  Vion,  Sécheras,  Cheminas,  Arras,  Sarras, 
Eclassan.  Vallées  de  l’Ay,  de  la  Cance.  —  P.C. 

x  R.  cuneifolins  Merc.  (uimifolius  x  tomentosus 
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canescens) .  —  Voisinage  des  parents.  —  Région  cal¬ 
caire  méridionale  :  Joyeuse.  —  R. 

x  R.  nothus  Sud.  (ulmifolius  x  Lloydianus) .  — 
Haies,  bois.  —  Côte  du  Rhône  septentrionale,  vers 
200  m.  Ravin  d’Arras,  Eclassan,  Sécheras.  Vallée  de 
l’Ardèche,  vers  3oo  m.  :  de  Prades  à  Jaujac,  Saint-Cir- 
gues-de-Prades.  —  Fleurs,  juin- juillet.  —  Fruits, 
août-septembre.  —  A.  R. 

495.  R.  thyrsoideus  Wimm.  —  broussailles  de  la  basse  vallée 

de  l’Ardèche.  —  Vallon  aux  rochers  d’Estres.  — 
Fleurs,  mai-juin.  —  Fruits,  août-septembre.  —  R. 

496.  R.  tomentosus  Rork.  —  Haies,  lieux  stériles  de  la  région 

méridionale,  jusqu’à  200  m.  —  Rasse  vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  Saint-Martin-d’ Ardèche,  Vallon,  Joyeuse.  Or- 
gnac,  Ressas,  Labastide-de-Virac.  —  Fleurs,  mai-juin. 
Fruits,  août-septembre.  —  R. 

Var.  Canescens  Wir.  —  Mêmes  stations. 

Var.  glabratus  God.  —  Mêmes  stations. 

Var.  R.  Lloydianus  Genev.  —  Haies,  rochers,  bois, 
jusqu’à  4oo  m.,  dans  la  région  siliceuse,  volcanique. 
—  Côte  du  Rhône  septentrionale,  au  nord  de  Tournon 
jusqu’à  Lemps,  Sécheras,  Cheminas,  Saint-Jeurre- 
d’Ay,  Eclassan,  Arras,  Sarras.  —  Fleurs,  juin-juillet. 
Fruits,  juillet-août.  —  P.C. 

497.  R.  apiculatus  Wh.  et  N.  —  Coiron  calcaire'  et  volcanique, 

de  800  à  900  m.  —  Roche-de-Gourdon,  Escrinet.  — 
Fleurs,  juin.  —  Fruits,  juillet-août.  —  R. 

x  Var.  R.  denlispinus  Sud.  var.  (apiculatus  x  cœ- 
sius).  —  Roche-de-Gourdon,  avec  les  parents.  —  R. 

498.  R.  insericatus  Müll.  subsp.  R.  silvigenus  Sudre.  —  Pâtu¬ 

rages,  lisières  des  bois  de  la  région  siliceuse  et  volca¬ 
nique,  vers  900  m.  —  Vallée  de  la  Loire  :  Saint-Cir- 
gues-en-Montagne,  Lapalisse.  —  Fleurs,  juillet.  — 
Fruits,  septembre.  —  P. R. 

499.  R.  tereticaulis  Müll.  (Var.  derasifolius  Sud.).  —  Clai¬ 

rières  des  forêts  de  hêtres,  de  sapins,  vers  i.3oo  m. 
—  Vallée  de  la  Loire  :  Suc-de-Rauzon.  — Fleurs,  juil¬ 
let.  —  Fruits,  août-septembre.  —  R. 
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.  Schleicheri  Wh.  et  N.  —  Clairières  des  forêts  de  sa¬ 
pins,  de  hêtres,  de  1.200  à  i.4oo  m.  —  Vallée  de  la 
Loire  :  Suc-de-Bauzon.  —  Fleurs,  juillet.  —  Fruits, 
août.  —  R. 

501.  R.  Beilardi  W.  et  N.  —  Clairières  des  forêts  de  la  haute 

région  volcanique  et  siliceuse,  de  1.100  à  1.400  m.  — 
Vallée  de  la  Loire  :  forêt  de  Mazan,  Suc-de-Bauzon. 
—  Fleurs,  juillet.  —  Fruits,  août-septembre.  —  A.C. 

502.  R.  hirtus  L.  (Var.  minutiflorus  Müll.,  var.  violaceus 

Sud.  —  Mêmes  stations  que  les  deux  précédents.  — 
Fleurs,  juillet.  —  Fruits,  août.  —  R. 

503.  R.  obscurus  Kalt  (groupe)  Sbsp.  R.  erraticus  Sudre.  — 

Région  volcanique,  de  1.100  à  i.4oo  m.,  dans  les 
forêts  :  Suc-de-Bauzon,  forêt  de  Mazan.  —  Fleurs, 
juillet.  —  Fruits,  août-septembre.  —  P. R. 

504.  R.  cæsius  L.  —  Chemins,  rochers,  pâturages,  bords  des 

cours  d’eau.  —  Partout,  jusqu’à  1.200  m.  —  Fleurs, 
juin-juillet.  —  Fruits,  juillet-août.  —  C.C. 

x  R.  assurgens  Boul.  et  B.  (cæsius  x  ulmifo- 
lius).  —  Vieux  murs,  rochers.  —  Vesseaux  à  Valette. 
—  Juin-août.  —  A.C. 

Rosa  L. 

505.  Rosa  sempervirens  L.  —  Haies,  rochers,  bords  des  cours 

d’eau  de  la  région  méridionale,  surtout  calcaire,  jus¬ 
qu’à  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Ucel,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre,  Aubenas,  Vais  -  les  -  Bains.  Côte  du 
Rhône  :  du  Teil  à  Jovyac,  Rochemaure.  —  Mai-juin. 
—  R. 

506.  R.  pervirens  Gren.  —  Haies,  rochers,  landes  de  la  région 

méridionale  calcaire,  jusqu’à  35o  m.  —  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux,  Saint- 
Privat  à  Louyre.  —  Mai-juin.  —  R. 

507.  R.  arvensis  Huds. —  Coteaux  arides,  broussailles,  rochers. 

—  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  5oo  m.  —  Mai- 
juin.  —  C. 

508.  R.  villosa  L.  (compren.  R.  pomifera  Herm.  et  R.  mollis 
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Sm.).  —  Rochers  volcaniques  et  siliceux,  de  900  à 

l. 200  m.  —  Vallée  de  la  Loire  :  lac  d’issarlès,  Saint- 
Cirgues-en-Montagne,  le  long  du  Vernazon.  Vallée  de 
l’Espezonnette  :  de  Saint-Etienne-de-Lugdarès  à  Luc 
(Lozère).  —  Juin-juillet.  —  A.  R. 

509.  R.  rubrifolia  Vill.  —  Montagnes  siliceuses.  —  Plateau  du 

Tanargue.  —  Juin-juillet.  —  R. 

510.  R.  rubigmosa  L.  —  Pierrailles  sèches,  rochers,  de  200  à 

i.3oo  m.  —  Le  Coiron  :  l’Escrinet,  Roche-de-Gour- 
don.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint-Julien-du-Serre, 
Saint-Joseph-des-Bancs.  Côte  du  Rhône  :  de  Saint-Pé- 
ray  à  Ghampis.  —  Juillet.  —  P. G. 

Var.  R.  comosa  Rip.  —  Haies.  —  Annonay.  —  A. R. 
Var.  R.  echinocarpa  Rip.  —  Haies,  broussailles.  — 
Annonay.  —  A. R. 

511.  R.  micrantha  Sm.  —  Pierrailles,  rochers,  bruyères,  jus¬ 

qu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Ucel,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre,  Jastre,  Saint-Privat,  Saint-Michel-de- 
Boulogne.  Toute  la  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juin.  — 
A. G. 

Var.  R.  Lemanii  Bor.  —  Broussailles  siliceuses.  — 
Saint-Julien-du-Serre.  —  Mai-juin.  —  R. 

Var.  R.  permixta  Déségl..  —  Haies,  broussailles.  — 
Annonay.  —  A. R. 

512.  R.  elliptica  Tausch.  (R.  graveolens  Gren.)  var.  R.  Jor- 

dani  Déségl.).  —  Haies,  broussailles,  de  800  à  1.000 

m.  —  Lalouvesc.  —  Juin-juillet.  —  R. 

513.  R.  agrestis  Savi.  (R.  sepium  ThuilL).  —  Coteaux  secs  et 

pierreux.  —  Tout  le  département,  jusqu’à  5oo  m.  — 
Mai-juin.  —  R. 

Var.  R.  parvifolia  Rouy.  —  Landes,  lisières  des 
bois.  —  Côte  du  Rhône  septentrionale  :  Arras,  Lemps, 
Eclassan.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Ucel,  Saint-Privat, 
Saint-Julien-du-Serre,  Jastre.  —  Mai-juin.  —  C.C. 

514.  R.  canina  L.  —  Terrains  rocailleux,  de  la  plaine  jusqu’à 

800  m.  —  Partout.  —  Fleurs,  mai-juin.  —  C.C. 

Var.  R.  lutetiana  Lem.  —  Toute  la  région  calcaire 
de  la  vallée  de  l’Ardèche  :  Saint-Sernin,  Vogué,  Saint- 

R  ' 
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Etienne-de-Fontbellon,  Aubenas,  Saint-Privat,  etc. 
Le  Coiron  et  vallée  de  l’Ouvèze.  —  Mai-juin.  —  À. G. 

Var.  R.  dumalis  Bechst.  —  Le  Haut  Coiron  volca¬ 
nique  et  calcaire  :  Roche-de-Gourdon,  l’Escrinet.  — 
P. G. 

Var.  R.  verticillacantha  Mérat.  —  Toute  la  région 
calcaire.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  de  ioo  à  4oo  m.  : 
Balazuc,  Lanas,  Ruoms,  Saint-Sernin,  Saint-Julien- 
du-Serre,  Vesseaux.  Bas  Coiron  et  vallée  de  l’Ouvèze. 
—  P. G. 

Var.  R.  andegavensis  Bast.  —  Rochers  siliceux  ou 
volcaniques.  —  Bassin  de  l’Ardèche,  vers  700  m.  :  de 
Burzet  aux  Sausses,  Péreyres.  —  Juillet.  —  P.C. 

515.  R.  dumetorum  Thuill.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à 

4oo  m.  :  Saint-Julien-du-Serre,  Vals-les-Bains,  Genes- 
telle.  Vallée  de  l’Ouvèze,  jusqu’à  Privas.  Partie  mé¬ 
ridionale  du  département  et  basses  pentes  du  Coiron. 
Mai-juillet.  —  A.C. 

516.  R.  obtusifolia  Desv.  —  Région  méridionale,  jusqu’à 

200  m.  —  Vallon,  Saint-Marcel-d’Ardèche,  Bessas.  — 
Mai-juin.  —  R. 

517.  R.  Pouzini  Tratt.  —  Toute  la  région  méridionale,  surtout 

calcaire,  jusqu’au  Coiron  et  Rochemaure  :  Vallon,  les 
Vans,  Joyeuse,  Viviers,  Villeneuve-de-Berg,  Aubenas, 
Lavilledieu,  Vogüé,  Saint-Privat,  Saint-Julien-du- 
Serre,  etc.  —  Mai-juin.  —  P.C. 

518.  R.  glauca  Vill.  (R.  Reuteri  Godet).  —  Chemins,  haies  de 

la  région  montagneuse,  de  900  à  1.200  m.  —  Vallée 
de  la  Loire  :  Rieutord,  Lapalisse,  Saint-Cirgues-en 
Montagne,  lac  d’issarlès,  Mazan.  Vallée  de  l’Espezon- 
nette  :  Saint-Etienne-de-Lugdarès.  —  Juin-juillet. 
—  P.C. 

Var.  R.  coriifolia  Fries.  —  Plateau  du  Tanargue. 
Var.  R.  subcanina  Christ.  —  Rochers  basaltiques 
bordant  la  Loire  à  Lapalisse,  lac  d’Issarlès.  —  P.C. 

Var.  R.  intricata  Gren.  —  Buissons,  haies  de  la  ré¬ 
gion  montagneuse  septentrionale,  vers  1.000  m.  — 
Lalouvesc.  —  Juin-juillet.  —  A. R. 
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519.  R.  alpina  L.  —  Région  montagneuse,  volcanique  et  sili¬ 

ceuse,  de  1.200  à  1.700  m.  —  Toute  la  vallée  de  la 
Loire  :  Lanarce,  Mazan,  Usclades,  Sainte-Eulalie,  Sa- 
gnes-et-Goudoulet,  le  Béage,  Montfol,  Mézenc.  Hauts 
bassins  de  l’Ardèche  :  Ray-Pic  ;  de  l’Ailier.  Plateau 
du  Tanargue,  de  Mayres  au  rocher  d’Avran. —  Juillet- 
août.  —  A. G. 

Var.  intermedia  G.  G.  —  Bois  du  Suc-de-Bau- 
zon,  vers  1.200  m.  —  P. G. 

Var.  Lamotteana  Rouy.  —  Vallée  du  Vernazon  : 
Mazan,  Saint-Cirgues-en-Montagne.  —  Juillet.  —  A. R. 

Var.  subglobosa  Rouy.  —  Rochers  volcaniques  et 
siliceux,  au-dessus  de  900  m.  —  Mazan,  Saint-Cir¬ 
gues-en-Montagne.  —  R. 

Var.  R.  int'ercalaris  Déségl.  —  Rochers,  éboulis  pho- 
nolitiques.  —  Pentes  du  Mézenc. 

Var.  R.  adjecta  Déségl.  —  Rochers,  éboulis  phonoli- 
tiques.  —  Pentes  du  Mézenc. 

Var.  R.  lagenaria  Vill.  —  Rochers,  éboulis  phonoli- 
tiques.  —  Pentes  du  Mézenc. 

520.  R.  pimpinellîfolîa  L.  —  Sommets  et  pentes  des  hautes 

montagnes  phonolitiques  du  Vivarais.  —  Montfol, 
Taupernas,  Sépoux,  Gerbier-de-Jonc,  Pradoux,  Mé¬ 
zenc,  rocher  d’Avran,  etc.  —  Juillet.  —  P.C. 

Var.  intermedia  G.  G.  —  Mêmes  stations. 

Var.  inermis  D.  C.  —  Montagnes.  —  Le  Béage. 
Var.  R.  spinosissima  L.  —  Mêmes  stations  que  R. 
pimpinellijolia.  —  Juillet.  —  R. 

x  R.  reversa  Waldst.  et  K.  (alpina  x  pimpinelli- 
folia).  —  Anfractuosités  des  rochers  phonolitiques, 
vers  1.700  m.  —  Mézenc,  sur  la  pente  Est.  —  Août. 
—  R. R. 

Agrimonia  L. 

521.  Agrimonia  Eupatoria  L.  —  Chemins  , voisinage  des  habi¬ 

tations,  dans  toute  la  région  calcaire,  jusqu’à  600  m. 
—  Juin-août.  —  C.C. 

522.  A.  odorata  Mill.  —  Chemins,  haies,  lisières  des  bois,  voi- 
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sinage  des  habitations,  dans  la  région  siliceuse  argi¬ 
leuse,  jusqu’à  35o  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  et  partie 
septentrionale  du  département.  —  Juin-août.  —  R. 

Poterium  L. 

523.  Poterium  dictyocarpum  Spach.  —  Terrains  graveleux  de 

la  région  méridionale,  de  80  à  5oo  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche,  jusqu’à  Thueyts,  Jaujac,  Lalevade-d’Ardè- 
che,  Prades,  Vals-les-Bains,  Ucel.  Bas  Coiron.  Côte 
du  Rhône  :  Saint-Martin-d’ Ardèche,  Saint-Marcel- 
d’Ardèche,  Viviers,  le  Pouzin,  Celles-les-Bams,  etc. 
Vallée  de  l’Ouvèze.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

524.  P.  muricatum  Spach.  —  Pâturages  pierreux,  prés,  che¬ 

mins.  —  Dans  tout  le  département.  —  Août.  —  A.C. 

525.  P.  Magnolii  Spach.  —  Coteaux  secs  et  chauds  de  la  ré¬ 

gion  méridionale,  de  6o  à  3oo  m.,  jusqu’au  Coiron. 
—  Vallée  de  l’Ouvèze  et  Côte  du  Rhône,  jusqu’à  La- 
voulte,  Bourg-Saint-Andéol,  Labastide-de-Virac,  Bes- 
sas,  Saint-André-de-Cruzières,  Viviers,  Rochecolombe, 
Balazuc,  Joyeuse,  Ruoms,  Païolive,  Saint-Privat,  La- 
villedieu,  Aubenas,  etc.  —  Juillet.  —  P. B. 

Sanguisorba  L. 

526.  Sanguisorba  officinalis  L.  —  Prairies  humides.  —  Dans 

tout  le  département.  —  Juin-septembre.  —  A.C. 

Var.  S.  montana  Jord.  —  Toute  la  vallée  de  la 
Loire  et  les  hauts  bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Espezon- 
nette,  de  Labeaume,  de  l’Erieux,  de  i.ooo  à  1.700  m. 
—  A.C. 

Alchemilla  L. 

527.  Alchemilla  arvensis  Scop.  —  Lieux  arides,  sablonneux. 

—  De  Vernoux,  Lamastre  aux  Routières.  —  Avril- 
juillet.  —  A.C. 

528.  A.  saxatilis  Buser.  —  Pelouses,  rochers  granitiques  et 

volcaniques,  de  900  à  1.754  m.  —  Toute  la  vallée  de 
la  Loire  et  hauts  bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Ailier  et 
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de  l’Erieux  :  Tanargue.  Goiron  :  mont  Charray,  Ro- 
che-de-Gourdon.  —  Juin-août.  —  C.C. 

Var.  A.  basaltica  Buser.  —  Région  volcanique,  au- 
dessus  de  1.200  m.  —  Avec  le  précédent,  mais  plus 
rare. 

529.  A.  alpina  L.  (A.  glomerata  G.  Camus).  —  Pelouses  et 

rochers  de  la  région  plionolitique,  vers  1.700  m.  — 
Mézenc  (Coste).  —  Juillet-août.  —  R. 

Var.  A.  Hoppeana  Buser  (A.  asterophylla  Bus.).  — 
Région  phonolitique,  au-dessus  de  i.5oo  m. —  Mézenc 
et  haut  bassin  de  l’Erieux.  —  Juillet-août.  —  R. R. 

530.  A.  conjuncta  Babington.  —  Pâturages,  rochers  siliceux. 

—  De  Saint-Joseph-des-Banc  au  Champ-de-Mars,  vers 
Ranc-de-Veyre.  —  Juillet-août.  —  R. R. 

531.  A.  Vetteri  Buser.  —  Eboulis,  pâturages  de  la  région  vol¬ 

canique.  —  Vallée  de  la  Loire,  le  long  du  Vernazon, 
à  Saint-Cirgues-en-Montagne  jusqu’à  la  Loire.  Vallée 
de  l’Ouvèze  au  mont  Charray.  —  Juin-août.  —  R. 

532.  A.  pubescens  Lamk.  (A.  minor  Buser).  —  Pâturages 

secs,  genêts,  bruyères,  au-dessus  de  900  m.  —  Vallée 
de  la  Loire.  Hauts  bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze, 
de  l’Erieux  :  Rieutord,  Sagnes-et-Goudoulet,  Cros-de- 
Géorand,  lac  d’Issarlès,  Lachamp-Raphaël,  le  Roux, 
Mayres,  Astet,  Mazan,  Roche-de-Gourdon,  Champ-de- 
Mars,  Suc-de-Bauzon,  etc.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Var.  A.  Lapeyrousii  Buser.  —  Mêmes  localités  que 
A.  pubescens  Lamk.,  avec  lequel  il  est  très  souvent 
mélangé.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Var.  A.  flabellata  Buser.  —  Du  Béage  au  lac  d’Is¬ 
sarlès  à  Cherchemus.  Plantations  du  Mézenc.  —  IL 

533.  A.  vulgaris  L.  —  Prés,  bois,  pâturages  humides,  au-des¬ 

sus  de  600  m.  —  Monts  du  Vivarais.  Le  Coiron.  Monts 
des  Boutières.  —  Mai-septembre.  —  C.C. 

Var.  A.  coriacea  Buser.  —  Hautes  herbes,  bords  des 
sources,  vers  1.700  m.  —  Mézenc  .Champ-de-Mars. 
—  Juillet-août.  —  C. 

Var.  A.  demissa  Buser.  —  Bords  des  eaux.  — 
Champ-de-Mars. 
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Var.  A.  alpestris  Schmidt.  —  Clairières  des  bois, 
entre  1.000  et  1.700  m.  —  Vallée  de  la  Loire  :  Suc  de 
Bauzon,  Mazan,  Bois  d’Andéol,  Lachamp-Baphaël, 
jusqu’au  Mézenc.  Hauts  bassins  de  l’Ardèche  et  de 
l’Erieux.  —  A.C. 

Var.  A.  pratensis  Schmidt.  —  Pâturages,  prairies 
humides.  —  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Ray-Pic, 
Saint-Etienne-de-Boulogne.  —  Juin-août.  —  A.C. 

Var.  A.  colorata  Briq.  —  Pelouses  des  sols  volcani¬ 
ques,  de  1.000  à  i.3oo  m.  —  Roche-de-Gourdon, 
Champ-de-Mars.  —  Juillet.  —  A.C. 

Mespilus  L. 

534.  Mespilus  germanica  L.  —  Bois,  haies,  jusqu’à  3oo  m.,  où 

il  n’est  que  subspontané. 

Cratægus  L. 

535.  Cratægus  monogyna  Jacq.  (C.  oxyacantha  L.  part.).  — 

Bois,  haies,  broussailles.  —  Dans  tout  le  département, 
jusqu’à  800  m.  —  Fleurs,  avril.  —  Fruits,  septem¬ 
bre.  —  C.C. 

536.  C.  Crus-Calli  L.  —  Haies,  où  il  est  planté. 

Cotoneaster  Médik. 

537.  Cotoneaster  Pyracantha  Spach.  (Cratægus  Pyracantha 

Médik.).  —  Haies,  parcs,  où  il  est  planté.  —  «  Forme 
de  magnifiques  buissons  près  d’Aubenas.  »  (Lamotte, 
Prodrome,  p.  278.) 

538.  C.  vulgaris  Lindl.  —  Rochers  des  hautes  montagnes  vol¬ 

caniques,  de  i.5oo  à  1.750  m.  —  Montfol,  Sépoux, 
Gerbier-de-Jonc,  Mézenc.  —  Fleurs,  avril-mai.  — 
Fruits,  juillet-août.  —  R. 

Cydonia  Tourn. 

539.  Cydonia  vulgaris  Pers.  —  Haies,  jardins,  vergers,  où  il 

est  planté.  —  Fleurs,  mai.  —  Fruits,  octobre. 
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Pirus  Tourn. 

540.  Pirus  Malus  L.  —  Haies,  coteaux,  jusqu’à  600  m.,  où  il 

n’est  que  subspontané.  —  Vallées  de  la  Fontaulière, 
de  la  Volane.  Partie  septentrionale  du  département  : 
de  Tour  non  à  Annonay  et  basses  pentes  des  Boutières. 
—  Fleurs,  mai.  —  Fruits,  septembre-octobre.  —  P. G. 

Var.  P.  acerba  D.  G.  —  Haies,  bois  de  la  région  sep¬ 
tentrionale,  jusqu’à  5oo  m.  —  Vion,  Lemps,  Arras, 
Sécheras,  Saint-Jeurre-d’Ay,  environs  d’Annonay.  — 
Fleurs,  mai.  —  Fruits,  septembre-octobre. 

541.  P.  communis  L.  —  Bois,  bords  des  chemins.  —  Cultivé 

et  souvent  subspontané.  —  Fleurs,  avril-mai.  — 
Fruits,  septembre-octobre. 

Var.  P.  Achras  Gærtn.  —  Haies,  bois  de  la  région 
septentrionale.  De  Tournon  à  Lemps,  Etables,  Séche¬ 
ras,  Saint-Jeurre-d’Ay,  Arras,  Eclassan,  Ardoix,  etc. 
Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  septembre. 

542.  P.  amygdaliformis  Vill.  — '  Lieux  secs,  arides  de  la 

région  méridionale  jusqu’à  Vogüé,  Rochecolombe, 
Viviers.  —  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  septembre-oc¬ 
tobre.  —  R. 

Sorbus  L. 

543.  Sorbus  domestica  L.  —  Cultivé  et  subspontané  dans  les 

bois.  —  Fleurs,  mai.  —  Fruits,  septembre-octobre. 

544.  S.  Aucuparia  L.  —  Bois  de  la  région  montagneuse,  sili¬ 

ceuse  et  volcanique,  au-dessus  de  900  m.  —  Bassins 
de  la  Loire,  de  l’Ailier  :  Suc-de-Bauzon,  Saint-Cirgues- 
en-Montagne,  forêt  de  Mazan,  le  Béage,  Chartreuse-. 
de-Bonnefoy,  Gerbier-de-Jonc,  Mézenc,  Saint-Laurent- 
les-Bains.  Massif  du  Tanargue.  Bassin  du  Rhône.  Ro¬ 
cher  d’Avran.  Bois  du  Lavoul,  etc.  —  Fleurs,  mai- 
juillet.  —  Fruits,  septembre. 

545.  S.  Chamæmespilus  Crantz.  —  Rochers  phonolitiques  de 

la  pente  N. -O.  du  Mézenc.  —  Mont  Sépoux,  entre  le 
Béage  et  Sainte-Eulalie.  —  Fleurs,  juin.  —  Fruits, 
septembre.  —  R. R. 
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546.  S.  Aria  Crantz.  —  Bois  et  rochers  siliceux  ou  calcaires, 

de  3oo  à  1.200  m.  —  Côte  du  Rhône  :  Arras,  Vion, 
Lemps,  bois  du  Lavoul.  Bassin  de  l’Ardèche  :  rocher 
d’Avran.  Massif  du  Tanargue.  Vals-les-Bains,  Mer- 
cuer,,  Saint-Julien-du-Serre.  Le  Coiron.  Bassins  de 
l’Ouvèze,  du  Doux,  etc.  —  Fleurs,  mai.  —  Fruits, 
septembre.  —  C. 

547.  S.  torminalis  Crantz.  —  Souvent  planté  autour  des  fer¬ 

mes  de  la  région  montagneuse,  siliceuse  et  volca¬ 
nique.  Subspontané  dans  les  bois,  ravins  de  la  même 
région.  Bassin  de  la  Loire.  —  Fleurs,  mai-juin.  — 
Fruits,  septembre-octobre. 

x  S.  confusa  Gremli  (Aria  x  torminalis).  —  Même  ré¬ 
gion  que  le  précédent,  et,  comme  lui,  souvent  planté 
autour  des  fermes.  —  Fleurs,  mai-juin.  —  Fruits, 
septembre-octobre. 

Amelanchier  Médik. 

548.  Amelanchier  vulgans  Mœnch.  —  Rochers,  coteaux  secs 

et  pierreux,  montagnes  surtout  calcaires  ou  volcani¬ 
ques.  —  Des  plaines  au  Mézenc.  —  Fleurs,  avril-mai. 
—  Fruits,  août-septembre.  —  C. 

Famille  XXXII.  —  GRANATÉES 

PUNICA  L. 

549.  Punica  Granatum  L.  —  Coteaux  calcaires  de  la  basse  ré¬ 

gion  méridionale.  —  De  Saint-Martin-d’Ardèche  au 
Pont-d’Arc.  Subspontané  çà  et  là  dans  le  bassin  de 
l’Ardèche  et  les  basses  vallées  du  bassin  du  Rhône  : 
Aubenas,  Ucel,  Saint-Privat,  Saint-Julien-du-Serre, 
du  Pouzin  à  Privas,  Lavoulte,  etc.  —  Fleurs,  juin- 
juillet.  —  Fruits,  septembre-octobre.  —  R. 

Famille  XXXIII.  —  ONAGEARIÉES 

Epilobium  L. 

550.  Epilobium  spicatum  Lamk.  —  Bois,  ravins  de  la  région 

montagneuse,  de  700  à  i.4oo  m.  —  Vallée  de  la  Loire, 
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vers  la  Ghartreuse-de-Bonnefoy.  Vallée  de  l’Ardèche, 
dans  les  ravins  bordant  la  Pourseille,  au-dessus  de 
Montpezat.  —  Juin-septembre.  —  P.  R. 

551.  E.  rosmarinifoiium  Ilæncke.  —  Graviers,  talus  des  voies 

ferrées.  —  Vallée  de  l’Ouvèze,  jusqu’à  Privas.  Toute 
la  Côte  du  Rhône.  —  Juin-septembre.  —  A.C. 

552.  E.  hîrsutum  L.  —  Bord  des  eaux.  —  Vallée  de  l’Ardèche, 

jusqu’à  Saint-Privat  à  Louyre,  Saint- Julien-du-Serre 
à  Luolp,  Vais,  etc.  —  Paraît  préférer  les  sols  calcai¬ 
res  et  volcaniques.  —  Juin-août.  —  A.C. 

553.  E.  parviflomm  Schreb.  —  Lieux  humides.  —  Partout. 

—  Juin-septembre.  —  C.C. 

554.  E.  Duriæî  Gay.  —  Bois  des  montagnes.  —  Suc-de-Bau- 

zon,  forêt  de  Mazan,  Chartreuse-de-Bonnefoy.  — 
Juillet-août.  —  P.C. 

555.  E.  montanum  L.  —  Toute  la  région  montagneuse  boisée 

et  fraîche,  au-dessus  de  i.ooo  m.  —  Juin-septembre. 
—  C.C. 

Var.  E.  silvaticum  Bor.  —  Bois  au-dessus  de  1.200 
m.  —  Gerbier-de-Jonc,  les  Pradoux,  Chartreuse-de- 
Bonnefoy,  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  P.C. 

556.  E.  collinum  Gmel.  —  Rochers,  rocailles  de  toute  la  ré¬ 

gion  siliceuse,  volcanique.  —  Des  plaines  aux  mon¬ 
tagnes.  —  Partout.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

557.  E.  EanceoEatum  Seb.  et  Maur.  —  Bois,  rocailles.  —  Bas¬ 

sin  de  l’Ardèche  :  Gravenne-de-Thuyets,  Jaujac,  Mont¬ 
pezat,  Vais,  Saint-Julien-du-Serre.  Vallée  de  l’Ouvèze  : 
mont  Charray,  plateau  du  Tanargue,  de  Mayres  au 
rocher  d’Avran,  etc.  —  Juin-juillet.  —  P.C. 

558.  E.  tetragonum  L.  —  Lieux  frais  et  ombragés.  —  Bassin 

de  l’Ardèche,  de  3oo  à  800  m.  :  Saint-Julien-du-Serre, 
Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Vais,  Antraigues,  Genes- 
telle,  Saint-Joseph-des-Bancs,  Gourdon.  Bassin  de 
l’Ouvèze  :  bords  du  Mézayon.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Var.  E.  Lamyi  Schultz.  —  Lieux  humides  des  ter¬ 
rains  argileux.  —  Bassins  de  l’Ouvèze  et  de  l’Ardèche. 
—  Souvent  associé  à  VE.  tetragonum  L.  —  Juillet- 
août.  —  A.C. 
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559.  E.  obscurum  Roth.  —  Bords  des  eaux,  tourbières,  de  4oo 

à  1.600  m.  —  Dans  la  plus  grande  partie  du  dépar¬ 
tement.  Toutes  les  vallées  partant  du  Mézenc.  Chaîne 
des  Boutières.  De  Saint- Julien-du-Serre  à  Saint-Jo- 
seph-des-Bancs  ;  de  Vais  à  Laviolle,  Mézilhac,  etc.  Le 
Béage,  le  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  P. R. 
x  E.  Schmidtianum  Rostk.  (palustri  x  obscurum) .  — 
Tourbières,  bords  des  eaux  de  la  région  montagneuse, 
siliceuse  et  volcanique,  au-dessus  de  1.000  m.  —  Val¬ 
lée  de  la  Loire  :  du  Suc-de-Bauzon  au  Mézenc.  —  Juil¬ 
let-août.  —  A.  R. 

560.  E.  palustre  L.  —  Endroits  tourbeux.  —  Des  plaines  au 

Mézenc.  —  Dans  la  plus  grande  partie  du  départe¬ 
ment  :  Aubenas,  Mercuer.  Vallée  de  la  Volane.  Mazan, 
Saint-Cirgues-en-Montagne,  etc. —  Juillet-août. —  P.C. 
Var.  majus  Fries.  —  Tourbières  du  Mézenc. 

Var.  lavandulae folium  Lee.  et  Lamt.  —  Mézenc. 

561.  E.  alpinum  L.  —  Tourbières  des  pentes  ouest  et  sud-ouest 

du  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  R. 

562.  E.  origanifolium  Lamk.  (E.  alsinefoliurn  Vill.).  —  Sour¬ 

ces,  bords  des  ruisseaux  au-dessus  de  1.200  m.  — 
Cuze,  Suc-de-Bauzon,  Mézenc,  les  Pradoux.  —  Juil¬ 
let-août.  —  R. 

OEnothera  L. 

563.  OEnothera  bîennis  L.  —  Grèves  des  cours  d’eau,  de  60  à 

5oo  m.  —  Bords  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Saint-Pierre- 
de-Colombier.  Bords  de  la  Volane.  Toute  la  Côte  du 
Rhône.  —  Juin-août.  —  P.C. 

Famille  XXXIV.  —  CIRGÉAGÈES 

ClRGÆA  L. 

564.  Circæa  lutetiana  L.  —  Terres  sablonneuses,  humides, 

sources,  jusqu’à  1.000  m.  —  Dans  toute  la  région 
volcanique  et  siliceuse.  —  Juillet-août.  —  C. 

565.  C-  intermedia  Ehrh.  —  Ruisseaux  des  forêts  au-dessus  de 
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1.000  m.  —  Mazan,  Suc-de-Bauzon,  Chartreuse-de- 
Bonnefoy,  le  Béage,  Sépoux,  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc. 
—  Juillet-août.  —  A.  R. 

Famille  XXXV.  HIPPURIDHES 

Hippuris  L. 

566.  Hippuris  vulgaris  L.  —  Bords  des  eaux,  mares,  fossés.  — - 

Côte  du  Rhône.  —  Mai-août.  —  A. R. 

Famille  XXXVII.  —  HALORAGÉES 

Myriophyllum  L. 

567.  Myriophyllum  verticillatum  L.  —  Eaux  stagnantes,  lônes. 

—  Toute  la  Côte  du  Rhône.  —  Juin-août.  —  A.C. 

568.  M.  spicatum  L.  —  Eaux  stagnantes,  lônes.  —  Toute  la 

Côte  du  Rhône.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Famille  XXXVII.  —  CALLITRICHINÉES 

Callitriche  L. 

569.  Callitriche  vernalis  Kutz.  —  Vase  des  eaux  stagnantes.  — 

Côte  du  Rhône.  —  Avril-octobre.  —  C. 

570.  C.  platycarpa  Kutz.  —  Fossés,  bords  des  cours  d’eau.  — 

Côte  du  Rhône.  —  Mai-septembre.  —  C. 

571.  C.  stagnalis  Scop.  —  Mares,  fossés,  ruisseaux.  —  Côte 

du  Rhône.  —  Mai-juin.  —  C. 

Famille  XXXVIII.  —  CÉRATOPHYLLÉES 

Ceratophyllum  L. 

572.  Ceratophyllum  demersum  L.  —  Eaux  paisibles,  rivières. 

—  Côte  du  Rhône.  —  Juillet-août.  —  A. R. 

Famille  XXXIX.  —  LYTHRARIÉES 

Lytiirum  L. 

573.  Lythrum  Salicaria  L.  —  Prairies  humides,  bords  des 
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eaux,  jusqu’à  600  m.  —  Dans  tout  le  département. 
—  Juillet-septembre.  —  A. G. 

574.  L.  Hyssopifolia  L.  —  Lieux  humides  de  la  région  méri¬ 

dionale,  jusqu’à  i5o  m.  —  Bessas,  Labastide-de-Virac, 
Saint-Sauveur-de-Cruzières,  Saint- André-de-Cruzières. 
—  Juillet-septembre.  —  R. 

Peplis  L. 

575.  Peplis  Portula  L.  —  Sables  humides  des  cours  d’eau.  — 

Bords  de  l’Oise  et  du  Luolp  à  Saint-Andéol-de-Bour- 
lenc,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint-Privat.  —  Juin- 
septembre.  —  R. 

Famille  XL.  —  TAMARISCINÉES 

\ 

Tamarix  L. 

576.  Tamarix  gallica  L.  —  Bords  des  cours  d’eau  de  la  région 

méridionale,  jusqu’au  Pont-d’Arc,  Bourg-Saint-An- 
déol.  —  Mai-juin.  —  R. 

Myricaria  Desv. 

577.  Myricaria  germanica  Desv.  —  Graviers  du  Rhône  et  de 

la  basse  Ardèche.  Entraîné  des  Alpes  par  les  eaux  du 
Rhône,  de  l’Isère,  de  la  Drôme.  —  Juin-juillet. 

Famille  XLÏ.  —  CUCURBITAGÉES 

Bryonia  L. 

578.  Bryonia  dioica  Jacq.  —  Buissons,  haies,  décombres,  jus¬ 

qu’à  4oo  m.  —  Tout  le  département.  —  Juin-juillet. 

—  A. G. 

Ecballium  Rich. 

579.  Ecballium  Eiaterium  Rich.  —  Lieux  incultes,  décombres 

de  la  partie  méridionale,  jusqu’à  i5o  m.  —  Beau- 
lieu,  Saint- André-de-Cruzières,  Saint-Sauveur-de- 
Cruzières,  Bessas,  Vagnas,  Labastide-de-Virac.  — 
Juillet-septembre.  —  R. 
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Famille  XLII.  —  PORTULACÉES 

PORTULACA  L. 

580»  pQîiulaca  oleracea  L.  —  Lieux  cultivés,  chemins.  — 
Partout,  jusqu’à  600  m.  —  Juin-octobre.  —  G. G. 

Var.  vulgaris.  —  G. G. 

Var.  sativa  D.  G.  —  Cultivé.  Subspontané. 

Montia  L. 

581.  Montia  minor  Gmel.  —  Pâturages  siliceux,  volcaniques, 

humides,  de  200  à  1.200  m.  —  Partout.  —  Mai-octo¬ 
bre.  —  G. G. 

582.  Montia  rivularis  Gmel.  —  Sources,  fossés,  bords  des  eaux 

de  la  région  siliceuse  et  volcanique,  jusqu’à  1.200  m. 
—  Juin-septembre.  —  G. G. 

Famille  XLIII.  —  PARONYCHIÉES 

POLYCARPON  Lœfl. 

583.  Polycarpon  tetraphyllum  L.  —  Lieux  sablonneux,  pied 

des  vieux  murs.  —  Vais,  Labégude,  Ucel,  Mercuer, 
Saint- Julien-du-Serre.  Toute  la  Côte  du  Rhône.  — 
Juillet-septembre.  —  A. R. 

Paronychia  Juss. 

584.  Paronychia  polygonifolia  D.  C.  —  Eboulis  volcaniques. 

—  Vallée  de  la  Loire  :  Rieutord,  Suc-de-Rauzon,  Mont- 
fol,  Lauzière,  Sépoux,  Ghartreuse-de-Ronnefoy,  Ger- 
bier-de-Jonc.  Vallée  de  la  Fontaulière  :  Lavestide-du- 
Pal,  lac  Ferrand,  Dompnac,  Valgorge,  sur  les  pentes 
du  Tanargue. 

Herniaria  L. 

585.  Herniaria  glahra  L.  —  Endroits  incultes,  de  100  à  i.4oo 

m.  —  Dans  toute  la  région  siliceuse  et  volcanique. 
—  Juillet-août. 

586.  H.  hirsuta  L.  —  Toute  la  région  siliceuse,  jusqu’à  800  m. 

—  Côte  du  Rhône.  —  Mai-octobre.  —  C.G. 


Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1909. 
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.  cinerea  D.  G.  —  Région  siliceuse  méridionale,  d’où  il 
remonte  à  Aubenas,  Mercuer,  Vais.  —  Juin-août.  —  R. 

588.  H.  incana  Lamk.  —  Lieux  sablonneux  calcaires  de  la 

région  méridionale,  jusqu’à  i5o  m.  —  Côte  du  Rhône: 
Saint-Martin-d’Ardèche,  Saint-Marcel-d’Ardèche,  Res- 
sas,  Beaulieu,  etc.  —  Juin-août.  —  R. 

Corrigiola  L. 

589.  Corrigiola  littoralis  L.  —  Sables  des  cours  d’eau,  rocailles 

siliceuses  jusqu’à  i.3oo  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Juillet-septembre.  —  C.C. 

590.  C.  telephiifolia  Pourr.  —  Pentes  rocailleuses  arides  des 

montagnes  gneissiques,  de  3oo  à  900  m.  —  Bassin  de 
l’Ardèche  :  Saint-Julien-du-Serre,  Genestelle,  Saint- 
Andéol-de-Bourlenc,  de  Saint-Joseph-des-Bancs  au 
Champ-de-Mars,  Saint-Michel-de-Boulogne  et  Saint- 
Etienne-de-Boulogne.  —  Juillet-septembre.  —  P. R. 

ScLERANTHUS  L. 

591.  Scleranthus  perennis  L.  —  Lieux  sablonneux.  —  Dans 

tout  le  département.  —  Juin-septembre.  —  C.C. 
x  S.  intermedius  Kittel  (S.  annuus  x  perennis  Gillot). 
Tournon,  graviers  du  Doux,  entre  les  parents  (Cons¬ 
tant  Chatenier,  in  Bull.  Soc.  bot.  Fr.,  t.  LVII,  1910, 

p.  124). 

592.  S.  annuus  L.  —  Lieux  sablonneux,  jusqu’à  i.4oo  m.  — 

Juillet-septembre.  —  C. 

593.  S.  uncinatus  Schur.  —  Terrains  sablonneux,  siliceux  et 

volcaniques.  —  Haut  bassin  de  l’Ardèche.  Vallée  de 
la  Loire  :  lac  d’Issarlès,  le  Béage,  Montfol,  Bonnefoy, 
Gerbier-de-Jonc,  Lanarce,  Mazan.  D’Arras  à  Chemi¬ 
nas,  etc.  —  Juillet-septembre.  —  R. 

Famille  XLIV.  —  CRASSULACÉES 

Sedum  L. 

594.  Sedum  alpestre  Vill.  (S.  repens,  Schl.).  —  Région  sili- 
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ceuse  au-dessus  de  1.200  m.  —  Rocher  d’Avran,  mont 
Charray.  —  Juillet-août.  —  R. R. 

595.  S.  annuum  L.  —  Rochers,  pelouses  des  montagnes  sili¬ 

ceuses  et  volcaniques.  —  Massif  du  Tanargue.  Hauts 
bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux,  de  l’Ouvèze,  Bou- 
tières  et  tout  le  bassin  de  la  Loire,  de  1.000  à  1.700  m. 
—  Juillet-août.  —  A.  G. 

596.  S.  üepæa  L.  —  Haies,  fossés,  lieux  pierreux  humides  et 

ombragés.  —  Bassin  de  l’Ardèche,  entre  3oo  et  700  m. 
Aubenas,  Ucel,  Vais,  Mercuer,  Saint- Andéol-de-Bour- 
lenc,  Antraigues,  Laviolle,  de  Satillieu  à  Lalouvesc. 
Vallée  du  Doux,  etc.  —  Juin-août.  —  A. G. 

597.  S.  uiiSosum  L.  —  Prairies,  pâturages  tourbeux  de  la  ré¬ 

gion  siliceuse  et  volcanique,  au-dessus  de  900  m.  — 
Dans  la  plus  grande  partie  du  département.  Toute  la 
vallée  de  la  Loire  :  le  Béage,  Issarlès,  Goucouron,  Us- 
clades,  Sainte-Eulalie,  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  Bon- 
nefoy,  Lachamp-Raphaël,  Mézilhac.  Haut  bassin  de 
l’Erieux  :  Borée,  la  Rochette.  Chaîne  des  Boutières. 
Hauts  bassins  de  l’Ardèche  et  de  l’Espezonnette  :  Ta¬ 
nargue,  rocher  d’Avran,  Saint-Joseph-des-Bancs  au 
Champ-de-Mars,  etc.  —  Juillet-septembre.  —  A. G. 

598.  S.  maximum  Hoffm.  —  Rochers,  bois  de  la  région  sili¬ 

ceuse  et  volcanique  de  la  plus  grande  partie  du  dé¬ 
partement  jusqu’au  Mézenc.  Côte  du  Rhône  septen¬ 
trionale  :  Arras,  Eclassan,  Préaux.  Chaîne  des  Boutiè¬ 
res  jusqu’au  Mézenc.  Bassin  de  l’Ardèche  :  Péreyres, 
Ray-Pic,  Vais,  Mayres.  Monts  du  Coiron  au  mont 
Combier.  Vallée  de  la  Loire,  où  il  est  commun.  — 
Juillet-septembre.  —  P. R. 

599.  S.  purpurascens  Koch.  —  Rochers,  bois  humides.  —  Val¬ 

lée  de  l’Ardèche  :  Vals-les-Bains,  Burzet.  Vallée  de  la 
Loire  :  rochers  bordant  la  Loire,  de  Rieutord,  Lapa- 
lisse,  Jean-Blanc  au  lac  d’Issarlès.  —  Juillet-août.  — 
P. G. 

600.  S.  album  L.  —  En  tous  terrains.  —  Partout,  jusqu’à 

i.3oo  m.  —  Juin-août.  —  G.C. 

Var.  S.  micranthum  Bast.  —  Région  siliceuse  du 


lj£8  CATALOGUE  DES  PLANTES  VASCULAIRES 

département,  où  il  est  mêlé  au  type.  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  Saint-Julien-du-Serre,  Genestelle,  Gourdon, 
Saint-Joseph-des-Bancs,  Antraigues,  etc.  Bassins  de 
l’Erieux,  du  Doux,  de  l’Ouvèze,  etc.  Côte  du  Rhône 
septentrionale,  à  partir  de  Tournon,  etc.  —  Juin- 
août.  —  G. 

$01  ■  S-  hïrsutum  Ail.  —  Toute  la  région  siliceuse  (gneiss,  mi¬ 
caschiste,  granit,  grès  du  trias)  et  la  région  volcani¬ 
que.  —  De  la  Côte  du  Rhône  au  Mézenc.  —  Juillet- 
août.  —  G. G. 

602.  S.  tiasyphyHum  L.  —  Vieux  murs,  rochers  siliceux  ou 

volcaniques,  jusqu’à  i.3oo  m.  —  Côte  du  Rhône  :  Ro- 
chemaure,  Arras,  Vion,  Sarras,  Andance,  Annonay. 
Chaîne  des  Boutières.  Hauts  bassins  de  l’Ardèche,  de 
l’Erieux,  de  l’Ouvèze,  du  Doux.  Vallée  de  la  Loire, 
où  il  est  commun  dans  les  anfractuosités  des  falaises 
basaltiques  bordant  le  fleuve  en  aval  de  Rieutord.  — 
Juin-août.  —  A.  G. 

603.  S.  acre  L.  —  Vieux  murs,  coteaux  pierreux,  sablonneux. 

—  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  i.3oo  m.  — 
Juin-juillet.  —  C.G. 

604.  S.  sexangulare  L.  (S.  boloniense  Lois.).  —  Lieux  sablon¬ 

neux,  pâturages.  —  Côte  septentrionale  du  Rhône,  de 
Limony  à  Tournon.  Bassin  du  Doux  jusqu’à  Lamas- 
tre.  Vallée  de  l’Ay.  —  Juin-juillet.  —  A. G. 

605.  S.  efegans  Lej.  (S.  pruinatum  Coss.,  non  Link).  —  Pe¬ 

louses,  rochers  de  la  région  siliceuse  et  volcanique. 
—  Partie  septentrionale  du  département  :  de  Satillieu 
à  Lalouvesc,  Névissac,  Champis,  Rochepaule.  Chaîne 
des  Boutières  :  Devesset,  Saint-Agrève,  Saint-Julien- 
Boutières.  Tous  les  environs  du  Mézenc  :  les  Pradoux, 
Gerbier-de-Jonc,  Sainte-Eulalie,  le  Béage,  Montfol. 
Haut  bassin  de  l’Ardèche  ;  du  rocher  d’Avran  à  la 
Roche-de-Gourdon.  —  Juin-août.  —  A. R. 

Var.  S.  aureum  Wirgt.  —  Bois.  —  De  Lavoulte  à 
Celles-les-Bains.  —  R. 

606.  S.  reflexum  L.  —  Vieux  murs,  rochers,  bords  des  bois. 
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—  De  la  plaine  à  i.4oo  m.,  dans  tout  le  département. 
—  Juin-août.  —  G. 

607.  S.  anopetalum  D.  G.  —  Rochers  de  la  région  calcaire, 

jusqu’à  3oo  m.  —  Côte  du  Rhône  calcaire,  jusqu’au 
Pouzin,  Celles-les-Rains,  Châteaubourg,  le  Teil,  Ro- 
chemaure,  Rourg-Saint-Andéol,  Vallon,  Païolive, 
Joyeuse,  Viviers.  Ras  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze.  — 
Juin-août.  —  P.C. 

608.  S.  altissimum  Poir.  —  Pentes  rocailleuses  de  toute  la  ré¬ 

gion  calcaire,  jusqu’à  4oo  m.  —  Le  Goiron  :  Ville- 
neuve-de-Berg,  Lavilledieu,  Rochecolombe,  Saint- 
Maurice-d’Ibie.  Bassin  de  l’Ardèche  jusqu’à  Ucel, 
Saint-Privat,  Vesseaux,  rocher  de  Jastre,  Aubenas. 
Vallée  de  l’Ouvèze,  de  Privas  au  Rhône.  Côte  du 
Rhône  méridionale,  jusqu’au  Pouzin,  Lavoulte,  etc. 
—  Juin-août.  —  A.C. 

609.  S.  rubens  L.  —  Vieux  murs,  terrains  pierreux  de  la  ré¬ 

gion  siliceuse.  —  Côte  du  Rhône  septentrionale  :  Ser- 
rières,  Andance,  Sarras,  Arras,  Vion,  etc.  Vallée  du 
Doux,  où  il  remonte  jusqu’à  Lamastre.  —  Mai-juillet. 
—  P.C. 

Sempervivum  L. 

610.  Sempervivum  tectorum  L.  —  Rochers,  vieux  murs  sili¬ 

ceux  et  volcaniques.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Roche-de- 
Gourdon,  où  il  est  abondant.  —  Juillet-septembre. 
—  R. 

Var.  S.  calcareum  Jord.  —  Vallée  cacaire  du  CKasse- 
zac  :  Païolive. 

611.  S.  arvernense  Lee.  et  Lamt.  —  Rochers  de  la  Côte  du 

Rhône  septentrionale,  de  Tournon  à  Limony.  Bassin 
supérieur  de  l’Ardèche  :  rocher  d’Avran.  —  Juin-juil- 
let.  —  P. R. 

612.  S.  arachnoideum  L.  —  Falaises  basaltiques  et  rochers 

gneissiques,  de  i.ooo  à  i.5oo  m.  —  Bassin  de  l’Ardè¬ 
che  :  Péreyres,  Ray-Pic.  Vallée  de  la  Loire  :  Lapalisse. 
—  Juillet-août.  —  R. 

Var.  S.  tomentosum  Lehm  et  Schnitt.  —  Les  Pra- 
doux.  —  R. 
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Umbilicus  D.  G. 

613.  Umbilicus  pendulinus  D.  G.  —  Rochers  humides,  vieux 

murs.  —  Partout,  jusqu’à  800  m.  —  Mai-août.  —  G. 

Famille  XLV.  —  CACTÉES 

Cactus  L. 

614.  Cactus  Opuntia  L.  (Opuntia  vulgaris  Mill.).  —  Vieux 

murs,  jardins.  —  Naturalisé  sur  les  rochers  siliceux. 
— Vais  au  Prat.  Côte  du  Rhône  :  ravin  d’Arras.  — 
Juin-août.  —  R. R. 

Famille  XL VI.  —  GROSSULARIÉES 

•  » 

Ribes  L. 

615.  Ribes  Uva-crispa  L.  —  Toute  la  région  siliceuse,  volca¬ 

nique,  entre  700  et  i.3oo  m.  —  Le  Coiron.  Rassins 
de  l’Ardèche,  de  l’Erieux,  du  Doux.  Nord  du  dépar¬ 
tement,  où  il  descend  à  4oo  m.  vers  Eclassan,  Ozon, 
Monts  des  Routières.  Vallée  de  la  Loire,  etc.  —  Fleurs, 
avril-mai.  —  Fruits,  août-septembre.  —  A.C. 

616.  R.  nigrum  L.  —  Fréquemment  cultivé  et  parfois  subspon¬ 

tané  autour  des  habitations.  —  Fleurs,  avril-mai.  — 
Fruits,  juillet-août. 

617.  R.  petræum  Wulf.  —  Pentes  des  montagnes  siliceuses 

ou  volcaniques  au-dessus  de  1.000  m.  —  Rassins  de 
l’Ardèche  et  de  l’Espezonnette  :  forêt  de  Rauzon,  Mont 
Gros,  rocher  d’Avran.  —  Vallée  de  la  Loire  :  Mazan, 
Suc-de-Rauzon,  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Cros-de- 
Géorand,  Usclades,  Sainte-Eulalie,  le  Réage,  Mézenc. 
—  Fleurs,  mai-juin.  —  Fruits,  août.  —  A. R. 

618.  R.  rubrum  L.  —  Indigène  dans  les  bois  humides  de  la 

région  siliceuse  et  volcanique,  au-dessus  de  1.000  m. 
—  Rassin  de  la  Loire.  Vallée  de  la  Véradeyre,  de  la 
Chartreuse-de-Ronnefoy  au  Réage,  Mazan,  Suc-de- 
Rauzon,  Cros-de-Géorand,  Saint-Cirgues-en-Monta- 
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gne.  —  Fleurs,  mai-juin.  —  Fruits,  août  —  A. R.  — 
Cultivé. 

619.  R.  alpinum  L.  —  Bois,  éboulis  de  la  région  siliceuse  et 

volcanique,  au-dessus  de  1.000  m.  —  Forêt  de  Bau- 
zon,  rocher  d’Avran.  Vallée  de  la  Loire  :  mêmes  loca¬ 
lités  que  R.  petraeum  et  R.  rubrum.  Bassin  de  l’Ou- 
vèze  :  l’Escrinet,  mont  Charray.  Partie  septentrionale 
du  département.  Chaîne  des  Boutières  jusqu’à  La- 
louvesc,  d’où  il  descend  dans  les  bois  vers  Satillieu, 
Vocance  à  la  Roche-des-Vents,  Ozon,  etc.  —  Fleurs, 
mai-juin.  —  Fruits,  juillet-août.  —  A. R. 

Famille  XLVII.  -  SAXIFRAGÉES 

Saxifraga  L. 

620.  Saxifraga  stellaris  L.  —  Bords  des  sources,  des  ruisseaux 

de  la  région  siliceuse  et  volcanique,  de  900  à  1.700  m. 
—  Vallée  de  la  Loire  :  Mézenc,  Chartreuse-de-Bonne- 
foy,  le  Béage,  Issarlès,  Saint-Cirgues-en-Montagne, 
Mazan,  Lanarce.  Hauts  bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Es- 
pezonnette,  de  l’Erieux,  etc.  —  Juillet-août.  —  P.C. 

621.  S.  rotundifoiia  L.  —  Bois  des  montagnes  siliceuses  et  vol¬ 

caniques,  au-dessus  de  1.000  m.  —  Vallée  de  la  Loire  : 
Mézenc,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Gerbier-de-Jonc,  les 
Pradoux,  Suc-de-Bauzon.  Hauts  bassins  de  l’Erieux, 
descend  au  Cheylard,  Saint-Martin-de-Valamas.  Haut 
bassin  de  l’Ardèche  :  Ray-Pic,  rocher  d’Avran,  Tanar- 
gue,  Cuze.  Bassin  de  l’Espezonnette  au  mont  Gros.  — 
Juillet-août.  —  P.C. 

622.  S.  granulata  L.  —  Pâturages  de  la  région  siliceuse  et 

volcanique.  —  Partout.  —  Avril-mai.  —  C.C. 

623.  S.  tridactylites  L.  —  Rochers,  vieux  murs  de  la  région 

calcaire  et  volcanique,  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche,  où  il  remonte  à  Aubenas,  Vesseaux,  Saint- 
Julien-du-Serre,  Saint-Privat  à  Louvre,  etc.  Les  basses 
pentes  du  Coiron.  Bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Escou- 
tay.  Côte  du  Rhône  et  vallée  de  l’Ouvèze.  —  Mars- 
avril.  —  C. 
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624.  S.  pedatifida  AIL  —  Rochers  siliceux,  volcaniques,  de 

1.000  à  1.600  m.  —  Haut  bassin  de  l’Ardèche  :  rocher 
d’Avran,  le  Tanargue.  Bassin  du  Chassezac  :  des  Vans 
à  Villefort  au  plan  de  l’Elze  ;  de  Laviolle  à  Mézilhac. 
Vallée  de  la  Loire  :  Gerbier-de-Jonc.  —  Juin-juillet. 
—  R. 

625.  S.  hypnoides  L.  —  Rochers,  éboulis  siliceux  et  volcani¬ 

ques,  de  200  à  1.600  m.  —  Dans  la  plus  grande  partie 
du  département.  Région  septentrionale,  de  Serrières 
à  Tournon.  Châteaubourg,  d’où  il  monte  jusqu’à  la 
chaîne  des  Routières.  Environs  du  Mézenc,  d’où  il 
descend  dans  les  bassins  de  l’Erieux  et  de  l’Ouvèze. 
Bassin  de  l’Ardèche,  Tanargue,  Coiron  volcanique. 
—  Mai-juillet.  —  G. 

Sur  les  pentes  inférieures  du  Coiron,  Rochemaure, 
Jordan  et  Fourreau  ont  décrit  les  six  formes  sui¬ 
vantes  : 

S.  helviensis,  S.  indivisa ,  S.  vivariensis ,  S.  vulcano- 
rum,  C.  basaltica ,  S.  laeta . 

M.  l’abbé  Goste  a  trouvé  à  Mayres,  en  montant  au 
rocher  d’Avran  : 

x  S.  Souliei  Coste  (hypnoides  x  pedatifida)  parmi  les 
parents.  Altitude,  1.000  m. 

626.  S.  Aïzoon  Jacq.  —  Rochers  basaltiques,  éboulis  volcani¬ 

ques,  de  900  à  i.5oo  m.  —  Bassin  de  l’Ardèche  :  de 
Péreyres  au  Ray-Pic,  Lachamp-Raphaël.  Vallée  de  la 
Loire  :  Mézenc,  Pradoux.  Vallon  de  la  Véradeyre, 
Rieutord,  Lapalisse  à  la  Baraque.  —  Juillet-août.  — 
A. R. 

Chrysosplenium  L. 

627.  S.  Chrysosplenium  altemifolium  L.  —  Rochers  humides, 

bords  des  cours  d’eau  de  la  région  montagneuse,  sili¬ 
ceuse  et  volcanique,  de  1.000  à  1.700  m.  —  Vallée  de 
la  Loire  :  Mézenc,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  les  Pra¬ 
doux,  Suc-de-Bauzon,  Suc-de-la-Graille,  près  Saint- 
Cirgues-en-Montagne,  forêt  de  Mazan,  ravin  de  Gage. 
Haut  bassin  de  l’Ardèche  :  rocher  d’Avran,  forêt  de 
Bauzon.  —  Avril-juin.  —  R. 
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628.  C.  oppositifolium  L.  —  Mêmes  régions  que  le  précédent, 

mais  plus  commun.  —  Bassin  de  l’Ardèche,  jusqu’à 
Aubenas.  Le  Coiron.  Bassin  de  l’Ouvèze,  jusqu’au 
mont  Charray  et  la  Roche-de-Gourdon.  Vallée  de 
l’Erieux  jusqu’au  Cheylard.  Bassin  du  Doux  et  Bou- 
tières.  —  Avril-mai.  —  A. G. 

Famille  XLVIII.  —  OMBELLIFÈRES 

Astrantia  L. 

629.  Astrantia  major  L.  —  Prairies,  pâturages  des  montagnes 

de  la  région  volcanique.  —  Mézenc  (Lamotte).  — • 
Juin-août.  —  R. R. 

Sanicula  L. 

630.  Sanicula  europsea  L.  —  Bois,  ravins  ombragés  de  la  ré¬ 

gion  centrale  et  septentrionale,  de  200  à  1.200  m.  — 
De  Serrières  à  Tournon.  —  Mai-juillet.  —  A. R. 

Turgenia  Hoffm. 

631.  Turgenia  latifolia  Hoffm.  —  Champs,  moissons  des  ter¬ 

rains  calcaires.  Vallée  de  l’Ouvèze.  De  Privas  à  Cho- 
mérac.  Plaine  du  Lac.  Basse  vallée  de  l’Ardèche  : 
Bernas,  Vals-les-Bains,  Bessas,  Vagnas.  Côte  du 
Rhône  :  Saint-Remèze,  Bidon,  Larnas,  etc.  —  Juin- 
août.  —  R. 

Caucalis  Hoffm. 

632.  Caucalis  daucoides  L.  —  Vignes,  moissons,  champs  in¬ 

cultes.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  700  m. 
—  Juin-juillet.  —  G. G. 

633.  C.  leptophylla  L.  —  Moissons,  vignes,  endroits  pierreux 

de  la  région  méridionale.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône 
jusqu’à  Sarras.  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas, 
Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint-Andéol-de-Bour- 
lenc,  Saint-Privat,  l’Escrinet  à  700  m.,  Vesseaux.  Val¬ 
lée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Basses  vallées  des  af¬ 
fluents  du  Rhône,  vallon  de  Celles-les-Bains.  —  Juin- 
août.  —  A. G. 
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Torilis  Adans. 

634.  Torilis  Anthriscus  Gmel.  —  Bords  des  chemins,  terrains 

incultes.  Tout  le  département,  jusqu’à  800  m.  —  Juin- 
août.  —  G. 

635.  T.  arvensis  Gren.  (A.  helvetica  Gmel.).  —  Bords  des  che¬ 

mins,  moissons,  surtout  calcaires  et  argileux,  de  80 
à  4oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-juil- 
let.  —  G. 

636.  T.  heterophyllla  Guss.  —  Lieux  arides,  surtout  de  la  ré- 

» 

gion  siliceuse  et  volcanique  méridionale.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas,  Vais,  bois  de  Cuze,  vol¬ 
can  de  Graux,  Genestelle,  Saint-Andéol-de-Bourlenc, 
Saint  -  Julien  -  du  -  Serre,  Saint-Michel-de-Boulogne, 
Ucel.  Côte  du  Bhône  septentrionale  :  Sarras,  Arras, 
Vion,  Tournon.  Vallée  du  Doux.  —  Juin.  —  P.C. 

637.  T.  nodosa  Gærtn.  —  Bords  des  chemins,  lieux  pierreux 

de  toute  la  région  méridionale.  —  Vallon,  Pont-d’Arc, 
Aubenas,  Vais,  Prades,  Saint-Privat,  Saint-Julien-du- 
Serre,  Saint-Andéol-de-Bourlenc.  Côte  du  Rhône. 
Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Vallées  de  l’Erieux, 
du  Doux,  etc.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

Daucus  L. 

638.  Daucus  Carota  L.  —  Prairies  et  moissons.  —  Dans  tout 

le  département.  —  Juin-septembre.  —  C.C. 

Var.  exigua  Herm.  —  Forme  naine  des  lieux  arides. 
—  G. 


Orlaya  Hoffm. 

639.  Orlaya  grandiflora  Hoffm.  —  Moissons,  broussailles,  ro¬ 
chers  en  tous  terrains,  de  80  à  4oo  m.  —  Tout  le  bas¬ 
sin  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas,  Vals-les-Bains, 
Saint-Julien-du-Serre.  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze,  du 
Pouzin  au  mont  Charray.  Toute  la  Côte  du  Rhône. 
D’Annonay  à  Lalouvesc.  La  plus  grande  partie  du  dé¬ 
partement.  —  Juin-août.  —  A.C. 
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640.  O.  platycarpos  Koch.  —  Moissons  de  la  région  méridio¬ 

nale.  —  Bassin  de  la  Gèze  :  Bessas,  Saint-André-de- 
Cruzières,  Yagnas,  Beaulieu,  Vallon.  —  Juin-septem¬ 
bre.  —  A. B. 

Tiiapsia  L. 

641.  Thapsia  villosa  L.  —  Bochers  calcaires  de  la  vallée  infé¬ 

rieure  de  l’Ardèche.  —  Pont-d’Arc  (Ab.  Soulié).  — • 
Mai-juin.  —  B. B. 


Laserpitium  L. 

642.  Laserpitium  latifolium  L.  —  Bois,  rochers  des  mon¬ 

tagnes  siliceuses  et  volcaniques,  de  i.ooo  à  1.700  m. 
—  Mézenc,  Montfol,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Ger- 
bier-de-Jonc.  De  Montpezat  au  Pal.  Bois  de  Cuze.  Mas¬ 
sif  du  Tanargue,  rocher  d’Avran,  etc.  —  Juillet-août. 
—  A. B. 

643.  L.  gallicum  L.  —  Rochers  des  montagnes  calcaires.  — 

Côte  du  Rhône  :  de  Cruas  à  Tournon.  Vallon  de  Cel- 
les-les-Bains.  —  Juin-juillet.  —  B. 

644.  L.  pruthenicum  L.  —  Prés  et  bois  humides,  au-dessus  de 

1.000  m.  —  Mazan,  Suc-de-Bauzon.  —  Juillet-août.  — 
R. R. 

Angelica  L. 


645.  Angelica  silvestris  L.  —  Bois,  broussailles  humides,  sau¬ 

laies  bordant  les  cours  d’eau.  —  Vallée  de  la  Loire. 
Hauts  bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Espezonnette,  de 
l’Erieux,  de  l’Ouvèze  ;  descend  aux  bords  du  Rhône. 
—  Juillet-août.  —  C. 

Var.  A.  montana  Schl.  —  Bords  des  cours  d’eau  au- 
dessus  de  1.000  m.  —  Bords  de  la  Loire,  de  Sainte- 
Eulalie  à  Lapalisse.  —  R. 

646.  A.  pyrenæa  Spreng.  (Seliniim  pyrenaeum  Gouan.).  — 

Pâturages,  prairies  de  la  région  siliceuse  et  volcani¬ 
que,  au-dessus  de  1.000  m.  —  Vallée  de  la  Loire  : 
Mazan,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Gerbier-de-Jonc, 
Cros-de-Géorand,  Mazan,  lac  d’Issarlès.  Haut  bassin 
de  l’Ardèche  :  Champ-de-Mars,  massif  du  Tanargue, 
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rocher  d’Avran,  forêt  de  Bauzon,  Ray-Pic,  etc.  Vallée 
de  FEspezonnette  :  Saint-Etienne-de-Lugdarès.  Val¬ 
lée  de  la  Bourne  :  Saint-Laurent-les-Bains,  etc.  — 
Juillet-septembre.  —  P. R. 

Levisticum  Koch. 

647-  Levisticum  officinale  Koch.  —  Cultivé  dans  les  jardins 

de  la  région  montagneuse  sous  le  nom  de  «  l’api  bas- 
tard,  herbo  di  plourèsi  ».  Ruines  de  la  Chartreuse-de- 
Bonnefoy,  où  il  est  subspontané.  —  Juillet-août. 

Peucedanum  L. 

648.  Peucedanum  carvifoiium  Vill.  —  Pâturages  humides  des 
sols  volcaniques,  vers  i.ooo  m.  —  Roche-de-Gour- 
don.  —  Juillet-août.  —  R. R. 

649-  P.  glaucum  Gaud.  (P.  Cervaria  Cuss.).  —  Rochers,  pe¬ 
louses  des  coteaux  calcaires  arides.  —  Toute  la  Côte 
du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Lanas,  Vo- 
güé,  Saint-Sernin,  Aubenas,  Saint-Julien-du-Serre, 
etc.  Le  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze.  —  Août-septem¬ 
bre.  —  A.C. 

656.  P.  Oreoselinum  Mœnch.  —  Bois,  prairies  humides,  sur¬ 
tout  de  la  région  siliceuse  et  volcanique.  —  Dans  tout 
le  département,  jusqu’au  Mézenc.  —  Août-septem¬ 
bre.  —  C. 

651.  P.  alsaticum  L.  —  Haies,  talus,  endroits  pierreux.  — 

Côte  du  Rhône  :  Ozon,  Sarras,  Vion,  Tournon,  partie 
méridionale  près  du  confluent  de  l’Ardèche.  Lavoulte, 
vallon  de  Celles-les-Bains.  —  Juillet-août.  —  R. 

652.  P.  Ostruthium  Koch.  —  Bords  des  eaux  des  hautes  mon¬ 

tagnes.  —  Mézenc,  Chartreuse-de-Ronnefoy,  Gerbier- 
de-Jonc,  le  Béage,  lac  d’Issarlès.  Bords  de  la  Loire  à 
Lapalisse,  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Mazan.  Hauts 
bassins  de  l’Ardèche  et  de  l’Erieux,  Lachamp-Ra- 
phaël,  Ray-Pic,  le  Tanargue.  —  Juillet-août.  —  P.C. 

Pastinaca  L. 

653.  Pastinaca  silvestrîs  Mill.  (P.  pratensis  Jord.).  —  Prés, 
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lieux  frais  de  la  plaine.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône 
et  basses  vallées  de  ses  affluents.  —  Juillet-août.  —  C. 

Var.  P.  teretiuscula  Jord.  —  Côte  du  Rhône  septen¬ 
trionale  :  Andance,  Sarras,  Arras,  Tournon.  —  C. 

654.  P.  opaca  Bernh.  —  Lieux  frais,  chemins.  —  Vallée  de 

l’Ardèche,  jusqua  Aubenas,  Vals-les-Bains,  Mercuer, 
etc.  —  Août-septembre.  —  C. 

655.  P.  urens  Req.  —  Lieux  cultivés  et  incultes  autour  de  Pri¬ 

vas.  —  Juillet-septembre.  —  R. 

Heracleum  L. 

656.  Heracieum  Sphontiyiium  L.  —  Prés,  bois  humides.  — 

Dans  tout  le  département,  de  4oo  à  1.200  m.,  autour 
du  Suc-de-Bauzon.  Chaîne  des  Boutières,  etc.  —  Juin- 
juillet.  —  C. 

657.  H.  Lecoqîi  Gr.  G.  —  Prés,  bois  humides.  —  Dans  toute 

la  région  montagneuse,  où  il  est  souvent  mêlé  au 
précédent.  S’élève  à  1.600  m.  autour  du  Mézenc,  d’où 
il  descend  dans  toutes  les  vallées  y  prenant  naissance. 
Hauts  bassins  de  l’Ardèche  et  de  l’Espezonnette.  — 
Juin-juillet.  —  C. 

Tordylium  L. 

658.  Tordylium  maximum  L.  —  Lieux  secs,  terres  incultes.  — 

Toute  la  vallée  de  l’Ardèche,  de  180  à  5oo  m.  :  Saint- 
Didier-sous-Aubenas,  Saint-Sernin,  Aubenas,  Vais, 
Saint- Andéol-de-Bourlenc,  Asperjoc,  Ucel,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre,  Mercuer,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze  jus¬ 
qu’à  Privas.  Vallée  du  Doux.  —  Juin-août.  —  P.C. 

Meum  Jacq. 

659.  Meum  athamanticum  Jacq.  —  Toutes  les  prairies  de  la 

région  siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de  900  m., 
jusqu’au  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  et  vallées  y  pre¬ 
nant  naissance.  Bassins  de  l’Erieux,  de  l’Ouvèze. 
Montagnes  autour  des  sources  de  l’Ardèche,  forêt  de 
Bauzon,  rocher  d’Avran,  etc.  —  Juillet-août.  —  A.C. 
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Silaus  Bernh. 

660.  Silaus  pratensis  Bess.  —  Fossés,  prairies  humides.  — 

Bords  du  Bhône.  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aube- 
nas,  Labégude,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre.  Vallée  de 
l’Ouvèze.  —  Juillet-septembre.  —  C. 

,  ê  . 

Seseli  L. 

660bis.  Seseli  monfanum  L.  —  Coteaux,  secs,  surtout  calcaires. 

Côte  du  Rhône  :  le  Teil,  le  Pouzin,  Lavoulte,  Arras. 
—  Juillet-octobre.  —  R.  R. 

661.  Seseli  tortuosum  L.  —  Toute  la  partie  calcaire  de  la  Côte 

du  Rhône.  —  Vallée  de  l’Ardèche  et  bas  Coiron  jus¬ 
qu’au  rocher  de  Jastre,  Lavilledieu,  Vogüé,  Rocheco- 
lombe,  etc.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

662.  S.  elatum  L.  —  Rocailles  calcaires  et  volcaniques  de  la 

région  méridionale  de  la  Côte  du  Rhône.  —  Saint- 
Remez  à  la  Dent-de-Retz  ;  Rochemaure.  —  Août-sep¬ 
tembre.  —  R. 

Æthusa  L. 

663.  Æthusa  Cynapium  L.  —  Moissons,  décombres,  jardins. 

Lapalisse,  dans  le  village.  —  Eté-automne. 

Foeniculum  Adans. 

664.  Fœniculum  officinale  Ail.  —  Coteaux  arides,  talus  des 

voies  ferrées.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Du  Teil  à 
Aubignas,  Aubenas,  Vesseaux,  Balazuc.  Partie  méri¬ 
dionale.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

OEnanthe  L. 

665.  Œnanthe  peucedanifolia  Poil.  —  Prairies  humides.  — 

Vallon  d’Oise  à  Saint- Andéol-de-Bourlenc,  Genestelle, 
Saint-Joseph-des-Bancs.  Vallée  -de  la  Loire  :  entre 
Montfol  et  les  Jallades.  —  Juin-juillet.  —  R. 

665bis.  Œ.  fistulosa  L.  —  Marais  et  fossés.  —  De  Vernoux 
à  Boffres.  —  Juin-septembre.  —  R. 
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Bupleurum  L. 

666.  Bupleurum  rotundifolium  L.  —  Vignes,  champs  caillou¬ 

teux  de  la  région  calcaire  de  tout  le  département,  jus¬ 
qu’à  4oo  m.  —  Mai-juillet.  —  G. 

667.  B.  protractum  Link  et  Hoffm.  —  Vignes,  champs  de  la 

région  calcaire  méridionale.  —  Bessas,  Vagnas,  Saint- 
André-de-Cruzières,  Saint-Sauveur-de-Cruzières.  Val¬ 
lée  du  Chassezac  :  Païolive.  Vallée  de  l’Ardèche,  jus¬ 
qu’à  Joyeuse.  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Baix.  —  Juin- 
juillet.  —  P. G. 

668.  B.  junceum  L.  —  Rochers,  lieux  pierreux,  de  8o  à  5oo  m,; 

—  Dans  tout  le  département.  —  Juillet-août.  —  A. G. 

669.  B.  aristatum  Bartl.  —  Lieux  secs,  pierreux  et  calcaires, 

de  8o  à  4oo  m.  —  Cote  du  Rhône  :  Peyraud,  Tour- 
non,  le  Pouzin,  Saint-Remèze.  Vallée  de  l’Ardèche  : 
de  Saint-Martin-d’Ardèche  au  Pont-d’Arc,  Joyeuse, 
Mont-Vinobre  à  Saint-Sernin,  Vogüé,  Aubenas,  Ro- 
checolombe,  Ucel,  Saint- Julien-du-Serre,  Vesseaux. 
Basses  pentes  du  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze.  —  Juin- 
août.  —  P. G. 

670.  B.  ranunculoides  L.  —  Rochers  phonolitiques  de  la  pente 

Est  du  Mézenc,  vers  1.740  m.  —  Juillet-août.  —  R. R. 

671.  B.  falcatum  L.  —  Bois,  coteaux  calcaires  de  la  région 

méridionale,  jusqu’à  5oo  m.  —  Vallée  de  l’Ouvèze, 
jusqu’au  mont  Charray.  Limite  du  Gard.  Basse  vallée 
de  l’Ardèche.  Côte  du  Rhône.  —  Juillet-octobre.  — 
P. G. 

672.  B.  fruticosum  L.  —  Coteaux  arides  de  la  région  méridio¬ 

nale.  —  Joyeuse,  Saint-Paul-le-Jeune,  limites  S. -O. 
de  l’Ardèche  vers  le  Gard,  Tournon.  —  Juillet-septem¬ 
bre.  —  R. R. 

Trinia  Hoffm. 

673.  Trinia  vulgaris  D.  C.  —  Pelouses  des  coteaux  calcaires, 

arides,  de  100  à  5oo  m.  —  Côte  du  Rhône  jusqu’à 
Peyraud.  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas,  Saint- 
Privat,  Mercuer,  Saint-Julien-du-Serre.  Basses  pentes 
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du  Coiron.  Vallées  de  l’Escoutay  et  de  l’Ouvèze.  — 
Mai-juin.  —  A. G. 

Petroselinum  Hoffm. 

674.  Petroselinum  sativum  Hoffm.  —  Cultivé  dans  les  jar¬ 

dins.  —  Subspontané. 

Apium  L. 

675.  Apium  graveolens  L.  —  Cultivé  dans  les  jardins. 

Ptychotis  Koch. 

676.  Ptychotis  heterophylla  Koch.  —  Coteaux  arides,  pierrail¬ 

les.  —  Côte  du  Rhône  méridionale,  d’où  il  remonte 
jusqu’à  Viviers,  le  Teil,  Baix,  le  Pouzin,  Tournon.  Le 
Coiron,  l’Escrinet.  Vallée  de  l’Ouvèze.  —  Juillet-août. 
—  P.C. 

Helosciadium  Koch. 

677.  Helosciadium  nodiflorum  Koch.  —  Fossés,  sources,  jus¬ 

qu’à  5oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin- 
août.  —  C.C. 

Ægopodium  L. 

678.  Ægopodium  Podagraria  L.  —  Haies,  bois,  prés  humi¬ 

des,  jusqu’à  8oo  m.  —  Dans  la  plus  grande  partie  du 
département.  —  Mai-juin.  —  C. 

Pimpinella  L. 

679.  Pimpinella  saxifraga  L.  —  Pâturages,  rochers.  —  Tout 

le  département.  —  Juillet-octobre.  —  C.C. 

Var.  rotundifolia  Beck.  —  Rochers,  ébouiis  cal¬ 
caires  de  la  Côte  du  Rhône  méridionale,  jusqu’au  Teil, 
Cruas,  le  Pouzin,  Lavoulte.  Basses  pentes  du  Coiron. 
Basses  vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  etc.  —  Juil¬ 
let-octobre.  —  A.  B. 

Conopodium  Koch. 

680.  Conopodium  denudatum  Koch.  —  Prairies,  sol  détritique 

des  forêts  de  la  région  siliceuse  et  volcanique. —  Dans 
tout  le  département.  —  Mai-août.  —  C. 
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Ammi  L. 

681.  Ammi  majus  L.  —  Champs  de  la  région  calcaire  méri¬ 

dionale.  —  Côte  du  Rhône,  où  il  remonte  vers  Vi¬ 
viers.  Basses  pentes  du  Coiron.  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Saint-Etienne-de-Fontbellon,  Lachapelle-sous- Aube- 
nas,  Saint-Sernin,  Vinezac,  Rochecolombe,  Vogüé, 
Mercuer,  Vais,  Joyeuse.  —  Juillet-août.  —  P.C. 

Bunium  L. 

682.  Bunium  Buibocastanum  L.  —  Champs  des  terrains  cal¬ 

caires  de  la  région  méridionale.  —  Bessas,  Vagnas, 
Labastide-de-Virac,  Saint-André  et  Saint-Sauveur-de- 
Cruzières,  Païolive.  Pont-d’Arc  au  vallon  du  Fons. 
Côte  du  Rhône  méridionale.  Bassin  du  Doux  :  La- 
mastre.  —  Juin-juillet.  —  R. 

683.  B.  verticillatum  G.  G.  —  Prairies  humides  des  terrains 

siliceux  et  volcaniques,  au-dessus  de  900  m.  —  Tout 
le  plateau  ardéchois  des  bassins  de  la  Loire,  de  l’Ar¬ 
dèche,  de  l’Erieux,  du  Doux.  Chaîne  des  Boutières, 
etc.  Mézenc,  Borée,  Saint-Martial,  Gerbier-de-Jonc, 
Montfol,  le  Béage,  lac  d’Issarlès,  Lachamp-Raphaël, 
Mézilhac,  le  Cheylard,  Saint-Etienne-de-Lugdarès, 
Saint-Laurent-les-Bains.  Champis,  etc.  —  Juin-sep¬ 
tembre.  —  A.C. 

684.  B.  Carvi  Bieb.  (Carum  Cavvi  L.).  —  Prairies  des  monta¬ 

gnes.  —  Tous  les  bassins  de  la  Loire,  de  l’Ardèche, 
de  l’Espezonnette,  de  l’Erieux  :  de  Montpezat  au  Pal. 
Cratère  de  Lavestide-du-Pal,  le  Béage,  Rieutord,  Us- 
clades,  Mézenc,  Borée,  Saint-Laurent-les-Bains.  — 
Mai-août.  —  P.C. 

Sium  L. 

685.  Sium  latifolium  L.  —  Marais,  eaux  stagnantes.  — 

Côte  du  Rhône  septentrionale.  —  Juin-septembre. 

—  R. 


Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1909. 
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686.  S.  angustifolium  L.  (Berula  angustifolia  Koch.)*  —  Fos¬ 

sés,  ruisseaux.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à 
4oo  m.  —  Juillet-septembre.  —  G. 

Scandix  L. 

687.  Scandix  Pecten-Venerîs  L.  —  Moissons,  vignes.  —  Tout 

le  département,  jusqu’à  900  m.  —  Mai-juin.  —  G.C. 

688.  S.  austraiis  L.  —  Rocailles,  rochers  calcaires  de  la  ré¬ 

gion  méridionale.  —  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche,  jusqu’au  mont  Vinobre,  à  Saint-Sernin,  Ro¬ 
cher  de  Jastre  à  Aubenas.  —  Mai-juin.  —  R. 

Anthriscus  Hoffm. 

689.  AiiHiriscus  vulgaris  Pers.  —  Lieux  incultes,  broussailles, 

prairies,  décombres.  —  Tout  le  département,  jusqu’à 
600  m.  —  Mai-juin.  —  G. 

690.  A.  Cerefolium  Hoffm.  —  Cultivé.  Subspontané. 

691.  A.  silvestris  Hoffm.  —  Prés,  bois  humides,  jusqu’à  i.5oo 

m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mai-juin.  —  G.C. 

Va?\  A.  alpinus  Jord.  —  Pâturages  des  Estables  au 
Mézenc.  —  Juillet.  —  A. G. 

Myrrhis  Scop. 

692.  Myri'his  odorata  Scop.  —  Prés  humides  des  montagnes. 

—  Péreyres,  Ray-Pic,  Chartreuse-de-Bonnefoy.  Sou¬ 
vent  cultivé  dans  les  jardins  de  la  région  monta¬ 
gneuse.  —  Juin-juillet.  —  R. 

Chærophyllum  L. 

693.  ChærophylSum  aureum  L.  —  Pâturages,  prés,  bois,  de  la 

région  siliceuse  et  volcanique,  de  1.000  à  1.600  m.  — 
Monts  du  Coiron  :  Roche-de-Gourdon  ;  de  Montpezat 
au  Pal,  Coucouron,  Mézenc,  Chartreuse-de-Bonnefoy. 
—  Juin-juillet.  —  R. 
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694.  C.  Gicutaria  Vill.  —  Prairies  humides  de  la  région  avoi¬ 

sinant  le  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  Montfol,  Coucou- 
ron,  etc.  —  Juin-août.  —  P.C. 

695.  G.  temulum  L.  —  Haies,  champs.  —  Commun  jusqu’à 

5oo  m.  —  Juin-juillet.  —  C.C. 

Conium  L. 

696.  Gonîum  maculatum  L.  —  Décombres,  voisinage  des  ha¬ 

bitations,  bords  des  eaux  jusqu’à  4oo  m.  —  Côte  du 
Rhône.  —  Juin-août.  —  R. 


Eryngium  L. 


697.  Eryngium  campestre  L.  —  Chemins,  voisinage  des  habi- 
bitations.  —  Partout  jusqu’à  1.200  m.  —  Juin-octo¬ 
bre.  —  C.C. 


Famille  XLIX.  —  ARALIACÉES 

Hedera  L. 

698.  Hedera  Hélix  L.  —  Vieux  murs,  bois,  chemins.  —  Dans 

tout  le  département,  jusqu’à  1.200  m.  —  Fruits, 
février-mars.  —  Fleurs,  septembre-octobre.  —  C.C. 

Cornus  L. 

* 

699.  Cornus  mas  L.  —  Haies,  bois  des  terrains  calcaires.  — 

Côte  du  Rhône,  jusqu’à  Viviers.  Vallée  de  l’Ardèche, 
jusqu’à  Saint-Privat  à  Louyre.  Aubenas  au  rocher  de 
Jastre.  —  Fleurs,  février-mars.  —  Fruits,  septembre- 
octobre.  —  P.C. 

700.  C.  sanguinea  L.  —  Haies,  broussailles.  —  Tout  le  dépar¬ 

tement,  jusqu’à  5oo  m.  —  Fleurs,  mai-juin.  —  Fruits, 
septembre-octobre.  —  C.C. 
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Troisième  Classe.  —  MONOPÉTALES 

Famille  LI.  —  CAPRIFOLIACÉES 

Adoxa  L. 

702.  Adoxa  Moschatellina  L.  —  Bois  de  la  région  monta¬ 

gneuse,  de  1.000  à  1.700  m.  —  Suc-de-Bauzon,  La- 
narce,  Mazan,  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Montfol, 
Chartreuse-de-Bonnefoy,  le  Bez.  Sources  du  Mézayon, 
Mézenc.  Plateau  du  Tanargue,  rocher  d’Avran.  — 
Mai-juin.  —  P.C. 

Sambucus  L. 

703.  Sambucus  Ebulus  L.  —  Chemins,  champs  incultes.  — 

Tout  le  département,  surtout  dans  la  région  calcaire 
et  argileuse,  jusqu’à  4oo  m.  —  Juin-août.  —  C. 

704.  S.  nigra  L.  —  Haies  et  bois.  —  Dans  la  plus  grande  par¬ 

tie  du  département,  jusqu’à  1.000  m.,  où  il  n’est  le 
plus  souvent  que  subspontané.  —  Juin-juillet.  —  A.C. 

705.  S.  racemosa  L.  —  Bois  de  la  région  siliceuse  et  volcani¬ 

que,  de  900  à  i.4oo  m.  —  Vallée  de  la  Loire  :  Mazan, 
Suc-de-Bauzon,  Suc-de-la-Graille,  Saint-Cirgues-en- 
Montagne.  Plateau  du  Tanargue,  rocher  d’Avran.  — 
Avril-mai.  —  P.C. 

Viburnum  L. 

706.  Vilbumum  Lantana  L.  —  Haies,  lisières  des  bois,  surtout 

calcaires.  —  Côte  du  Rhône.  Partie  septentrionale  du 
département  :  de  Limony  à  Tournon.  Bas  Coiron. 
Vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  etc.  —  Mai.  —  C. 

Lonicera  L. 

707.  Lonicera  etrusca  Santi.  —  Bois,  coteaux  secs  de  la  région 

calcaire  méridionale.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Saint-Sernin,  Saint-Privat. 
Vesseaux.  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze,  jusqu’à  Privas, 
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Saint-Remèze,  Bernas,  Bessas.  Vallée  du  Doux,  etc.  — 
Mai-juillet.  —  P. G. 

708-  L.  implexa  Arr.  —  Coteaux,  lieux  secs  de  la  région  mé¬ 

ridionale.  —  Saint-Martin-d’ Ardèche.  Basses  vallées 
de  l’Ardèche,  de  l’Escoutay.  —  Mai-juin.  —  B. 

709-  L.  Perîclymenum  L.  —  Haies,  bois.  —  Partout.  —  Mai- 

juillet.  —  G. 

710.  L.  Xylosteum  L.  —  Haies,  bois.  —  Mai-juin.  —  G. G. 

711.  L.  nigra  L.  —  Haute  vallée  de  la  Loire  :  Suc-de-Bauzon, 

Mazan,  Lanarce,  Chartreuse-de-Bonnefoy.  Plateau  du 
Tanargue.  —  Mai-août.  —  B. 

712.  L.  cærulea  L.  —  Bois,  vers  i.3oo  m.  —  Mézenc,  Gerbier- 

de-Jonc,  Chartreuse-de-Bonnefoy.  —  Mai-juillet. —  B. 

713.  L.  alpigena  L.  —  Eboulis  volcaniques.  —  Bois  d’Andéol, 

près  le  Montfol.  Gerbier-de-Jonc,  Mézenc.  —  Juin- 
juillet.  —  P. G. 

Famille  LU.  —  RUBIACÉES. 

Sherardia  L. 

714.  Sherardia  arvensis  L.  —  Champs,  rocailles.  —  Mai-juil¬ 

let.  —  G. 

Asperula  L. 

715.  Asperuia  odorata  L.  —  Sol  détritique  des  bois  monta¬ 

gneux  au-dessus  de  i.ooo  m.,  dans  la  plus  grande 
partie  du  département.  Plateau  du  Tanargue,  rocher 
d’Avran,  forêts  de  Bauzon,  de  Mazan,  Suc-de-Bauzon, 
Saint-Cirgues-en-Montagne,  Lanarce,  Lachamp-Ra- 
phaël,  Sainte-Eulalie,  Chartreuse-de-Bonnefoy.  Vallée 
de  l’Ailier.  Monts  des  Boutières,  etc.  —  Juin-août. 
—  A. G. 

716.  A.  cynanchica  L.  —  Pelouses  sèches,  pierreuses.  —  Par¬ 

tout,  jusqu’à  1.600  m.  —  Juin-septembre.  —  C.C. 

717.  A.  arveftsis  L.  —  Moissons,  vignes,  surtout  des  terrains 

calcaires,  jusqu’à  900  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Avril-juillet.  —  G. 
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718.  A.  gafioides  M.  B.  (Galium  glaucum  L.).  —  Rochers  cal¬ 

caires  des  basses  vallées  du  Ghassezac  et  de  l’Ardèche  : 
Païolive,  Beaulieu.  Région  méridionale  :  Bessas,  La- 
bastîde-de-Virac,  Saint-André  et  Saint-Sauveur-de- 
Cruzières.  —  Mai-juillet.  —  R. 

Crijcianella  L. 

719.  Crucianella  angustifolia  L.  —  Coteaux,  rochers  siliceux 

et  volcaniques.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône  siliceuse. 
Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  6oo  m.  :  Genestelle, 
Saint-Andéol-de-Bourlenc,  vallon  du  Boulogne.  Le 
Coiron.  Vallées  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux,  du  Doux,  de 
la  Cance,  de  l’Ay,  etc.  —  Mai-juillet.  —  G. 

Rubia  L. 

720.  Rubia  tinctomm  L.  —  Subspontané.  —  Juin-juillet.  —  R. 

721.  R.  peregrina  L.  —  Bois,  rochers,  pierrailles,  surtout  cal¬ 

caires.  —  La  plus  grande  partie  de  la  Côte  du  Rhône. 
Région  septentrionale,  sur  micaschiste.  Tout  le  dé¬ 
partement,  jusqu’à  5oo  m.  —  Juin-juillet.  —  A.C. 

Galium  L. 

722.  Galium  Cruciata  Scop.  —  Haies,  bords  des  chemins,  prés. 

—  Dans  tout  le  département.  —  Avril-juin.  —  G. G. 

723.  G.  rotundifolium  L.  —  Pelouses,  clairières  des  bois  de  la 

région  montagneuse,  au-dessus  de  1.200  m.  —  Haute 
vallée  de  la  Loire  :  Suc-de-Bauzon,  Chartreuse-de- 
Bonnefoy,  bois  d’Andéol,  Gerbier-de-Jonc,  le  Béage, 
Sainte-Eulalie,  lac  d’Issarlès,  Mazan.  —  Juillet-août. 
—  P. R. 

724.  G.  verum  L.  —  Prairies,  pâturages.  —  Dans  tout  le  dé¬ 

partement,  jusqu’à  1.700  m.  —  Juin-juillet.  —  G.C. 

Var.  alpinum  Timbal.  —  De  Montfol  au  Mézenc, 
dans  les  pâturages. 

725.  G.  Mollugo  L.  (G.  elatum  Thuil.).  —  Broussailles,  pâtu¬ 

rages  humides  de  la  vallée  de  la  Loire.  —  Juillet-sep¬ 
tembre.  —  G. 
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Var.  G.  dumetorum  Jord.  —  Rocailles  de  la  région 
septentrionale.  —  Serrières,  An  dance,  Tournon.  — 
P. G. 

726.  G.  erectum  Huds.  —  Rochers,  pâturages  de  la  région  si¬ 

liceuse,  volcanique,  de  700  à  1.200  m.  —  Saint-Jo- 
seph-des-Bancs  à  Prat-Berthon,  Champ-de-Mars. 
Bords  de  la  Loire  à  Lapalisse.  Côte  du  Rhône  :  Cham- 
pis,  Saint-Péray,  Saint-Romain-de-l’Air.  —  Juillet- 
août.  —  P. G. 

727.  G.  rigidum  Yill.  —  Rochers  et  pierrailles  en  tous  terrains. 

—  Région  méridionale,  jusqu’à  Aubenas,  Ucel,  Saint- 
Privat,  Saint-Julien-du-Serre.  Le  Coiron.  Côte  du 
Rhône.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  du  Pouzin  au  mont  Char- 
ray.  Vallée  inférieure  de  l’Erieux.  —  Juillet-août. 
—  A.C. 

728.  G.  comidæfolium  Vill.  —  Rochers,  éboulis  calcaires  de 

la  région  méridionale,  d’où  il  remonte  à  Rocheco- 
lombe,  Lanas,  Balazuc,  Vogüé,  Lavilledieu,  Aubenas, 
Saint-Privat.  Basses  pentes  du  Coiron.  Vallée  de  l’Es- 
coutay.  Côte  du  Rhône,  jusqu’à  Celles-les-Bains  et 
Châteaubourg.  —  Juin-août.  —  A. R. 

Var.  G.  viridulum  Jord.  —  Eboulis,  rochers  sili¬ 
ceux.  —  Côte  du  Rhône  septentrionale  :  de  Tournon 
à  Serrières.  Vallée  inférieure  du  Doux.  —  Juin-août. 
—  A. R. 

729.  G.  obliquum  Vill.  (G.  myrianthum  Jord.).  —  Pelou¬ 

ses,  rocailles  des  coteaux  calcaires  arides  de  la  région 
méridionale  jusqu’à  Saint-Sernin,  Aubenas,  Ucel, 
Saint-Julien-du-Serre.  Côte  du  Rhône  :  Viviers,  le 
Teil,  jusqu’à  Châteaubourg.  Vallée  de  l’Ouvèze,  du 
Pouzin  à  Privas.  —  Juin-juillet.  —  A. R. 

Var.  G.  luteolum  Jord.  —  Chênaies,  broussailles  de 
la  basse  région  calcaire  méridionale,  jusqu’à  35o  m. 
—  Coiron.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Saint-Privat, 
Vesseaux,  Saint-Julien-du-Serre.  —  Juin-juillet.  —  R. 

730.  G.  Jordani  Loret.  —  Pelouses  des  coteaux  arides,  surtout 

calcaires.  —  Mont  Vinobre  à  Saint-Sernin.  Vogüé,  La¬ 
chapelle-sous- Aubenas.  Rocher  de  Jastre.  Basses  pen- 
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tes  du  Coiron.  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ouvèze.  — 
Juin-juillet.  —  A.C. 

Var.  G.  collinum  Jord.  —  Collines  calcaires  de  la 
Côte  du  Rhône  méridionale,  jusqu’à  Châteaubourg, 
Tournon.  —  Juin.  —  P.C. 

731.  C.  silvestre  Poil.  —  Pâturages,  chemins  de  la  région 

siliceuse  et  volcanique,  de  4oo  à  1.700  m.  —  Partout. 
—  Juin-juillet.  —  C. 

Var.  G.  montanum  Vill.  —  Région  montagneuse. 
—  Montfol,  Gerbier-de-Jonc,  Mézenc,  Suc-de-Rauzon, 
rocher  d’Avran.  —  R. 

Var.  G.  commutation  Jord.  (G.  laeve  Th.).  — Mont- 
fol,  Gerbier-de-Jonc,  les  Pradoux,  Mézenc.  —  R. 

732.  G.  saxatile  L.  (G.  hercynicum  Weigg.).  —  Toute  la 

région  siliceuse  et  volcanique,  de  1.000  à  1.700  m.  — 
Rassin  de  la  Loire  :  Lanarce,  Gerbier-de-Jonc,  Mont- 
fol,  Chartreuse-de-Ronnefoy,  Mézenc.  Rassins  de  l’Ar¬ 
dèche  et  de  l’Ailier.  Massif  du  Tanargue.  Chaîne  du 
Gerbier-de-Jonc  au  Coiron.  Haut  bassin  de  l’Erieux. 
—  Juillet-août.  —  P.C. 

733.  G.  palustre  L.  —  Tourbières  et  marécages,  jusqu’à 

1.000  m.  —  Partout.  —  Juin-septembre.  —  A.C. 

Var.  G.  elongatum  Presl.  —  Marais,  fossés  humi¬ 
des.  —  Mêmes  stations.  —  A.C. 

734.  G.  uliginosum  L.  —  Prairies  marécageuses.  —  Juin-sep¬ 

tembre.  —  A.C. 

735.  G.  divaricatum  Lamk.  —  Moissons,  pelouses  sablonneu¬ 

ses  et  volcaniques.  —  Coiron  :  sommet  de  la  Roche- 
de-Gourdon,  mont  Charray.  —  Juin-juillet.  —  R. 

736.  G.  angllcum  Huds.  —  Lieux  secs  et  pierreux  de  la  région 

septentrionale.  —  Côte  du  Rhône  :  Andance,  Sarras, 
Arras.  —  Juin-juillet.  —  R. 

Var.  G.  litigiosum  D.  C.  r(G.  parisiense  L.,  var.  ves- 
titum  G.  G.).  —  Pelouses  sèches  des  coteaux  chauds 
de  la  vallée  de  l’Ardèche  :  Saint- Julien-du-Serre  au 
Gras.  Ucel,  autour  de  l’église.  Vais.  —  Juillet.  —  R. 

737.  G.  Aparine  L.  —  Champs,  haies,  jusqu’à  900  m.  — 

Dans  tout  le  département.  —  Mai-août.  —  C.C. 
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738.  G.  tricorne  With.  —  Moissons  de  la  région  calcaire  mé¬ 

ridionale,  jusqu’à  200  m.  —  Limites  du  département 
du  Gard,  jusqu’à  Vallon,  Saint-Remèze,  Joyeuse.  Côte 
du  Rhône  :  du  Teil  à  Jovyac  et  Rochemaure.  —  Juin- 
septembre.  —  R. 

Vaillantia  D.  C. 

739.  Vaillantia  muralis  L.  —  Rocailles  calcaires  de  la  région 

basse.  —  Rerrias,  Casteljau,  Païolive  (Aud.),  Aubenas 
à  Lasuel  (Girod).  —  Juin.  —  R. 


Famille  LUI.  -  VALÉRIANÉES 

Valeriana  L. 

740.  Valeriana  officinalis  L.  —  Rois,  haies,  rochers  humides. 

—  De  la  Côte  du  Rhône  au  Mézenc.  —  Juin-août. 
—  C.C. 

Var.  latifolia  Vahl.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  vallon 
du  Luolp  à  Saint-Julien-du-Serre.  —  P.C. 

Var.  angustifolia  Tausch.  —  Anfractuosités  des 
rochers  schisteux. —  Côte  du  Rhône,  au  ravin  d’Arras. 
—  Mai-juin.  —  R. 

741.  V.  dioica  L.  —  Toutes  les  prairies  et  pâturages  humides 

du  plateau,  au-dessus  de  i.ooo  m.  —  Rassin  de  la 
Loire.  Chaîne  des  Routières,  etc. —  Mai-juillet. —  C.C. 

742.  V.  tuberosa  L.  —  Rochers,  pelouses  des  basses  monta¬ 

gnes  calcaires.  —  Vallée  de  l’Ouvèze.  Passes  pentes 
du  Coiron  :  Chomérac.  —  Mai-juillet.  —  R. R. 

743.  V.  tripteris  L.  —  Rochers,  éboulis  de  toute  la  région  sili¬ 

ceuse  et  volcanique,  au-dessus  de  i.ooo  m.  —  Chaîne 
des  Routières.  Le  Coiron.  Rassins  de  l’Espezonnette, 
de  l’Ailier,  de  l’Ardèche,  Ouvèze,  Erieux,  Doux, 
Loire,  etc.  —  Juin-août.  —  A.C. 

Valerianella  Hall. 

744.  Valerianella  olitoria  Poil.  —  Rochers,  pâturages,  prairies. 

—  Avril-mai.  —  C.C. 
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745.  V.  carinata  Lois.  —  Terrains  sablonneux.  —  La  plus 

grande  partie  du  département.  —  Avril-mai.  —  A. G. 

746.  Y.  auricula  D.  G.  —  Champs  sablonneux.  —  Dans  la 

plus  grande  partie  du  département.  —  Avril-juin. 
—  C.G. 

747.  V.  pumila  D.  C.  —  Coteaux  calcaires  de  la  région  méri¬ 

dionale.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas, 
Saint-Privat.  Côte  du  Rhône,  de  Baix  à  Tournon.  — • 
Mai-juin.  —  P. G. 

748.  V.  Morisonii  D.  C.  —  Champs  de  la  Côte  du  Rhône  sep¬ 

tentrionale.  —  Eclassan,  Sarras.  —  Juillet-août.  —  R. 

749.  V.  coronata  D.  C.  —  Champs.  —  Vallée  de  l’Ardèche.  — 

Vals-les-Bains,  Vallon,  Saint-Remèze.  Côte  du  Rhône, 
où  elle  est  fugace  dans  la  région  méridionale.  Du  Teil 
à  Jovyac.  —  Mai-juin.  —  R, 

750.  V.  eriocarpa  Desv.  —  Champs,  pierrailles  de  la  basse  ré¬ 

gion  méridionale,  jusqu’à  200  m.  —  Avril-mai.  — • 
A. R. 


Centranthus  D.  C. 

751.  Centranthus  Lecoqîi  Jord.  —  Rochers,  éboulis  calcaires. 

—  Vallée  du  Chassezac  à  Païolive,  Bessas,  Saint-André 
et  Saint-Sauveur-de-Cruzières.  —  Juillet-août.  —  R. R. 

752.  C.  ruber  D.  C.  —  Rochers,  vieux  murs,  surtout  de  la 

région  calcaire,  dans  la  plus  grande  partie  du  dépar¬ 
tement,  de  100  à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  jus¬ 
qu’à  Pont-de-Labeaume,  Vais,  Antraigues,  châteaux 
d’Aubenas,  de  Boulogne,  de  Tournon,  etc.  —  Juin- 
août.  —  A.C. 

753.  C.  CalcTtrapa  Dufr.  —  Rochers,  éboulis  calcaires,  vieux 

murs.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône  méridionale,  jus¬ 
qu’à  Tournon.  Vallée  du  Doux.  Vallée  de  l’Ardèche  : 
de  Vallon  à  Aubenas,  Saint-Julien-du-Serre,*  Saint- 
Privat  à  Louyre,  de  Thueyts  à  Mayres,  Montpezat,  ro¬ 
cher  de  Jastre.  Coiron,  au  mont  Combier,  Labégude. 
—  Mai-juin.  —  A. R. 
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Famille  L1V.  —  DIPSAGÉES 

Dispagus  L. 

754.  Dipsacus  silvestris  Mill.  —  Bords  des  routes,  lieux  hu¬ 

mides.  —  Juillet-septembre.  —  G. G. 

Cephalaria  Schrad. 

755.  Cephalaria  leucantha  Schr.  —  Eboulis,  pierrailles  des 

coteaux  calcaires.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône  calcaire. 
Basses  pentes  du  Coiron.  Toute  la  région  calcaire  des 
vallées  de  l’Ardèche,  Conche,  Escoutay,  Ouvèze,  etc. 
—  Juillet-septembre.  —  C. 

Knautia  Goult. 

756.  Knautia  hybrida  Goult.  —  Champs,  prairies  de  la  région 

méridionale  siliceuse,  de  ioo  à  4oo  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas,  Vais,  Labégude,  Saint- 
Andéol-de-Bourlenc,  Saint-Julien-du-Serre.  —  Juin- 
juillet.  —  R. 

Var.  integrifolia  G.  G.  (Scabiosa  integrifolia  L.).  — 
Mêmes  stations. 

757.  K.  arvensis  L.  Coult.  —  Prairies,  chemins.  —  Partout. 

—  Juin-septembre.  —  G. 

Var.  agrestis  Coult.  —  Mêmes  stations. 

Var.  pratensis  Coult.  —  Mêmes  stations. 

758.  K.  dipsacifolia  Schultz.  —  Bois,  prairies  et  pâturages.  — 

Bassins  de  la  Loire,  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux,  de 
l’Espezonnette  :  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  Lachamp- 
Raphaël,  Mazan,  Saint-Cirgues-en-Montagne.  —  Juil¬ 
let-août.  —  P.  R. 

759.  K.  silvatica  Duby  (K.  cuspidata  Jord.).  —  Bois  du  bassin 

de  la  Loire  :  Suc-de-Bauzon,  Mazan,  Cros-de-Géorand 
à  Lapalisse.  —  Juillet-août.  —  A. R. 

760.  K.  longifolia  Koch.  —  Bois,  au-dessus  de  1.200  m.,  dans 

la  région  volcanique.  —  Champ-de-Mars,  Chartreuse- 
de-Bonnefoy,  Gerbier-de-Jonc.  —  Juillet-août.  —  R. 
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SCABIOSA  L. 

761.  Scabiosa  maritima  L.  —  Pelouses  de  la  région  calcaire 

méridionale.  —  Basse  vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’au 
Pont-d’Arc.  Vallons  de  la  Claisse,  de  la  Gagnière.  — 
Août-septembre.  —  R. 

762.  S.  columbaria  L.  —  Pâturages,  bords  des  chemins.  — 

Partout.  —  Juin-juillet.  —  C. 

Var.  S.  patens  Jord.  —  Bruyères,  bords  des  bois, 
landes  de  la  plus  grande  partie  du  département.  — 
Vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux,  du  Doux.  —  Juin- 
juillet.  —  A.C. 

Var.  S.  spreta  Jord.  —  Presque  toujours  avec  la 
var.  S.  patens.  —  A.C. 

763.  S.  gramuntia  L.  —  Bruyères,  bois  de  pins  maritimes  de 

la  région  méridionale  siliceuse,  d’où  elle  remonte  jus¬ 
qu’à  Vals-les-Bains.  —  Juillet-août.  —  P.C. 

764.  S.  Succisa  L.  —  Pâturages,  bois  humides,  bords  des 

cours  d’eau.  —  Partout,  jusqu’à  6oo  m.  —  Juillet- 
septembre.  —  G. 

Famille  LV.  —  COMPOSÉES 

Eupatorium  L. 

765.  Eupatorium  cannabinum  L.  —  Bords  des  cours  d’eau.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  5oo  m.  —  Juillet- 
septembre.  —  G.C. 

Adenostyles  Cass. 

766.  AdenosfySes  albifrons  Rchb.  —  Bois  humides,  rochers 

de  la  région  élevée.  —  Bassin  de  la  Loire  :  Chartreuse- 
de  Bonnefoy.  Le  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  Sainte-Eu- 
lalie,  forêt  de  Mazan,  Suc-de-Bauzon,  Saint-Cirgues- 
en-Montagne.  Hauts  bassins  de  l’Ardèche,  Ray-Pic,  de 
l’Ailier,  de  l’Erieux.  Plateau  du  Tanargue,  etc.  — 
Juillet-août.  —  P.C. 
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Petasites  Adans. 

787.  Petasites  aibus  Gærtn.  —  Lieux  mouillés.  —  Sources  du 
Mézenc,  Ghartreuse-de-Bonnefoy,  le  Grangeas,  rocher 
d’Avran.  —  Avril-mai.  —  R. 

768.  P.  fragrans  L.  —  Cultivé  dans  les  jardins.  —  Trouvé 

subspontané  de  Privas  à  Goux. 

Tussilago  L. 

769.  Tussilago  Farfara  L.  —  Sols  argileux  humides.  —  Dans 

tout  le  département.  —  Mars-mai.  —  G. 

SOLIDAGO  L. 

770.  Solidago  Virga-aurea  L.  —  Bois,  rochers  des  coteaux  si¬ 

liceux.  —  Dans  tout  le  département.  Environs  d’Au- 
benas,  Vais,  etc.  —  Juillet-août.  —  G. 

Var.  S.  alpestris  W.  et  K.  —  Bois  des  montagnes 
au-dessus  de  i.ioo  m.  —  Ghartreuse-de-Bonnefoy, 
Gerbier-de-Jonc,  Montfol,  Lapalisse  au  bord  de  la 
Loire.  —  Juillet-août.  —  A.  R. 

Var.  S.  serratifolia  Bor.  —  Bois  des  montagnes.  — 
Suc-de-Bauzon,  cratère  de  Lavestide-du-Pal,  forêt  de 
Mazan,  etc.  —  R. 

Var.  S.  monticola  Jord.  —  Hautes  herbes  des  plan¬ 
tations  du  Mézenc,  vers  1.600  m.  —  R. R. 

Var.  S.  latifolia  Rouy.  —  Bois  de  la  partie  septen¬ 
trionale  du  département  :  d’Arras,  Eclassan  à  Lalou- 
vesc. 

771.  S.  glabra  Desf.  —  Bords  des  eaux.  —  Toute  la  Côte  du 

Rhône.  —  Juin-août.  —  G. 

Linosyris  D.  G. 

772.  Linosyris  vulgaris  D.  G.  (Chrysocoma  Linosyris  L.).  — 

Bois,  pâturages  de  la  région  calcaire.  —  Monts  du 
Coiron  :  de  Saint- Jean-le-Centenier  à  Saint-Pons  (Gi¬ 
rod).  —  Septembre-octobre.  —  R. 

Phagnalon  Gass. 

773.  Phagnalon  sordidum  D.  G.  —  Rochers,  vieux  murs  de  la 
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région  calcaire  méridionale.  —  Ruoms,  Vallon,  Pont- 
d’Arc,  Bessas,  de  Largentière  à  Valgorge  (Coste).  Côte 
du  Rhône  :  Tournon.  —  Mai-juin.  —  R. 

Erigeron  L. 

774.  Erigeron  canadensis  L.  —  Champs,  vignes,  chemins.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  600  m.  —  Juin- 
octobre.  —  C.C. 

775.  E.  acris  L.  —  Chemins,  champs  incultes.  —  Partout.  — * 

Juin-août.  —  C.C. 

Aster  L. 

.  .  r  1  .  •  *  •  ’J __  *  n  ■ 

776.  Aster  Amellus  L.  —  Eboulis  volcaniques  et  siliceux.  — 

Vallée  de  la  Volane  :  d’Antraigues  à  Aizac  et  à  La- 
violle.  Pentes  du  Coiron  dans  la  vallée  de  l’Ouvèze, 
vers  Chomérac.  —  Août-octobre.  —  R. 

777.  A.  brumalis  Nees.  —  Bords  des  cours  d’eau.  —  Bords  du 

Rhône,  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze.  —  Septembre-oc¬ 
tobre.  —  P.C. 

778.  A.  acris  L.  —  Rocailles  calcaires  et  volcaniques  de  la  ré¬ 

gion  basse.  —  Côte  du  Rhône  :  de  Baix  au  Pouzin. 
Vallée  de  l’Ardèche  :  Vallon,  Pont-d’Arc,  Vals-les- 
Bains.  —  Septembre-octobre.  —  R. 

Bellis  L. 

779.  Bellis  perennis  L.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  —  La  ré¬ 

gion  septentrionale  et  centrale  du  département,  où 
il  est  très  commun.  Plus  rare  dans  la  partie  méridio¬ 
nale.  —  Avril-octobre.  —  C. 

Doronicum  L. 

780.  Doronicum  plantagineum  L.  —  Rochers  siliceux  et  volca¬ 

niques  de  la  vallée  de  l’Ardèche.  —  De  Labégude  à 
Lalevade,  de  Vals-les-Bains  à  Asperjoc.  —  Mai-juillet. 
—  R. 

781.  D.  cordatum  Lamk.  (D.  Pardalianches  Willd  part.).  — 

Rochers,  bords  des  eaux  en  sol  siliceux  et  volcanique, 
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de  800  à  1.600  m.  —  Coiron  :  mont  Combier,  bords 
du  Mézayon,  de  Creysselles  à  Pourchères,  Roche-de- 
Gourdon.  Vallée  de  la  Loire  :  lac  d’Issarlès,  Char- 
treuse-de-Bonnefoy,  Mézenc.  —  Mai-juillet.  —  A. R. 

782.  D.  austriacum  Jacq.  —  Rochers  humides,  bords  des  cours 

d’eau  du  haut  Vivarais.  —  Bassin  de  la  Loire  :  forêt 
de  Mazan,  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Usclades,  La- 
palisse,  Sagnes-et-Goudoulet,  Sainte-Eulalie,  lac  d’Is¬ 
sarlès,  Mézenc,  etc.  Bassin  de  l’Ardèche  :  plateau  du 
Tanargue,  forêt  de  Bauzon,  de  Mayres  au  rocher  d’A- 
vran,  Lanarce,  de  Laviolle  à  Mézilhac,  Ray-Pic. 
Ghamp-de-Mars.  Bassin  de  l’Erieux,  les  Boutières.  — 
Juillet-août.  —  A.  G. 

Arnica  L. 

783.  Arnica  montana  L.  —  Prairies,  pâturages,  bords  des 

bois,  dans  toute  la  région  siliceuse  et  volcanique,  au- 
dessus  de  900  m.  —  Bassin  de  la  Loire  :  très  commun. 
Hauts  bassins  de  l’Ailier,  de  la  Bourne,  de  l’Erieux, 
de  l’Ardèche,  du  Doux.  —  Juillet-septembre.  —  G. 

Senecio  L. 

784.  Senecio  vulgaris  L.  —  Champs,  vignes,  etc.  —  Dans  tout 

le  département.  —  Mai-octobre.  —  G. G. 

785.  S.  viscosus  L.  —  Chemins,  décombres,  vieux  murs.  — 

Dans  toute  la  région  siliceuse  et  volcanique.  —  Juin- 
octobre.  —  G.  G. 

786.  S.  silvaticus  L.  —  Région  gneissique,  granitique,  de  200 

à  700  m.  —  Bassin  de  l’Ardèche  :  Vals-les-Bains,  An- 
traigues,  Prades,  Pont-de-Labeaume,  Mayres,  Mont- 
pezat,  Ucel,  Saint- Julien-du-Serre,  Saint-Michel-de- 
Boulogne,  Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Genestelle, 
Saint-Joseph-des-Bancs.  Bassins  du  Chassezac  supé¬ 
rieur,  de  l’Erieux,  de  l’Ouvèze.  Basses  Boutières,  Val- 
gorge,  Dompnac,  etc.  —  Mai-juin.  —  P. G. 

Var.  S.  denticulatus  Müll.  —  Forme  naine,  mêlée 
au  type. 
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787.  S.  iividus  L.  —  Mêmes  stations  que  le  précédent.  —  Dans 

le  bassin  de  l’Ardèche  seulement,  mais  plus  rare  et 
ne  s’élevant  guère  au-dessus  de  5oo  m.  —  Mai-juin. 
—  A. R. 

La  plante  ardéchoise  est  S.  nebrodensis  D.  G. 

788.  S.  gaîifcus  Ghaix.  —  Champs,  vignes  des  terrains  grave¬ 

leux,  de  4o  à  4oo  m.  —  Région  calcaire  méridionale. 
Coiron,  vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  etc. —  Toute 
la  Côte  du  Rhône.  —  Juin-juillet.  —  A. G. 

Var.  difficilis  D.  G.  —  Partie  calcaire  méridionale 
de  la  vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Saint-Sernin,  Vo- 
güé,  Lavilledieu.  Basses  pentes  calcaires  du  Goiron. 
Aubenas  au  rocher  de  Jastre.  —  A. R. 

789.  S.  adonidifolius  Lois.  —  Bruyères,  genêts,  landes  de  toute 

la  région  siliceuse  et  volcanique,  de  6oo  à  1.750  m. 
—  Juillet-août.  —  G. 

790.  S.  aquatîcus  Huds.  —  Prairies  humides.  —  Le  long  du 

Rhône,  en  aval  du  confluent  de  l’Isère.  —  Juin-août. 
—  P. G. 

791.  S.  Jacobæa  L.  —  Prairies,  fossés,  haies.  —  Dans  tout  le 

département.  —  Juin-août.  —  C.C< 

Var .  S.  nemoi'osus  Jord.  —  Bois,  lieux  couverts. 
Var.  S.  flosculosus  Jord.  —  Avec  le  type.  —  P. R. 

792.  S.  erucifolius  L.  —  Bois,  haies,  prairies  humides  de  la 

région  calcaire  méridionale,  jusqu’à  200  m.  —  Basse 
vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Joyeuse,  Labeaume,  La- 
nas.  Côte  du  Rhône  jusqu’au  Teil,  Rochemaure, 
Tournon.  Vallée  de  la  Conche.  —  Juillet-août.  — 
A. R. 

793.  S.  leucophyllus  D.  G.  —  Eboulis  phonolitiques  des  pen- 

Ouest,  S. -O.  et  sommet  Sud  du  Mézenc.  —  Juillet- 
septembre.  —  R.  R. 

x  S.  mUabilis  Rouy  ( adonidifolius  x  leucophyllus) .  — 
Vers  le  sommet  Sud  du  Mézenc,  avec  les  parents 
(Goste,  5  août  igo4).  —  R. R. R.  —  Une  seule  touffe. 

794.  S.  palucüosus  L.  —  Lieux  humides,  marais.  —  Bords  du 

Rhône  de  la  région  septentrionale  :  de  Serrières  à 
Tournon.  —  Juillet-août.  —  A.  R. 
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795.  S.  Fuchsii  Gmel.  —  Rochers,  bois,  ruinés  de  la  région 

volcanique,  siliceuse  et  montagneuse,  de  1.000  à 
1.600  m.  —  Bassin  de  la  Loire  :  Suc-de-Bauzon,  Suc- 
de-la-Lauzière,  près  le  Gerbier-de-Jonc,  le  Béage,  forêt 
de  Mazan.  Ruines  de  la  Chartreuse-de-Bonnefoy  et  de 
l’abbaye  de  Mazan.  Plateau  du  Tanargue,  rocher 
d’Avran.  —  Juin-août.  —  P. G. 

Var.  S.  salicifolius  Wallr.  —  Saint-Girgues-en-Mon- 
tagne.  Vallée  du  Vernazon. 

796.  S.  Gerardi  G.  G.  —  Eboulis,  pelouses  des  coteaux  calcai¬ 

res  de  la  région  méridionale.  —  Vallée  de  l’Ardèche, 
basses  pentes  du  Coiron  :  Lanas,  Lachapelle-sous-Au- 
benas,  Saint-Sernin,  Vogüé,  Aubenas  au  rocher  de 
Jastre,  Vesseaux.  —  Mai-juin.  —  A. R. 

797.  S.  arvernensis  Rouy  (race  réduite  de  S.  spathulaefolius 

D.  G.).  —  Pâturages  et  prairies  humides  de  la  région 
supérieure  du  bassin  de  la  Loire.  —  De  Saint-Cirgues- 
en-Montagne  à  Issanlas  (Girod)  ;  de  Sainte-Eulalie  au 
Gerbier-de-Jonc  (Besson).  —  Juin-juillet.  —  R. R. 

Artemisia  L. 

798.  Artemisia  Absinthium  L.  —  Lieux  incultes  de  la  région 

montagneuse.  —  Chartreuse-de-Bonnefoy,  des  Esta- 
bles  au  Mézenc.  Coiron  :  Roche-de-Gourdon.  —  Juil¬ 
let-août.  —  P.  G. 

799.  A.  camphorata  Vill.,  Var.  A.  rhodanense  Jord.  et  F.  — 

Rochers  calcaires  de  la  Côte  du  Rhône  :  Grussol 
(Fourr.).  —  Août-septembre.  —  R. 

Var.  A.  virgatum  Jord.  et  F.  —  Côte  du  Rhône  : 
Cruas  (Fourr.).  —  R. 

Var.  A.  viridulum  Jord.  et  F.  —  Côte  du  Rhône  : 
le  Pouzin.  —  R. 

800.  A.  vulgaris  L.  —  Bords  des  chemins,  terrains  sablon¬ 

neux,  jusqu’à  5oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  — 
Juillet-septembre.  —  C. 

801.  A.  campestris  L.  —  Rochers,  éboulis  siliceux.  —  Par¬ 

tout.  —  Juillet-août.  —  C.C. 


Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1909. 
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Tanacetum  L. 

802.  Tanacetum  vuigare  L.  —  Lieux  incultes,  saulaies.  — * 

Bords  du  Rhône  :  Arras,  Vion,  Baix.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che  et  monts  du  Coiron  :  Darbres,  etc.  —  Juin-août. 
—  P. G. 

803.  T.  Balsamita  L.  —  Cultivé.  Subspontané.  —  R. 

Calendula  L. 

804.  Calendula  arvensis  L.  —  Vignes,  champs  de  la  région 

calcaire  méridionale,  jusqu’au  Coiron.  —  Vallée  de 
l’Ardèche,  à  Saint-Sernin,  Saint-Didier-sous-Aube- 
nas,  Aubenas,  Ucel.  Vallée  de  l’Ouvèze.  Côte  du 
Rhône.  —  Avril-octobre.  —  P.  R. 

Helianthus  L. 

805.  Helianthus  tuberosus  L.  —  Cultivé  en  grand.  —  Juillet- 

septembre. 

806.  H.  annuus  L.  —  Cultivé.  —  Juillet-septembre. 

Leucanthemum  Adanson. 

807.  Leucanthemum  vuigare  Lamk.  —  Prés,  bois.  —  Dans 

tout  le  département.  —  Juin-juillet.  —  G.C. 

Var.  L.  villosum  Nob. —  Chemins,  champs,  pâtura¬ 
ges  bordant  le  Rhône,  dans  la  région  septentrionale,  de 
Serrières,  Andance,  Sarras,  Arras,  Vion,  St-Jean-de- 
Muzols  à  Tournon.  Vallée  inférieure  du  Doux.  — A.C. 

808.  L.  pallens  D.  C.  —  Coteaux  arides  et  pierreux,  bois  de 

la  région  méridionale,  jusqu’à  5oo  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche,  jusqu’à  Thueyts.  Côte  du  Rhône  et  vallées 
de  la  région  calcaire  y  aboutissant,  de  Saint-Martin- 
d’Ardèche  à  Viviers,  le  Teil,  Cruas,  Lavoulte,  etc.  — 
Mai-juin.  —  A.C. 

Var.  pubescens  Loret.  —  Vignes,  vieux  murs, 
champs  incultes  des  coteaux  calcaires  et  volcaniques 
ensoleillés,  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche, 
jusqu’à  Aubenas,  Vogiié,  Saint-Privat,  Mercuer,  Saint- 
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Julien-du-Serre,  Ucel.  Cratère  de  la  Coupe  de  Jaujac. 
Basses  pentes  du  Coiron,  vers  Lussas,  Mirabel,  Aubi- 
gnas,  etc.  —  P. R. 

S09.  L.  subglaucum  Laramb.  (L.  occitanicum  Sudre).  —  Bois 
taillis,  rochers,  surtout  des  terrains  calcaires  et  vol¬ 
caniques,  jusqu’à  700  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche 
méridionale,  où  il  abonde  dans  la  région  volcanique. 
Pont-de-Labeaume,  Neyrac,  Thueyts,  Jaujac,  Montpe- 
zat,  Burzet,  Ray-Pic.  Région  septentrionale  :  Tour- 
non,  Saint-Félicien,  Lamastre,  Annonay,  etc.  —  Juin- 
août.  —  P. R. 

810.  L.  atratum  D.  C.  (L.  cuneifolium  Le  Grand).  - —  Sommet 

et  plantations  de  la  pente  Ouest  du  Mézenc.  —  Août- 
septembre.  —  R. 

811.  L.  graminifolium  Lamk.  —  Coteaux  calcaires  de  la  région 

méridionale  (Saint-Lag.).'  —  Juin-juillet.  —  R. 

812.  L.  cebennense  D.  C.  (L.  palmatum  Lamk.).  —  Rochers 

siliceux  et  volcaniques,  de  i5o  à  1.600  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Pont-de-Labeaume,  Neyrac,  Thueyts,  de 
Mayres  au  rocher  d’Avran,  Ray-Pic.  Vallée  de  la  Vo- 
lane  :  Vais,  Asperjoc,  Antraigues,  Laviolle.  Vallée  de 
la  Loire  :  Montfol,  Sépoux,  Gerbier-de-Jonc,  Pradoux. 
Côte  du  Rhône  :  Arras  sur  micaschiste.  Vallée  du 
Doux  :  Colombier-le-Vieux.  —  A. R. 

813.  L.  corymbosum  G.  G.  —  Bois  des  coteaux  herbeux,  sur¬ 

tout  calcaires,  jusqu’à  3oo  m.  —  Dans  la  plus  grande 
partie  du  département.  Côte  du  Rhône.  Vallées  de 
l’Ardèche,  de  l’Ouvèze.  Coiron.  Toute  la  région  méri¬ 
dionale  :  Vogüé,  Saint-Sernin,  Aubenas,  Vais,  etc.  — • 
Juin-août.  —  P.C. 

Var.  L.  Pourretii  Timb.  et  Lag. —  Coteaux  secs  sur 
micaschiste.  —  Ravin  d’Arras,  Tournon.  —  P.C. 

814.  L.  Parthenium  G.  G.  —  Vieux  murs,  graviers  des  cours 

d’eau,  décombres.  —  Dans  tout  le  département,  jus¬ 
qu’à  1.000  m.  —  Juin-août.  —  A.C. 
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Chrysanthemum  D.  G. 

815.  I.  Chrysanthemum  segetum  L.  —  Moissons,  champs  cul¬ 

tivés  de  la  région  méridionale.  —  Saint-Martin-d’ Ar¬ 
dèche,  Saint-Marcel-d’Ardèche,  Labastide-de-Virac, 
Bessas.  Basse  vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Vallon, 
Chassagne,  etc.  —  Juin-octobre.  —  A. R. 

Matricaria  L. 

816.  Matricaria  Chamomilia  L.  (Camomille) .  —  Moissons,  ter¬ 

rains  sablonneux.  —  Aubenas,  Vals-les-Bains,  les 
Vans,  Saint-Paul-le-Jeune.  —  Avril-juillet.  —  P. G. 

817.  M.  inorïora  L.  —  Moissons,  champs  incultes,  surtout  des 

terrains  siliceux  et  volcaniques.  —  Partout.  —  Juin- 
octobre.  —  G.  G. 

Anthémis  L. 

Si 8.  Anthémis  arvensis  L.  —  Moissons,  bords  des  champs, 
chemins.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-sep¬ 
tembre.  —  G.  G. 

819.  A.  Cotuia  L.  (A.  jœtida  Lamk.).  —  Moissons,  voisinage 

des  habitations,  jusqu’à  i.ooo  m.,  à  la  Roche-de-Gour- 
don.  —  Partout.  —  Mai-septembre.  —  G. G. 

820.  A.  montana  L.  (forme  A.  collina  Jord.).  —  Rocailles 

arides  des  collines  siliceuses.  —  Toute  la  région  sep¬ 
tentrionale  du  département  :  Tournon,  Saint-Féli¬ 
cien,  Lamastre,  Saint-Martin-de-Valamas,  Annonay, 
etc.  —  Mai-juillet.  —  A. R. 

Cota  Gay  in  Guss. 

821.  Cota  altissima  Gay.  —  Moissons,  lieux  stériles  de  la  ré¬ 

gion  méridionale  bordant  le  Gard.  —  Saint- André  et 
Saint-Sauveur-de-Cruzières,  Bessas,  Labastide-de-Vi¬ 
rac.  Bassin  de  l’Ardèche  à  Vallon.  Cote  du  Rhône  jus¬ 
qu’à  Bourg-Saint-Andéol.  —  Mai-août.  —  R. 

822.  C.  tinctoria  Gay.  —  Talus  des  chemins,  voies  ferrées, 

broussailles,  champs  incultes,  jusqu’à  3oo  m.  — 
Toute  la  Cote  du  Rhône.  Vallon  de  Celles-les-Bains. 
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Vallées  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas,  de  l’Ardèche  jus¬ 
qu’à  Aubenas,  Saint-Julien-du-Serre,  Vais,  Mercuer, 
de  Peyraud  à  Annonay.  Vallée  du  Doux.  —  Juin-sep¬ 
tembre.  —  P.  R. 

La  forme  discoïde  se  rencontre  çà  et  là,  à  Saint- Ju- 
lien-du-Serre,  Celles-les-Bains,  etc. 


Achillea  L. 

823.  Achillea  tomentosa  L.  —  Rochers,  pelouses  rocailleuses 

calcaires  et  volcaniques.  —  Monts  du  Coiron  :  Saint- 
Jean-le-Centenier,  Saint-Gineys-en-Coiron,  Berzème, 
etc.  Pentes  de  la  vallée  de  l’Ouvèze  et  de  la  Côte  du 
Rhône,  jusqu’à  Rochemaure  et  Viviers.  Côte  du 
Rhône  septentrionale  :  Peyraud,  Serrières,  Sarras.  — 
Mai-juin.  —  P. R. 

824.  A.  odorata  L.  —  Lieux  secs  et  arides  de  la  région  calcai- 

caire  méridionale.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Berrias, 
Païolive.  Côte  du  Rhône  :  Saint-Remèze  (Saint-Lag.). 
Celles-les-Bains,  Lavoulte.  —  Juillet-août.  —  R. 

825.  A.  Millefolium  L.  —  Lieux  incultes,  bords  des  bois,  des 

chemins.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-octo¬ 
bre.  —  C.C. 

Var.  A.  pannonica  Scheel.  —  Coteaux  calcaires  de 
la  région  méridionale.  —  Aubenas  au  rocher  de  Jas- 
tre,  Lavileldieu,  Lussas.  —  Juin-août.  —  R. 

Var.  A.  setacea  W.  et  K.  —  Pelouses  des  coteaux  si¬ 
liceux,  rocailleux.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  où  il  re¬ 
monte  jusqu’à  5oo  m.,  vers  Aubenas,  Labégude,  La- 
levade-d’ Ardèche,  Mercuer,  Saint-Julien-du-Serre, 
Saint-Michel-de-Boulogne.  Vallée  de  l’Ouvèze.  —  P. R. 

826.  A.  rsobêlis  L.  —  Coteaux  calcaires.  —  Côte  du  Rhône  : 

Lavoulte,  le  Pouzin.  —  Juillet-aoïït.  —  R. 

827.  A.  Ptamiïca  L.  —  Prés  humides,  fossés,  jusqu’à  1.600 

m.  —  Partout.  —  Juin-août.  —  C. 

Bidens  L. 

828.  Bidens  tripartita  L.  —  Fossés,  bords  des  eaux,  maréca¬ 

ges,  jusqu’à  4oo  m.  —  Partout.  —  Juin-octobre.  —  C. 
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Var.  minor  W.  et  Gr.  —  Bords  du  ruisseau  d’Oise  : 
Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Genestelle. 

829.  B.  cemua  L.  —  Fossés,  lieux  humides.  —  Bords  du 

Bhône,  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux. —  Juillet-oct. —  A. R. 

Buphtalmum  L. 

830.  Buphtalmum  aquaticum  L.  (Asteriscus  aqnaticus  Less.). 

—  Fossés,  lieux  humides  de  la  région  calcaire  méri¬ 
dionale.  —  Saint-Martin,  Saint-Marcel-d’Ardèche, 
Vallon,  jusqu’à  Saint-Sernin,  Aubenas,  à  Saint-Pierre 
et  Ville.  —  Juin-août.  —  R. 

831.  B.  spinosum  L.  (Asteriscus  spinosus  G.  G.).  —  Bords  des 

chemins,  lieux  incultes  de  la  région  méridionale.  — 
Bessas,  Saint-André  et  Saint-Sauveur-de-Cruzières, 
Vallon,  Joyeuse,  Saint-Didier-sous-Aubenas,  Bernas, 
Païolive.  Côte  du  Rhône  :  Bourg-Saint- Andéol,  Vi¬ 
viers.  —  Juin-août.  —  A.  R. 

Inula  L. 

832.  Inula  Helenium  L.  —  Cultivé  dans  les  jardins  comme 

plante  vétérinaire.  —  Juillet-août. 

833.  I.  Conyza  D.  C.  —  Rochers,  terrains  pierreux,  jusqu’à 

6oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-août. 
—  C. 

Var.  rubescens  de  Mart.  —  Terrains  incultes,  ro¬ 
chers.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône. 

834.  I.  squarrosa  L.  (I.  spirœijolia  L.).  —  Bois,  buissons  de  la 

région  calcaire  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.  —  De 
Saint-Martin  et  Saint-Marcel-d’Ardèche  à  Saint-Ser¬ 
nin,  Vogüé,  Aubenas,  Saint-Etienne-de-Fontbellon, 
Rochecolombe,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre.  Basses 
pentes  du  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze.  Côte  du  Rhône 
calcaire.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

835.  I.  salicîna  L.  —  Bois,  prairies,  pâturages  de  la  région 

calcaire  et  volcanique,  jusqu’à  5oo  m.  —  Dans  tout 
le  département.  —  Juillet-août.  —  C. 

836.  I.  Vaillantii  Vill.  —  Bois,  pâturages  humides.  —  Côte  du 

Rhône.  — Tournon.  —  Août-septembre.  —  R. 
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837.  I.  montana  L.  —  Coteaux  arides,  surtout  calcaires,  jus¬ 

qu’à  600  m.  —  Monts  du  Coiron.  Partie  calcaire  mé¬ 
ridionale.  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che  jusqu’à  Vesseaux,  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel, 
etc.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Vallée  du  Doux. 
—  Juin-août.  —  A.C. 

838.  I.  britannica  L.  — Saulaies.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône, 

—  Août-septembre.  —  P.  R. 

Pulicaria  Gærtn. 

839.  Pulicaria  dysenterica  Gærtn.  —  Fossés,  lieux  maréca¬ 

geux,  jusqu’à  35o  m.  —  Dans  tout  le  département, 
—  Juillet-septembre.  —  C. 

840.  P.  vulgaris  Gærtn.  —  Prairies  humides,  lieux  inondés 

pendant  l’hiver,  de  80  à  3oo  m.  —  Côte  du  Rhône  et 
basses  vallées  y  aboutissant.  —  Juillet-août.  —  P.C. 

Cupularia  Godr.  et  Gren. 

841.  Cupularia  graveolens  G.  G.  —  Terrains,  rochers  humides, 

fossés  de  la  région  siliceuse.  —  Côte  du  Rhône  :  Sé¬ 
cheras,  Saint-Jeurre-d’Ay,  Eclassan,  Andance.  Vallon 
de  Celles-les-Rains.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Flaviac,  Pri¬ 
vas.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas,  Vals-les- 
Rains,  Antraigues,  Laviolle,  Ucel,  Saint-Julien-du- 
Serre,  Mercuer,  Ailhon,  de  Lalevade-d’Ardèche  à  Pra- 
des,  Saint-Cirgues-de-Prades,  Jaujac,  etc.  —  Août- 
septembre.  —  A.C. 

842.  C.  viscosa  G.  G.  —  Lieux  incultes  de  la  région  méridio¬ 

nale,  jusqu’à  200  m.  —  De  Rourg-Saint-Andéol  à 
Vallon.  Les  Vans.  —  Août-septembre.  —  R. 

Jasonia  D.  C. 

843.  Jasonia  tuberosa  D.  C.  —  Rochers,  éboulis  calcaires  de 

la  région  méridionale  :  Païolive,  Saint-André  et  Saint- 
Sauveur-de-Cruzières,  Ressas,  Labastide-de-Virac, 
Joyeuse,  Saint-Maurice-d’ïbie,  mont  Vinobre  à  La  cha¬ 
pelle-sous- Aubenas  et  Saint-Sernin.  —  Juillet-août. 

—  R, 
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Helichrysum  D.  G. 

844.  Helichrysum  Stœchas  D.  C.  —  Coteaux  secs,  surtout  si¬ 

liceux.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  700  m, 
—  Juillet-août.  —  G. 

Var.  H.  rigens  Jord.  —  Côte  du  Rhône  :  de  Tournon 
à  Limony.  —  P. R. 

Gnaphalium  L. 

845.  Gnaphalium  luteo-album  L.  —  Rochers  et  sables  humides 

des  sols  siliceux,  jusqu’à  200  m.  —  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che  :  d’Ucel  à  Vals-les-Rains  ;  du  Pont-d’Aubenas  à 
Labégude,  Joyeuse.  —  Côte  du  Rhône  :  Sarras,  Eclas- 
san,  Arras.  —  Juillet-octobre.  —  A. R. 

846.  G.  silvaticum  L.  —  Rois,  bruyères  de  la  région  siliceuse 

et  volcanique,  au-dessus  de  900  m.,  jusqu’au  Mézenc. 
—  Juin-septembre.  —  C. 

Var.  rectum  Duby.  —  Tout  le  bassin  de  la  Loire. 
—  C. 

Var.  prostratum  Foucaud  et  Revol.  —  Formant 
de  larges  touffes  étalées  sur  le  sol  des  champs  incultes. 
—  Entre  Rurzet  et  Sainte-Eulalie  (Coste),  Suc-de-Rau- 
zon,  Rieutord  à  Chanlatier  et  Rochessac.  —  Août- 
septembre.  —  R. 

847.  G.  norvegicum  Gunn.  —  Pelouses,  clairières  des  planta¬ 

tions  autour  du  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  R. 

848.  G.  uliginosum  L.  —  Fossés,  bords  des  eaux,  endroits  fan¬ 

geux.  —  Des  bords  du  Rhône  à  ï.5oo  m.  —  Juillet- 
septembre.  —  C.C. 

849.  G.  dioicum  L.  (Antennaria  dioica  Gærtn).  —  Pelouses  des 

montagnes  siliceuses  et  volcaniques.  —  Partout,  au- 
dessus  de  800  m.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 

Filago  L. 

850.  Filago  spathulata  Presl.  —  Champs  pierreux,  chemins, 

surtout  dans  la  région  calcaire  méridionale.  —  Toute 
la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  4oo  m. 
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Vogüé,  Saint-Privat,  Saint-Sernin,  Yesseaux.  Vallée  de 
l’Ouvèze.  Basses  pentes  du  Goiron.  —  Juillet-octobre. 
—  A. G. 

x  Filago  Costei  Revol  (apiculata  x  spathulata).  — 
Plante  de  i-3  dm.  dressée,  peu  rameuse  et  seulement 
vers  le  sommet,  à  rameaux  dressés,  blanche,  coton¬ 
neuse,  ainsi  que  les  feuilles  ;  celles-ci  dressées,  imbri¬ 
quées,  élargies  et  subspatulées  au  sommet  ;  involucre 
laineux  à  la  base  à  cinq  angles  très  saillants,  à  folioles 
extérieures  cuspidées,  à  pointe  jaunâtre,  les  intérieu¬ 
res  mutiques  ;  10-20  capit.  dans  1  glomérule  globu¬ 
leux  plus  ou  moins  dépassé  par  les  f.  involucrales 
au  nombre  de  3-6.  —  Champs  incultes,  moissons  sur 
grès  du  trias  et  calcaire.  —  Saint-Julien-du-Serre  :  du 
Buis  et  Salavert  à  Fromenteyrol.  —  Avec  les  parents. 
— Juillet-août.  —  R. 

851.  F.  germanica  L.  —  Moissons,  champs  incultes  de  la  ré¬ 

gion  siliceuse  jusqu’à  600  m.  —  Juillet-octobre.  — 
G.C. 

M.  Le  Grand,  dans  la  Flore  de  France  de  M.  l’abbé 
Coste,  remplace  F.  germanica  par  les  deux  variétés 
suivantes,  qu’il  élève  au  rang  d’espèces  : 

Var.  F.  canescens  Jord.  —  Mêmes  stations  que  F. 
germanica. 

Var.  F.  apiculata  G.  E.  Sm.  (F.  lutescens  Jord.;  F. 
germanica  L.  p.  p.).  —  Mêmes  stations. 

852.  F.  arvensis  L.  —  Moissons  et  champs  incultes  de  la  ré¬ 

gion  siliceuse.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin- 
septembre.  —  C.C. 

x  F.  mixta  Holuby  (arvensis  x  germanica).  — Moissons 
sur  grès  du  trias.  —  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel.  — 
Juillet-août.  —  R. 

853.  F.  minima  L.  —  Champs  sablonneux,  jusqu’à  1.600  m. 

—  Juillet-août.  —  C. 

854.  F.  gallica  L.  (F.  subulata  Cass.).  —  Moissons  des  ter¬ 

rains  sablonneux  jusqu’à  700  m.  —  Juillet-octobre 
—  C. 
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Micropus  L. 

855-  Micropus  erectus  L.  —  Champs  pierreux  de  la  région 
calcaire  méridionale.  —  Bessas,  Yagnas.  Bassin  de 
l’Ardèche  jusqu’à  Vallon,  Pont-d’Arc,  Saint-Bemèze. 
—  Juin-juillet.  —  B. 

Echinops  L. 

856.  Echinops  sphærocephaius  L.  —  Coteaux  calcaires.  —  Du 

Pont-d’Aubenas  à  Aubenas.  Voie  ferrée  d’Aubenas  à 
Labégude.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Alissas.  —  Juillet-sep¬ 
tembre.  —  B. 

857.  E.  Ritro  L.  —  Coteaux  calcaires,  jusqu’à  4oo  m.  —  Par¬ 

tout.  Bégion  septentrionale,  de  Tournon  à  Serrières, 
sur  micaschiste  et  gneiss.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Var.  monocephalum  Lobb.  —  Mêmes  stations. 

Silybum  Vaill. 

858.  Silybum  Marianum  Gærtn.  —  Lieux  incultes,  décombres 

de  la  région  méridionale.  —  Aubenas,  Ucel,  Buoms, 
Bourg-Saint- Andéol.  —  Juillet-août.  —  B. 

Onopordon  L. 

859.  Onopordon  Acanthium  L.  —  Lieux  incultes,  bords  des 

routes,  jusqu’à  4oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Bhône. 
Vallées  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas,  Labégude  ;  de 
l’Ouvèze,  jusqu’à  Privas,  etc.  —  Juillet-août.  —  P. B. 

860.  O.  illyricum  L.  —  Lieux  incultes,  bords  des  routes  de  la 

région  calcaire  et  volcanique  méridionale,  jusqu’aux 
basses  pentes  du  Coiron,  vers  3oo  m.  —  Saint-Jean- 
le-Centenier.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas, 
Saint- Julien-du-Serre.  —  Juillet-août.  —  B. 

Picnomon  Cass. 

861.  Picnomon  Acarna  Cass.  —  Lieux  incultes  de  la  région 

méridionale  calcaire.  —  Basses  pentes  du  Coiron,  vers 
Lussas,  Bochemaure,  Cruas.  —  Juin-juillet.  —  R. 
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Cirsium  Adans. 

862.  Cirsium  lanceolatum  Scop.  —  Bords  des  chemins,  lieux 

incultes,  jusqu’à  900  m.  —  Par  tout  le  département. 
—  Juin-septembre.  —  G. G. 

Var.  ramosissimum  Cariot  (C.  myrianthum  Gau- 
dry).  —  Pelouses  humides  des  montagnes  siliceuses, 
vers  1.000  m.  —  Coiron  :  la  Roche-de-Gourdon.  Val¬ 
lée  de  la  Borne  :  Saint-Laurent-les-Bains.  —  R. 

863.  C.  ferox  D.  C.  —  Coteaux  calcaires,  jusqu’à  760  m.  — 

Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallon  de  Celles-les-Bains. 
Toute  la  région  méridionale,  jusqu’aux  basses  pentes 
du  Coiron  :  Viviers,  Alba,  Aubignas,  Villeneuve-de- 
Berg,  Lussas.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas, 
Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Mercuer,  Lalevade-d’Ar- 
dèche.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Mont  Charray,  etc.  —  Juil¬ 
let-août.  —  A.C. 

864.  C.  eriophorum  Scop.  —  Lieux  incultes,  pâturages,  sur¬ 

tout  de  la  région  volcanique,  de  800  m.  au  Mézenc. 
—  Partout.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

865.  C.  palustre  Scop.  —  Lieux  humides,  prairies  tourbeuses. 

—  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  1.600  m.  —  Juil¬ 
let-août.  —  C.C. 

866.  C.  monspessulanum  Ail.  —  Bords  des  ruisseaux  de  la 

région  siliceuse  et  volcanique.  —  De  Montpezat  au 
Suc-de-Bauzon  (Girod).  Vallée  de  la  Loire  :  du  Cros- 
de-Géorand  au  Béage.  —  Juillet-août.  —  R. 
x  C.  Neyrae ,  G.  Camus  (monspessulanum  x  palus¬ 
tre).  —  Lieux  humides.  —  Cros-de-Géorand,  de 
Chambaud  à  Lavalette.  —  R. 

867.  C.  Erisithales  Scop.  —  Bois  des  montagnes  siliceuses  et 

volcaniques  de  900  à  1.700  m. —  Bassin  de  la  Loire  : 
Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  bois  d’Andéol.  Bords  de  la 
Loire,  à  Lapalisse.  Forêt  de  Mazan.  Vallée  du  Verna- 
zan  et  de  son  affluent  :  Neyrenet.  Bassin  de  l’Ardè¬ 
che  :  rocher  d’Avran  (Coste).  —  Juillet-août.  —  B. 
x  C.  Huteri  Haussm.  (Erisithales  palustre).  — 
Bois  humides  des  vallons  de  Vernazon,  Neyrenet. 
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Bords  de  la  Loire,  en  face  Lapalisse.  —  Juillet-août. 

—  R. 

S68.  C.  buEbosum  D.  G.  —  Prés  humides,  bois  des  marnes 
calcaires.  Vallée  du  Chassezac  :  Ghassagne  à  Païolive 
(Audigier).  Limites  du  Gard,  de  Saint-André-de-Cru- 
zières  à  Bessas.  —  Juin-août.  —  R. 

869.  C.  rivulare  Link.  —  Prairies  humides  de  la  haute  région 

siliceuse  et  volcanique  de  la  vallée  de  la  Loire  :  Cou- 
couron,  lac  d’Issarlès,  le  Béage,  Sainte-Eulalie,  La- 
champ-Raphaël,  Gerbier-de-Jonc,  Montfol,  Mézenc. 

Hauts  bassins  de  l’Erieux,  de  l’Ardèche,  de  l’Espezon- 
nette,  de  la  Borne.  —  Juin-août.  —  A. B. 
x  C.  subalpinum  Gaud.  (palustre  x  rivulare).  — 

Avec  les  parents.  —  Lac  d’Issarlès,  le  Béage,  Montfol. 

—  Juillet-août.  —  R.  | 

870.  C.  acaule  AIL  —  Lieux  incultes,  jusqu’à  i.ooo  m.  — 

Dans  tout  le  département.  —  Juin-août.  —  C.C. 

Var.  C.  caulescens  D.  C.  (Carduus  Roseni  Willd). 

—  Pâturages  frais  de  la  même  région.  —  P. R. 

871.  C.  arvense  Scop.  —  Moissons,  chemins,  vignes.  —  Dans 

tout  le  département,  jusqu’à  1.200  m.  —  Juillet-août. 

—  C.G. 

Carduus  L. 

872.  Carduus  tenuiflorus  Curt.  —  Décombres,  voisinage  des 

habitations,  jusqu’à  900  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Juin-août.  —  C. 

873.  C.  pycnocephaEus  L.  —  Lieux  incultes,  bords  des  routes 

de  la  région  méridionale,  jusqu’à  Bourg-Saint- Andéol, 

Vallon,  Joyeuse.  —  Juillet-août.  —  R. 

874.  C.  acanthoides  L.  —  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Privas  (Saint- 

Lag.).  —  Juillet-août.  —  R. 

875.  C.  nutans  L.  —  Lieux  incultes,  bords  des  chemins  de  la 

région  siliceuse  et  volcanique,  de  800  à  1.700  m.  — 

Toute  la  vallée  de  la  Loire,  où  il  est  commun,  jus¬ 
qu’au  Mézenc.  Hauts  bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Espe- 
zonnette,  de  l’Erieux.  Chaîne  des  Boutières,  jusqu’à 
Lalouvesc  et  Satillieu.  —  Juillet-septembre.  —  G. 


169 


DU  DÉPARTEMENT  DE  L’ARDÈCHE 

876.  G.  nigrescens  Vill.  —  Coteaux  arides  de  la  région  cal¬ 

caire  et  volcanique,  jusqu’à  700  m.,  sur  les  pentes 
du  Coiron  :  à  Vesseaux,  Saint-Laurent-sous-Coiron, 
l’Ardèche  jusqu’au  mont  Vinobre,  rocher  de  Jastre. 
Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Côte  du  Rhône  jus¬ 
qu’au  Pouzin.  —  Juin-juillet.  —  A.C. 

877.  G.  spiniger  Jord.  (C.  liamulosus  G.  G.,  non  Ehrh.).  — 

Coteaux  chauds  et  arides  de  la  région  méridionale,  de 
80  à  5oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas, 
Labégude,  Mercuer,  Vals-les-Bains,  Lalevade-d’ Ardè¬ 
che,  Pont-de-Labeaume,  Saint-Cirgues-de-Prades. 
Coupe  de  Jaujac,  Saint-Michel-de-Boulogne,  Genes- 
telle.  Vallée  de  l’Ouvèze  et  Côte  du  Rhône,  jusqu’à 
Serrières.  —  Juin-août.  —  P.  R. 

Var.  C.  austj'alis  Jord.  —  Pelouses,  rocailles  des  co¬ 
teaux  arides  méridionaux,  jusqu’à  Saint-Julien-du- 
Serre,  Saint-Michel-de-Boulogne,  vers  les  ruines  du 
château.  —  R. 

878.  G.  vivariensis  Jord.  —  Lieux  incultes,  broussailles,  che¬ 

mins  de  toute  la  région  siliceuse  et  volcanique,  de  100 
à  1.600  m.  —  De  Tournon,  Celles-les-Bains  aux  bords 
du  Rhône,  au  Tanargue,  le  Béage,  Lachamp-Raphaël, 
Mézenc.  Commun  dans  la  vallée  de  la  Loire  et  les  bas¬ 
sins  de  l’Espezonnette,  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux,  du 
Doux,  etc.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Centaure  a  L. 

879.  Centaurea  amara  L.  —  Pelouses  des  coteaux  secs,  sur¬ 

tout  calcaires,  jusqu’à  5oo  m.  —  Coiron.  Côte  du 
Rhône.  Vallées  de  la  Conche,  de  l’Escoutay,  de  l’Ar¬ 
dèche,  Ouvèze,  Erieux,  Doux,  Cance,  etc.  —  Août- 
octobre.  —  C. 

Var.  microcephala  Coste.  —  Sables  des  cours  d’eau. 
Saint-Julien-du-Serre.  Côte  du  Rhône.  —  P. R. 

Var.  linearifolia  D.  C.  —  Coteaux  arides  de  toute  la 
Côte  du  Rhône  et  de  la  région  méridionale  jusqu’au 
Coiron.  —  A. R. 
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880.  G.  Jacea  L.  —  Prairies,  pâturages.  —  Dans  tout  le  dé¬ 

partement.  —  Mai-juillet.  —  G. G.  —  Polymorphe. 

Var.  y  tomentosa  Rouy.  —  Prairies  humides  sur 
grès  du  trias,  vers  34o  m.  —  Saint-Julien-du-Serre  à 
Savignon. 

881.  C.  pratensis  Thuill.  (C.  serotina  Bor.).  —  Chemins,  ro¬ 

chers  de  la  région  siliceuse  de  la  vallée  de  l’Ardèche, 
jusqu’à  4oo  m.  —  Aubenas,  Ucel,  Mercuer,  Prades, 
Lalevade-d’Ardèche,  Vals-les-Bains.  Côte  du  Rhône. 
—  Août-octobre.  —  P.  R. 

882.  G.  microptilon  Gren.  —  Prairies,  bords  des  chemins.  — 

Aubenas,  Vals-les-Bains,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint- 
Andéol-de-Bourlenc.  —  Juin-juillet.  —  R. 

883.  C.  nigra  L.  —  Prairies,  pâturages,  bois  de  la  région  sili¬ 

ceuse  et  volcanique,  de  6oo  m.  à  Saint- Andéol-de- 
Bourlenc,  Antraigues,  Laviolle,  etc.,  jusqu’à  1.700  m. 
—  Partout.  —  Juillet-août.  —  C.C. 

884.  C.  pectinata  L.  —  Rochers,  pâturages,  bois  de  toute  la 

région  siliceuse  et  volcanique,  jusqu’au  Mézenc.  — 
Juin-août.  —  G. 

Var.  C.  acutifolia  Jord.  —  Mayres,  Saint-Julien-du- 
Serre,  le  Coiron.  —  G. 

Var.  comata  Jord.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Mayres. 
—  G. 

Var.  C.  fuscata  Jord.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Pont- 
de-Labeaume,  Neyrac-les-Bains,  Meyras,  Thueyts. 
—  G. 

Var.  C.  rufescens  Jord.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône. 
Vallée  de  la  Loire  :  Montfol,  Gerbier-de-Jonc,  Mézenc. 
Monts  du  Coiron  :  mont  Combier.  Vallée  de  l’Ouvèze. 
Vallée  de  l’Ardèche  :  Vals-les-Bains,  Ucel.  —  A. G. 
Var.  C.  sapina  Jord.  —  Coupe  de  Jaujac.  —  R. 

885.  C.  montana  L.  —  Pâturages  des  hautes  régions  volcani¬ 

ques  et  siliceuses.  —  Montfol,  Mézenc.  —  Juillet-août. 
—  R. 

886.  C.  lugdunensis  Jord.  —  Prairies,  bords  des  champs  des 

terrains  siliceux,  volcaniques.  Bassin  de  l’Ardèche  : 
Roche-de-Gourdon  ;  de  Montpezat,  Le  Roux  au  Suc- 
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de-Bauzon,  Lavestide-du-Pal.  Vallée  de  la  Loire  :  Us- 
clades,  Sagnes-et-Goudoulet,  Sainte-Eulalie.  —  Juin- 
juillet.  —  P. R. 

Var.  C.  intermedia  Gariot.  —  Pâturages,  rocailles 
des  basses  pentes  du  Coiron,  vers  Rochemaure.  —  R. 

887.  C.  Cyanus  L.  —  Moissons,  champs  de  la  région  siliceuse 

et  volcanique.  —  Partout.  —  Juin-août.  —  G.C. 

888.  C.  Scabiosa  L.  —  Champs,  terrains  incultes,  de  200  à 

1.600  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juillet- 
août.  —  C. 

Var.  C.  tenuijolia  Schleich. —  Champs,  moissons  de 
la  région  montagneuse  autour  du  Mézenc  :  Char- 
treuse-de-Bonnefoy,  Gerbier-de-Jonc.  —  R. 

889.  G.  maculosa  Lamk.  —  Rochers  volcaniques,  bords  des 

routes,  des  rivières.  —  Monts  du  Coiron,  Saint-Lau- 
rent-sous-Coiron,  Darbres.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Chau- 
zon,  Vals-les-Bains.  —  Juillet-août.  —  A. R. 

890.  C.  leucophæa  Jord.  Var.  C.  subalbida  Jord.  —  Rochers, 

pierrailles  calcaires  de  la  région  méridionale.  —  Val¬ 
lée  du  Chassezac  :  les  Vans,  Banne  (Jord.),  Berrias 
(Loret),  Joyeuse  (Lamot.),  Païolive  (N.  Roux).  —  Juil¬ 
let-août.  —  R. 

Var.  C.  Mierghii  Jord.  —  Les  Vans,  Joyeuse  (Jord.). 
—  R. 

891.  C.  paniculata  L.  —  Coteaux  arides,  surtout  calcaires, 

bords  des  routes,  champs,  vignes,  jusqu’à  4oo  m.  — 
Dans  tout  le  département.  —  Juillet-août.  —  C.C. 

Var.  congesta  Saint-Lager.  —  Aubenas  aux  rochers 
de  Baza. 

892.  C.  polycephala  Jord.  —  Rochers,  lieux  incultes  de  la  ré¬ 

gion  méridionale.  —  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Viviers, 
le  Teil.  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Vallon,  Joyeuse, 
Vogüé.  —  Juillet-août.  —  A. R. 

893.  C.  collina  L.  —  Champs  des  coteaux  calcaires  de  la  ré¬ 

gion  méridionale,  de  80  à  5oo  m.  —  Côte  du  Rhône  : 
Rochemaure.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Païolive,  Vogüé, 
Aubenas,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  etc.  Coiron  : 
Lussas,  Lavilledieu.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  mont  Char- 
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ray,  Ghomérac.  Vallée  de  l’Erieux  :  Saint-Pierreville. 
—  Juillet-août.  —  P.  R. 

894.  G.  aspera  L.  —  Lieux  stériles,  bords  des  routes.  —  Toute 

la  Côte  du  Rhône  et  basses  vallées  y  aboutissant.  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  Vallon.  —  Juin-septembre.  —  C. 

« 

Var.  G.  prœtermissa  Martr.  Don.  —  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  :  Privas.  —  R. 

895.  C.  Calcitrapa  L.  —  Chemins,  lieux  stériles,  jusqu’à 

6oo  m.  —  Juin-août.  —  C.C. 

896.  C.  solsficialis  L.  —  Champs  de  toute  la  région  méridio¬ 

nale.  —  Coiron  jusqu’à  5oo  m.  —  Côte  du  Rhône 
jusqu’au  Teil.  —  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aube- 
nas,  etc.  —  Juillet-septembre.  —  C. 
x  C.  Pouzini  D.  C.  ( aspera  x  Calcitrapa) .  —  Bords  des 
chemins  de  la  région  septentrionale  du  département. 
—  Arras,  Vion.  —  Août.  —  R. R. 
x  C.  Loreti  Coste  et  Sennen  (Calcitrapa  x  panicu- 
lata) .  —  Rochers  calcaires.  —  Aubenas  aux  rochers 
de  Baza.  Entre  Vallon  et  Pont-d’Arc  (Rouy).  —  Août. 
—  R.  R.] 

x  C.  vivariensis  Revol  (Jacea  x  pectinata).  —  Ro¬ 
chers  gneissiques.  —  De  Labégude  à  Lalevade-d’ Ar¬ 
dèche.  —  Juin-juillet.  —  R. R. 


Kentrophyllum  Neck. 

897.  Kentrophyllum  lanatum  D.  C.  —  Lieux  incultes,  calcai¬ 
res,  bords  des  routes,  jusqu’à  4oo  m.  —  Toute  la  Côte 
du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas,  Ucel, 
Saint-Julien-du-Serre,  Prades,  Pont-de-Labeaume, 
Vals-les-Bains.  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze,  jusqu’à 
Chomérac,  Privas.  Vallées  de  l’Erieux,  du  Doux,  etc. 
—  Juillet-août.  —  A.C. 


Crupina  Cass. 

898.  Crupina  vulgaris  Cass.  —  Coteaux  pierreux  du  Midi,  jus¬ 
qu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint-Privat  à 
Louyre,  Vesseaux,  Saint-Etienne-de-Fontbellon,  ro¬ 
cher  de  Jastre,  Rochecolombe.  —  Juillet-août.  —  A. R. 
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Serratula  L. 

899.  Serratula  tinctoria  L.  —  Bois,  broussailles.  —  Vallée  de 

l’Ardèche  :  Saint-Julien-du-Serre  au  vallon  du  Boulo¬ 
gne.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  environs  de  Privas.  —  Juil¬ 
let-août.  —  P.  G. 

Var.  S.  monticola  Bor.  —  Pâturages,  plantations 
vers  la  base  Ouest  du  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  R. 

Leuzea  D.  C. 

900.  Leuzea  conifera  D.  C.  —  Coteaux  calcaires  pierreux  et 

chauds  de  la  région  méridionale.  —  Toute  la  Côte  du 
Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Saint-Privat, 
Saint-Sernin,  Vesseaux.  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze 
jusqu’à  Privas.  —  Juin-juillet.  —  P.C. 

Stæhelina  L. 

901.  Stæhelina  dubia  D.  C.  —  Région  calcaire  méridionale, 

jusqu’à  200  m.  —  Basses  pentes  du  Coiron  sur  la  Côte 
du  Rhône  :  Cruas.  Vallée  de  l’Ardèche  :  de  Vallon  à 
Rochecolombe.  —  Juin-juillet.  —  R. 

Carlina  L. 

902.  Carlina  vulgaris  L.  —  Champs  incultes,  bruyères,  bords 

des  routes.  —  Partout,  jusqu’à  i.ooo  m.  —  Juillet- 
septembre.  —  C. 

Var.  C.  orophila  Lamt.  —  Région  siliceuse  et  volca¬ 
nique,  de  900  à  i.4oo  m.  —  Tout  le  bassin  de  la 
Loire.  Hauts  bassins  de  l’Erieux,  de  l’Ardèche,  de  l’Ou¬ 
vèze,  etc.  Chaine  des  Routières.  —  Juillet-sept. —  P.C. 

903.  C.  corymbosa  L.  —  Région  méridionale,  jusqu’à  4oo  m. 

—  Tantôt  sur  calcaire,  au  rocher  de  Jastre,  Vogué, 
Vesseaux,  tantôt  sur  silice,  à  Saint-Julien-du-Serre, 
Saint-Andéol-de-Bourlenc,  de  Lalevade-d’Ardèche  à 
Prades,  Sairit-Cirgues-de-Prades,  Fabras  ;  sur  sol  vol¬ 
canique  dans  la  Coupe  de  Jaujac.  —  Juillet-sept. —  R. 

904.  C.  acanthifolia  Ail.  —  Rocaillës  calcaires  et  volcaniques 

de  la  région  méridionale,  jusqu’à  5oo  m.  —  Vallée  de 

Soc.  BcJf,  Ltois-,  t.  XXXIV,  *909, 
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l’Ardèche  :  Aubenas,  Vesseaux,  Saint-Laurent-sous- 
Goiron,  l’Escrinet,  Joyeuse,  Thueyts,  Coupe  de  Jau- 
jac.  Pentes  du  Coiron,  dans  le  bassin  de  l’Ouvèze  : 
mont  Charray,  mont  Gombier.  —  Juin-août.  —  A. R. 

Lappa  Adans. 

Lappa  minor  D.  C.  —  Bords  des  chemins,  décombres.  • — 
Tout  le  département,  jusqu’à  i.ioo  m.  —  Juin-août. 
—  G.C. 

L.  major  Gærtn.  —  Mêmes  stations  que  le  précédent, 
moins  commun.  —  Juin-septembre.  —  C. 

Xeranthemum  L. 

Xeranthemum  inapertum  Willd.  —  Moissons,  champs  in¬ 
cultes,  rocailleux  de  la  région  calcaire  méridionale. 
—  De  Bourg-Saint-Andéol  à  Saint-Remèze.  Bassin  de 
l’Ardèche  :  Vallon,  Joyeuse,  Aubenas  à  Lasuel,  Saint- 
Privat,  Saint-Julien-du-Serre.  Coiron  :  Lussas,  l’Escri- 
net.  Bassin  de  l’Ouvèze  :  du  Pouzin  au  mont  Charray. 
—  Juin-juillet.  —  A.  R. 

X.  cylindraceum  Sibth.  —  Lieux  incultes,  rocailles  cal¬ 
caires  de  la  basse  vallée  du  Chassezac  :  Païolive.  — 
Juillet-août.  —  R. R. 

Catananciie  L. 

üatananohe  cærulea  L.  —  Coteaux  calcaires  de  toute  la 
région  méridionale,  jusqu’au  Coiron.  —  Vallée  du 
Rhône  jusqu’à  Celles-les-Bains,  Châteaubourg.  Vallée 
de  l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas,  Mercuer,  Saint-Julien- 
du-Serre.  Le  Coiron  jusqu’à  5oo  m.  Vallée  de  l’Ouvèze 
jusqu’à  Privas,  mont  Charray,  etc.  —  Juin-août.  — 
A.C. 

ClCHORIUM  L. 

Cichorium  Intybus  L.  —  Fossés,  bords  des  chemins,  voi¬ 
sinage  des  habitations.  —  Dans  tout  le  département, 
jusqu’à  6oo  m.  —  Juin-août.  —  C.C. 

Var.  hirsutum  Grenier.  —  Toute  la  région  méri¬ 
dionale,  jusqu’au  Coiron.  —  A.C. 
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910^is.  C,  Endivia  L.  —  Cultivé. 

Tolpis  Gærtn. 

911.  Tolpis  barbata  Willd.  —  Pierrailles,  bords  des  chemins 

de  la  région  siliceuse,  de  ioo  à  5oo  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Vals-les-Bains,  Asperjoc,  Saint-Julien-uu- 
Serre,  Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Genestelle  ;  de  Lale- 
vade-d’ Ardèche  à  Jaujac,  Fabras  et  Mayres.  —  Mai- 
août.  —  P. G. 

Yar.  T.  dichroa  Jord.  et  F.  —  Celles-les-Bains.  —  R. 
Rhagadiolus  Scop. 

912.  Rhagadiolus  stellatus  Gærtn.  —  Rocailles,  coteaux  pier¬ 

reux  de  la  région  calcaire  méridionale,  jusqu’à  3oo  m. 
—  Vallée  de  l’Ardèche  :  Vallon,  Pont-d’Arc,  Joyeuse, 
Ruoms,  Labeaume,  Vogüé,  Lavilledieu,  Ucel,  Saint- 
Julien-du-Serre.  Vallée  de  l’Ouvèze  à  Privas.  Côte  du 
Rhône  :  Saint-Remèze,  Rochemaure,  le  Pouzin.  — 
Juin-juillet.  —  R. 

Arnoseris  Gærtn. 

913.  Arnoseris  pusilla  Gærtn.  —  Champs  des  terrains  siliceux 

et  volcaniques,  de  3oo  à  1.700  m.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement.  —  Juin-août.  —  C.C. 

Lampsana  L. 

914.  Lampsana  communis  L.  —  Lieux  incultes,  décombres.  — - 

Dans  tout  le  département.  —  Juin-août.  —  C.C. 

Hypociioeris  L. 

915.  Hypochœris  glabra  L.  —  Terrains  caillouteux,  siliceux, 

bords  des  chemins,  prairies,  jusqu’à  5oo  m.  —  Dans 
tout  le  département.  —  Juin-juillet.  —  C.C. 

916.  H.  radicata  L.  —  Prairies,  pâturages,  surtout  siliceux. 

—  Dans  tout  le  département.  —  Juin-août.  —  C.C. 

Yar.  heterocarpa  Moris.  —  Vignes  de  la  partie  sep¬ 
tentrionale  de  la  Côte  du  Rhône. 

917.  H.  maculata  L.  —  Prairies,  pâturages  des  sols  siliceux 

et  volcaniques,  de  3oo  à  1.700  m.  — -  Bassin  de  l’Ardè- 
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che  :  de  Saint-Julien-du-Serre  à  la  Roche-de-Gourdon, 
Mayres,  rocher  d’Avran.  Bassin  de  la  Loire,  jusqu’au 
Gerbier-de-Jonc.  Monifol  et  Mézenc.  Le  Goiron.  Mas¬ 
sif  du  Tanargue.  Côte  du  Rhône.  Vallée  du  Doux,  etc. 
—  Juin-août.  —  A. G. 

Thrincià  Roth. 

918.  Thrincià  hirta  Roth.  —  Champs,  sables  des  cours  d’eau, 

surtout  de  la  région  siliceuse,  jusqu’à  4oo  m.  —  Dans 
tout  le  département.  —  Juin-octobre.  —  G.C. 

Leontodon  L. 

919.  Leontodon  autumnaiis  L.  —  Prairies,  pâturages.  —  Par¬ 

tout,  jusqu’à  i.4oo  m.  —  Juin-octobre.  —  G. G. 

920.  L.  pyrenaicus  Gouan.  • —  Prairies,  pâturages  de  la  haute 

région  volcanique,  de  i.5oo  à  1.700  m.  —  Montfol, 
Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  Lanarce,  Mazan,  rochers 
d’Avran.  Plateau  du  Tanargue.  —  Juillet-août.  —  R. 

Var.  oligocephalus  Dumas-Dam.  —  Tiges  bi-  et  tri- 
furquées.  —  Mézenc.  —  R. 

921.  L.  proteiformss  Vill.  —  Prairies,  pâturages.  — -  Dans  tout 

le  département.  —  Juin-octobre.  —  G. 

Var.  L.  glabratus  Koch.  —  Pâturages  humides  du 
bassin  de  l’Ardèche,  de  200  à  600  m.  —  Le  Goiron, 
etc.  —  G. 

Var.  L.  hispidum  L.  —  Très  commun  dans  les  prai¬ 
ries  et  les  pâturages  de  tout  le  département.  —  G.C. 

Var.  L.  crispatus  Grisb.  —  Le  Coiron.  Bassin  de 
la  Loire,  Ray-Pic,  etc.  —  G. 

922.  L.  Vîilarsii  Lois.  —  Coteaux  secs,  surtout  calcaires,  de 

toute  la  région  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.  —  Le 
Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze.  Côte  du  Rhône,  jusqu’à 
Serrières,  etc.  —  Juin-août.  —  G. 

923.  L,  cnspus  Vill.  —  Collines  sèches  et  chaudes  de  la  région 

méridionale  calcaire.  —  Toute  la  vallée  de  l’Ardèche, 
de  ïoo  à  600  m.  —  Vallon,  Joyeuse,  Aubenas  à  Jastre, 
Vesseaux,  Saint-Juliën-du-Serrc.  Toutes  les  pentes  du 
Goiron.  Vallée  de  l’Ouvèze.  Côte  du  Rhône,  jusqu’au 
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Pouzin,  Celles-les-Bains,  Crussols,  de  Bourg-Saint- 
Andéol  à  Saint-Remèze,  etc.  —  Juin-août,  —  P.C. 

Picris  Juss. 

924.  Picris  paucifiora  Willd.  —  Champs  arides  et  pierreux  de 

la  basse  région  méridionale,  jusqu’à  200  m.  —  Bas¬ 
sin  de  l’Ardèche,  Berrias.  —  Mai-juin.  —  B. R. 

925.  P.  hieracioides  L.  —  Décombres,  voisinage  des  habita¬ 

tions,  champs.  —  Partout,  jusqu’à  ï.200  m.  —  Juil¬ 
let-septembre.  —  C.C. 

Var.  P.  gracilis  Jord.  —  Coteaux  secs  et  chauds  de 
la  région  méridionale,  de  100  à  5oo  m.  —  Toute  la 
région  méridionale  jusqu’au  Coiron.  Côte  du  Rhône 
jusqu’à  Tournon.  Vallées  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux,  etc. 
—  Juillet-septembre.  —  A.C. 

926.  P.  sonchoîdes  Vest.  (P.  crepoides  Sauter).  —  Voisinage 

des  habitations,  pâturages  de  la  région  montagneuse 
volcanique  et  siliceuse,  de  1.200  à  i.3oo  m.  —  Bois  de 
Cuze,  entre  Laviolle  et  Lacb  amp-Raphaël.  Champ-de- 
Mars  à  Mézilhac  (Testard);  Chassagne  (Saint-Lager)  .  — 
Août-septembre.  —  R.  R. 

Helmintiiia  Juss. 

927.  Helminthia  echioides  Gærtn.  —  Prairies  artificielles,  fos¬ 

sés,  chemins  de  la  région  calcaire,  jusqu’à  3oo  m.  — • 
Toute  la  Côte  du  Rhône.  Région  méridionale  jusqu’à 
Aubenas.  Ucel.  Le  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze  à  Pri¬ 
vas.  —  Août-septembre.  —  P.C. 

Urospermum  Juss. 

928.  Urospermum  Dalechampii  Desf.  —  Pâturages,  chemins 

des  coteaux  secs  et  chauds  siliceux  et  calcaires,  jus¬ 
qu’à  5oo  m.  —  Tout  le  bassin  de  l’Ardèche.  Région 
méridionale  et  pentes  du  Coiron.  Côte  du  Rhône,  de 
Bourg-Saint- Andéol  à  Tournon.  Vallée  de  l’Ouvèze  — - 
Juin- juillet.  —  A.C. 

929.  U.  picroîdes  Desf.  —  Pierrailles,  anfractuosités  des  ro¬ 

chers,  surtout  calcaires,  —  Basses  pentes  calcaires  du 

L 
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Coiron  :  Alba,  Viviers,  le  Teil.  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Vallon,  Pont-d’Arc,  Saint-Privat  à  Louyre,  Vogüé,  Ro- 
checolombe.  A  Labégude  et  Ucel,  il  végète  sur  granit 
porphyroïde.  —  Juin- juillet.  - —  R. 


SCORZONERA  L. 


930. 


931. 


Scorzonera  hirsuta  L.  —  Coteaux  calcaires  pierreux,  jus¬ 
qu'à  6oo  m.  —  Toute  la  région  méridionale  et  Coi¬ 
ron  :  Aubenas,  Ucel,  Saint-Privat,  Saint-Julien-du- 
Sere,  Vesseaux,  Saint-Laurent-sous-Coiron.  Vallée  de 
FOuvèze  jusqu'à  Privas.  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Vi¬ 
viers,  le  Teil,  de  Rourg-Saint-Andéol  à  Saint-Remèze. 
—  Juin-juillet.  —  P.C. 


S.  austriaca  Willd.  —  Prairies,  pâturages  humides  des 
hautes  régions  volcaniques,  de  ï.4oo  à  1.700  m.  — 
Gerbier-de-Jonc,  Montfol,  Mézenc.  —  Juin-juillet. 


—  A.C. 


932.  S.  hymüis  L.  (S.  plantaginea  Schleich.).  —  Pâturages  hu¬ 
mides  de  la  région  siliceuse  et  volcanique,  de  900  à 
i.3oo  m.  —  Haut  bassin  de  l’Ardèche  :  Mézilhac,  La- 
champ-Raphaël,  Suc-de-Bauzon,  Lavestide-du-Pal. 
Vallée  de  la  Loire  :  Mazan,  Saint-Cirgues-en-Monta- 
gne,  le  Réage.  Bassin  de  l’Ailier.  Massif  du  Tanargue, 
forêt  de  Bauzon,  Saint-Etienne-de-Lugdarès,  Saint- 
Laurent-les-Bains.  Bassin  de  l’Erieux  :  le  Chevlard, 
etc.  —  Juin-août.  —  P. R. 

,933.  S.  hsspamoa  L.  (Var.  S.  glastifolia  Willd.). —  Pelouses  des 
coteaux  calcaires  de  la  région  méridionale.  —  Vallée 
de  l’Ardèche  au  Rocher  de  Jastre.  Vogüé.  —  Mai- 
août.  —  R. 


PODOSPERMUM  D.  C. 

934.  Podospermum  laciRiatum  D.  C.  —  Champs,  vignes  de  la 
région  calcaire  jusqu’à  5oo  m.  —  Dans  tout  le  dépar¬ 
tement.  —  Mai-août.  —  C. 

Var.  integrifollum  G.  G.  (Sc.  subulata  Lamk.).  — * 
Mêlé  au  type  :  Ucel,  Saint-Sernin,  Saint-Privat,  Vo¬ 
güé,  etc.  —  C. 
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Var.  P.  calcitrapaefolium  D.  G.  —  Champs,  vignes 
des  terrains  calcaires  jusqua  3oo  m.  —  Région  mé¬ 
ridionale  :  Saint-Martin-d’Ardèche,  Bessas,  Saint-Re- 
mèze,  Viviers.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Vallon,  Joyeuse, 
Labeaume,  Rochecolombe,  Vogüé,  Saint-Sernin,  Au- 
benas,  Saint- Julien-du-Serre.  Basses  pentes  du  Coi- 
ron.  Vallée  de  l’Ouvèze  et  Côte  du  Rhône  jusqu’au 
Pouzin.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 

Tragopogon  L. 

935.  Tragopogon  praténsis  L.  —  Prairies,  pâturages.  —  Dans 

tout  le  département,  jusqu’à  1.000  m.  —  Mai-juin. 

—  G. 

936.  T.  orientales  L.  —  Prairies,  où  il  est  souvent  associé 

avec  le  précédent.  —  Mai-septembre.  —  G. 

937.  T.  crocifolius  L.  —  Coteaux  calcaires  secs,  rocailleux  et 

chauds  de  la  région  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.,  vers 
Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux.  —  Basses  pentes  du 
Coiron,  dans  les  vallées  de  l’Escoutay,  du  Rhône,  de 
l’Ouvèze.  Bessas,  Joyeuse,  Vallon,  Saint-Sernin,  Saint- 
Marcel-d’Ardèche,  Saint-Remèze,  Viviers,  etc.  —  Juin- 
juillet.  —  P. R. 

938.  T.  porrifolius  L.  —  Cultivé.  —  Souvent  subspontané. 

939.  T.  australis  Jord.  —  Vignes,  champs  pierreux  des  co¬ 

teaux  calcaires  et  volcaniques.  —  Dans  les  mêmes  sta¬ 
tions  que  T.  crocifolius  L.,  mais  plus  rare.  —  Mai- 
juin.  —  R. 

940.  T.  major  Jacq.  —  Coteaux  pierreux  calcaires,  jusqu’à 

6oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che,  jusqu’à  Saint-Etienne-de-Fontbellon,  Aubenas, 
Saint-Privat,  Vesseaux.  Toutes  les  pentes  du  Coiron. 
Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Vallée  de  la  Volane 
jusqu’à  Laviolle.  —  Mai-juin.  —  C. 

Chondrilla  L. 

941.  Chondrilla  juncea  L.  —  Bords  des  routes,  rochers,  lieux 

arides,  chemins.  —  Partout  jusqu’à  6oo  m.  —  Juin- 
septembre.  —  C.C. 
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Taraxacum  Juss. 

942.  Taraxacum  officinale  Webb.  (T.  dens-leonis  Desf.).  — 
Espèce  polyphorme,  dont  les  formes  suivantes  ont  été 
observées  dans  le  département  : 

Var.  T.  laevigatum  D.  C.  —  Vignes,  pelouses  des 
coteaux  calcaires  arides.  — -  Vallée  de  l’Ardèche  :  Au- 
benas,  Vais,  Vesseaux,  Lussas,  etc.  Vallée  de  l’Erieux  : 
le  Cheylard.  —  G. 

Var.  T.  erythrospermum  Andrz,  —  Très  commun 
dans  toute  la  région  calcaire. 

Ear.  T.  rubrinerve  Jord.  —  Bords  des  chemins, 
lieux  incultes.  —  G. 

T.  obovatum  D.  C.  —  Pelouses  des  coteaux  secs  et 
chauds,  —  Rochecolombe,  Vogiié,  Lussas,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre.  —  P.C. 

943-  T.  palustre  D.  G.  —  Endroits  humides,  bords  des  eaux. 

—  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Saint-Julien-du-Serre,  Saint-Privat,  Vals-les-Baïns, 
etc. 

Var.  T.  udurn  Jord.  —  Mêmes  stations  que  le  pré¬ 
cédent. 

Var.  T.  maculatum  Jord.  —  Mêmes  stations  que  le 
précédent. 

Lactuca  L. 

944.  Lactuca  viminea  Link.  —  Toute  la  zone  calcaire  du  dé¬ 
partement,  jusqu’à  8oo  m.  —  Juin-août.  —  C. 

845.  L.  chondrillæflora  Bor.  —  Rocailles,  chemins  de  la  ré¬ 
gion  calcaire  et  volcanique,  jusqu’à  i.ooo  m.  —  Le 
Coiron.  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  la  Roche-de-Gour- 
don,  l’Escrinet.  Vallée  de  la  Beaume  :  de  Largentière 
à  Valgorge.  Vallée  de  l’Ouvèze,  jusque  sur  les  pentes 
du  mont  Charray.  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Sur  mica¬ 
schiste  et  gneiss  dans  la  partie  septentrionale.  Vallon 
de  Celles-les-Bains.  Vallées  de  l’Erieux,  du  Doux,  etc. 
—  Août-septembre.  —  A.  G. 

946.  L.  saligna  L.  —  Vignes,  champs,  chemins  de  la  région 
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calcaire  méridionale,  jusqu’à  5oo  m.  —  Dans  la  plus 
grande  partie  du  département.  Pentes  du  Coiron  dans 
les  vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Escoutay,  du  Rhône  et 
de  l’Ouvèze.  Toute  la  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Tournon. 
Vallée  de  l’Erieux.  —  Juillet-août.  —  C. 

947.  L.  Scariofa  L.  —  Vignes,  décombres,  chemins  sur  les  co¬ 

teaux  pierreux  calcaires  de  la  région  méridionale  du 
département,  jusqu’au  Coiron,  vers  5oo  m.  Côte  du 
Rhône  et  vallée  de  l’Ouvèze.  —  Juin-sept.  —  A.C. 

948.  L.  virosa  L.  —  Lieux  incultes  et  pierreux.  —  Dans  tout 

le  département,  jusqu’à  5oo  m.  —  Juillet-sept. —  A.C. 
Var.  L.  flavida  Jord.  —  Lieux  incultes,  décombres 
de  la  vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas,  Ucel, 
Saint-Privat,  Vais,  Prades,  etc.  —  Côte  du  Rhône  jus¬ 
qu’à  Cruas,  Raix,  le  Pouzin,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze  : 
Chomérac,  Privas,  etc.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

949.  L.  sativa  L.  —  Cultivé.  — *  Juin-août. 

950.  L.  muralis  Fres.  —  Sols  détritiques  des  forêts  et  anfrac¬ 

tuosités  des  rochers,  de  200  à  i.4oo  m.  —  Dans  tout 
le  département.  Commun  à  Vals-les-Bains,  Suc-de- 
Bauzon,  etc.  —  Juillet-août.  —  C. 

951.  L.  perennis  L.  —  Champs,  vignes,  rochers  de  toute  la 

région  calcaire  du  département,  jusqu’à  600  m.  sur 
les  pentes  du  Coiron.  —  Avril-juin.  —  C.C. 

pRENANTHES  L. 

952.  Prenanthes  purpurea  L.  —  Forêts  de  la  région  siliceuse  et 

volcanique,  de  1.000  à  1.700  m.  —  Tout  le  bassin  de 
la  Loire.  Hauts  bassins  de  l’Ailier,  du  Chassezac,  de 
l’Ardèche,  de  l’Erieux.  Les  Boutières,  monts  du  Coi¬ 
ron  au  mont  Combier,  etc.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

.  Sonchus  L. 

953.  Sonchus  oleraceus  L.  —  Champs,  vignes.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’à  1.200  m.  —  Juin-automne.  — 
C.C. 

954.  S.  asper  Vill.  —  Mêmes  stations  que  le  précédent.  — 

Juin-automne.  —  C.C. 
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Var.  S.  spinosus  Lamk.  —  Bords  des  champs,  dé¬ 
combres.  —  Bassin  de  l’Ardèche  :  Saint-Andéol-de- 
Bourlenc,  Genestelle,  Vals-les-Bains.  —  Juin-août. 

955.  S.  arvensis  L.  —  Champs,  vignes,  surtout  calcaires,  jus¬ 

qu’à  1.000  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juillet- 
septembre.  —  C. 

Mulgedium  D.  C. 

956.  Mulgedium  Pîumieri  D.  C.  —  Forêts  de  la  région  siliceuse 

et  volcanique,  au-dessus  de  1.200  m.  —  Bassin  de  la 
Loire  :  Chartreuse-de-Bonnefoy.  Les  Pradoux,  forêt  de 
Mazan.  —  Juillet-août.  —  B. B. 

Picridium  Desf. 

957.  Picridium  vulgare  Desf.  —  Rochers  calcaires  et  graniti¬ 

ques  jusqu’à  4oo  m.  Sur  micaschiste  dans  la  région 
septentrionale  du  département:  Saint- Jean-de-Muzols, 
Vion,  Arras,  Sarras,  jusque  vers  Annonay,  Préaux, 
Saint-Félicien,  Serrières.  Vallée  du  Doux.  Sur  granit  : 
Ucel,  Vais.  Sur  calcaire  :  toute  la  région  méridionale 
jusqu’au  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze  et  Côte  du  Rhône. 
—  Avril- juin.  —  A.C. 

Pterotiieca  Cass. 

958.  Pterotheca  nemausesisis  Cass!  —  Chemins,  champs,  pe¬ 

louses,  en  tous  terrains,  jusqu’à  600  m.  —  Avril-juin. 
—  C.C. 

Var.  qracilis.  —  Endroits  secs  des  sols  siliceux.  — 
C.C. 

Crépis  L. 

959.  Crépis  taraxacifolia  Thuill.  —  Prés,  pâturages,  alluvions. 

—  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  85o  m.  —  Mai- 
juin.  —  C.C. 

960.  C.  setosa  Hall.  —  Champs  incultes,  chemins,  prairies  ar¬ 

tificielles.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ou¬ 
vèze  jusqu’à  Privas.  Région  méridionale  jusqu’au 
Coiron.  —  Rare  ailleurs.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

961.  C.  fœtida  L.  (Barkhausia  fœtida  D.  C.).  —  Chemins, 
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champs  incultes,  vignes,  jusqu’à  1.000  m.  —  Dans 
tout  le  département.  —  Juin-août.  —  C.G. 

962.  C.  hiennls  L.  —  Prairies  jusqu’à  5oo  m.  —  Dans  tout  le 

département.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

963.  C.  virens  Cass.  —  Prairies,  bords  des  eaux,  jusqu’à 

i.ooo  m.  —  Tout  le  département.  —  Juin-octobre. 
—  C. 

Var.  C.  agrestis  Bor.  —  Bassin  de  la  Loire  :  Saint- 
Cirgues-en-Montagne  à  Lapalisse.  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Vais,  Aubenas,  vers  200  m.  —  P.C. 

Var.  C.  stricta  D.  C.  —  Commun  dans  les  endroits 
sablonneux. 

Var.  C.  diffusa  D.  C. —  Champs,  prairies,  sables  des 
rivières.  —  Vallées  du  Bhône,  de  l’Ardèche,  à  Aube¬ 
nas,  Vais,  Labégude,  etc.  Vallées  de  l’Ouvèze  :  Chomé- 
rac,  Privas,  etc.  ;  de  l’Erieux,  du  Doux.  —  A.C. 
983bis.  G.  nicæerssls  Balb.  —  Prés,  herbages  des  saulaies.  — 
Toute  la  Côte  du  Bhône.  Vallées  de  la  Cance  et  du 
Doux.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

964.  G.  pulcFira  L.  —  Vignes,  champs  de  la  région  calcaire 

méridionale,  jusqu’à  4oo  m.  —  Saint-Martin-d’Ardè- 
che,  Bessas,  Labastide-de-Virac,  Berrias,  Joyeuse,  Vo- 
güé,  Villeneuve-de-Berg,  Lavilledieu,  Lussas,  Ves- 
seaux,  Saint-Julien-du-Serre,  Vais,  Labégude,  Mer- 
cuer,  Aubenas,  etc.  Basses  pentes  du  Coiron  vers  Au- 
bignas,  Alba,  Viviers,  le  Teil,  Cruas,  Baix.  Vallée  de 
l’Ouvèze,  etc.  —  Mai-juillet.  —  A. B. 

965.  C.  succisæfolia  Tausch.  —  Prairies,  pâturages  de  la  haute 

région  siliceuse  et  volcanique,  au-dessus  de  1.100  m. 
—  Bassins  de  l’Ardèche  et  de  l’Erieux  :  Champ-de- 
Mars,  Mézilhac.  Bassins  de  l’Ailier,  du  Chassezac  : 
forêt  de  Bauzon.  Tanargue,  rocher  d’Avran.  Bassin 
de  la  Loire  et  de  l’Erieux  :  Lachamp-Baphaël,  Ger- 
bier-de-Jonc,  Mézenc.  Chaîne  des  Boutières.  —  Juil¬ 
let-août.  —  A. R. 

Var.  nuda  G.  G.  (C.  hieracioides  W.  K.). —  Gerbier- 
de-Jonc,  Montfol,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Mézenc. 
—  R. 
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966.  C.  grandiflora  Tausch.  —  Prairies,  pâturages.  —  Région 

siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de  900  m.  —  Hauts 
bassins  de  l’Erieux,  de  l’Ardèche,  de  la  Loire,  de  l’Ai¬ 
lier  :  Champ-de-Mars,  Mézilhac,  Marcols,  Saint-Pierre- 
ville,  le  Cheylard,  Saint-Cierge-sous-le-Gheylard, 
Gerbier-de-Jonc,  Saint-Martial,  Borée,  Larochette, 
Mézenc,  Montfol,  lac  d’Issarlès,  Mazan,  forêt  de  Bau- 
zon,  Tanargue,  Saint-Laurent-les-Bains,  Loubaresse, 
Borne,  etc.  Chaîne  des  Boutières.  —  Juillet-août.  — 
A.C. 

967.  C.  paludosa  Mœnch.  —  Tourbières,  bords  des  eaux,  au- 

dessus  de  1.000  m.  —  Ray-Pic,  Lachamp-Raphaël, 
Gerbier-de-Jonc,  Montfol.  Chartreuse-de-Bonnefoy,  le 
Béage,  Coucouron,  lac  d’Issarlès,  de  Mayres  au  rocher 
d’Avran.  Valgorge,  sur  les  pentes  du  Tanargue.  • — 
Juillet-août.  —  A.  R. 

Heracium  L. 

968.  Hieracium  PiloseEBa  L.  —  Pâturages,  prairies,  chemins, 

rochers.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mai-septem¬ 
bre.  —  G.C. 

Var.  robustius  Koch.  —  Bruyères,  champs  incultes 
siliceux.  —  Aubenas,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre. 
Côte  septentrionale  du  Rhône  :  Vion,  Tournon,  Arras, 
Sécheras,  Eclassan,  etc. 

Var.  canescens  A.  T.  —  Région  siliceuse,  entre  100 
et  5oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Vais,  Mer- 
cuer,  Prades,  Saint  -  Cirgues  -  de  -  Prades,  Jaujac, 
Thueyts,  etc.  Côte  du  Rhône  et  partie  septentrionale 
du  département  :  Sarras,  Andance  jusqu’à  Tournon. 
Vallée  du  Doux. 

Var.  pulchella  Scheele.  —  Pâturages  de  la  région 
volcanique,  au-dessus  de  1.000  m.  —  Roche-de-Gour- 
don,  Champ-de-Mars,  Chartreuse-de-Bonnefoy. —  A.C. 

Var.  H.  niveum  Millier  (H.  tardans  Naegeli  et  Peter). 
—  Pâturages  sur  micaschiste,  gneiss  et  alluvions  du 
Rhône.  —  Vallée  du  Doux.  De  Tournon  à  Vion,  Arras, 
Sarras,  Andance,  Eclassan,  St-Jeurre-d’Ay,  etc. —  P. R. 
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x  H.  Schultesii  Fréd.  Schl.  (Pilosella  x  Auricula) 
(H.  stoloniflorum  Auct.  plur.).  —  Pelouses,  prairies 
avec  les  parents.  —  Saint-Julien-du-Serre  à  Miolaure. 
— R.  R.  —  Mai-juin. 

Obs.  —  M.  Sudre  dit  :  «  Plante  à  pollen  parfait  et 
non  hybride.  » 

969.  H.  Auricula  L.  —  Pâturages,  prairies,  champs  incultes, 

éboulis.  —  Partout.  —  Mai-septembre.  —  G.  G. 

Var.  minuç  Grisb.  —  Pâturages  de  la  région  sili¬ 
ceuse  et  volcanique  au-dessus  de  1.000  m.  —  Roche- 
de-Gourdon.  Du  Champ-de-Mars  â  Mézilhac.  —  Juillet- 
août.  —  R. 

970.  H.  ampiexscaule  L.  —  Rochers  basaltiques  au-dessus  de 

i.ooo  m.  —  Bassin  de  la  Loire  :  Volcan  de  Cherchemus 
au  ravin  de  Gage,  Saint-Cirgues-en-Montagne.  Bassin 
de  l’Ardèche  :  de  Laviolle  à  Mézilhac,  de  Montpezat  et 
Burzet  au  Ray-Pic,  Mayres,  Valgorge  sur  les  pentes 
du  Tanargue.  Roche-de-Gourdon.  —  Juillet-août.  — 
P. G. 

Fa  depressa,  reducta  A.  T.  —  Rochers  bordant  la 
Loire  :  Lapalisse,  près  Saint-Girgues-en-Montagne. 

Var.  H.  speluncarum  A.  T.  (H.  pulmonarioides  v. 

.  amplexi folium  A.  T.).  — Rochers  siliceux  et  basalti¬ 
ques  de  la  vallée  moyenne  de  l’Ardèche  :  Labégude, 
Lalevade-d’ Ardèche,  Pont-de-Labeaume,  Thueyts.  Val¬ 
lée  de  la  Volane  :  Vals-les-Bains,  Asperjoc,  Antraigues, 
Laviolle.  —  Juin-août.  —  A.C. 

971.  H.  myagrîfohuift  A.  T.,  var.  depilatum  A.  T.  —  Rochers 

phonolitiques  aux  hords  de  la  Loire,  vers  i.ooo  m.  — 
Lapalisse,  près  Saint-Cirgues-en-Montagne.  —  Juillet- 
août»  —  R. R» 

972.  H.  Pseudocerinthe  Koch.  —  Anfractuosités  des  falaises 

basaltiques  vers  i.ooo  m.  —  Roche-de-Gourdon»  — * 
Juillet-août.  —  R. R. 

973.  H.  onosmoides  Fries  (H.  subrude  A.  T.).  —  Anfractuosi¬ 

tés  des  rochers  de  granit  porphyroïde,  vers  ?.oo  m.  — 
De  Vals-les-Bains  à  Ucel.  —  Mai-juin»  —  R. R. 
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Var.  H.  buglossoides  A.  T.  —  Bords  des  bois,  pâtu¬ 
rages  de  la  région  volcanique  au-dessus  de  i.ioo  m.  — 
Base  Sud-Est  du  Champ-de-Mars.  —  Juillet-août.  —  B. 

974.  H.  candicans  Tausch. 

Var.  H.  cyaneum  A.  T.  —  De  ioo  à  1.200  m.,  par 
les  genêts,  bruyères,  landes  et  rocailles.  —  Tout  le 
département.  —  Juin-août.  —  C. 

Var.  oblongatum  A.  T.  —  Région  calcaire  méridio¬ 
nale  jusqu’à  Saint-Sernin,  Aubenas  et  basses  pentes 
du  Coiron. 


Var.  graniticum  A.  T.  —  Région  siliceuse,  de  200  à 
800  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint-Julien-du-Serre, 
Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Genestelle,  Saint-Joseph- 
des-Bancs. 

Var.  H.  comatulum  Jord.  — -  Coteaux  de  la  région 
méridionale,  jusqu’à  35o  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Jastre,  Saint-Privat,  Vesseaux,  Saint-Julien-du-Serre. 
—  Avril-juin.  —  A.  R. 

Var.  titanophilum  Sud.  —  Coteaux  calcaires  de  la 
même  région,  jusqu’au  Coiron,  vers  4oo  m.  —  R. 

Var.  asperatum.  —  Mêlée  aux  précédents. 

Var.  H.  brunellaeforme  A.  T.  —  Pâturages  des 
hautes  régions  siliceuses  ou  volcaniques,  de  1.000  à 
1.750  m.  —  Bassin  de  la  Loire  :  Mézenc,  pentes  et 
sommet.  —  C.  Bassin  de  l’Ardèche  :  Champ-de- 
Mars.  —  R. R.  Bassin  de  l’Ailier  :  de  Saint-Etienne-de- 
Lugdarès  à  Luc  (Lozère).  —  Juillet-août. 

Var.  iïachyticum  A.  T.  —  Sommet  du  Mézenc. 

Var.  calcareum  A.  T.  —  Eboulis  calcaires,  vers 
3oo  m.  —  Saint-Julien-du-Serre  au  Chambon  et  Com- 
be-Meyras. 

Var.  H.  prasinophyllum  Sudre.  —  Coteaux  calcaires, 
éboulis,  landes,  dans  toute  la  région  méridionale.  Re¬ 
monte  par  la  vallée  de  l’Ardèche  à  Joyeuse,  Balazuc, 
Saint-Sernin,  Vogüé,  rocher  de  Jastre  à  Aubenas, 
Vesseaux,  Saint-Julien-du-Serre.  Pentes  du  Coiron 
dans  la  vallée  de  l’Escoutay,  vers  Aubignas,  Viviers, 
le  Teil.  —  Mai-juin.  —  A.C. 
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975.  H.  bificium  Kit.  —  Région  siliceuse,  jusqu'à  800  111.  — 
Pâturages,  genêts  et  bruyères.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Largen- 
tière,  Chazeaux,  Jaujac,  Vals-les-Bains,  Antraigues, 
Genestelle,  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  etc.  —  Partie 
septentrionale  où  il  est  commun  sur  gneiss  et  mica¬ 
schiste  :  de  Tournon  à  Limony  jusqu’à  800  m.,  vers 
Annonay,  Préaux,  Saint-Félicien.  Vallée  du  Doux  jus¬ 
que  vers  Lamastre.  Vallée  de  l'Erieux  jusqu’au  Chey- 
lard.  —  Mai-août.  —  G. 

Var.  H.  Planchonianum  Loret  et  Timb.  —  Coteaux 
secs  jusqu’à  3oo  m.  —  Ucel,  Vals-les-Bains,  Arras, 
Eclassan,  Vion.  —  P. R. 

Var.  H.  lepidum  A.  T.  —  Talus  des  champs  en  gra¬ 
dins  de  la  région  volcanique,  vers  1.000  m.  —  Saint- 
Joseph-des-Bancs  :  de  Ranc-de-Veyre  au  Champ-de- 
Mars.  —  Juillet-août.  —  R. 

Var.  H.  arachnophyllum  A.  T.  (inédit).  —  Marnes 
calcaires  des  pentes  arides  de  la  Côte  du  Rhône.  — * 
Vallon  de  Celles-les-Bains  à  Lavoulte.  —  Juin-août. 

—  R, 

Var.  H.  sagittibifidum  A.  T.  —  Eboulis  siliceux  ou 
volcaniques  entre  3oo  et  1.000  111.  —  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  :  mont  Charray,  Roche-de-Gourdon.  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Vesseaux,  Labégude,  Lalevade-d’Ardèche, 
etc.  —  Juin-août.  —  P.C. 

Var.  sublacteum  A.  T.  (H.  sublacteum  A.  T.  et 
Gaut).  —  Rochers  de  granit  porphyroïde.  —  De  Vals- 
les-Bains  à  Ucel.  —  R. 

Var.  H.  naevibifidum  A.  T.  Ja  depressa  A.  T.  — 
Landes,  châtaigneraies  de  la  région  granitique,  entre 
3oo  et  600  m.  —  Vallée  de  l’Erieux  :  le  Cheylard, 
Saint-Cierge-sous-le-Cheylard,  le  Pouzat,  Saint- Jean- 
Roure,  Saint-Martin-de-Valamas.  —  Avril-juin.  — • 
P. R. 

Var.  H.  setibifidum  A.  T.  et  Gaut.  —  Pelouses,  an¬ 
fractuosités  des  rochers  de  la  région  siliceuse,  entre 

1 

200  et  i.3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint-Joseph- 
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des-Bancs,  du  Moulet  à  Prat-Berthon,  en  montant  au 
Champ-de-Mars.  Coupe  de  Jaujac,  Saint-Cirgues-de- 
Prades,  Lasouche,  Neyrac,  Meyras,  Thueyts,  Mayres, 
Valgorge,  Dompnac.  Côte  du  Rhône  septentrionale  : 
Arras,  Eclassan,  Lemps,  Sécheras.  —  Juillet-août.  — 
A. R. 

Var.  veducia  gracilenia  A.  T.  et  Gaut.  —  Mêmes  sta¬ 
tions. 

Var.  reducta  pusilla  A.  T.  Sur  micaschiste  :  Saint- 
Laurent-les-Bains,  Bornes,  etc. 

Var.  gracillimum  A.  T.  —  Pentes  du  Tanargue, 
Dompnac. 

976.  H.  albulum  Jord.  —  Anfractuosités  des  falaises  basalti¬ 

ques,  de  3oo  à  1.000  m.  —  Vallée  de  la  Loire  :  Lapa- 
lisse,  près  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Lachapelle- 
Grailhouze.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Thueyts  (Jord.). 
Mayres,  Neyrac,  Meyras,  Pont-de-Labeaume,  Lalevade- 
d’Ardèche.  —  Sur  granit  :  Labégude  au  Malpas.  — « 
Juin-août.  —  P.  R. 

977.  H.  cinerascens  Jord.  —  Bruyères,  landes,  bords  des  bois 

de  la  région  volcanique  et  siliceuse,  de  200  à  i.4oo  m. 
—  Dans  tout  le  département.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

Var.  H.  tenuiflorum  A.  T.  in  Clarence  Bicknell  : 
Flora  of  Bordighera  and  San  Remo.  —  Pâturages, 
vieux  murs,  ruines  de  la  région  volcanique  et  siliceuse 
au-dessus  de  1.000  m.  —  Mézenc.  Ruines  de  la  Char- 
treuse-de-Bonnefoy,  Saint-Laurent-les-Bains,  Saint- 
Etienne-de-Lugdarès.  - —  Juillet-août.  * —  P. R. 

978.  H.  fragile  Jord.,  Fries.  —  En  tous  terrains,  de  100  à 

4oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Commun 
dans  la  région  méridionale,  d’où  il  remonte  sur  les 
pentes  du  Coiron  :  Vesseaux,  Saint-Laurent-sous-Coi- 
ron,  Saint-Gineys-en-Coiron,  etc.  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Saint-Sernin,  Rochecolombe.  Vallée  de  l’Ouvèze  jus¬ 
qu’à  Privas,  mont  Charray.  Vallée  de  l’Erieux  jus¬ 
que  vers  le  Cheylard.  Vallée  du  Doux  jusqu'à  Lamas- 
tre.  Toute  la  Côte  du  Rhône,  etc.  —  Avril- juin.  — - 
C.C. 


189 


DU  DÉPARTEMENT  DE  L’ARDÈCHE 

Var.  H.  glaucinuin  Jord.  —  Pâturages,  bruyères, 
bois  de  la  région  siliceuse  et  volcanique,  de  ioo  à 
i.3oo  m.  —  Champ-de-Mars,  château  de  Boulogne, 
Saint-Julien-du-Serre.  —  Côte  du  Rhône  septentrio¬ 
nale  ;  Vion,  Tournon,  Arras.  Vallée  du  Doux  jusqu’à 
Boucieu-le-Boi,  Lamastre,  Ghampis.  —  Juin-août.  — 
A.C. 

Var.  H.  adscitum  Jord.  —  Chartreuse-de-Bonnefoy. 
—  Juillet.  —  B. 

Var .  H.  pinicolum  Jord.  (H.  praecox  var.  charta- 
ceum  A.  T.).  —  Forêts  du  Mézenc  (Jord.). 

Var.  H.  ambifarium  Sudre.  —  Vieux  murs,  éboulis 
calcaires.  —  Région  méridionale  jusqu’à  Aubenas  et 
Jastre,  Saint- Julien-du-Serre,  Vesseaux.  —  Avril-juin. 
—  P. R. 

Var.  H.  praecox  Schultz-Bip.  —  Tous  terrains,  ro¬ 
chers,  landes,  bruyères,  bois  taillis.  —  De  la  plaine  à 
i.35o  m.  au  Suc-de-Bauzon.  Commun  dans  la  vallée 
de  l’Ardèche,  autour  d’ Aubenas,  Vals-les-Bains,  châ¬ 
teau  de  Boulogne,  etc.  —  Tout  le  département.  — 
Avril-juin.  —  C.C. 

Var.  H.  pilosissimum  A.  T.  —  Vesseaux,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre,  Coiron  jusqu’à  5oo  m.  —  A.C. 

Var.  H.  dolichellum  A.  T.  fa  substellata  A.  T.  — 
Saint- Julien-du-Serre  aux  Gras,  Vesseaux. 

Var.  reducta  A.  T.  —  Vieux  murs.  —  Arras. 

Var.  H.  subpraecox  A.  T.  et  Gaut.  —  Bords  des  che¬ 
mins,  landes.  —  De  Saint-Cirgues-en-Montagne  au 
pont  de  Lapalisse.  —  Septembre. 

Var.  H.  pallidifrons  Sudre.  —  Eboulis  siliceux.  — 
Saint- Julien-du-Serre  à  Miolaure. 

Var.  H.  gladiatum  de  Martr.  D.  —  Pâturages,  brous¬ 
sailles  de  la  région  siliceuse  et  volcanique,  de  4oo  à 
i.3oo  m.  —  De  Saint-Julien-du-Serre  au  Champ-de- 
Mars  à  la  Roche-de-Gourdon.  —  Mai-juillet.  —  A. R. 

979.  H.  prasinifolium  Jord.  —  Champs  incultes,  landes,  châ¬ 
taigneraies,  de  3oo  à  4oo  m.  —  Saint-Julien-du-Serre, 
du  Buis  à  Fromenteyrol.  —  Juin-juillet.  —  R. 


Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1900. 
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980.  H.  belgîcum  A.  T.  —  Anfractuosités  des  rochers  gneis- 

siques,  de  3oo  à  4oo  m.  —  Saint-Julien-du-Serre, 
Saint- Andéol-de-Bourlenc.  —  Avril-mai.  —  R. 

981.  H.  petioiare  J  ord.  —  Pâturages,  genêts  de  la  région  sili¬ 

ceuse  et  volcanique,  de  3oo  à  i.3oo  rn.  —  Saint-Julien- 
du-Serre,  Vesseaux,  Saint-Michel-de-Boulogne,  Saint- 
Joseph-des-Bancs.  Champ-de-Mars.  —  Mai-juillet.  — 
P. G. 

Par.  H.  furcillatum  Jord.  —  Bois  de  pins,  éboulis 
des  rochers  siliceux.  —  Saint-Julien-du-Serre,  Ves¬ 
seaux,  dans  les  vallons  du  Boulogne,  du  Luolp.  — 
Mai-juillet.  —  A. G. 

Var.  H.  paliidulum  Jord.  —  Eboulis  gneissiques, 
entre  6oo  et  i.ooo  m.  —  Saint-Joseph-des-Bancs  au 
Moulet.  Champ-de-Mars  à  Ranc-de-Veyre,  Saint- 
Agrève  et  chaîne  des  Boutières.  —  Juillet.  —  A. R. 

982.  H.  murorum  L.  —  Bois,  pâturages,  bords  des  chemins.  — 

Dans  tout  le  département.  —  Juin-août.  —  G.C. 

Var.  subatratum  A.  T.  —  Pentes  du  Mézenc,  vers 
1.700  m.  —  B. 

Var.  H.  exotericum  Jord.  —  Pâturages,  bois  des 
terrains  siliceux  ou  volcaniques,  de  1.000  à  i.5oo  m. 
—  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Mazan.  Mézenc,  près 
du  Chalet.  —  Juillet-août.  —  P.C. 

Var.  reducta  Sud.  —  Bords  des  plantations  du  Mé¬ 
zenc. 

Var.  H.  nemorense  Jord.  —  Plantations  du  Mézenc, 
de  1.600  à  1.700  m.  —  P.C. 

Var.  H.  nervulosum  A.  T.  f.  membranacea  A.  T,  — 
Saint-Julien-du-Serre,  Ucel. 

Var.  subcanens  A.  T.  fa  maculata  A.  T.  —  Saint- 
Julien-du-Serre,  Saint-Privat,  Ucel. 

Var.  subpubens  A.  T.  fa  cruentata  A.  T.  —  Saint- 
Julien-du-Serre  aux  Viviers. 

983.  H.  divisum  Jord.  (H.  pallescens  A.  T.,  non  W.  et  Kit.).  — • 

Murs,  rochers,  pâturages  de  la  région  volcanique  ou 
siliceuse,  au-dessus  de  1.000  m.  —  Du  Béage  au  lac 
d’Issarlès.  —  Juillet-septembre.  —  A. R. 


DU  DÉPARTEMENT  DE  L’ARDÈCHE  191 

Var.  H.  tinctum  Jord.  —  Pâturages,  bruyères,  vers 
3oo  m.  —  Ucel,  Vals-les-Bains,  Saint-Julien-du-Serre. 
—  Juin-juillet.  —  A. R. 

Var.  H.  cruentum  Jord.  (H.  pallescens  var.  cruen - 
latum  A.  T.).  —  Bruyères,  châtaigneraies,  surtout  sur 
grès  du  trias.  —  Dans  les  environs  d’Aubenas,  Mer- 
cuer,  Vals-les-Bains,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint-An- 
déol-de-Bourlenc.  —  Mai-août.  —  A. G. 

Var.  H.  pectinatum  A.  T.  var.  crueniatum  A.  T.  — 
Saint-Andéol-de-Bourlenc  à  la  Bertoile,  sur  gneiss, 
vers  4oo  m.  —  Juin.  —  R. 

Var.  submaculatum  A.  T.  —  Rochers  basaltiques 
bordant  les  ruisseaux  de  Vernazon  et  Neyrenet,  près 
de  Saint-Cirgues-en-Montagne,  vers  1.000  m.  —  Juil¬ 
let-août.  —  P.  G. 

Var.  commixtum  Jord.  var.  intersitum  Jord. —  Lan¬ 
des  et  broussailles  de  la  haute  région  volcanique.  — 
Champ-de-Mars,  Mézilhac,  Lachamp-Raphaël,  Char- 
treuse-de-Bonnefoy,  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  A. R. 

Var.  H.  laevicaule  Jord.  var.  H.  partitum  Jord.  — 
Rochers  basaltiques  bordant  la  Loire  à  Lapalisse, 
près  de  Saint-Cirgues-en-Montagne.  —  Juillet-août. 
—  A. R. 

984.  H.  vulgatum  Fries.  —  Clairières  des  bois,  rochers  sili¬ 
ceux  ou  volcaniques.  —  Dans  tout  le  département, 
jusqu’à  1.600  m.  — Juillet-septembre.  —  C. 

Fa  obscura  A.  T.  et  Gaut.  —  Chartreuse-de-Bonne- 
foy,  vers  1.600  m.  —  Juillet-août.  —  R. 

Var.  alpestre  A.  T.  —  Vers  le  sommet  du  cratère  du 
Suc-de-Bauzon. 

Var.  membranacea  A.  T.  —  Suc-de-Bauzon,  sous- 
bois  vers  Rieutord,  Mazan. 

Var.  subellipticum  A.  T.  fa  subpulverulenta  A.  T. 
—  Saint-Julien-du-Serre  à  Fromenteyrol,  Ucel.  —  R. 

Var.  subacuminatum  A.  T.  —  Chartreuse-de-Bon- 
nefoy.  —  R. 

Var.  H.  approximatum  Jord.  —  Eboulis  calcaires 
de  la  région  méridionale  jusqu’aux  pentes  du  Coiron  : 
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Aubenas,  Ucel,  Vesseaux,  Saint-Julien-du-Serre.  — 
Juin-août.  —  F.  R. 

Var.  IL  naevuliferum  Jord.  —  Région  calcaire  mé¬ 
ridionale,  jusqu’à  5oo  m.  sur  les  pentes  du  Coiron. 
—  Vallée  de  l’Ouvèze  et  Côte  du  Rhône  jusqu’au  Pou- 
zin.  —  Juin-août.  —  P. R. 

Var.  H.  acuminatum  Jord.  —  Pâturages  et  brous¬ 
sailles  de  la  haute  région  volcanique,  de  i.3oo  à  1.600 
m.  —  Du  Champ-de-Mars  à  la  Chartreuse-de-Bonne- 
foy.  —  Juillet- août.  —  R.  R. 

Var.  H.  festinum  Jord.  —  Clairières  bordant  le  cra¬ 
tère  du  Suc-de-Bauzon,  vers  i.45o  m.  —  Août.  — 
A. R. 

Var.  H.  erabescens  Jord.  —  Mêmes  stations. 

Var.  H.  acanthodon  A.  T.  et  Gaut.  —  Anfractuosi¬ 
tés  des  rochers  de  granit  porphyroïde,  vers  200  m.  — 
De  Vais  à  Ucel.  —  Mai-juin.  —  R. R. 

Var.  H.  ericicolum  A.  T.  —  Hautes  herbes  au  som¬ 
met  du  cratère  du  Suc-de-Bauzon.  —  Juillet-août.  — 
R. R. 

985.  H.  fanceolatum  Vill.,  var.  sirictissimum  A.  T.  (H.  stric- 

tissimum  Frœl.).  —  Anfractuosités  des  rochers  pho- 
nolitiques  de  la  pente  Est  du  Mézenc,  vers  1.740  m. 
—  Juillet-septembre.  —  R. 

986.  H.  heterospermum  A.  T.  (H.  provinciale  Jord.,  etc.),  var. 

subbarbatum  A.  T.  —  Eboulis  volcaniques  à  la  Gra- 
venne-de-Thueyts.  —  Août-septembre.  —  P.C. 

Var.  H.  basalticarum  Rouy.  —  Rochers  basaltiques 
bordant  l’Ardèche  à  Thueyts  (Rouy),  May  res.  —  Juil¬ 
let-août.  —  R. 

987.  H.  Hgârîum  Hartm.  —  Hautes  herbes,  rochers  des  monta¬ 

gnes  volcaniques,  de  1.200  à  i.45o  m.  —  Cratère  du 
Suc-de-Bauzon.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Var.  deltophyllum  A.  T.  fa  maculata  subhirsuta  A. 
T.  —  Bruyères,  châtaigneraies,  de  200  à  4oo  m.  — • 
Vallon  du  Sandron  :  Ucel,  Vals-les-Bains,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre.  —  Juillet-août.  —  R. 

Var.  pseudogothicum  A.  T.  —  Rochers  volcaniques 
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de  i.ooo  à  i.45o  m.  —  Bords  de  la  Loire  et  de  Verna- 
zon,  près  de  Saint-Cirgues-en-Montagne.  —  Sommet 
et  pentes  du  cratère  du  Suc-de-Bauzon.  —  Juillet- 
août.  —  A. R. 

Var.  H.  gothicum  Fries  fa  gracilenta  A.  T.  —  Sur 
micaschiste,  vers  i.ioo  m.  —  Saint-Etienne-de-Lug- 
darès,  Saint-Laurent-îes-Bains.  —  Juillet-août.  —  R. 

Fa  sub gracilenta  A.  T.  —  Rochers  basaltiques  au 
confluent  de  la  Loire  et  de  Vernazon,  vers  980  m. —  R. 

Var.  H.  cebennense  A.  T.  fa  elata  A.  T.  —  Anfrac¬ 
tuosités  des  rochers  siliceux  ou  volcaniques,  de  3oo  à 
i.3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  de  Labégude  au  Mal¬ 
pas  et  à  Salindres,  vers  Lalevade-d’ Ardèche.  Vallée  de 
la  Loire  à  Lapalisse.  —  Juin-juillet.  —  R. R. 

Fa  gracilentum  A.  T.  et  var.  cruentalum  A.  T.  — 
Mêmes  stations. 

Var.  reducta  alpestris  A.  T.  —  Par  les  Vaccinium 
myrtillus,  au  Champ-de-Mars,  vers  i.3oo  m.  —  R. R. 

988.  H.  tridentatum  Fries.  —  Eboulis  volcaniques,  de  i.3oo  à 

i.45o  m.  —  Cratère  du  Suc-de-Bauzon.  —  Juillet- 
août.  —  A.  R. 

989.  H.  boreale  Fries  (H.  commutation  Beck.  et  Lindeb.).  — 

Sur  tous  terrains.  —  Partout  jusqu’à  600  m.  —  Août- 
septembre.  —  C. 

Var.  H.  obliquum  Jord.  —  Rochers  basaltiques,  châ¬ 
taigneraies.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  vers  4oo  m.  : 
Thueyts  (Jord.). 

Var.  H.  virgultorum  Jord.  —  Bois,  broussailles,  ro¬ 
chers  de  la  région  siliceuse  ou  volcanique  méridionale 
de  200  à  5oo  m.  —  Saint-Julien-du-Serre,  Vals-les- 
Bains,  Labégude,  Ucel,  Pont-de-Labeaume,  Neyrac, 
Meyras,  Thueyts.  Côte  du  Rhône  septentrionale  :  Ar¬ 
ras,  Eclassan,  Sécheras,  Préaux,  etc.  —  Juillet-sep¬ 
tembre.  —  P. R. 

Var.  H.  scabiosum  Sudre,  var.  latifolium  Sud.  — 
Bois,  broussailles  des  terrains  siliceux,  entre  200  et 
4oo  m.  —  Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux,  Ucel, 
Vals-les-Bains.  —  Juillet-août.  —  A.  R. 
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Var.  H.  quercetorum  Jord.  —  Bois  taillis  de  la  ré¬ 
gion  calcaire  méridionale,  jusqu’aux  basses  pentes  du 
Goiron  et  Yesseaux,  Saint-Privat,  Saint-Julien-du- 
Serre.  —  Août-septembre.  —  A.  R. 

Var.  H.  occitanicum  Jord. —  Eboulis,  rochers  gneis- 
siques,  vers  45o  m.  —  Saint-Michel-de-Boulogne.  — 
Août-septembre.  —  R. 

Var.  H.  fruticetorum  Jord.  —  Chênaies  des  coteaux 
calcaires,  vers  3oo  m.  —  Basses  pentes  du  Coiron  : 
Yesseaux  à  Valette.  —  Juillet-août. 

Var.  H.  eminens  Jord.  —  Bois  de  pins  maritimes, 
rochers  siliceux  de  200  à  5oo  m.  —  Yallée  de  l’Ardè¬ 
che  :  environs  d’Aubenas,  Mercuer,  Labégude,  Ucel, 
Vals-les-Bains,  Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Pont-de- 
Labeaume,  Meyras.  —  Août-septembre.  —  P. R. 

Var.  H.  vivariensis  Jord.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  par 
les  coteaux  siliceux,  de  200  à  5oo  m.  —  Thueyts 
(Jord.),  Labégude,  Vals-les-Bains,  Ucel,  Saint-Julien- 
du-Serre.  —  Août-septembre.  —  A.  R. 

Var.  H.  vasconicum  Jord.  —  Chênaies  des  coteaux 
calcaires  chauds,  vers  3oo  m.  —  Basses  pentes  du  Coi¬ 
ron  :  Vesseaux.  —  Août-septembre.  —  A. R. 

Var.  H.  ericetorum  A.  T.  et  Gaut.  —  Rochers  gneis- 
siques.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Meyras,  Neyrac, 
Thueyts.  Côte  du  Rhône  septentrionale  :  Vion,  Arras, 
Eclassan,  Sécheras,  Sarras,  etc.  —  Août-septembre. 
—  P. R. 

Var.  H.  dispalatum  Jord.,  var.  conicum  Sud.  — 
Landes,  rochers  sur  grès  du  trias,  vers  35o  m.  — 
Saint-Julien-du-Serre  au  Cuberty.  —  Août-septembre. 
—  R. 

Var.  H.  vagum  Jord.  —  Pierrailles,  landes  de  la  ré¬ 
gion  siliceuse  ou  volcanique,  vers  600  m.  —  Mayres 
(Jord.).  —  Août-septembre.  —  R. 

990.  H.  umbellatum  L.  —  Toute  la  région  siliceuse  et  volca¬ 
nique,  jusqu’à  1.000  m.  —  Le  type  dans  la  zone  de 
800  à  1.000  m.  —  Août-septembre.  —  C.C. 

Les  variétés  de  cette  espèce  sont  nombreuses  dans 
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la  région  méridionale,  surtout  de  70  à  5oo  m.  Les 
plus  remarquables  sont  : 

Var.  H.  sérum  Jord.  (H.  posteratum  Jord.).  —  Ro¬ 
chers  volcaniques  bordant  le  ruisseau  de  Vernazon,  de 
Saint-Cirgues-en-Montagne  à  Lapalisse.  —  Août-sep¬ 
tembre.  —  P. G. 

Var.  H.  ericetorum  A.  T.  —  Bois  de  pins  mariti¬ 
mes,  broussailles,  de  100  à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  Labégude,  Mer- 
cuer,  Saint-Cirgues-de-Prades,  etc.  Côte  du  Rhône 
septentrionale  sur  micaschiste  :  Arras,  Sécheras,  Eclas- 
san.  Vallées  du  Doux  et  de  la  Gance.  —  Août-septem¬ 
bre.  —  A. R. 

Var.  angustifolia  A.  T.  —  Mêmes  stations. 

Var.  H.  umbelliforme  Jord.  —  Bois  de  pins  sur  mi¬ 
caschiste,  vers  3oo  m.  —  Ravin  d’Arras,  Eclassan,  Sé¬ 
cheras,  Cheminas,  Préaux,  Lemps,  Ozon,  Sarras.  — - 
Septembre.  —  P.C. 

Var.  H.  Loreti  Rouy  (var.  latifolium  Loret  et  Bar- 
randon).  —  Rochers  siliceux  et  volcaniques,  de  3oo  à 
1.000  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint- Julien-du- 
Serre,  Ucel.  Vallée  de  la  Loire  :  de  Saint-Cirgues-en- 
Montagne  à  Lapalisse.  —  Juillet-septembre.  —  R. 

H.  halimifolium  Fries.  —  Bruyères,  châtaigneraies,  ro¬ 
chers  sur  grès  du  trias,  vers  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  Saint-Julien-du-Serre  à  Jumel,  Ucel  au  val¬ 
lon  du  Sandron,  Vals-les-Bains,  de  Prades  à  Fabras. 
—  Août-septembre.  —  A.  R. 

Fa  heterophylla  A.  T.  —  Broussailles  des  coteaux  si¬ 
liceux  de  la  même  région  que  le  précédent. 

Var.  H.  ilicetorum  Jord.  (H.  brevifolium  Frœl  p.  p. 
non  Tausch.).  —  Coteaux  siliceux  de  200  à  4oo  m., 
dans  la  région  méridionale.  —  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Saint-Julien-du-Serre,  Mercuer,  Fabras,  Pont-de-La- 
beaume,  Meyras.  —  Août-septembre.  —  A. R. 

Var.  H.  brevifolium  A.  T.  fa  sublatifolia  A.  T.  (H. 
latifolium  Spreng.).  —  Saint-Julien-du-Serre  à  Jumel. 

Var.  H.  verbenacum  A.  T.  (H.  umbellatum  var.  Ja- 
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cobaefolium  A.  T.).  —  Coteaux  de  la  région  méridio¬ 
nale,  jusqu’à  200  m.  —  Août-septembre.  —  R. 

992.  H.  brevifolium  Tausch.  (H.  umbellatum,  var.  brevifo- 

0 

lium  Auct.).  —  Bois  de  pins  maritimes,  base  des  ro¬ 
chers  sur  grès  du  trias  par  les  coteaux  bien  ensoleil¬ 
lés,  vers  3oo  m.  —  Saint-Julien-du-Serre  à  Jumel, 
Ucel  au  vallon  du  Sandron.  —  Août-septembre.  — 
R.  —  Récolté  en  1898.  —  Déterminé  par  M.  Arvet- 
Touvet. 

Andryala  L. 

993.  Andryala  sinuata  L.  —  Sols  rocailleux,  jusqu’à  5oo  m.  — 

Dans  tout  le  département.  —  Juillet-septembre.  —  C. 

Var.  A.  integrifolia  L.  —  Mêmes  stations  que  le  pré¬ 
cédent. 


Scolymus  L. 

994.  Scolymus  hispanicus  L.  —  Endroits  pierreux,  bords  des 

chemins,  voisinage  des  habitations.  —  Région  méri¬ 
dionale  jusqu’à  Aubenas.  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Ar¬ 
ras,  Sarras.  —  Juillet-août.  —  P.C. 

Famille  LVI.  —  AMBROSIACÉES 

Xanthium  L. 

995.  Xanthium  strumarêum  L.  —  Décombres,  saulaies, 

champs.  —  Basse  vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  3oo  m., 
à  Lavilledieu,  Aubenas.  Toute  la  Côte  du  Rhône.  — 
Juin-septembre.  —  P.C. 

996.  X.  macrocarpum  D.  C.  —  Champs,  saulaies.  —  Tout  le 

long  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Vallon.  —  Août- 
septembre.  —  P. R. 

997.  X.  spinosum  L.  —  Chemins,  décombres,  lieux  incultes, 

jusqu’à  3oo  m.  —  Labégude  au  Malpas  (Girod),  Vals- 
les-Bains,  Ucel,  Saint-Privat,  Aubenas,  Privas.  Côte 
du  Rhône.  —  Août-octobre.  —  A.C. 
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Famille  LVII.  —  GAMPANULAGÉES 

Jasione  L. 

998.  Jasione  montana  L.  —  Bruyères,  landes,  de  ioo  à  i.5oo 

m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-sept.  —  C.C. 

999.  J.  perennis  L.  —  Bords  des  chemins,  pâturages,  éboulis 

de  la  région  siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de  900 
m.  —  Bassin  de  la  Loire.  Hauts  bassins  de  l’Ailier,  de 
l’Ardèche,  de  l’Erieux,  du  Doux.  Les  Boutières.  — 
Juillet-septembre.  —  A.C. 

Var.  J.  Carioni  Bor.  —  Eboulis,  pâturages,  de  1.000 
à  1.200  m.  —  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Lanarce, 
Issanlas.  —  B. 


Phyteuma  L. 

1000.  Phyteuma  hemisphæricum  L.  —  Anfractuosités  des  ro¬ 

chers,  pelouses  rocailleuses  des  hautes  montagnes  vol¬ 
caniques  au-dessus  de  1.000  m.  —  Mézenc,  Gerbier- 
de-Jonc,  Montfol,  Taupernas,  Sépoux,  Pradoux,  vers 
Saint-Martial,  Borée,  Lachamp-Baphaël.  Champ-de- 
Mars,  Boche-de-Gourdon,  rochers  d’Avran.  —  Juillet- 
août.  —  A. R. 

1001.  P.  orbiculare  L.  —  Prairies,  pâturages,  broussailles  de 

la  région  siliceuse,  volcanique,  au-dessus  de  800  m. 
Le  Coiron.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Boche-de-Gourdon, 
Champ-de-Mars,  May  res.  Les  Boutières.  Massif  du  Ta- 
nargue,  etc.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Var.  ellipticum  G.  G.  (P.  ellipticum  Vill.).  —  Mont- 
fol,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Gerbier-de-Jonc. 

Var.  cordatnm  G.  G.  (P.  cordatum  Vill.). —  Champ- 
de-Mars. 

1002.  P.  spicatum  L.  —  Prairies,  pâturages,  bords  des  eaux. 

—  Dans  tout  le  département,  de  200  à  1.000  m.  —  La 
forme  typique  à  fleurs  jaunes  :  de  Montpezat  au  Pal, 
de  Burzet  aux  Sagnes-et-Goudoulet  et  au  Bay-Pic.  — 
Juin- juillet.  —  P.  G. 
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Var.  caerulescens  Bor.  (P.  nigrum  G.  G.,  non 
Schmidt).  —  Prairies  et  pâturages  de  la  région  sili¬ 
ceuse  et  volcanique  jusqu’à  1.000  m.  —  Dans  la  plus 
grande  partie  du  département.  Vallée  de  l’Ardèche  : 
rocher  d’Avran,  Goiron  et  chaîne  des  Boutières.  — * 
Juin-août.  —  A. G. 

1003.  P.  H  aller  i  AIL,  var.  caerulescens  Bonnet.  —  Région  sili¬ 

ceuse  et  volcanique,  de  800  à  1.700  m.  —  Vallon  du 
Sandron  :  de  Genestelle  au  Champ-de-Mars  et  Roche- 
de-Gourdon.  Vallée  de  l’Erieux  ;  du  Cheylard  au  Mé- 
zenc,  Mézilhac,  Lachamp-Baphaël.  Bassin  de  la  Loire  : 
Montfol,  Gerbier-de-Jonc,  Suc-de-Bauzon,  Mazan, 
Chartreuse-de-Bonnefoy.  Hauts  bassins  de  l’Ardèche 
et  de  l’Ailier  :  le  Tanargue.  —  Juillet-août.  —  P. R. 

Specularia  Heist. 

1004.  Specularia  Spéculum  Al.  D.  G.  —  Champs,  moissons. 

—  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  1.000  m.  — 
Juin-juillet.  —  G.C. 

1005.  S.  hybrida  Alph.  D.  G.  (S.  parviflora  Saint-Lag.).  — 

Champs  et  coteaux  pierreux  calcaires.  —  Dans  tout  le 
département,  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche 
jusqu’aux  basses  pentes  du  Coiron  :  Lavilledieu,  Lus- 
sas,  Vesseaux,  Aubenas,  Saint-Privat,  etc.  Pentes  vers 
l’Escoutay,  le  Rhône,  l’Ouvèze.  —  Avril-mai.  —  A.C. 

Campanula  L. 

1006.  Campanula  Medium  L.  —  Coteaux  bordant  le  Rhône,  à 

Baix  (Saint-Lag.).  —  Juin-juillet.  —  R. R. 

1007.  C.  speciosa  Pourr.  —  Anfractuosités  et  broussailles  des 

basses  pentes  calcaires  du  Coiron  et  de  la  région  méri¬ 
dionale. —  Vallée  de  l’Ardèche:  Vallon,  Rochecolombe, 
Saint-Privat  à  Louyre.  Aubenas  à  Ville  et  à  Jastre, 
Vesseaux.  Saint-Julien-du-Serre.  Bassin  de  la  Cèze  : 
Bessas,  Labastide-de-Virac.  —  Mai-juin.  —  A. R. 

1008.  C.  glomerata  L.  —  Prairies,  pâturages,  broussailles  des 

terrains  siliceux  et  volcaniques,  de  100  à  i.4oo  m.  — 
Dans  tout  le  département.  —  Juin-septembre.  —  G.C. 
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Var.  farinosa  Koch.  —  Coteaux  secs  jusqu’à  4oo  m. 
—  Partout. 

Var.  aggregata  Mut.  (C.  aggregata  W.).  —  Prai¬ 
ries,  bois  des  montagnes  volcaniques,  de  1.000  à  1.000 
m.  —  Roche-de-Gourdon,  Champ-de-Mars,  Char- 
treuse-de-Bonnefoy. 

1009.  C.  Trachelium  L.  —  Haies,  bois.  —  Dans  la  plus  grande 

partie  du  départ,  jusqu’à  800  m. —  Juillet-août. —  A.C. 

1010.  C.  Rapunculus  L.  —  Rochers,  lieux  secs,  vieux  murs  de 

toute  la  région  siliceuse  et  volcanique,  jusqu’à  Goo 
m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  de  Vallon  à  Saint-Mi chel- 
de-Boulogne,  Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Vais,  Pont- 
de-Labeaume,  Thueyts,  Montpezat,  Burzet,  Laviolle, 
etc.  Côte  du  Rhône  jusqu’aux  basses  pentes  des  Bou- 
tières.  —  Mai-août.  —  C.C. 

1011.  C.  patula  L.  —  Bois  de  la  région  siliceuse  septentrio¬ 

nale.  —  De  Satillieu  à  Lalouvesc  ;  d’Antraigues  à  La¬ 
violle.  —  Mai-août.  —  A. R. 

1012.  C.  Erinus  L.  —  Rocailles,  vieux  murs,  surtout  de  la  ré¬ 

gion  calcaire,  jusqu’à  5oo  m.,  sur  les  pentes  du  Coi- 
ron.  —  Vallée  de  l’Ardèche  et  Coiron  :  Vallon,  Aube- 
nas,  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  Vesseaux,  Mirabel, 
Saint-Laurent-sous-Coiron.  Toute  la  Côte  du  Rhône  et 
partie  septentrionale  du  département  :  Arras,  Sarras, 
Andance,  Serrières.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas. 
Massif  du  Tanargue.  Pentes  au-dessus  de  Valgorge.  — 
Avril-juin.  —  A.C. 

1012bis.  C.  linifolia  Lamk.  —  Prairies,  pâturages  de  la  ré¬ 
gion  siliceuse,  volcanique,  au-dessus  de  1.000  m.,  jus¬ 
qu’à  1.700  m.  —  Toute  la  vallée  de  la  Loire.  Hauts 
bassins  de  l’Ailier,  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux.  Kes  Bou- 
tières  et  vallée  du  Doux.  —  Juin-août.  —  C. 

Var.  ovalifolia  Saint-Lag.  —  Prairies  du  Mézenc, 
vers  Borée,  Sainte-Eulalie,  Lachamp-Baphaël,  le  Béage, 
lac  d’Issarlès,  Coucouron,  Mazan,  etc. 

1013.  C.  rotundifolia  L.  —  Pâturages,  rochers.  —  Dans  tout 

le  département,  jusqu’à  1.200  m.  —  Juin-septembre. 
—  C.C. 
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1014.  C.  persicifolia  L.  —  Pâturages,  rochers,  broussailles.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  1.000  m.  —  Juin- 
août.  —  G. 

Var.  lasiocarpa  L.  (C.  subpyrenaica  Timb.). —  Tail¬ 
lis  de  la  Côte  du  Rhône  septentrionale.  —  De  Tournon 
à  Arras,  Sarras,  Eclassan,  Temps,  etc. 

Famille  LVIII.  —  VAGGÏNÏÉES 

Vaccinium  L. 

1015.  Vaccinium  Myrtillus  L.  —  Bois  des  montagnes  siliceuses 

et  volcaniques  au-dessus  de  8oo  m.  —  Dans  tout  le 
département.  —  Fleurs,  mai-juin.  —  Fruits,  juillet- 
août.  —  G.C. 

1016.  V.  uligmosum  L.  —  Bois,  rochers  humides  de  la  haute 

région  siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de  1.200  m. 
—  Le  Béage,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  sommet  du  Mé- 
zenc.  Gerbier-de-Jonc,  rocher  d’Avran. —  Fleurs,  mai- 
juin.  —  Fruits,  août-septembre.  —  A. R. 

1017„  V.  Vîtis-idæa  L.  —  Bois,  pâturages,  bruyères,  vers 
1.100  m.  —  Cros-de-Géorand.  —  Fleurs,  mai-juin.  — 
Fruits,  août-septembre.  —  R. 

Famille  LIX.  —  ERIGINÉES 

Arbutus  L. 

1018.  Arbutus  Unedo  L.  —  Rochers  siliceux  de  la  région  mé¬ 

ridionale,  jusqu’à  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Mer- 
cuer  au  Crouzet.  Vallée  du  Chassezac  :  les  Vans,  les 
Assions,  la  Figère,  Gravières,  etc.  Çà  et  là  dans  les  ro¬ 
chers  aux  environs  d’Aubenas.  —  Oct.-févr.  —  P. R. 

1019.  A.  Uva-ursî  L.  ( Arctostaphylos  Uva-ursi  Spreng).  — 

Rochers  des  hautes  montagnes  volcaniques  au-dessus 
de  i.4oo  m.  —  Montfol,  Sépoux,  Gerbier-de-Jonc,  Tau- 
pernas,  Mézenc  et  montagne  de  l’Ambre.  —  Fleurs, 
avril-mai.  —  Fruits,  août.  —  P. R. 

Var.  microphylla  Coste.  —  Tapisse  le  sommet  du 
Mézenc. 
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Calluna  Salisb. 

1020.  Cabuna  vulgaris  Salisb.  —  Toute  la  région  siliceuse  et 
volcanique  du  département.  —  Juillet-septembre.  — 
G. G. 


Erica  L. 


1021.  Erica  cinerea  L.  —  Région  siliceuse,  de  ioo  à  800  m.  — 

Dans  toutes  les  valléesd  u  Chassezac,  de  l’Ardèche,  de 
l’Ouvèze,  de  l’Erieux.  Côte  du  Rhône.  Rare  au  nord 
de  Tour  non.  —  Juin-septembre.  —  G. 

1022.  E.  arborea  L.  —  Rochers,  éboulis  siliceux,  jusqu’à  An- 

traigues,  vers  4oo  m.  —  Vais,  Ucel,  Saint- Julien-du- 
Serre,  Vesseaux  et  la  partie  méridionale.  —  Fleurs, 
avril.  —  Fruits,  juin.  —  A. G. 

1023.  E.  scoparia  L.  —  Pentes  des  coteaux  siliceux,  jusqu’à 

4oo  m.  —  Tout  le  bassin  de  l’Ardèche  méridionale, 
jusqu’à  Aubenas,  Fons,  Ailhon,  Chazeaux,  Mercuer, 
Prades,  Vais,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre.  Côte  du 
Rhône  :  du  Teil  à  Jovyac.  Bois  du  Lavoul.  Très  abon¬ 
dant  sur  la  plus  grande  partie  du  banc  de  grès  du 
trias  qui  traverse  le  département  du  Nord  au  Sud,  et 
presque  toujours  avec  E.  cinerea  L.  —  Mai-juin.  — 
A.C. 

Famille  LX.  —  PIROLAGÉES 

»  *  .  , 

PlROLA  L. 

1024.  Pi  roi  a  minor  L.  —  Rois,  broussailles  de  la  région  sili¬ 

ceuse  et  volcanique  au-dessus  de  1.000  m.  —  Champ- 
de-Mars,  bois  de  Roset  au-dessus  de  Marcols,  Suc-de- 
Bauzon,  Lavestide-du-Pal,  le  Béage,  lac  d’Issarlès. 
Massif  du  Tanargue.  —  Juin-août.  —  A. R. 

1025.  P.  secunda  L.  —  Bois  de  sapins  et  de  hêtres  au-dessus 

de  1.000  m.  —  Suc-de-Baüzon,  Mazan,  lac  d’Issarlès. 
Rocher  d’Avran,  Tanargue,  Saint-Laurent-les-Bains. 
—  Juin-août.  —  P. R. 
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Famille  LXI.  —  MONOTROPÉES 

Mono trop  a  L. 

1026.  Monotropa  Hypopithys  L.  —  Humus  des  bois  de  sapins 

et  de  hêtres  au-dessus  de  1.200  m.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement.  —  Juillet-août.  —  A. G. 

Quatrième  Classe.  —  COROLLIFLORES 

Famille  LXII.  —  LENTIBULARIÉES 

PlNGUICULA  L. 

1027.  Pinguicula  vulgaris  L.  —  Prairies  marécageuses,  rochers 

mouillés  de  la  région  volcanique  et  siliceuse,  de  700  à 
1.700  m.  —  Du  Ray-Pic  à  Burzet.  Tout  le  bassin  de 
la  Loire.  Commun  sur  les  rochers  bordant  la  Loire,  de 
Rieutord  au  lac  d’Issarlès,  sur  les  bords  du  Vernazon, 
de  Mazan  à  Lapalisse,  etc.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 

Var.  macj'antha  Lamt.  (Var.  alpestris  Genty).  —  Le 
Mézenc,  bords  du  Neyrenet,  Vernazon,  de  la  Loire, 
Mazan,  etc.  —  A. R. 

Famille  LXIII.  -  PRIMULACÉES 

Primula  L. 

1028.  Primula  vulgaris  Huds.  (P.  grandiflora  Lamk.).  —  Prai¬ 

ries,  pâturages,  bords  des  bois,  de  80  à  5oo  m.  — * 
Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas,  Veyras.  Côte  du 
Rhône  :  le  Teil,  Cruas,  Baix,  le  Pouzin.  Vallées  de 
l’Erieux,  du  Doux.  Région  septentrionale.  —  Février- 
mai. 

1029.  P.  elatior  Jacq.  —  Prairies,  landes,  bois  de  la  région  si¬ 

liceuse  et  volcanique,  de  5oo  à  i.3oo  m.  —  Vallées  de 
la  Pourseille  et  de  la  Fontaulière  jusqu’au  Suc-de-Bau- 
zon.  Vallées  de  la  haute  Ardèche,  de  l’Espezonnette, 
de  l’Erieux.  Les  Boutières.  De  Thuevts  à  Lanarce  ;  de 

%j  7 
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Burzet  aux  Sagnes-et-Goudoulet.  —  Mars-mai.  —  P. G. 

1030.  P.  officinalis  Jacq.  —  Prés,  pâturages,  bois,  jusqu’à 

800  m.  —  Tout  le  département.  —  Mars-mai.  —  C.G. 
x  P.  variabilis  Goupil  (officinalis  x  vulgaris).  —  Privas, 
Chomérac.  —  R.  R. 

Androsace  L. 

1031.  Androsace  carnea  L.,  form.  A.  rosea  Jord.  et  Fourr.  — 

Rocailles  de  la  haute  région  siliceuse  et  volcanique  au- 
dessus  de  i.4oo  m.  —  Rocher  d’Avran  (Audig.).  Les 
Pradoux  (Besson).  —  Juin-juillet.  —  R. R. 

Cyclamen  L. 

1032.  Cyclamen  europæum  L.  —  Bois  au-dessus  de  1.000  m. 

—  Saint-Laurent-les-Bains.  —  Août-octobre.  —  R. R. 

Le  Syndicat  d’initiative  du  Vivarais  a  fait  planter  le 
C.  europaeum  dans  les  bois  avoisinant  Lalouvesc. 

SoLDANELLA  L. 

1033.  Soldanella  alpîna  L.  —  Rocailles  et  pelouses  humides. 

—  Vers  le  sommet  du  Mézenc.  —  Avril-mai.  —  R. R. 

Asterolinum  Link.  et  Hoffm. 

1034.  Asterolinum  stellatum  Link.  et  Hoffm.  —  Coteaux  cal¬ 

caires  arides  de  la  région  méridionale.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Vallon,  Pont-d’Arc,  Saint-Sernin,  Vogüé, 
rocher  de  Jastre.  Côte  du  Rhône  :  de  Tour  non  à  An- 
dance.  —  Avril-mai.  —  R. 

Lysimachia  L. 

1035.  Lysimachia  vulgaris  L.  —  Bords  des  eaux,  jusqu’à 

5oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-août. 
—  C. 

1036.  L.  Nummularia  L.  —  Grèves  des  cours  d’eau,  fossés,  de 

200  à  5oo  m.  —  Vals-les-Bains.  Bords  du  Rhône.  — 
Juin-août.  —  A.C. 

1037.  L.  nemorum  L.  —  Sol  détritique,  de  4oo  à  i.4oo  m.  — 

Pont-de-Labeaume,  Thueyts,  Chartreuse-de-Bonnefoy. 
—  Mai-juillet.  —  R. 
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Coris  L. 

1038.  Colis  monspeliensis  L.  —  Coteaux  calcaires  de  la  région 

méridionale  jusqu’aux  pentes  du  Coiron,  vers  4oo  m. 
—  Bessas,  Saint-Sauveur  et  Saint-André-de-Cruzières, 
Pont-d’Arc.  Lussas,  Villeneuve-de-Berg,  le  Teil  et  vers 
les  vallées  de  l’Escoutay,  du  Rhône,  de  l’Ouvèze,  Baix, 
etc.  —  Avril-juillet.  —  P. R. 

Centunculus  L. 

1039.  Centunculus  minimus  L.  —  Bois  humides,  sablonneux. 

Vallée  de  l’Ardèche  :  Vals-les-Bains.  —  Juin-juillet. 
—  R.  R. 

Anagallis  L. 

1040.  Anagallis  arvensis  L.  —  Champs.  —  Dans  tout  le  dé¬ 

partement,  jusqu’à  i.3oo  m.  —  Mai-octobre.  —  C.C. 

Le  plus  souvent,  les  deux  var.  A.  phœnicea  Lamk. 
et  A.  cœrulea  Lamk.  croissent  ensemble. 

Samolus  L. 

1041.  Samolus  Valerandi  L.  —  Marais,  prés  humides  de  la 

région  méridionale  jusqu’à  200  m.  —  Bassin  de  la 
Cèze  :  Bessas,  Vagnas,  Labastide-de-Virac.  —  Mai-sep¬ 
tembre.  —  R. 

Famille  LXIV.  —  OLÉACÉES 

Fraxinus  L. 

1042.  Fraxinus  excelsior  L.  —  Bois,  bords  des  cours  d’eau, 

jusqu’à  1.600  m.  —  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  sep¬ 
tembre.  —  C.C. 

1043.  F.  oxyphylla  Bieb.  —  Bois  de  la  région  siliceuse  septen¬ 

trionale.  —  Pentes  des  Boutières,  d’où  il  descend  à 
Eclassan,  Sécheras,  Arras.  —  Fleurs,  mars-avril.  - — 
Fruits,  juin-juillet.  —  R. 

Lilac  Juss. 

1044.  Lilac  vulgaris  Lamk.  —  Cultivé.  Subspontané. 
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Ligustrum  L. 

1045.  Ligustrum  vulgare  L.  —  Bois,  haies,  rochers  bordant  les 
cours  d’eau,  jusqu’à  700  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment,  mais  plus  commun  dans  la  région  septentrio¬ 
nale.  —  Fleurs,  mai-juillet.  —  Fruits,  septembre.  — 
G. G. 


Ole  a  L. 

1046.  Olea  europæa  L.  —  Rochers,  pierrailles  de  la  région 

méridionale  jusqu’au  Goiron,  vers  4oo  m.,  où  il  n’est 
que  subspontané.  Cultivé.  Côte  du  Rhône  jusqu’à 
Cruas,  Baix.  Vallée  de  l’Ouvèze.  A  Tournon,  Sarras, 
de  beaux  pieds  fructifient  assez  régulièrement.  — 
Fleurs,  mai.  —  Fruits,  octobre-novembre.  —  C. 

Phillyrea  L. 

1047.  Phillyrea  angustifolia  L.  —  Coteaux  calcaires  de  la  basse 

région  méridionale.  —  Bassin  de  la  Cèze  :  Labastide- 
de-Virac.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Pont-d’Arc.  —  Fleurs, 
mai.  —  Fruits,  septembre-octobre.  —  R. 

1048.  P.  media  L.  —  Rochers  calcaires  de  la  région  méridio¬ 

nale,  schisteux  dans  le  Nord,  jusqu’à  3oo  m.  —  Toute 
la  Côte  du  Rhône.  Partie  méridionale  jusqu’aux  basses 
pentes  du  Goiron,  vers  Saint-Privat,  Aubenas,  Vogüé, 
Rochecolombe.  Vallée  de  l’Escoutay.  Bois  du  Lavoul, 
entre  Saint-Remèze  et  Bourg-Saint- Andéol.  Vallée  de 
l’Ouvèze.  —  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  octobre-no¬ 
vembre.  —  P.C. 


Famille  LXV.  —  JASMINÉES 

Jasminum  L. 

1049.  Jasminum  fruticans  L.  —  Rochers  des  coteaux  surtout 
calcaires,  de  80  à  l\ 00  m.  —  Côte  du  Rhône  jusqu’à 
Tournon.  Vallon  du  Doux.  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à 
Aubenas  à  Jastre,  mont  Vinobre  à  Saint-Sernin,  Ro- 


Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  190g. 
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checolombe,  Saint-Privat  à  Louyre.  Basse  vallée  de 
l’Ouvèze.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

1050.  J.  officinale  L.  —  Cultivé.  —  Subspontané.  —  Juin- 

septembre. 

Famille  LXVI.  —  APOCYNÉES 

Nerium  L. 

1051.  Nerium  Oleander  L.  —  Cultivé  dans  la  basse  région  mé¬ 

ridionale  jusqu’à  ioo  m. 

Vinca  L. 

1052.  Vinca  minor  L.  —  Haies,  bois,  rochers  ombragés,  jus¬ 

qu’à  6oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mars- 
mai.  —  C. 

1053.  V.  major  L.  —  Haies,  vieux  murs,  rochers  ombragés, 

jusqu’à  5oo  m.  —  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche 
et  basses  pentes  du  Coiron  :  Aubenas,  Ucel,  Vais, 
Saint-Julien-du-Serre,  Antraigues,  etc.  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  :  du  Pouzin  à  Privas.  Vallée  de  l’Erieux  jusqu’au 
Cheylard.  —  Avril-mai.  —  P.C. 

Famille  LXVII.  —  ASGLÉPIADÉES 

Vincetoxicum  Mœnch. 

1054.  Vincetoxicum  officinale  Mœnch. —  Lieux  secs,  pierreux, 

pâturages  jusqu’à  8oo  m.  —  Au  sommet  de  la  Coupe 
d’Aizac.  —  Partout.  —  Juin-septembre. 

Asclepias  L. 

1055.  Asclepias  Cornuti  D.  C.  —  Originaire  de  l’Amérique  du 

Nord.  Naturalisé  dans  les  champs  sablonneux  bordant 
le  Rhône.  —  D’Andance  à  Baix.  —  Juin-août.  —  A.C. 

Famille  LXVIII.  -  GENTIANÉES 

Erythræa  Rich. 

1056.  Erythræa  pulchella  Iiorn.  —  Pelouses  humides,  vers 

3oo  m.  —  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre.  Côte  du  Rhône 
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septentrionale  :  Andance,  Sarras,  Annonay.  —  Juin- 
septembre.  —  A.  R. 

1057.  E.  Gentaurium  Pers.  —  Bois,  pâturages,  bords  des  eaux, 

jusqu’à  4oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  Environs 
d’Aubenas.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Toute 
la  Côte  du  Rhône.  Vallées  de  l’Erieux,  du  Doux,  de 
la  Gance,  etc.  —  Juin-septembre.  —  A.C. 

Chlora  L. 

1058.  Chlora  perfoliata  L.  —  Rochers  et  lieux  humides,  sur¬ 

tout  calcaires,  jusqu’à  4oo  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Juin-septembre.  —  C. 

1059.  C.  serotina  Koch.  —  Lieux  humides,  prairies  tourbeu¬ 

ses,  de  8o  à  200  m.  —  Côte  du  Rhône.  Région  méri¬ 
dionale,  vers  les  limites  du  Gard.  —  Juin-août.  —  R. 

Gentiana  L. 

1060.  Gentiana  lutea  L.  —  Pâturages,  bois  de  toute  la  région 

siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de  900  m.  —  Par¬ 
tout.  —  Juin-août.  —  G. G. 

1061.  G.  cruciata  L.  —  Bois  et  pâturages  calcaires.  —  Monts 

du  Goiron  au  mont  Combier.  —  Juin-septembre.  — 
R. R. 

1062.  G.  Pneumonanthe  L.  —  Landes,  bois  humides  de  la  ré¬ 

gion  siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de  1.000  m.  — 
Tout  le  bassin  de  la  Loire  :  Mézenc,  Montfol,  Cherche- 
mus,  Gerbier-de-Jonc,  Suc-de-Bauzon.  Haut  bassin 
de  l’Ailier  :  Saint-Etienne-de-Lugdarès,  Saint-Laurent- 
les-Bains.  Vallée  de  l’Erieux,  où  elle  descend  dans  les 
environs  de  Vernoux  (Saint-Lag.).  —  Juillet-octobre. 
—  P. G. 

Var.  ininor  Brot.  (G.  humilior  Bor.).  —  Prairies 
humides.  —  Du  Suc-de-Bauzon  à  Saint-Cirgues-en- 
Montagne  ;  d’Usclades  au  Gerbier-de-Jonc.  —  A. R. 

1063.  G.  campestris  L.  —  Prairies,  pâturages  de  la  région  si¬ 

liceuse  et  volcanique  au-dessus  de  900  m.  —  Dans 
tout  le  département.  —  Juin-septembre.  —  C.G. 

Var.  à  fleurs  blanches.  —  Base  Ouest  du  Mézenc. 
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1084.  G.  cÉSÊata  L.  —  Rocailles  calcaires  du  Coiron,  jusqu’à 
800  m.  —  L’Escrinet  (Testard),  de  Saint-Privat  à  Ves- 
seaux  et  à  Saint-Etienne-de-Boulogne.  —  Août-sep¬ 
tembre.  —  R.  R. 

Swertia  L. 

1065.  Swertia  perertnss  L.  —  Tourbières  au-dessus  de  1.200  m. 

—  Vers  le  Gerbier-de-Jonc  et  le  Mézenc.  —  Juillet- 
août.  —  R. R. 

Menyanthes  L. 

1086.  fVïesiyarathes  tn’foîiata  L.  —  Marais,  prairies  tourbeuses, 
de  900  à  i.4oo  m.  —  Dans  toute  la  région  siliceuse  et 
volcanique.  —  Bassin  de  la  Loire  :  Mazan,  Saint-Cir- 
gues-en-Montagne,  Usclades,  Sagnes-et-Goudoulet. 
Cros-de-Géorand,  lac  d’Issarlès,  le  Béage,  Sainte-Eula- 
lie,  Lanarce.  Haut  bassin  de  l’Ailier,  vers  Saint- 
Etienne-de-Lugdarès.  Vallée  de  la  Borne.  Haut  bas¬ 
sin  de  l’Erieux,  en  descendant  à  Saint-Martin-de-Va- 
lamas  et  au  Cheylard.  - —  Avril- juillet.  —  A. G. 

Limnanthemum  Gmel. 

1067.  Umnarcthemum  nymphoides  Link. —  Mares  au  bord  du 

Rhône.  —  Dans  presque  tout  le  département  :  Li- 
mony,  Andance,  Sarras,  Arras,  Vion,  Tournon,  Mau¬ 
ves,  Glun,  etc.  —  Juillet-septembre.  —  P. R. 

Famille  LXIX.  —  CONVOLVULACÉES 

CONVOLVULUS  L. 

1068.  Convoivufius  sepium  L.  —  Haies  des  terrains  frais,  sau¬ 

laies.  —  Partout,  jusqu’à  800  m.  —  Avril-octobre.  — 
G. G. 

1069.  G.  arvensis  L.  —  Vignes,  bords  des  chemins.  —  Par¬ 

tout  jusqu’à  i.4oo  m.  —  Avril-octobre.  —  G.C. 

1070.  C.  carfitabrïca  L.  —  Coteaux  chauds.  —  Partout,  de  80 

à  5oo  m.  —  Plus  abondant  dans  la  région  méridionale 
jusqu’à  Aubenas,  Vogüé,  Saint-Sernin,  etc.  Végète 
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sur  micaschiste  dans  la  région  septentrionale  :  Yion, 
Arras,,  Sarras,  etc.  —  Mai-août.  —  A. G. 

Cuscuta  L. 

t071„  Cuscuta  europæa  L.  (C.  major  D.  G.).  —  Parasite  sur 
l’ortie,  le  houblon,  etc.  :  Salnt-Julien-duSerre,  Mer- 
cuer,  Prades.  —  Juin-septembre.  —  P. G. 

1072.  C.  Epifhymum  Murray.  —  Parasite  sur  Thymus  serpyl- 

lium,  Dorycnium  suffruticosum,  Trifolium  pratense. 
—  De  ioo  à  i.ioo  m.,  à  Mézilhac.  —  Partout.  — 
Juillet-septembre.  —  C. 

Var.  C.  Trifolii  Babingt.  —  Sur  Trifolium  pratense , 
—  Prairies  artificielles.  —  C. 

1073.  C.  suaveoiens  Seringe  (C.  corymbosa  Choisy  non  Ruiz 

et  Pav.).  —  Sur  Medicago  sativa.  —  Prairies  artificiel¬ 
les.  —  Partout.  —  Juillet-septembre.  —  P. R. 

1074.  G.  Godroni  Desmoul.  (C.  alba  Godr.,  non  Presl.).  —  Pa¬ 

rasite  sur  Genista  scorpius .  —  Région  calcaire  méri¬ 
dionale  jusqu’à  3oo  m.  —  Basses  pentes  du  Goiron  : 
Saint-Sernin,  Vogüé,  Lachapelle-sous-Aubenas,  Ro- 
checolombe,  vallée  de  l’Escoutav.  —  Juillet-août.  — 
P. R. 

Famille  LXX.  —  BORRAGINÊES 

CER INTHE  L. 

1075.  Gerinthe  major  L.  —  Champs  pierreux,  sablonneux  de 

la  région  méridionale  jusqu’à  ioo  m.  —  Bassin  de 
la  Cèze  et  basse  vallée  de  l’Ardèche.  —  Juin-juillet. 
—  R. R. 

Borrago  L. 

1076.  Borrago  officinaiis  L.  —  Cultivé  et  subspontané  sur  les 

décombres,  bords  des  chemins,  voisinage  des  habita¬ 
tions.  —  Juin-juillet. 

Sympiiytum  L. 

1077.  Symphytum  officinale  L.  —  Prairies,  bords  des  eaux, 
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surtout  de  la  région  calcaire,  jusqu’à  5oo  m.  —  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  Montpezat  en  montant  au  Pal.  Au- 
benas,  Saint-Sernin,  Vogüé,  Lanas,  etc.  Vallée  de 
l’Ouvèze.  Basses  pentes  du  Goiron.  —  Mai-juillet.  — 
A.C. 

1078.  S.  tuberosum  L.  —  Prairies,  bords  des-  cours  d’eau.  — 

Bassin  de  l’Ardèche  :  Mercuer,  Saint-Julien-du-Serre. 
Vallée  de  l’Erieux  :  de  Lavoulte  au  Cheylard.  Cham- 
pis  (Athanase).  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Privas.  —  Avril- 
juin.  —  P. B. 

1079.  S.  bulbosum  Schimp.  —  Planté,  en  1898,  de  plantes 

provenant  de  Corse  (Audigier),  dans  plusieurs  prai¬ 
ries,  à  Saint-Julien-du-Serre.  Il  y  végète  bien  depuis 
et  s’y  multiplie.  —  Avril. 

Ânchusa  L. 

1080.  Anchusa  italica  L.  —  Champs  incultes  calcaires,  jusqu’à 

700  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mai-juillet. 
—  C.C. 

1081.  A.  arvensis  Bieb.  (Lycopsis  arvensis  L.).  —  Champs, 

vignes.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  1.000  m. 
—  Mai-septembre.  —  C.C. 

Alkanna  Tausch. 

1082.  Alkanna  tinctorîa  Tausch.  —  Terrains  sablonneux  cal¬ 

caires,  jusqu’à  25o  m.  —  Pont-d’Arc,  Lasuel  à  Aube- 
nas.  —  Avril-juin.  —  B. B. 

Onosma  L. 

1083.  Onosma  echioides  L.  —  Sables,  graviers  calcaires,  jus¬ 

qu’à  5oo  m.  —  Coiron  :  de  Lussas  à  Baix.  —  Juin- 
juillet.  —  R. 

Lithospermum  L. 

1084.  Lithospermum  purpureo-cæruleum  L.  —  Pelouses, 

broussailles  de  la  région  calcaire  méridionale  jusqu’au 
Coiron.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  mont  Vinobre  à 
Saint-Sernin,  Vogüé,  Saint-Privat  à  Louyre,  Aubenas 
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à  Jastre.  Rochecolombe,  Saint-Maurice-d’Ibie.  Vallée 
de  l’Ouvèze  :  Chomérac,  Alissas.  Côte  du  Rhône  : 
Rourg-Saint-Andéol  au  bois  du  Lavoul.  —  Avril-juin. 
—  P. R. 

1085.  L.  officinale  L.  —  Rocailles,  surtout  calcaires,  de  la  ré¬ 

gion  méridionale,  jusqu’au  Coiron,  vers  4oo  m.  — • 
Saint-Privat  au  ravin  de  Louyre,  où  il  est  commun. 
Toute  la  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juillet.  —  C. 

1086.  L.  arvense  L.  —  Champs,  jusqu’à  1.000  m.  —  Dans 

tout  le  département.  —  Avril -septembre.  —  C.C. 

Var.  L.  incrassatum  Guss.  (L.  permixtum  Jord.). 
—  Terrains  sablonneux  de  la  Côte  du  Rhône  septen¬ 
trionale  :  Andance,  Sarras,  Arras,  jusqu’à  Tournon. 
—  Juin.  —  C. 

Echium  L. 

1087.  Echium  plantagineum  L.  —  Champs  incultes,  bords  des 

chemins  de  la  région  méridionale  jusqu’à  200  m.  — 
Bessas,  Labastide-de-Virac,  Saint- André-de-Cruzières. 
Basse  vallée  de  l’Ardèche  :  Vallon.  Vallée  de  l’Ouvèze  : 
de  Privas  en  montant  au  Charray.  —  Juin-juillet.  — • 
R. 

1088.  E.  italicum  L.  —  Lieux  arides  calcaires  de  la  région  mé¬ 

ridionale.  —  Basses  vallées  de  l’Ardèche  et  du  Rhône 
Bessas,  Orgnac,  Labastide-de-Virac,  Saint-Martin-d’Ar- 
dèche.  —  Juillet-août.  —  R. 

1089.  E.  vulgare  L.  —  Champs,  bords  des  chemins.  —  Tout 

le  département  jusqu’à  1.600  m.  —  Mai-juillet.  — 
C.C. 

Var.  E.  Wierzbickii  Hab.  —  Le  Coiron  :  Berzème, 
Freyssenet.  Bassin  de  la  Loire  :  Gerbier-de-Jonc, 
Chartreuse-de-Bonnefoy.  —  R. 

Var.  E.  pustulatum  Sibth.  (E.  tuberculalum  Auct. 
plur.,  non  Link).  —  Partie  méridionale  du  départe¬ 
ment.  —  Côte  du  Rhône.  —  R. 

PULMONARIA  L. 


1090.  Pulmonaria  vulgaris  Mérat  (P.  tuberosa  Schrank.).  — 
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Bois  et  lieux  ombragés  de  la  région  montagneuse  au- 
dessus  de  1.000  m.  —  Forêt  de  Mazan,  Saint-Cirgues- 
en-Montagne,  Roche-de-Gourdon.  —  Avril-juin.  — 
P. R. 

* 

Var.  P.  azurea  Bess.  (P.  angustifolia  L.  p.  p.).  — 
Pâturages  et  broussailles  vers  4oo  m.  —  Saint-Julien- 
du-Serre,  Vesseaux. 

1091.  P.  affinis  Jord.  (P.  saccharata  Auct.,  non  Mill.) .  — 

Broussailles  calcaires  ou  siliceuses  jusqu’à  600  m.  : 
Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux,  rocher  de  Jastre.  Côte 
septentrionale  du  Rhône  :  Eclassan,  Sécheras,  Arras. 
—  Avril-mai.  —  P.C. 

Myosotis  L. 

1092.  Myosotis  palustris  Roth.  —  Lieux  humides,  bords  des 

eaux.  —  Tout'  le  département.  —  Mai-septembre.  — 
G.C. 

Var.  M.  sUàgulosa  Reich.  —  Endroits  tourbeux  jus¬ 
qu’à  1.100  m.  —  Roche-de-Gourdon,  Mayres,  Mé- 
zilhac,  Saint-Julien-du-Serre.  —  Mai-septembre.  — 
A. R. 

1093.  M.  cæspitosa  Schultz  (M.  lingulata  Lehm.).  —  Lieux 

humides,  tourbeux,  vers  1.000  m.  —  Roche-de-Gour¬ 
don,  Mézilhac,  Lachamp-Raphaël.  —  Juin-août.  —  R. 
1094c  M.  silvatica  Hoffm.  —  Bois  et  terrains  frais.  —  Toute 
la  région  siliceuse,  volcanique,  au-dessus  de  5oo  m.  — 
Mai-juillet.  —  G.C. 

1095.  M.  intermedia  Link.  —  Bords  des  chemins,  champs  in¬ 

cultes.  —  Région  méridionale.  —  Partout  jusqu’à 
4oo  m.  —  Mai-septembre.  —  G. 

1096.  M.  hispida  Schlecht.  —  Bords  des  chemins,  terrains  ari¬ 

des.  —  Partout  jusqu’à  1.000  m. —  La  Roche-de-Gour- 
don.  —  Avril-juin.  —  C.G. 

1097.  M.  stricta  Link.  —  Pelouses,  champs  sablonneux,  vers 

1.200  m.  —  Pentes  du  Champ-de-Mars.  —  Avril-juil- 
let.  —  R. 

1098.  M.  versicolor  Pers.  —  Pelouses,  bruyères  des  terrains 

siliceux,  jusqu’à  800  m.  —  Aubenas,  Ailhon,  Fons, 
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Vals-les-Bains,  Saint-Julien-du-Serre.  Saint-Andéol- 
de-Bourlenc,  Ucel,  Arras,  Sarras,  Eclassan,  Saint- 
Jeurre-d’Ay,  etc.  —  Avril-juin.  —  G. 

1099.  M.  Baîbisiana  Jord.  (M.  lutea  Balbis).  —  Endroits  sa¬ 

blonneux  et  secs  du  haut  bassin  de  l’Ardèche,  de  3oo 
à  1.200  m.  —  D’Antraigues  au  Champ-de-Mars  et  à 
Saint-Joseph-des-Bancs.  —  Mai-juillet.  —  R. 

Echinospermum  Swartz. 

1100.  Echinospermum  Lappula  Lehm.  —  Vignes,  lieux  incul¬ 

tes  jusque  vers  5oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint- 
Privat,  Vesseaux,  Pont-de-Labeaume,  Neyrac  (Saint- 
Lag.),  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre.  —  Juin-août.  — • 
P. G. 

Cynoglossum  L. 

1101.  Cynoglossum  pictum  Ait.  —  Vignes,  bords  des  chemins 

champs  incultes.  —  Dans  toute  la  région  calcaire  mé¬ 
ridionale  jusqu’au  Coiron,  vers  4oo  m.  Aubenas, 
Saint-Sernin,  Lussas,  Saint-Julien-du-Serre,  etc.  Val¬ 
lée  de  l’Ouvèze  et  Côte  du  Bhône.  —  Mai-juillet.  — ■ 
A. G. 

1102.  C.  officinale  L.  —  Bords  des  chemins,  vers  700  m.  — • 

Coiron  à  Freyssenet.  Arras,  vers  i3o  m.  —  Mai-juillet. 
—  P.C. 

Heliotropium  L. 

1103.  Heliotropium  europæum  L.  —  Champs  incultes,  décom¬ 

bres.  —  Partout,  jusqu’à  800  m.  —  Juillet-octobre. 

—  G. G. 

Famille  LXXI.  —  SOLANÉES 

Lycium  L. 

1104.  Lycium  vulgare  Dunal.  —  Haies,  où  il  a  été  planté.  — 

D’Aubenas  à  Labégude. 
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SOLANUM  L. 

1105.  Solarium  Dulcamara  L.  —  Vieux  murs,  bords  des  eaux, 

jusqu’à  5oo  m.  —  Partout.  —  Juin-août.  —  C.C. 

1106.  S.  tuberosum  L.  —  Pomme  de  terre.  —  De  nombreuses 

variétés  sont  cultivées  dans  tout  le  département. 

1107.  S.  villosum  Lam.  —  Décombres,  vignes,  champs  incul¬ 

tes.  —  Toute  la  partie  méridionale  du  département, 
jusqu’au  Coiron,  vers  3oo  m.  :  Saint-Marcel-d’Ardè- 
che,  Bessas,  Vallon,  Joyeuse,  les  Vans,  Viviers,  Saint- 
Montant,  Vogüé,  Ribes,  etc.  —  Juillet-septembre.  — 
A. G. 

1108.  S.  nigrum  L. —  Décombres,  bords  des  chemins,  champs. 

—  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  6oo  m.  —  Juin- 
septembre.  —  C.C. 

Var.  S.  miniatum  Mert.  et  Koch.  —  Décombres, 
champs  incultes.  —  Toute  la  région  méridionale  jus¬ 
qu’à  4oo  m.  Très  commun  à  Aubenas,  Vais,  Ucel, 
Saint-Julien-du-Serre,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à 
Privas.  —  Juin-octobre.  —  G. 

Physalis  L. 

1109.  Physalis  Alkekengi  L.  —  Vignes,  haies,  lieux  humides 

calcaires  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Ucel, 
Saint-Privat,  Saint-Julien-du-Serre.  Côte  du  Rhône  : 
Baix,  le  Pouzin.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Ghomérac,  Prb 
vas.  —  Juin-juillet.  —  P. G. 

Datura  L. 

1110.  Datura  Stramonium  L.  —  Cultivé.  Subspontané  sur  les 

décombres,  dans  les  fossés,  autour  des  habitations.  — 
Juillet-août. 

Hyoscyamus  L. 

1111.  Hyoscyamus  niger  L.  —  Décombres,  bords  des  chemins, 

champs,  voisinage  des  habitations,  jusqu’à  6oo  m. 
—  Tout  le  département  :  Annonay,  Vocance.  Côte  du 
Rhône.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  du  Pouzin  au  mont  Char- 
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ray.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Vais,  Aubenas,  Ucel,  Saint- 
Julien-du-Serre.  Le  Coiron,  etc.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

Nicotiana  L. 

1112.  Nicotiana  Tabacum  L.  —  Cultivé.  Souvent  échappé  des 

jardins. 

Famille  LXXII.  -  VERBASCACÉES 

Verbascum  L. 

1113.  Verbascum  Thapsus  L.  —  Lieux  incultes,  pierreux,  bois 

taillis.  —  Partout,  jusqu’à  i.ooo  m.  —  Juin-août. —  C. 

Var.  V.  canescens  Jord.  —  Champs  incultes  bor¬ 
dant  le  Rhône.  —  De  Châteaubourg  à  Limony.  — 
Juillet-septembre.  —  A.C. 

Var.  V.  montanum  Schrad. —  Lieux  incultes,  bords 
des  chemins.  Toute  la  région  montagneuse,  de  900  à 
i.3oo  m.  —  Bassin  de  la  Loire.  Le  Coiron.  Hauts  bas¬ 
sins  de  l’Ardèche,  de  l’Ailier,  de  l’Erieux.  Les  Boutiè- 
res.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

1114.  V.  thapsiforme  Schrad.  —  Lieux  incultes,  surtout  sili¬ 

ceux.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  5oo  m.  — 
Juillet-août.  —  C. 

1115.  V.  phlomoides  L.  —  Champs  incultes,  graveleux  de  la 

région  méridionale  jusqu’à  4oo  m.  —  Sur  les  pentes 
du  Coiron.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Var.  V.  australe  Schrad.  —  Mêlé  au  type,  mais  ne 
dépasse  guère  200  m.  d’altitude.  —  Vallon.  Sdint- 
Martin-d’Ardèche.  Côte  du  Rhône  méridionale  jus¬ 
qu’à  Baix.  —  A. R. 

1116.  V.  sinuatum  L.  —  Lieux  incultes,  bords  des  chemins, 

grèves  des  cours  d’eau,  surtout  de  la  région  calcaire 
méridionale  jusqu’à  200  m.  —  Bassin  de  la  Cèze  sur 
toute  la  limite  avec  le  département  du  Gard,  remonte 
jusqu’à  Viviers,  Vallon,  Joyeuse,  les  Vans.  —  Juillet- 
août.  —  P.C. 

1117.  V.  Boerhaavfi  L.  (V.  maiale  D.  C.).  —  Bords  des  che¬ 

mins,  bruyères,  châtaigneraies  de  la  région  méridio- 
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nale,  jusqu’à  35o  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Mercuer,  Vais,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre.  - —  Juin-août.  —  A. R. 

1118.  V.  puiveruEenium  Vill.  (V.  floccosum  Waldst.  et  Kit.).  — 

Lieux  incultes,  bords  des  chemins,  grèves  des  cours 
d’eau  jusqu’à  600  m.  —  Dans  la  plus  grande  partie 
du  département:  Aubenas,  Saint-Didier-sous- Aubenas, 
Saint-Sernin,  Saint-Julien-du-Serre,  Champis,  etc.  — - 
Juin-août.  —  A.C. 

1119.  V.  lychmtis  L.  —  Sables  des  rivières,  lieux  incultes.  — 

Partout,  jusqu’à  1.000  m.  —  Juillet-août.  —  C. 

1120.  V.  nîgrum  L.  —  Rords  des  bois,  talus,  surtout  de  la  ré 

gion  montagneuse  jusqu’à  i.3oo  m.  —  Mézilhac.  Ras- 
sins  supérieurs  de  l’Erieux  et  de  l’Ardèche  ;  Mazan, 
Suc-de-Bauzon,  Saint-Cirgues-en-Montagne,  le  Béage. 
lac  d’issarlès,  Sainte-Eulalie,  Usclades,  etc.  Bassin  de 
l'Ailier  :  Saint-Etienne-de-Lugdarès.  —  Juillet-août. 
—  C. 

1121.  V.  Chaixii  Vill.  —  Région  montagneuse,  siliceuse  et  vol¬ 

canique,  de  700  à  1.200  m.  —  Roche-de-Gourdon, 
Champ-de-Mars,  d’Antraigues  à  Mézilhac  (G. G.). 

1122.  V.  Biattarïa  L.  —  Terrains  argileux,  un  peu  frais,  bords 

des  chemins,  jusqu’à  1.000  m.  —  Partout.  —  Juin- 
septembre.  —  A.C. 

1123.  V.  virgatum  With.  (V.  blattarioides  Lamk.). —  Lieux  in¬ 

cultes  humides  des  terrains  siliceux  jusqu’à  3oo  m.  — 
Vallée  de  l’Ouvèze  :  Goux,  près  Privas.  —  Juin-sep* 
tembre.  —  R. 

Famille  LXXIII.  —  SCROFULARÏÉES 

ScROFULARIA  L. 

1124.  ScrofuEaria  carcëna  L.  —  Terrains  meubles,  incultes.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  1.000  m.  —  Juin- 
août.  —  A.C. 

1125.  S.  nodosa  L.  — -  Bois  humides,  chemins,  bords  des  ruis¬ 

seaux,  jusqu’à  i.Boo  m.  —  Chartreuse-de-Bonnefoy. 
Partout.  —  Juin-août.  —  G. 
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1126.  S.  aquatîca  L.  — Bords  des  cours  d’eau,  jusqu’à  5oo  m. 

—  Dans  tout  le  département.  —  Juin-août.  —  A.C. 

Antirrhinum  L . 

1127.  Antirrhinum  Orontîum  L.  —  Champs,  moissons,  surtout 

de  la  région  siliceuse,  jusqu’à  4oo  m.  —  Partout.  — 
Juillet-août.  —  C.C. 

1128.  A.  ma  jus  L.  —  Vieux  murs,  rochers  calcaires  de  la  ré¬ 

gion  méridionale.  —  Privas.  —  Juin-septembre.  —  R. 

1129.  A.  iatifolium  D.  C.  —  Rochers  calcaires,  vieux  murs, 

jusqu’à  3oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône  jusqu’au 
Pouzin,  Lavoulte.  Vallée  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Aube- 
nas,  Vogüé,  Rochecolombe,  Saint-Privat  à  Louyre. 
Basses  pentes  du  Coiron,  vers  Aubignas,  Alba,  Saint- 
Thomé,  Viviers,  le  Teil,  etc.  —  Mai-septembre. —  A.C. 

1130.  A.  Asarina  L.  —  Rochers  volcaniques  et  siliceux,  de  200 

à  1.100  m.  —  Bassin  de  l’Ardèche  :  Labégude,  Lale- 
vade-d’Ardèche,  Pont-de-Labeaume,  Meyras,  Thueyts, 
Mayres,  Astet.  Montpezat  ,dans  les  vallées  de  la  Pour- 
seille  et  de  Fontaulière.  Vallon  de  Burzet  ;  de  Jaujac  à 
Lasouche.  Vallée  du  Chassezac  :  Montselgues,  Thines, 
Saint- Jean-de-Pourcharesse,  etc.  Bassin  de  l’Ailier  et 
massif  du  Tanargue  :  Valgorge,  Dompnac,  Saint-Lau- 
rent-les-Bains,  Saint-Etienne-de-Lugdarès,  etc.  — • 
Juin-août.  —  A.C. 

Anarrhinum  Desf. 

1131.  Anarrhinum  bellidifolium  Desf.  —  Très  commun  dans 

les  bruyères,  châtaigneraies,  rochers  de  toute  la  ré¬ 
gion  siliceuse  et  volcanique,  jusqu’à  700  m.  —  Juin- 
septembre.  —  C.C. 

Linaria  Juss. 

1132.  Linaria  Gymbalaria  Mill.  —  Vieux  murs,  rochers  humi¬ 

des,  surtout  calcaires,  de  la  région  méridionale  jusqu’à 
3oo  m.  —  Vallée  inférieure  de  l’Ardèche  :  Aubenas, 
Vals-les-Bains,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint- 
Etienne-de-Fontbellon,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à 
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Chomérac,  Privas.  Basses  pentes  du  Goiron.  Côte  du 
Rhône  jusqu’à  Limony.  —  Mai-octobre.  —  P. R. 

1133.  L.  spuria  Mill.  —  Champs,  vignes  de  la  région  calcaire, 

jusqu’à  4oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin- 
octobre.  —  C.C. 

1134.  L.  Elatine  Desf.  —  Champs,  vignes,  bords  des  chemins 

de  la  région  siliceuse,  argileuse,  jusqu’à  4oo  m.  — 
Juin-octobre.  —  C. 

1135.  L.  vulgarîs  Mœnch.  —  Décombres,  champs,  chemins  des 

terrains  arides,  surtout  siliceux  et  volcaniques,  jus¬ 
qu’à  8oo  m.  —  Partout.  —  Juillet-septembre.  —  C. 

1136.  L.  Pelliceriana  Mill.  —  Vieux  murs.  —  Lamastre  (Beau- 

visage,  Véron).  • —  Mai-août.  —  R. R. 

1137.  L.  arvensis  Desf.  —  Champs,  vieux  murs  des  sols  sili¬ 

ceux,  jusqu’à  900  m.  —  Peyraud,  Annonay,  Saint- 
Agrève.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Ucel,  Vais,  Genestelle, 
Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Saint-Joseph-des-Bancs, 
Saint-Michel-de-Boulogne.  Vesseaux,  dans  les  châtai¬ 
gneraies.  —  Mai-juillet.  —  A. R. 

1138.  L.  simplex  D.  C.  —  Rocailles,  vignes,  fossés  de  la  ré¬ 

gion  calcaire  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.  —  Pont- 
d’Arc,  Vallon,  Joyeuse,  Vesseaux.  Basses  pentes  du 
Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze.  Côte  du  Rhône.  Dans  la 
région  septentrionale,  il  végète  sur  micaschiste  et  al- 
luvions  calcaires  :  de  Tournon  à  Andance.  —  Avril- 
juin.  —  A.C. 

1139.  L.  striata  D.  C.  —  Bois,  éboulis,  bords  des  chemins, 

vieux  murs.  —  Partout,  jusqu’à  1.600  m.  —  Juillet- 
août.  —  C.C. 

0 

1140.  L.  supina  Desf.  —  Coteaux  arides  et  pierreux,  surtout 

de  la  région  calcaire  méridionale,  de  60  à  2Ôo  m.  — 
Toute  la  Côte  du  Rhône,  jusqu’à  Châteaubourg.  Toute 
la  vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Vogüé,  Rochecolombe. 
Basse  vallée  de  l’Ouvèze.  Vallée  inférieure  du  Chasse- 
zac.  —  Avril-juin.  —  P. R. 

1141.  L.  minor  Desf.  —  Champs,  lieux  pierreux,  de  100  à 

1.000  m.  —  Tout  le  département.  —  Juillet-octobre. 
—  C. 


DU  DÉPARTEMENT  DE  L’ARDÈCHE 


219 


Gratiola  L. 

1142.  Gratiola  officïnalis  L.  —  Marais,  bords  des  eaux  de  la 

région  méridionale.  —  Bessas  (Testard),  Orgnac,  Va- 
gnas.  —  Juin-juillet.  —  R. 

Veronica  L. 

1143.  Veronica  spicata  L.  —  Pelouses  sèches  des  montagnes 

siliceuses  ou  volcaniques  au-dessus  de  1.200  m.  — 
Autour  du  Mézenc,  du  Gerbier-de-Jonc.  —  Juillet-sep¬ 
tembre.  —  R. 

1144.  V.  Teucrium  L.  —  Coteaux  pierreux,  bords  des  chemins 

dans  tout  le  département,  jusqu’à  1.100  m.  —  Juin- 
juillet.  —  G. 

Var.  lanceolata.  —  Mêmes  stations. 

Var.  V.  latifolia  Koch.  —  Forme  des  lieux  fertiles. 
Var.  V.  canescens  Bast.  —  Forme  des  lieux  secs. 

1145.  V.  prostrata  L.  —  Pelouses  sèches  des  coteaux  calcaires 

vers  la  base  méridionale  du  Coiron.  —  Lavilledieu, 
Vogüé,  Lussas,  Villeneuve-de-Berg.  Bords  du  Rhône. 
—  Juin.  —  A. R. 

1146.  V.  Chamædrys  L.  —  Bois,  haies,  bords  des  chemins.  — 

Partout,  jusqu’à  i.5oo  m.  Montfol.  —  Avril-juillet. 

—  G. G. 

1147.  V.  Beccabunga  L.  —  Bords  des  eaux,  fossés  et  lieux  ma¬ 

récageux.  —  Tout  le  département.  —  Mai-septembre. 
—  G.C. 

1148.  V.  Anagailis  L.  —  Mêmes  stations  que  le  précédent, 

mais  ne  s’élève  guère  qu’à  900  m.  —  Mai-septembre. 
—  G. G. 

1149.  V.  anagalloides  Guss.  —  Basse  vallée  de  l’Ardèche  et 

limite  du  département  du  Gard.  —  Vallon,  Saint-Mar- 
tin-d’Ardèche.  —  Mai-septembre.  —  R. 

1150.  V.  officïnalis  L.  —  Toute  la  région  siliceuse  et  volcani¬ 

que.  —  Partout.  —  Juin-août.  —  G. G. 

1151.  V.  serpyllifolia  L.  —  Lieux  humides,  champs,  chemins. 

Surtout  abondant  dans  la  région  montagneuse  sili¬ 
ceuse  et  volcanique.  —  De  i4o  m.  à  Arras  à  i.5oo  m. 
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au  Gerbier-de-Jonc.  —  Tout  le  département.  —  Mai- 
octobre.  —  G.  G. 

1152.  V.  arvensis  L.  —  Cultures,  champs.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’à  1.000  m.  —  Mars-octobre.  — 
C.G. 

1153.  V.  verna  L.  —  Lieux  sablonneux  de  la  région  siliceuse 

et  volcanique,  vers  1.000  m.  —  Ranc-de-Veyre  à  Saint- 
Joseph-des-Bancs,  en  montant  au  Champ-de-Mars. 
Valgorge,  Dompnac,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Mé- 
zenc.  —  Juillet.  —  R. 

Var.  T.  Dillenil  Grantz.  —  Vieux  murs,  lieux  sa¬ 
blonneux,  de  900  à  i.5oo  m.  —  Tanargue,  forêt  de 
Bauzon,  rocher  d’Avran,  Saint-Etienne-de-Lugdarès, 
vers  1.000  m.  —  Juillet.  —  R. 

1154.  V.  acinifolia  L.  —  Champs,  moissons  de  la  région  sili¬ 

ceuse  de  la  Côte  du  Rhône  septentrionale.  —  De  Tour- 
non  à  l’extrémité  nord.  —  Avril-mai.  —  A. G. 

1155.  V.  triphyllos  L.  —  Champs,  moissons  de  la  région  sili¬ 

ceuse  septentrionale.  —  Andance,  Talencieux,  Thor- 
renc,  etc.  —  Mars-mai.  —  R. 

1156.  V.  persica  Poir.  (V.  Buxbaumii  Ten.).  —  Champs,  che¬ 

mins,  voisinage  des  habitations.  Partie  septentrionale 
de  la  Côte  du  Rhône  :  Arras,  Sarras,  Vion.  —  Avril- 
septembre.  —  A.  G. 

1157.  V.  agrestis  L.  —  Champs  sablonneux,  jusqu’à  600  m. 

—  Partout.  —  Mars-octobre.  —  G. 

1158.  V.  polita  Fres.  (V.  didyrna  Tenn.).  —  Terrains  cultivés 

sablonneux  de  la  région  méridionale  jusqu’à  35o  m. 
—  Partout.  —  Mars-avril.  —  A.C. 

1159.  V.  hederæfolia  L. —  Champs,  chemins,  jusqu’à  1.200  m. 

—  Partout.  —  Mars-juillet.  —  G. 

Digitalis  L. 

1160.  Digitafïs  purpurea  L.  —  Bois,  ravins,  broussailles  de  la 

région  siliceuse  et  volcanique,  de  3oo  à  i.5oo  m.  — 
Juin-août.  —  G.C. 

1161.  D.  lutea  L.  (D.  parviflora  Ail.).  —  Coteaux  calcaires  de 

la  région  méridionale  jusqu’à  700  m.  —  Toutes  les 
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pentes  du  Goiron.  Côte  du  Rhône.  Au  nord  de  Tour- 
non,  il  végète  sur  micaschiste.  Vallée  de  l’Ouvèze,  jus¬ 
qu’au  Charray.  Bassin  de  l’Ardèche  :  de  Vallon,  Pont- 
d’Arc  à  Saint-Privat,  Vesseaux,  l’Escrinet.  —  Juin- 
août.  —  A. G. 

1162.  D.  grandiflora  Ail.  —  Signalé  à  la  Roche-de-Gourdon 

et  au  mont  Charray  (Personnat).  —  N’y  a  pas  été  re¬ 
trouvé. 

Euphrasia  L. 

1163.  Euphrasia  Rostkowiana  Hayne  (E.  officinalis  L.;  E. 

campestris  Jord.).  —  Prairies  humides  de  la  région 
siliceuse  et  volcanique,  de  3oo  à  i.5oo  m.  —  Juin- 
octobre.  —  G. 

Var.  E.  montana  Jord.  —  Prairies,  pâturages  de  la 
région  siliceuse  et  volcanique,  au-dessus  de  1.200  m. 
—  Champ-de-Mars,  Gerbier-de-Jonc,  Mézenc,  Mont- 
fol,  Lauzière,  Taupernas.  —  Juillet-septembre.  —  P.C. 

1164.  E.  stricta  Host  (E.  ericetorum  Jord.).  —  Bruyères,  pâtu¬ 

rages,  prairies  sur  silice  et  terrain  volcanique.  — 
Tout  le  département.  —  Juillet-octobre.  —  C.G. 

Var.  E.  pumila  Kerner.  —  Pâturages  secs  de  la  ré¬ 
gion  volcanique,  vers  1.000  m.  —  Roche-de-Gour¬ 
don.  —  R. 

Var.  E.  subalpina  Beck.  —  Pâturages  secs  de  la  ré¬ 
gion  volcanique  au-dessus  de  1.200  m.  —  Lavestide- 
du-Pal,  lac  Ferrand,  Suc-de-Bauzon.  —  Septembre. 
—  P.C. 

Var.  E.  Heribaudi  A.  Chabert.  —  Pelouses,  brous¬ 
sailles,  vers  i.45o  m.  —  Cratère  du  Suc-de-Bauzon.  — 
Septembre.  —  R.  R. 

Var.  E.  suecica  W.  et  M.  —  Prairies  sablonneuses 
des  alluvions  gneissiques,  vers  4oo  m.  —  Vallon 
d’Oise  :  Genestelle,  Saint-Andéol-de-Bourlenc,  Saint- 
Julien-du-Serre.  —  Mai-juin.  —  R.  —  (Plante  nou¬ 
velle  pour  la  France.) 

1165.  E.  gracilis  Fries.  —  Pelouses,  pâturages  des  sols  volca- 

1(3 
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niques,  vers  i.55o  m.  —  Pentes  du  Montfol.  —  Août. 
—  R. 

1166.  E.  minima  Jq.  —  Pâturages,  au-dessus  de  i.5oo  m.  — 

Suc-de-Montfol,  Lauzière,  Taupernas,  Gerbier-de- 
Jonc,  Mézenc.  —  Août-septembre.  —  R. 

Odontites  Hall. 

1167.  Odontites  rubra  Pers.  (O.  vevna  Reichb.).  —  Moissons, 

bords  des  chemnsi  de  la  région  granitique  vers  6oo  m. 
—  Genestelle,  Saint-Joseph-des-Bancs.  —  Mai-juillet. 
—  P. G. 

1168.  0.  serotina  Rchb.  —  Champs,  bords  des  chemins,  de 

ioo  à  5oo  m.  —  Saint-Privat,  sur  les  bords  de  l’Ar¬ 
dèche.  Saint-Julien-du-Serre,  Yesseaux,  Saint-Michel- 
de-Bouolgne.  —  Août-septembre.  —  A.  G. 

1169.  P.  lutea  Rchb.  —  Coteaux  arides,  de  8o  à  4oo  m.  — 

Toute  la  région  au  nord  de  Tournon,  sur  micaschiste. 
Côte  du  Rhône  calcaire.  Partie  méridionale  jusqu’à 
Aubenas,  Ucel,  Vais.  —  Juillet-septembre.  —  C. 

Rhinanthus  L. 

1170.  Rhinanthus  major  Ehrh.  —  Prairies,  pâturages  humi¬ 

des.  —  Partout,  jusqu’à  i.5oo  m.  —  Mai-août.  —  C.C. 

1171.  R.  AlectoroEophus  Poil.  (R.  glaber  F.  Schultz).  —  Prai¬ 

ries,  pâturages.  —  Partout,  jusqu’à  i.5oo  m.  —  Mai- 
août.  —  C.C. 

1172.  R.  minor  Ehrh.  —  Prairies,  pâturages.  —  Partout,  jus¬ 

qu’au  sommet  du  Mézenc.  Abondant  dans  le  Coiron. 
Vallée  de  l’Ardèche.  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juillet. 
—  C. 

Var.  rusticulus  A.  Chabert.  —  Pentes  et  sommet  du 
Mézenc,  au-dessus  de  1.700  m.  —  Août.  —  R. 

Pedicularis  L. 

1173.  Pedicuiaris  palustris  L.  —  Prairies  marécageuses  de 

toute  la  région  siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de 
1.000  m.  —  Sainte-Eulalie,  Montfol  aux  Jallades,  Ger- 
bier-de-Jonc,  lac  d’Issarlès,  Mazan,  Lachamp-Raphaël, 
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Mézilhac,  le  Béage,  rocher  d’Avran.  Le  Tanargue.  — * 
Juin-août.  —  P.C. 

1174.  P.  silvatica  L.  —  Prairies,  pâturages  humides  au-dessus 

de  800  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Avril- 
juin.  —  G. G. 

1175.  P.  comosa  L.  —  Prairies  tourbeuses  au-dessus  de  1.200 

m.  —  Mézilhac,  Lachamp-Raphaël  (Aud.),  Mézenc.  — 
Juin-juillet.  —  R. 

Melampyrum  L. 

« 

1176.  Melampyrum  arvense  L.  —  Moissons,  champs  de  la  ré¬ 

gion  volcanique  et  calcaire,  de  4oo  à  i._4oo  m.  •—  Le 
Goiron  :  la  Roche-de-Gourdon,  mont  Combier.  Bas¬ 
sin  de  la  Loire  :  Cros-de-Géorand,  le  Béage,  Sainte-Eu- 
lalie,  Saint-Cirgues-en-Montagne.  —  Côte  du  Rhône  : 
Saint-Remèze,  etc.  —  Juin-juillet.  —  G. 

1177.  M.  pratense  L.  —  Bois,  pâturages.  —  Toute  la  région 

siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de  1.100  m.,  jus¬ 
qu’au  Mézenc.  —  Juillet-septembre.  —  G. 

1178.  M.  nemorosum  L.  —  Bois  des  montagnes.  —  De  May- 

res  au  rocher  d’Avran  (Goste),  Chartreuse-de-Bonnc- 
foy.  —  Juin-août.  —  R. R. 

1179.  M.  silvaticum  L.  —  Bois,  pâturages  au-dessus  de  900  m. 

—  Suc-de-Bauzon,  Gerbier-de-Jonc,  Montfol,  Mézenc. 
Monts  du  Goiron  au  mont  Combier.  —  Juillet-aoûi. 
—  R. 

*  j 

•«.  1 

Famille  LXXIV.  -  OROBANGHÉES 

Phelipæa  G.  A.  Meyer. 

1180.  Phelipæa  ramosa  G.  A.  Meyer.  —  Parasite  sur  les  raci¬ 

nes  du  chanvre.  —  Saint- Jean-le-Centenier,  les  Gran- 
ges-de-Mirabel.  —  Juin-juillet.  —  R. R. 

Orobanche  L. 

1181.  Orobanche  Rapum  Thuill.  —  Parasite  sur  les  racines  de& 

Sarothamnus  et  Genista.  —  Dans  toute  la  région  sili¬ 
ceuse,  jusqu’à  1.000  m.  —  Mai-juillet.  —  A. G. 
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1182.  O.  cruenta  Bert.  —  Parasite  sur  diverses  papilionacées. 

—  Du  Pont-d’Arc  à  Saint-Remèze.  —  Mai-août.  —  R. 

1183.  0.  caryophyllacea  Smith  (O.  Galii  Duby). —  Parasite  sur 

Gallium  Mollugo.  —  Iles  du  Rhône  de  la  région  sep¬ 
tentrionale  au  nord  de  Tournon  :  Vion,  Arras,  Lemps, 
Sécheras,  Saint-Jeurre-d’Ay,  Sarras.  Côte  du  Rhône: 
bois  du  Lavoul,  etc.  —  Juin-juillet.  —  A. G. 

1184.  0.  Epithymum  D.  G.  —  Parasite  sur  les  Thymus  vulga- 

ris,  Th.  Serpyllum.  —  Toute  la  région  calcaire,  jus¬ 
qu’à  5oo  m.,  dans  les  monts  du  Goiron.  —  Juin-juil¬ 
let.  —  A. G. 

1185.  0.  Hederæ  Vauch.  —  Parasite  sur  les  racines  du  lierre. 

—  Côte  du  Rhône  :  Tournon.  —  Juin-juillet.  —  R. 

1186.  0.  minor  Sutton.  —  Parasite  sur  les  racines  des  Trifo¬ 

lium  salivum  et  repens.  Prairies,  pâturages,  bords  des 
chemins,  jusqu’à  8oo  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  Commun  dans  les  environs  d’Aubenas  et  la 
Côte  du  Rhône  septentrionale.  —  Juin-juillet.  —  A. G. 


Famille  LXXV.  —  LABIÉES 


Lavandula  L. 

1187.  Lavandula  Spîca  L.  (L.  vera  D.  G.).  —  Région  calcaire 

méridionale,  jusqu’à  200  m.  —  Limites  du  départe¬ 
ment  du  Gard  :  Yagnas,  Labastide-de-Virac,  Saint- An- 

* 

dré-de-Cruzières.  Basse  vallée  de  l’Ardèche  :  Beau- 
lieu,  Berrias,  Païolive.  Côte  du  Rhône  :  Saint-Martin- 
d’Ardèche,  Saint-Marcel-d’Ardèche,  Bidon,  etc.  — 
Juillet-août.  —  A. R. 

1188.  L.  latifolia  Vill.  —  Toute  la  région  calcaire.  —  Pentes 

du  Goiron,  jusqu’à  5oo  m.  —  Juillet-août.  —  G. 

Mentha  L. 

1189.  Mentha  rotundifolia  L.  —  Bords  des  eaux,  fossés.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  800  m.  —  Juillet- 
octobre.  —  G.  G. 
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On  rencontre  mêlées  au  type  les  Var.  glabrescens 
Timb.  ;  var.  crispa  nonn.  auct.  ;  var.  rugosa  Hoffm.; 
var.  parviflora  Wirtz.,  var.  macrostachys  Ten.  —  A.C. 

1190.  M.  silvestrîs  L.  —  Lieux  humides,  bords  des  eaux.  — 

Tout  le  département,  jusqu’au  Mézenc.  —  Juillet-sep¬ 
tembre.  —  G.  G. 

Var.  M.  mollissima  Borkh.  —  Bords  de  l’Ardèche, 
de  ioo  à  4oo  m.,  en  amont  et  en  aval  d’Aubenas.  — 
Bords  du  Boulogne  et  du  Luolp  à  Saint-Julien-du- 
Serre.  —  A. G. 

x  M.  villosa  Huds.  (M.  nemorosa  Willd.).  (rotun- 
difolia  x  silvestris).  —  Bords  de  la  Loire  et  de  ses 
affluents,  de  900  à  1.200  m.  :  de  Rieutord  et  Sagnes- 
et-Goudoulet  jusqu’à  Lachapelle-Grailhouze.  —  Juil¬ 
let-septembre.  —  A.C. 

1191.  M.  viridis  L.  (M.  spicata  Huds.).  —  Cultivé  dans  les  jar¬ 

dins.  Parfois  subspontané  près  des  habitations.  — 
Août-octobre. 

1192.  M.  aquatica  L.  —  Bords  des  cours  d’eau,  des  sources, 

jusqu’à  1.000  m.  —  Dans  tout  le  département.  — 
Juillet-octobre.  —  G. 

Var.  M.  hirsuta  L.  —  Sources,  dans  la  région  sep¬ 
tentrionale  :  Arras,  Vion,  Eclassan,  etc.  —  A.C. 

Var.  glabrescens.  —  Mêmes  stations.  —  A. G. 

1193.  M.  arvensis  L.  —  Bords  des  eaux,  jusque  vers  1.200  m. 

—  Partout.  —  Plante  polymorphe.  —  Juillet-octobre. 
—  G.C. 

x  M.  verticillata  L.  (aquatica  x  arvensis)  et  (arvensis 
x  aquatica).  —  Bords  des  eaux,  marécages.  —  Le 
long  du  Rhône.  —  Août-septembre.  —  P. R. 

1194.  M.  Pulegium  L.  (Pulegium  vulgare  Mill.).  —  Lieux  hu¬ 

mides  le. long  du  Rhône  et  de  la  partie  inférieure  des 
bassins  de  ses  affluents.  —  Rare  ailleurs.  —  Juillet- 
octobre.  —  A.C. 

Lycopus  L. 

1195.  Lycopus  europæus  L.  —  Bords  des  cours  d’eau  de  la 
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basse  et  moyenne  région,  jusqu’à  600  m.  —  Partout. 
Juillet-septembre.  —  G. G. 

Origanum  L. 

1196.  Origanum  vulgare  L.  —  Lieux  secs  et  incultes,  vieux 

murs.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  800  m. 
—  Juillet-septembre.  —  C.G. 

Var.  O.  megastachyum  Link.  —  Variation  se  ren¬ 
contrant  en  automne  sur  les  mêmes  plantes  qui,  au 
printemps,  avaient  une  inflorescence  à  épi  court  et 
ovoïde. 

Var.  O.  viridulum  Martr.  '(O.  virens  G.  G.  non 
Iloffm.).  —  Bords  de  l’Oise  :  Saint-Andéol-de-Bourlenc 
à  la  Bertoile.  —  Juillet-août.  —  B. 

Thymus  L. 

1197.  Thymus  vulgaris  L.  —  Coteaux  secs  et  chauds,  surtout 

de  la  région  calcaire  méridionale,  jusqu’à  600  m.  — 
Sur  les  pentes  du  Coiron.  Toute  la  Côte  du  Bhône  jus¬ 
qu’à  Crussol.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas,  Coux, 
etc.  —  Avril-juillet.  —  G. 

Var.  verticillatus  Willk.  —  Mêlé  au  type.  S’en  dis¬ 
tingue  par  sa  corolle  une  fois  et  demie  à  deux  fois 
plus  longue  que  le  calice.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  La- 
nas,  Saint-Sernin,  Coiron.  Aubenas,  Ucel,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre.  —  G. 

x  T.  aveyronensis  Coste  et  Soulié  (vulgaris  x  Ser- 
pyllum) .  —  Coteaux  arides  sur  grès  du  trias,  vers 
34o  m.  —  Saint-Julien-du-Serre  :  du  Buis  à  Fromen- 
teyrol.  —  Mai-juillet.  —  B. 

x  T.  vivariensis  Coste  et  Bevol  (Chamaedrys  x  vul¬ 
garis).  —  Sous-arbrisseau  de  2o-4o  centimètres, 
d’un  vert  grisâtre,  à  odeur  de  T.  vulgaris;  tiges 
couchées  ascendantes,  souvent  radicantes,  décom- 
bantes  au  sommet,  formant  un  petit  buisson  lâche  ; 
rameaux  rougeâtres,  tomenteux  tout  autour  ;  feuilles 
assez  grandes,  épaisses,  larges  de  3  à  4  millimètres, 
ovales  ou  oblongues,  obtuses,  brusquement  atténuées, 


DU  DÉPARTEMENT  DE  L’ARDÈCHE 


227 


alvéolées  en  dessus,  glabrescentes  ou  pubescentes, 
bords  faiblement  roulés,  peu  ou  point  ciliées  à  la  base; 
lleurs  rosées  ou  blanchâtres,  en  têtes  arrondies,  à  ver- 
ticilles  plus  ou  moins  rapprochés  ;  corolle  plus  ou 
moins  velue,  assez  grande  ;  calice  velu,  à  dents  lon¬ 
guement  ciliées  de  poils  blancs,  à  lèvre  supérieure 
trifide  jusqu’au  tiers  environ  de  sa  longueur.  —  Dif¬ 
fère  de  T.  vulgaris  :  par  ses  tiges  moins  ligneuses, 
moins  épaisses,  plus  ou  moins  décombantes,  formant 
un  buisson  lâche  ;  ses  feuilles  plus  vertes,  plus  gran¬ 
des,  presque  planes,  à  bords  faiblement  enroulés,  plus 
nettement  nervées  et  à  peine  tomenteuses  en  dessous, 
souvent  un  peu  ciliées  à  la  base,  les  florales  non  diffé¬ 
rentes  des  autres  ;  ses  fleurs  plus  grandes,  son  calice  à 
lèvre  supérieure  trifide  et  non  brièvement  tridentée. 
—  S’éloigne  de  T.  Chamaedrys  et  de  ses  variétés  :  par 
son  odeur  bien  prononcée  de  T.  vulgaris  ;  ses  tiges 
ligneuses  assez  épaisses  et  robustes,  formant  buisson  ; 
ses  rameaux  courtement  velus  tout  autour  et  non  gla¬ 
bres  ou  à  pubescence  bifariée  ;  ses  feuilles  d’un  vert 
grisâtre,  plus  petites,  plus  épaisses,  à  bords  enroulés, 
plus  ou  moins  tomenteuses,  au  moins  en  dessous,  peu 
ou  point  ciliées  à  la  base;  son  calice  hérissé,  rude,  à  lè¬ 
vre  supérieure  moins  profondément  trifide  (H.  Coste). 
—  Coteaux  calcaires  et  grès  du  trias,  de  3oo  à  4oo  m. 
—  Vallon  du  Jumel  :  d’Ucel  à  Saint-Julien-du-Serre. 
Vallon  du  Luolp  :  Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux, 
Saint-Privat,  Saint-Sernin,  Vogüé.  Bassin  de  l’Ouvèze 
et  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juillet.  —  P. R. 

1198.  T.  nitens  Lamt.  —  Région  granitique  des  Cévennes  vb 

varaises,  de  4oo  à  1.200  m.  —  Massif  du  Tanargue  et 
rocher  d’Avran  :  Valgorge,  Dompnac,  Mayres,  Lasou- 
che,  Thueyts,  Neyrac  (H.  Coste,  N.  Roux).  —  Juillet- 
août. 

1199.  T.  monfanus  Waldst.  et  Kit.  '(T.  ovatus  Mill.).  —  Pâtu¬ 

rages  et  rochers.  —  Mézenc  (H.  Coste).  —  Juillet-sep¬ 
tembre.  —  R. 

1200.  T.  Chamædrys  Fries.  — 


Terrains  incultes,  landes, 
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bruyères  de  la  région  siliceuse  et  volcanique,  de  ioo  à 
1.600  m.  —  Partout.  —  Mai-septembre.  —  C.G. 

Var.  T.  alpestris  Tausch.  —  Landes  sablonneuses 
des  montagnes  volcaniques  et  siliceuses.  —  Cratère 
de  Lavestide-du-Pal,  lac  Ferrand,  cratère  du  Suc-de- 
Bauzon,  Mézilhac.  Gerbier-de-Jonc.  —  Juillet-sep¬ 
tembre.  —  A. R. 

Var.  oblongus  Briquet.  —  Saint-Julien-du-Serre  à 
Jumel. 

Var.  ovatus  Briquet.  —  Partout,  jusqu’au  Mézenc. 

Var.  subcitratus  Briquet.  —  Bois  de  Roset,  entre 
Marcols  et  Mézilhac. 

Var.  parvifolius  Beck.  —  Coupe  de  Jaujac. 

1201.  T.  Serpyllum  L.  —  Lieux  secs  et  arides.  —  Partout.  — • 

Mai-septembre.  —  C.C. 

Var.  T.  angustifolius  Pers.  —  Terrains  sablonneux, 
de  100  à  1.200  m.  —  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che  :  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  Saint-Privat,  Saint- 
Andéol-de-Bourlenc,  Saint-Joseph-des-Bancs,  etc.  — 
A.C. 

Var.  praelongus  Fries.  —  Bassin  de  l’Ardèche,  de 
l’Ouvèze  :  Aubenas,  Vals-les-Bains,  Genestelle,  Antrai- 
gues,  Chomérac,  Alissas,  etc.  —  C. 

V.  silvicola  Briq.  —  Rochers  siliceux  de  la  région 
siliceuse  septentrionale,  de  100  à  4oo  m.  —  Tournon, 
Vion,  Arras,  Andance.  Vallée  du  Doux  jusqu’à  La- 
mastre. 

1202.  T.  lanuginosus  Mill.  —  Rochers  et  éboulis  siliceux,  de 

4oo  à  1.000  m.  —  Saint-Michel-de-Boulogne  à  la  Con- 
chy  et  au-dessus  d’Auzon,  en  montant  à  la  Roche-de- 
Gourdon.  —  Juillet-août.  —  P. R. 

Var.  T.  humifusus  Bernh.  (T.  camaresiensis  Coste). 
—  Pelouses  sèches  calcaires,  de  100  à  3oo  m.  —  Vallon 
de  Celles-les-Bains  ;  de  Saint-Péray  à  Vernoux.  — 
Juin-septembre.  —  A. R. 

Satureia  L. 

1203.  Satureia  montana  L.  —  Rochers  et  coteaux  arides  de  la 
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basse  région  méridionale  calcaire,  jusqu’à  200  m., 
vers  Lanas,  Rochecolombe,  Alba.  Très  abondant  à  Val¬ 
lon,  Pont-d’Arc  et  bassin  de  la  Cèze.  —  Juin-août. 

—  À.C. 

1204.  S.  hortensis  L.  —  Rocailles  des  coteaux  calcaires  secs  et 

chauds,  de  100  à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Ves- 
seaux  ;  Saint-Privat  au  ravin  de  Louyre,  Aubenas  au 
rocher  de  Jastre,  Lussas,  Lavilledieu.  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  :  de  Chomérac  et  Alissas  à  Privas.  —  Juillet- 
septembre.  —  P.  G. 

Calamintha  Mœnch. 

1205.  Calamintha  Clinopodium  Moris  (Clinopodium  vulgare 

L.).  —  Rois  et  bords  des  chemins.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement,  jusqu’à  i.4oo  m.  —  Juillet-septembre.  — 
C.C. 

1206.  C.  Acinos  Clairv.  —  Champs,  rochers.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’à  i.5oo  m.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

Var.  C.  villosa  Pers.  —  Toute  la  région  méridionale, 
jusqu’à  800  m.,  dans  le  Coiron.  —  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  jusqu’à  Privas.  Côte  du  Rhône  jusqu’au  Pouzin. 
—  C. 

1207.  C.  grandiflora  Mœnch.  —  Sol  détritique  des  forêts  de 

la  région  siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de  1.000  m. 
—  Dans  tout  le  département  :  forêts  de  Mazan,  de 
Rauzon.  Plateau  du  Tanargue.  De  Mayres  au  rocher 
d’Avran.  Chartreuse-de-Bonnefoy.  Hauts  bassins  de 
l’Ardèche,  de  l’Espezonnette,  de  l’Erieux.  Chaîne  des 
Boutières,  etc.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

1208.  C.  officinalis  Mœnch.  (C.  silvatica  Bromf.).  —  Bois 

frais,  de  200  à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Vals-les- 
Bains,  Asperjoc,  Antraigues.  —  Juillet-septembre.  — 
P.C. 

1209.  C.  ascendens  Jord.  (C.  menthaefolia  G.  G.).  —  Bois  et 

haies  de  la  région  siliceuse,  de  100  à  4oo  m.  —  Dans 
tout  le  département.  —  Juillet- octobre.  —  C. 

1210.  C.  Nepeta  Savi.  —  Lieux  secs  et  pierreux,  bords  des 
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chemins  de  la  région  calcaire  jusqu’à  4oo  m.  —  Pans 
tout  le  département.  —  Juillet  octobre.  —  C.G. 

Melissa  L. 

1211.  Melissa  officinalis  L.  —  Cultivé.  Souvent  subspontané 

autour  des  habitations.  —  Juin-septembre. 

Rosmarinus  L. 

1212.  Rosmarinus  officinalis  L.  —  Coteaux  pierreux  et  arides 

de  toute  la  Côte  du  Rhône  méridionale.  —  De  Saint- 
Martin-d’ Ardèche  à  Tournon.  —  Décembre-mai.  — • 
A.C. 

Var.  R.  rigidus  Jord.  et  Fourr. —  Tournon.  —  R. R. 

Salvia  L. 

1213.  Salvia  officinalis  L.  —  Coteaux  rocailleux  calcaires  ari¬ 

des.  —  Côte  du  Rhône  :  Viviers,  le  Teil,  Rochemaure, 
le  Pouzin,  Lavoulte,  Cruas,  Crussol  et  Sarras.  —  Cul¬ 
tivé  et  souvent  subspontané.  —  Juin-juillet.  —  P.C. 

1214.  S.  glutinosa  L.  —  Terrains  frais  et  ombragés,  de  200  à 

800  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  d’Aubenas  à  Thueyts, 
Montpezat,  Rurzet,  Antraigues.  Vallon  du  Luolp  : 
Saint-Privat,  Vesseaux,  Saint- Julien-du-Serre,  Saint- 
Andéol-de-Rourlenc,  Genestelle,  etc.  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  :  Privas.  —  Juin-août.  —  A.C. 

1215.  S.  verficillata  L.  —  Rords  des  chemins,  talus  des  voies 

ferrées,  jusqu’à  600  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche,  Saint- 
Sernin,  Aubenas  au  Pont,  Saint-Julien-du-Serre,  Vo- 
güé.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Privas  ;  de  l’Escrinet  au 
Charray.  Côte  du  Rhône  :  le  Teil,  Tournon.  —  Juil¬ 
let-août.  —  R. 

1216.  S.  Sclarea  L.  —  Rords  des  chemins  de  la  région  cal¬ 

caire,  de  100  à  4oo  m.  —  Coiron  :  Lussas.  Côte  du 
Rhône  :  Tournon.  —  Juillet-août.  —  R. R. 

1217.  S.  pratensis  L.  —  Prairies  et  pâturages.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’à  1.200  m.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

1218.  S.  Verbenaca  L.  —  Rords  des  chemins,  vieux  murs  et 

pelouses  sèches,  surtout  dans  la  région  calcaire,  jus- 
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qu’à  4oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Vallon,  Pont-d’Arc,  Berrias,  Joyeuse,  Vo- 
güé,  Saint-Sernin,  Aubenas,  Mercuer,  Saint-Julien- 
du-Serre,  Saint-Privas,  Saint-Remèze,  etc.  —  Mai- 
août.  —  P.C. 

S.  Clandestins  L.  (S.  pallidiflora  S.  Amans.).  —  Co¬ 
teaux  arides.  —  Aubenas  à  Ville,  Rochecolombe.  — 
Avril-juin.  —  R. 

Glechoma  L. 

Clechoma  hederacea  L.  —  Haies  et  bois  frais  jusqu’à 
700  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mars-mai.  — 
C.C. 

Lamium  L. 

Lamium  amplexicaule  L.  —  Champs  et  vignes  jusqu’à 
1.200  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mars-octo¬ 
bre.  —  C.C. 

L.  purpureum  L.  —  Voisinage  des  habitations,  champs. 
Plus  abondant  au-dessus  de  700  m.,  jusqu’à  1.200  m. 
—  Mars-octobre.  —  C.C. 

L.  hybridum  Vill.  (L.  incisum  Willd.).  —  Rochers 
mouillés,  bords  des  chemins,  jusqu’à  900  m.  —  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Mercuer,  Labégude,  Vais, 
Lalevade-d’Ardèche,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre, 
Saint- Andéol-de-Bourlenc.  Vallée  de  l’Erieux  :  le 
Cheylard,  Saint-Cierge-sous-le-Cheylard.  —  Avril- 
juin.  —  A.C. 

L.  maculatum  L.  —  Haies  et  bois,  de  200  à  1.600  m.  — 
Vallée  de  l’Ouvêze  :  Privas  à  Verdus  (Test.).  Antrai- 
gues,  Gourdon,  etc.  —  Avril-octobre.  —  C. 

Var.  L.  hirsutum  Lamk.  —  Chartreuse-de-Bonnefoy. 

L.  album  L.  —  Décombres,  dans  le  voisinage  des  habi¬ 
tations.  —  Commun  autour  des  fermes,  de  800  à 
1.600  m.  —  Avril-août.  —  C.C. 

L.  flexuosum  Ten.  —  Haies  et  bois  de  la  vallée  de  la 
Volane,  vers  4oo  m.  :  Antraigues  (Saint-Lag.).  — 
Mars-juillet.  —  R.  R. 
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1227.  L.  Galeobdolon  Cr.  —  Bois,  lieux  ombragés  de  la  ré¬ 

gion  siliceuse  et  volcanique,  de  4oo  à  i.4oo  m.  —  Coi- 
ron  :  Roche-de-Gourdon,  Champ-de-Mars.  Tout  le  bas¬ 
sin  de  la  Loire,  etc.  —  Avril-juin.  —  A.C. 

Leonurus  L. 

1228.  Leonurus  Cardiaca  L.  — Lieux  boisés.  —  Entre  le  lac 

d’Issarlès  et  le  Béage  (Coste).  —  Juillet-septembre. 
—  R. 

Galeopsis  L. 

1229.  Galeopsis  Tetrahit  L.  —  Lieux  cultivés,  décombres  au- 
•  tour  des  habitations  de  la  région  siliceuse  et  volcani¬ 
que.  De  ioo  à  1.200  m.  —  Partout.  —  Juillet-octobre. 
—  G. G. 

Var.  praecox  Gren.  —  Saint-Julien-du-Serre,  Saint- 
Privat,  Vesseaux. 

1230.  G.  duhia  Leers.  —  Champs  des  terrains  siliceux,  de  200 

à  i.4oo  m.  —  Partout.  —  Juillet-octobre.  —  C.C. 

1231.  G.  intermedia  Vill.  * —  Champs  sablonneux  des  monta¬ 

gnes  siliceuses,  de  800  à  i.3oo  m.  —  Roche-de-Gour¬ 
don.  La  plus  grande  partie  du  bassin  de  la  Loire  : 
Saint-Cirgues-en-Montagne,  Mazan,  Rieutord,  etc. 
Côte  du  Rhône  :  Champis.  —  Juillet-septembre.  — ■ 
P.C. 

1232.  G.  Ladanum  L.  —  Champs  pierreux  de  toute  la  région 

siliceuse,  jusqu’à  800  m.  —  Juillet-octobre.  —  C.C. 

Var.  G.  angustifolia  Ehrh.  —  Toute  la  région  cal¬ 
caire  méridionale,  jusqu’à  5oo  m.  —  Juillet-octobre. 
—  C.C. 

Var.  arvatica  Jord.  —  Souvent  associée  à  la  var. 
G.  angustifolia. 

Stachys  L. 

1233.  Stachys  recta  L.  —  Coteaux  calcaires  de  toute  la  région 

méridionale,  jusque  sur  les  pentes  du  Coiron,  vers 
5oo  m.  —  Vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze  et  Côte 


DU  DÉPARTEMENT  DE  L’ARDÈCHE 


233 


du  Rhône  jusqu’à  Limony.  —  Juin-septembre.  — 
G. G. 

1234.  S.  annua  L.  —  Champs  pierreux  des  terrains  volcani¬ 

ques  et  calcaires  jusqu’à  600  m.  —  Coiron  :  Saint- 
Pons,  Aubignas,  Alba.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Vallon, 
Pont-d’Arc,  Aubenas,  Saint- Julien-du-Serre.  Côte  mé¬ 
ridionale  du  Rhône,  jusqu’à  Sarras.  —  Juin-octobre. 
—  G. G. 

1235.  S.  arvensis  L.  —  Lieux  sablonneux  et  siliceux  jusqu’à 

3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  et  Côte  du  Rhône.  — 
Mai-octobre.  —  R. 

1236.  S.  paiustris  L.  —  Bords  des  eaux.  Tout  le  long  du 

Rhône  et  embouchures  de  ses  affluents.  —  Juin-sep¬ 
tembre.  —  A.  G. 

1237.  S.  silvatica  L.  —  Haies  et  bois  de  la  région  siliceuse  et 

volcanique.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Mercuer,  Prades, 
Vais,  Ucel,  Ailhon,  Lentillères,  Saint-Julien-du-Serre. 
Le  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze,  etc.  —  Juin-août. 

1238.  S.  alpina  L.  —  Lieux  boisés.  —  Entre  le  Réage  et  le  lac 

d’Issarlès  (H.  Goste).  —  Juin-août.  —  R. 

1239.  S.  germanica  L.  —  Rords  des  chemins  et  lieux  incultes. 

—  Aubenas,  Saint-Joseph-des-Bancs,  Vernoux.  — 
Juillet-août.  —  P.  G. 

1240.  S.  lanata  Jacq.  —  Cultivé.  —  Souvent  subspontané. 

Betonica  L. 

1241.  Betonica  officinalis.  —  Bois  et  pâturages,  de  200  à 

1.200  m.  —  Saint-Julien-du-Serre,  Mercuer,  Vais, 
Champis.  —  Juin-août.  —  A.C. 

Var.  hirta  Reich.  —  Saint-Joseph-des-Bancs  à  Prat- 
Berthon.  —  Le  Champ-de-Mars. 

Ballota  L. 

1242.  Ballota  nigra  L.  (B.  fœtida  Lamk.).  —  Décombres, 

bords  des  chemins  jusqu’à  900  m.  —  Partout.  —  Mai- 
septembre.  —  G.  G. 
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PlILOMIS  L. 

1243.  Phiomis  Herba-venti  L.  —  Coteaux  calcaires,  arides, 

vers  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  plateau  de  Jastre, 
Lussas,  Lavilledieu  et  Vogüé.  —  Mai-août.  —  R. 

1244.  P.  Lychnitis  L.  —  Lieux  rocailleux  de  la  région  cal¬ 

caire  méridionale  jusqu’à  i5o  m.  —  Saint- André  et 
Saint-Sauveur-de-Cruzières.  Bessas.  — Mai-juillet.  — 
R. R. 


SlDERITIS  L. 

1245.  Sideritis  romana  L.  —  Lieux  cultivés,  bords  des  che¬ 
mins  de  la  région  calcaire  méridionale,  de  ioo  à 
3oo  m.  —  Aubenas  à  Lasuel,  Païolive.  Limites  du 
Gard,  vers  Saint- André  et  Saint-Sauveur-de-Cruzières. 
—  Mai-juillet.  —  R. 


Marrubium  L. 

1246.  Marrubium  vuigare  L.  —  Bords  des  chemins,  décombres 

dans  le  voisinage  des  habitations,  jusqu’à  i.ooo  m.  — 
Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aube¬ 
nas,  Vais,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  l’Escrinet,  Pri¬ 
vas,  etc.  Vallées  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux,  du  Doux,  etc. 
—  Mai-septembre.  —  A.C. 

Melitis  L. 

1247.  Melitis  Melissophyllum  L.  (M.  grandi flora  Sm.).  —  Bois, 

ravins,  surtout  de  la  région  calcaire,  jusqu’à  8oo  m. 
—  Dans  la  plus  grande  partie  du  département.  Toute 
la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas, 
Saint-Privat,  Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux.  Pentes 
du  Coiron,  etc.  —  Avril- juillet.  —  G. 

SCUTELLARIA  L. 

1248.  Scutellaria  galericulata  L.  —  Bords  des  eaux.  —  Le  long 

du  Rhône,  du  Doux,  de  l’Erieux,  etc.,  jusqu’à  3oo  m. 
—  Juin-septembre.  —  P.C. 

1249.  S.  alpina  L.  —  Rocailles  calcaires  du  Coiron,  vers  6oo  m. 
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—  Entre  Vesseaux  et  Pramailhet,  les  Vans,  Païolive 
(N.  Roux).  —  Juin-août.  —  R. 

Rrunella  L. 

1250.  Brunelia  hyssopifoiia  L.  —  Coteaux  calcaires  et  argileux, 

bords  des  chemins,  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  Aubenas,  Saint-Etienne-de-Fontbellon,  Ucel, 
Saint-Julien-du-Serre,  Joyeuse  et  région  méridionale. 
Vallée  de  l’Ouvèze:  de  Chomérac  à  Privas,  mont  Char- 
ray  et  vallée  du  Mézayon.  —  Mai-août.  —  P. R. 

1251.  B.  aiba  Pall.f  B.  laciniata  Jacq.).  —  Coteaux  rocailleux 

arides,  surtout  siliceux,  jusqu’à  8oo  m.  —  Partout.  — 
Juin-août.  —  C.C. 

1252.  B.  vulgaris  L.  —  Pâturages,  bords  des  chemins.  —  Par¬ 

tout.  —  Juin-septembre.  —  C.C. 

Var.  pennatifida  God.  —  Mêmes  stations. 

Var.  B.  parviflora  Poir.  —  Pâturages  et  prairies  hu¬ 
mides  au-dessus  de  1.200  m.  —  Dans  toute  la  région 
siliceuse  et  volcanique.  —  C. 

1253.  B.  grandiflora  Jacq.  —  Prairies,  bords  des  bois,  de  4oo  à 

1.200  m.  —  Coiron,  Roche-de-Gourdon.  —  Juin-sep¬ 
tembre.  —  R. 

1254.  B.  hastæfolia  Rrot.  —  Prés,  bois  de  la  région  septen¬ 

trionale,  de  3oo  à  1.200  m.,  sur  micaschiste  et  gneiss. 
—  Arras,  Sécheras,  Lemps,  Saint-Jeurre-d’Ay. —  Juin- 
septembre.  —  A.  R. 

Ajuga  L. 

1255.  Ajuga  reptans  L.  —  Prés,  lieux  herbeux.  —  Partout, 

jusqu’au  Mézenc.  —  Avril-juillet.  —  C.C. 

1255bis.  A.  genevensis  L.  —  Endroits  rocailleux  et  secs,  sur¬ 
tout  calcaires  ou  volcaniques.  —  De  la  plaine  au  Mé¬ 
zenc.  —  Avril-août.  —  C. 

1256.  A.  Chamæpitys  Schr.  —  Vignes  et  champs  pierreux  de 

toute  la  région  calcaire,  jusqu’à  5oo  m.,  sur  les  pen¬ 
tes  du  Coiron.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  —  Mai- 
septembre.  —  C.C. 
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Teucrium  L. 

1257.  Teucrium  Botrys  L.  —  Champs  pierreux  de  toute  la  ré¬ 

gion  calcaire  méridionale  jusqu’à  600  m.,  sur  les 
pentes  du  Coiron.  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Crussol. 
Bassin  de  l’Ouvèze.  —  Juin-septembre.  —  C.C. 

1258.  T.  Scorodonia  L.  —  Bois,  broussailles  de  la  région  sili¬ 

ceuse  et  volcanique,  de  100  à  1.600  m.  —  Partout.  — 
Juin-septembre.  —  C.C. 

1259.  T.  flavum  L.  —  Rochers  et  coteaux  pierreux  de  la  région 

calcaire  méridionale,  de  80  à  i5o  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Pont-d’Arc.  —  Mai-août.  —  R. 

1260.  T.  Chamædrys  L.  —  Rochers,  vieux  murs,  bords  des 

chemins,  jusqu’à  800  m.  —  Dans  tout  le  département. 
—  Juin-septembre.  —  C.C. 

1261.  S.  montanum  L.  —  Coteaux  marneux  calcaires,  jusqu’à 

4oo  m.  sur  les  basses  pentes  du  Coiron.  —  Toute  la 
Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Saint-Ju- 
lien-du-Serre,  Vesseaux.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à 
Privas,  Coux,  etc.  —  Mai-août.  —  C. 

1262.  T.  aureum  Schreb.  —  Lieux  pierreux  de  la  région  cal¬ 

caire  méridionale.  —  Chassagne  au  bois  de  Païolive. 
—  Juin-août.  —  R. R. 

1263.  T.  Polium  L.  —  Lieux  rocailleux  des  coteaux  ensoleil¬ 

lés  de  la  région  calcaire,  jusqu’à  4oo  m.,  sur  les  pen¬ 
tes  du  Coiron.  Toute  la  Côte  du  Rhône  où,  au  nord 
de  Tournon,  il  est  abondant  sur  micaschiste.  Vallée 
de  l’Ardèche  jusqu’à  Saint- Julien-du-Serre,  Vesseaux, 
Saint-Etienne-de-Boulogne,  l’Escrinet.  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  jusqu’à  Privas.  —  Juin-août.  —  A.C. 

Jord.  et  Fourr.  ont  décrit  les  formes  suivantes,  ré¬ 
coltées  dans  le  département  : 

Par.  microphyllum  à  Pampelonne,  près  Roche- 

maure;  var.  vivariense  à  Crussol;  var.  rhodanense  à 

* 

Tournon,  Saint- Jean-de-Muzols  ;  var.  flexuosum  à 
Cruas  ;  var.  supravirens  à  Celles-les-Bains  ;  var.  bre- 
vicaule  à  Celles-les-Bains  ;  var.  graniticum  à  Arras, 
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Sarras  (Fourr.,  Catalogue  des  plantes  des  bords  du 
Rhône  ) . 


Famille  LXXVI.  —  VERBÉNACÉES 

Verbena  L. 

1264.  Verbena  officinalis  L.  —  Bords  des  chemins,  lieux  in¬ 

cultes.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  900  m. 
—  Juin-octobre.  —  G.C. 

Famille  LXXVII.  -  PLANTAGINÉES 

Plantago  L. 

1265.  Plantago  Gynops  L.  —  Bords  des  chemins,  lieux  secs  et 

pierreux.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  700  m. 
—  Mai-août.  —  C. 

1266.  P.  arenaria  Waldst  et  Kit.  —  Lieux  sablonneux  et  pier¬ 

reux,  jusqu’à  600  m.  —  Dans  tout  le  département.  — 
Juin-août.  —  G. 

1267.  P.  Psyllium  L.  —  Terrains  sablonneux  ou  pierreux  de  la 

partie  méridionale  calcaire,  jusqu’à  200  m.  —  Saint- 
Martin-d’Ardèche,  Orgnac,  Bessas,  Saint-Sauveur-de- 
Cruzières.  —  Juillet-août.  —  B. 

1268.  P.  carinata  Schrad.  —  Pelouses  sèches  des  terrains  gra¬ 

nitiques  ou  gneissiques,  de  200  à  1.000  m.  —  Vallée 
de  l’Ardèche  :  de  Mercuer,  Labégude  à  Montpezat, 
Mayres  et  Burzet  ;  de  Saint-Julien-du-Serre  au  Champ- 
de-Mars.  Vallées  de  l’Ailier  et  de  l’Espezonnette  :  Saint- 
Laurent-les-Bains,  Saint-Etienne-de-Lugdarès.  Chaîne 
des  Boutières  et  toute  la  région  septentrionale  en 
amont  de  Tournon  ;  Champis,  etc.  —  Mai-septembre. 
—  G. 

1269.  P.  serpentina  Vill.  —  Terrains  argileux  humides,  cal¬ 

caires  ou  volcaniques,  jusqu’à  1.000  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  du  Pont-d’Arc  à  Saint-Julien-du-Serre  et 
pentes  du  Goiron  à  la  Roche-de-Gourdon.  Bords  du 


Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1909. 
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Rhône  dans  tout  le  département.  Vallée  de  l’Ouvèze  : 

Flaviac,  Veyras,  mont  Charray,  Vernoux.  —  Juin-sep¬ 
tembre.  —  P.  R., 

1270.  P.  Coronopus  L.  —  Chemins  et  lieux  sablonneux  le  long 

du  Rhône.  —  Avril-octobre.  —  P. R. 

1271.  P.  lanceolata  L.  —  Prés  et  pâturages.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’au  Mézenc.  —  Avril-octobre.  — 
C.C. 

Var .  capitata  Ten.  —  Pâturages  secs  :  Saint-Julien- 
du-Serre,  Roche-de-Courdon. 

1272.  P.  media  L.  —  Pâturages  et  prairies.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’à  1.600  m.  —  Mai-août.  —  C.C. 

1273.  P.  major  L.  —  Chemins,  lieux  incultes.  —  Dans  tout 

le  département.  —  Mai-novembre.  —  C.C. 

Var.  P.  intermedia  Gilib.  —  Mêlé  au  type.  —  C. 
Var.  P.  minima  D.  C.  —  Mêlé  au  type.  —  C. 

Famille  LXXVIII.  —  PLOMBAGINÉES 

Armeria  Willd. 

1274.  Armeria  plantaginea  Willd.  —  Prairies,  pâturages  des 

terrains  siliceux  ou  volcaniques,  jusqu’à  i.3oo  m.  — 
Partout.  —  Juin-septembre.  —  C.C. 

Plumbago  L. 

1275.  Piumbago  europæa  L.  —  Lieux  secs  et  arides  calcaires 

de  la  région  méridionale  :  Banne  et  Pont-d’Arc  (Aud.), 
Païolive  (Saint-Lag.).  —  Juillet-octobre.  —  R. 

Famille  LXXIX.  -  GLOBULARIÉES 

Globijlaria  L. 

1276.  Globularia  Alypum  L.  —  Coteaux  rocailleux  et  arides  de 

la  basse  région  calcaire  jusqu’à  i5o  m.  —  Pont-d’Arc. 
Vagnas,  Labastide-de-Virac,  Bessas.  —  Mars-juin.  — 
R. 
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127/.  G.  vulgaris  L.  —  Pâturages  rocailleux  de  la  région  cal¬ 
caire,  jusqu’à  800  m.  —  Partout.  —  Avril-juin.  — 
G.C. 


Cinquième  Classe.  —  MONOCHLAMYDÉES  OU  APETALES 

Famille  LXXX.  —  PHYTOLACÉES 

Phytolacca  L. 

1278.  Phytolacca  decasidra  L.  - —  Subspontané  dans  la  région 

méridionale  jusqu’à  5oo  m.  —  Juin-septembre. 

1 

Famille  LXXXI.  —  SALSOLACÉES 
(Amarantacées  et  Ghénopodiacées) 

Amarantus  L. 

1279.  Amarantus  deflexus  L.  —  Décombres,  pied  des  murs. 

—  Toute  la  région  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.  Vallée 
de  l’Ardèche  :  Vogüé,  Saint-Sernin,  Aubenas,  Labé- 
gude,  Vais,  Saint-Julien-du-Serre.  Toute  la  Côte  du 
Rhône.  Vallée  de  l’Ouvèze,  etc.  —  Juin-octobre.  — 
A.C. 

1280.  A.  patulus  Bert.  —  Décombres,  vignes  de  la  région  mé¬ 

ridionale,  jusqu’à  4oo  m.  —  Labégude,  Ucel,  Saint- 
Julien-du-Serre,  Saint-Privat.  —  Août-octobre.  —  R. 

1281.  A.  retroflexus  L.  —  Bords  des  chemins,  décombres.  — ■ 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  5oo  m.  —  Juillet- 
septembre.  —  C. 

1282.  A.  paniculatus  L.  (A.  sanguineus  L.).  —  Subspontané 

dans  les  décombres  et  sables  des  rivières.  —  Grèves  du 
Rhône  :  Sarras,  Arras,  Vion,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze  : 
Veyras.  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Saint-Julien- 
du-Serre.  —  Juillet-octobre.  —  P.C. 

1283.  A.  Blitum  L.  —  Cultures  et  décombres  jusqu’à  4oo  m.  * — 

Dans  tout  le  département.  —  Juillet-octobre.  —  C. 
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Var.  A.  ascendens  Lois.  —  Mêlée  au  type,  dans  les 
terrains  siliceux. 

1284.  A.  silvestris  Desf.  —  Champs  et  décombres  jusqu’à 

5oo  m.  —  Tout  le  département. —  Juillet-octobre. —  C. 

1285.  A.  albus  L.  —  Décombres,  bords  des  chemins,  de  ioo  à 

3oo  m.  —  Aubenas,  vers  la  gare.  Côte  du  Rhône  : 
Tournon,  Arras,  Sarras.  —  Juillet-octobre.  —  R. 

POLYCNEMUM  L. 

1286.  Polycnemum  rnajus  Al.  Rraun.  —  Champs  sablonneux 

sur  grès  du  trias,  vers  3oo  m.  —  Saint- Julien-du- 
Serre,  Mercuer,  Ailhon,  Saint-Péray.  —  Juin-septem¬ 
bre.  —  P.C. 

1287.  P.  arvense  L.  (P.  minus  Jord.).  —  Champs  sablonneux 

de  la  région  siliceuse  septentrionale,  vers  3oo  m.  — 
Arras,  Sécheras,  Eclassan,  Cheminas,  Saint-Jeurre- 
d’Ay,  etc.  —  Juin-septembre.  —  A.C. 

Atriplex  L. 

1288.  Atriplex  hortensis  L.  —  Cultivé  et  subspontané.  —  Juil¬ 

let-septembre. 

Var.  A.  microtheca  Moq.  T.  —  Rocailles  calcaires. 
—  Lavoulte. 

1289.  A.  hastata  L.  —  Champs.  —  Dans  tout  le  département, 

jusqu’à  i.5oo  m.  —  Juillet-octobre.  —  C.C. 

Var.  angustifolia  Sm.  —  Champs  caillouteux  calcai¬ 
res.  —  L’Escrinet. 

1290.  A.  patula  L.  —  Champs.  —  Dans  tout  le  département. 

jusqu’à  i.5oo  m.  —  Juin-octobre.  —  C.C. 

Spinacia  L. 

1291.  Spinacia  oleracea  L.  (S.  spinosa  Moench).  —  Cultivé  et 

subspontané.  —  Mai-juillet. 

Reta  L. 

1292.  Beta  vulgaris  L.  —  Cultivé  et  subspontané.  —  Mai-juil¬ 

let. 
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Cultivé  en 


Var.  B.  Rapa  Dum.  (Betterave).  — 
grand.  —  Mai- juillet. 

Chenopodium  L. 

1293.  Chenopodium  Botrys  L.  —  Terrains  sablonneux  et  pier¬ 

reux,  surtout  calcaires,  abords  des  gares  de  la  région 
méridionale,  jusqu'à  3oo  m.  —  Côte  du  Rhône  :  Sar- 
ras,  Arras,  Mauves,  Saint-Péray,  Lavoulte.  Commun 
dans  la  région  méridionale  du  département.  Basse  val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  Pont-d’Arc  (Sén.  Pradal).  Vallée  de 
l’Ouvèze  :  Flaviac,  Privas.  Juillet-septembre.  —  A.C. 

1294.  C.  ambrosioides  L.  —  Sables  des  rivières,  de  ioo  à  i5o 

m.  —  Bords  du  Rhône  :  Arras,  Vion,  bords  du  ruis¬ 
seau  d’Arras,  Saint-Péray.  —  Juin-septembre.  —  R. 

1295.  C.  Bonus-Henricus  L.  —  Murs  et  chemins  près  des  ha¬ 

bitations,  surtout  dans  la  région  montagneuse,  au-des¬ 
sus  de  700  m.  —  Montpezat,  le  Pal,  Chartreuse-de- 
Bonnefoy.  Mézenc.  La  plus  grande  partie  du  dépar¬ 
tement.  —  Juin-septembre.  —  A.C. 

1296.  C.  Vulvaria  L.  —  Décombres,  murs,  chemins,  champs. 

—  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  600  m.  —  Juin- 
septembre.  —  C.C. 

1297.  C.  polyspermum  L.  —  Champs,  décombres,  voisinage 

des  habitations.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à 
1.200  m.  —  Juillet-septembre.  —  C. 

1298.  C.  hybridum  L.  —  Champs,  jardins  de  toute  la  région 

montagneuse,  entre  1.000  et  i.3oo  m.  —  Le  Béage, 
Lachamp-Raphaël,  Mézilhac,  Lapalisse,  Saint-Cirgues- 
en-Montagne,  etc.  —  Descend  à  Saint-Péray,  Celles- 
les-Bains.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

1299.  C.  urbicum  L.  —  Décombres  et  cultures  humides,  de 

800  à  1.200  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juil¬ 
let-septembre.  —  P.C. 

1300.  C.  murale  L.  —  Pied  des  murs,  décombres,  chemins.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  i.4oo  m.  —  Juin- 
septembre.  —  C.C. 

1301.  C.  album  L.  —  Champs  et  décombres.  —  Dans  tout  le 

département.  —  Juin-octobre.  —  C.C. 
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Famille  LXXXII.  —  POLYGONÉES 

Rumex  L. 

1302.  Rumex  scutatus  L.  —  Vieux  murs,  éboulis  calcaires  de 

la  région  méridionale,  —  Païolive,  Ucel  au  vallon  de 
Jumel.  —  Mai-août.  —  R. 

1303.  R.  Acetosa  L.  —  Prairies,  bois  humides.  —  Dans  tout 

le  département.  —  Mai-juin.  —  G. G. 

1304.  R.  arifolius  Ail.  —  Prés  et  bois  humides  de  la  région 

siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de  i.ooo  m.  —  Bas¬ 
sin  de  la  Loire  :  forêt  de  Mazan,  Lanarce,  Suc-de-Bau- 
zon,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  le  Béage,  Saint-Cirgues- 
en-Montagne.  Haut  bassin  de  l’Ardèche  :  Mayres,  ro¬ 
cher  d’Avran,  Tanargue.  Bassins  de  l’Ailier,  de 
l’Erieux,  etc.  —  Juillet-août.  —  P.C. 

1305.  R.  intermedius  D.  C.  (R.  thyrsoides  G.  G.).  —  Lieux 

secs  et  rocailleux  de  la  région  méridionale.  —  Pont- 
d’Arc.  —  Mai-juillet.  —  R. 

1306.  R.  Acetosella  L.  —  Lieux  secs  et  pierreux  de  la  région 

siliceuse.  —  Dans  tout  le  département.  —  Avril-sep¬ 
tembre.  —  C.G. 

1307.  R.  pulcher  L.  —  Chemins,  lieux  secs  et  incultes,  jus¬ 

qu’à  900  m.  —  Mai-septembre.  —  C. 

1308.  R.  obtusifolius  L.  (R.  Friesii  G.  G.).  —  Lieux  frais, 

bords  des  eaux.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas, 
Saint-Didier-sous-Aubenas,  Saint-Sernin,  etc.  Côte  du 
Rhône.  Vallées  de  l’Erieux,  de  l’Ouvèze,  etc.  —  Juin- 
septembre.  —  C. 

1309.  R.  sanguineus  L.  (R.  nemorosus  Schrad.).  —  Lieux  hu¬ 

mides  et  ombragés  des  plaines  jusqu’à  3oo  m.  —  Val¬ 
lée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Vallée  de  l’Ardèche, 
jusqu’à  Aubenas.  Côte  du  Rhône.  —  Juillet-septem¬ 
bre.  —  A.  R. 

1310.  R.  conglomérats  Murr.  —  Fossés,  lieux  humides  jus¬ 

qu’à  600  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-sep¬ 
tembre.  —  C.C. 


1311. 

1312. 

1313. 

1314. 


1315. 

1316. 

1317. 

1318. 

1319. 

1320. 

1321. 

1322. 

1323. 

1324. 
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R.  crispus  L.  - —  Prés  et  champs  humides,  jusqu’à  1.200 
m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juillet-septembre. 

—  G. G. 

R.  Patientia  L.  —  Cultivé  et  souvent  subspontané.  — 
Juin-septembre. 

R.  Hydrolapathum  Huds.  —  Marais  et  bords  des  cours 
d’eau,  jusqu’à  i.5oo  m.  —  Dans  tout  le  département. 

—  Juillet-août.  —  G.C. 

R.  alpinus  L.  —  Bois,  ravins,  grèves  des  cours  d’eau  au- 
dessus  de  i.3oo  m.  —  Ravin  de  la  Véradeyre  à  la 
Chartreuse-de-Bonnefoy,  Mézenc. —  Juillet-septembre. 

—  R. 

POLYGONUM  L. 

Polygonum  Fagopyrum  L.  —  Cultivé  sur  les  sols  sili¬ 
ceux.  —  Juillet-septembre. 

P.  tataricum  L.  —  Voisin  du  précédent,  mais  moins  sou¬ 
vent  cultivé.  —  Juillet-septembre. 

P.  Convolvulus  L.  —  Lieux  cultivés.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement.  —  Juin-octobre.  —  C.C. 

P.  dumetorum  L.  —  Haies,  bois,  saulaies  jusqu’à  4oo  m. 

—  Dans  tout  le  département.  —  Juillet-octobre.  — -  C. 
P.  Bîstorta  L.  —  Prés  humides  de  toute  la  région  sili¬ 
ceuse  et  volcanique  au-dessus  de  700  m.  —  Mai-août. 

—  C. 

P.  amphibium  L.  —  Marécages  bordant  le  Rhône.  — • 
Dans  tout  le  département.  —  Juin-septembre.  —  P.C. 
P.  lapathifolium  L.  —  Sables  et  saulaies  bordant  les 
cours  d’eau.  —  Tout  le  département,  jusqu’à  800  m. 

—  Juillet-septembre.  —  A.C. 

P.  Persicaria  L.  —  Lieux  humides.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement,  jusqu’à  600  m.  —  Juillet-septembre.  — 
C.C. 

P.  Hydropiper  L.  —  Lieux  humides.  —  Dans  tout  le 
département,  jusqu’à  1.000  m.  —  Juillet-octobre.  — * 
C.C. 

P.  aviculare  L.  —  Lieux  cultivés,  sablonneux,  moissons. 

—  Partout.  —  Mai-novembre.  —  C.C. 
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Var.  P.  arenarium  Lois.  —  Grèves  des  cours  d’eau. 
—  C.G. 

x  P.  laxum  Reich.  (Hydropiper  x  lapathijolium) .  — 
—  Bords  du  Rhône.  —  Mai-novembre. 

Famille  LXXXIII.  —  DAPHNOIDÉES 

Passerina  L. 

1325.  Passerina  annua  Spreng.  —  Moissons  des  terrains  cal¬ 

caires  secs,  de  ioo  à  i5o  m.  —  Vallon,  Ruoms,  La- 
beaume,  etc.  —  Juillet-septembre.  —  P.C. 

Daphné  L. 

1326.  Daphné  Gnidium  L.  —  Lieux  arides  et  sablonneux  de  la 

région  siliceuse  méridionale.  —  Du  Teil  à  Bourg- 
Saint-Andéol,  Viviers,  bois  du  Lavoul,  etc.  —  Mars- 
octobre.  —  R. 

1327.  D.  Mezereum  L.  —  Bois  de  la  région  montagneuse  sili¬ 

ceuse  et  volcanique  au-dessus  de  i.ooo  m.  —  Cros-de- 
Géorand,  au  bord  du  Toron  ;  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc, 
la  Sapette,  Sainte-Eulalie.  —  Février-mai.  —  P.C. 

1328.  D.  Laureola  L.  —  Bois  calcaires  ou  volcaniques  de  3oo 

à  i.4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint-Privat  à 
Louyre.  Coiron  au  mont  Combier.  Bassin  de  la  Loire 
au  bois  d’Andéol,  près  le  Montfol.  —  Février-mai. 
—  R. 

Famille  LXXXIV.  -  LAURINÉES 

Laurus  L. 

1329.  Laurus  nobilis  L.  —  Rochers  de  la  basse  région  méri¬ 

dionale.  —  Vallon,  Saint-Marcel-d’Ardèche,  Saint-Mar- 
tin-d’Ardèche,  Saint-Sauveur-de-Cruzières,  etc.  Cul¬ 
tivé  et  subspontané.  —  Mars-mai. 

Famille  LXXXV.  —  SANTALACÉES 

Osyris  L. 

1330.  Osyris  alba  L.  —  Toute  la  Côte  calcaire  du  Rhône.  — 
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Peyraud,  Châteaubourg,  Lavoulte,  le  Pouzin,  Roche- 
maure,  bois  du  Lavoul,  etc.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

Thesium  L. 

1331.  Thesium  alpinum  L.  —  Prés  et  pâturages  des  hautes 

montagnes  siliceuses  et  volcaniques,  au-dessus  de 
1.000  m.  —  Péreyres,  Lachamp-Raphaël,  Montfol, 
Gerbier-de-Jonc,  lac  d’Issarlès,  Chartreuse-de-Ronne- 
foy,  Mézenc.  Plateau  du  Tanargue,  etc.  —  Juin-août. 
—  A. R. 

1332.  T.  pratense  Ehrh.  —  Prés  et  pâturages  de  la  région 

montagneuse  au-dessus  de  i.ooo  m. —  Memes  stations 
que  le  précédent.  —  De  Mayres  au  rocher  d’Avran.  — 
Juin-août.  —  P. R. 

1333.  T.  humifusum  D.  C.  —  Pâturages  et  prairies  sablonneu¬ 

ses  de  la  région  montagneuse  au-dessus  de  i.ooo  m. 
—  Mazan,  Saint-Cirgues-en-Montagne,  Cros-de-Géo- 
rand,  le  Réage,  Chartreuse-de-Ronnefoy,  etc.  —  Juin- 
août.  —  P.C. 

1334.  T.  divaricatum  Jan.  —  Lieux  secs  et  arides.  —  Dans  tout 

le  département,  jusqu’à  6oo  m.  —  Juin-août.  —  G. 

Famille  LXXXVI.  —  ELÉAGNÉES 

Hippophae  L. 

» 

1335.  Hippophae  rhamnoides  L.  —  Grèves  des  cours  d’eau.  — 

Rords  du  Rhône  et  de  la  partie  basse  de  ses  affluents. 
—  Fleurs,  mars-mai.  —  Fruits,  août-septembre.  — 
P.C. 

Famille  LXXXVII.  —  ARISTOLOCHIÉES 

Asarum  L. 

1336.  Asarum  europæum  L.  —  Haies,  bois,  buissons  des  ter¬ 

rains  frais,  vers  i.ooo  m.  —  Lac  d’Issarlès  (H.  Coste 
et  N.  Roux).  —  Juin-août.  —  R. R. 
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Aristolochia  L. 

1337.  Aristolochia  Clematitis  L.  —  Lieux  pierreux,  vignes  des 

sols  calcaires.  —  Tout  le  département,  jusqu’à  4oo  m. 
Au  nord  de  Tournon,  il  végète  sur  micaschite  et  al- 
luvions  du  Rhône.  —  Mai-seplembre.  —  C. 

1338.  A.  Pistolochia  L.  —  Lieux  pierreux  des  coteaux  calcai¬ 

res  arides  de  la  région  méridionale  jusqu’à  3oo  m.  — - 
Aubenas,  Saint-Privat  au  ravin  de  Louyre,  Ucel,  Saint- 
Julien-du-Serre  ;  du  Pont-d’Arc  à  Saint-Remèze.  Pas¬ 
ses  pentes  du  Coiron.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Alissas, 
Coux,  etc.  —  Avril-mai.  —  P.C. 

1339.  A.  rotunda  L.  —  Lieux  pierreux  cultivés  ou  incultes.  — * 

Tout  le  bassin  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas,  Mercuer, 
Labégude.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Côte  du 
Rhône  méridionale  jusqu’à  Lavoulte.  —  Avril-juin. 
—  A.C. 

Famille  LXXXVIII.  -  LORANTHACÉES 

VlSGUM  L. 

1340.  Viscum  album  L.  —  Passes  pentes  du  Coiron  méridio¬ 

nal,  où  il  est  parasite  sur  les  amandiers.  —  Vogüé, 
Lavilledieu,  Villeneuve-de-Rerg,  Saint-Pons,  Aubi- 
gnas,  etc.  Parasite  sur  les  pommiers  du  bassin  moyen 
de  l’Ardèche,  vers  Meyras,  Rurzet,  Antraigues,  Saint- 
Joseph-des-Rancs.  Région  septentrionale  et  vallées  du 
Doux  et  de  l’Erieux.  —  Fleurs,  mars-mai.  —  Fruits, 
août-décembre.  —  A.C. 

Famille  LXXXIX.  —  EMPÊTRÉES 

Empetrum  L. 

1341.  Empetrum  nigrum  L.  —  Rochers,  rocailles  phonoliti- 

ques  humides,  vers  1.750  m.  —  Pentes  du  Sud-Est, 
vers  le  sommet  du  Mézenc.  —  Fleurs,  juin-juillet.  — 
Frufts,  septembre.  —  R. R. 
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Famille  XG.  —  EUPHORBIAGÉES 

Buxus  L. 

1342.  Buxus  sempervirens  L.  —  Lieux  secs,  arides,  rochers, 

surtout  calcaires.  Végète  aussi  sur  gneiss  et  mica¬ 
schiste.  —  Tout  le  département,  jusqu’à  1.000  m.  — 
Mars-avril.  —  G.C. 

Euphorbia  L. 

1343.  Euphorbia  Lathyris  L.  —  Cultures  et  voisinage  des  habi¬ 

tations.  —  Cultivé  et  souvent  subspontané.  —  Mai- 
juillet. 

1344.  E.  Chamæsyce  L.  — -  Lieux  sablonneux  de  la  région  mé¬ 

ridionale.  —  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ardèche  :  de 
Saint-Sernin  à  Vogüé  (Girod).  —  A. R. 

1345.  E.  helioscopia  L.  —  Cultures  et  décombres.  —  Dans 

tout  le  département,  jusqu’à  8oo  m.  —  Avril -novem¬ 
bre.  —  C.C. 

1346.  E.  plafyphylla  L.  —  Haies,  champs  humides,  fossés.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  3oo  m.  —  Juin- 
septembre.  —  C. 

1347.  E.  stricta  L.  —  Haies  et  champs  humides.  —  Dans  tout 

le  département,  jusqu’à  3oo  m.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

1348.  E.  dulcis  L.  —  Bois,  lieux  frais.  — -  De  3oo  m.  à  Saint- 

Julien-du-Serre,  Ucel  (sur  grès  du  trias),  à  i.4oo  m. 
sur  les  pentes  du  Suc-de-Bauzon  (sur  terrain  volcani¬ 
que).  Tout  le  département.  —  Mai-juillet.  —  C. 

Var.  E.  purpurata  Thuill.  —  Bords  des  eaux,  bois 
humides  :  Suc-de-Bauzon,  entre  la  Chartreuse-de-Bon- 
nefoy  et  le  Mézenc,  vers  i.4oo  m.  —  R. 

1349.  E.  verrucosa  Jacq.  —  Coteaux,  prés  secs  calcaires,  jus¬ 

qu’à  8oo  m.,  sur  les  pentes  du  Coiron.  —  Toute  la  ré¬ 
gion  méridionale  et  la  Côte  du  Rhône  jusqu’à  La- 
voulte.  Vallée  de  l’Ouvèze.  —  Mai-juillet.  —  C. 

1350.  E.  flavicoma  D.  C.  —  Coteaux  calcaires  arides  de  la  ré¬ 

gion  méridionale  jusqu’à  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardè- 
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che  jusqu’au  mont  Vinobre  :  Saint-Sernin,  Lacha- 
pelle-sous-Aubenas  et  Lanas,  Aubenas  à  Jastre,  Saint- 
Privat  au  ravin  de  Louyre.  —  Avril-août.  —  A. R. 

1351.  E.  Cerardiana  Jacq.  —  Lieux  pierreux,  pelouses  sèches 

de  la  région  calcaire  jusqu’à  3oo  m.  —  Basse  vallée 
de  l’Ardèche  jusqu’au  Vallon,  le  Pont-d’Arc,  Ruoms. 
—  Avril-août.  —  A.  R. 

1352.  E.  Peplus  L.  —  Cultures  et  décombres.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’à  i.ooo  m.  —  Avril-novembre. 

—  C.C. 

1353.  E.  exigua  L.  —  Vignes  et  rocailles,  surtout  calcaires.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  5oo  m.,  et  sur  les 
pentes  méridionales  du  Coiron.  —  Avril-octobre.  — 
C.C. 

Var.  E.  retusa  D.  C.  —  C.C. 

Var.  major  Coste.  —  Champs  fertiles  de  la  Côte 
du  Rhône,  au  nord  de  Tournon. 

1354.  E.  falcata  L.  —  Moissons,  vignes,  surtout  des  terrains 

calcaires  rocailleux,  jusqu’à  4oo  m.  —  Pentes  du  Coi¬ 
ron.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallées  de  l’Ardèche 
jusqu’à  Vesseaux  ;  de  l’Ouvèze  à  Privas  et  base  du 
Charray,  de  l’Erieux,  etc.  —  Juin-septembre.  —  C. 

1355.  E.  taurinensîs  Ail.  —  Coteaux  pierreux  de  la  région  cal¬ 

caire  méridionale  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  Labégude,  Ucel,  Saint-Privat,  Saint-Julien- 
du-Serre,  Thueyts  (Saint-Lag.).  —  Mai-septembre. 
—  R. 

1356.  E.  segetalïs  L.  —  Champs  rocailleux  calcaires  jusqu’à 

200  m.  —  Côte  du  Rhône  :  le  Pouzin,  Lavoulte.  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  :  du  Pont-d’Arc  à  Saint-Remèze, 
Saint-Sernin  (Coste).  —  Avril-octobre.  —  R. 

1357.  E.  amygdaloïdes  L.  (E.  silvatica  Jacq.V  —  Bois,  brous¬ 

sailles,  bords  des  chemins.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment,  jusqu’à  i.ooo  m.  —  Avril-juin.  —  C. 

1358.  E.  Characlas  L.  —  Lieux  secs,  arides  et  pierreux  de 

toute  la  région  méridionale  calcaire,  jusqu’à  5oo  m., 
et  sur  les  pentes  du  Coiron.  —  Côte  du  Rhône  jusqu’à 
Lavoulte  ;  vallon  de  Celles-les-Bains.  Vallée  de  l’Ardè- 
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che  jusqu’à  Yesseaux.  Toute  la  vallée  de  l’Ouvèze  jus¬ 
qu’au  mont  Charray,  etc.  —  Mars-juin.  —  G. 

1359.  E.  nicæensis  Ail.  —  Goteaux  pierreux  et  arides  des  sols 

argilo-calcaires  de  la  région  méridionale,  jusqu’à  3oo 
m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas  à  Jastre  et 
à  Ville,  Vogüé,  Saint-Sernin,  Rochecolombe,  etc.  — 
Côte  du  Rhône  :  bois  du  Lavoul,  Bourg-Saint-Andéol 
jusqu’à  Vivier,  Rochemaure,  etc.  —  Avril-juillet.  — 
—  P. R. 

1360.  E.  serrata  L.  —  Champs,  vignes  des  coteaux  calcaires 

de  la  région  méridionale,  jusqu’à  200  m.  —  Côte  du 
Rhône  jusqu’à  Châteaubourg  (Saint-Lag.).  Vallée  de 
l’Ardèche  :  du  Pont-d’Arc  à  Vogüé,  Rochecolombe.  — 
Avril-juin.  —  P.  G. 

1361.  E.  Cyparissias  L.  —  Champs  pierreux,  coteaux  incultes, 

surtout  calcaires.  —  Dans  tout  le  département,  jus¬ 
qu’à  800  m.  —  Avril-septembre.  —  C.C. 

1362.  E.  Esula  L.  —  Lieux  sablonneux,  saulaies  des  bords  du 

Rhône.  —  Mai-septembre.  —  G. 

Mercurialis  L. 

1363.  Mercurialis  perennis  L.  —  Rocailles  volcaniques  ou  cal¬ 

caires,  de  200  à  1.000  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Saint-Privat  au  ravin  de  Louyre,  Roche-de-Gourdon. 
Monts  du  Coiron  au  mont  Gombier.  —  Avril-juin.  — 
,  P. G. 

1364.  M.  annua  L.  —  Champs.  —  Dans  tout  le  département, 

jusqu’à  1.200  m.  —  Avril-novembre.  —  C.C. 

Famille  XGI.  —  URTICÉES 

Parietaria  L. 

1365.  Parietaria  diffusa  Mert.  et  Koch.  —  Décombres,  vieux 

murs,  rochers,  jusqu’à  800  m.  —  Dans  tout  le  dépar¬ 
tement.  —  Juillet-octobre.  —  C.C. 

1366.  P.  erecta  Mert.  et  Koch.  —  Décombres,  vieux  murs  hu¬ 

mides.  —  Tout  le  département,  jusqu’à  600  m.  — 
—  Juillet-octobre.  —  A.  G. 
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Urtica  L. 

1367.  Urtica  urens  L.  —  Décombres,  pied  des  murs.  —  Dans 

tout  le  département,  jusqu’à  i.4oo  m.  —  Mai-octobre. 
—  G. 

1368.  U.  pilulifera  L.  —  Décombres,  pied  des  murs  de  la 

basse  région  méridionale,  jusqu’à  200  m.  —  Saint- 
Martin-d’Ardèche,  Bessas,  Yagnas,  Saint-Sauveur-de- 
Cruzières.  —  Avril-octobre.  —  R. 

1369.  U.  dioica  L.  —  Décombres,  pied  des  murs,  bords  des 

chemins.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-octo¬ 
bre.  —  G. G. 

Var.  U.  hispida  D.  G.  —  Mêmes  stations.  —  A.C. 

Cannabis  L. 

1370.  Cannabis  sativa  L.  —  Cultivé.  Très  souvent  subspon¬ 

tané  sur  les  décombres,  autour  des  habitations.  — 
Juin-septembre. 

Humulus  L. 

1371.  Humulus  Lupulus  L.  —  Haies,  saulaies,  aux  bords  des 

eaux.  —  Bords  du  Rhône,  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux, 
du  Doux,  jusqu’à  4oo  m.  —  Juillet-août.  —  A. G. 

Famille  XCII,  —  GELTIDÉES 

Celtis  L. 

1372.  Celtis  australis  L.  —  Coteaux  arides,  surtout  calcaires, 

de  toute  la  région  méridionale,  jusqu’à  3oo  m.,  vers 
Vals-les-Bains,  Aubenas,  Ucel,  Saint-Privat,  Rocheco- 
lombe.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Andance. 
Vallée  de  l’Ouvèze,  jusqu’à  Privas.  —  Fleurs,  avril.  — 
Fruits,  septembre-octobre.  —  A.C. 

Famille  XCIII.  —  ULMACÉES 

Ulmus  L. 

1373.  Ulmus  pedunculata  Fougeroux  (U.  effusa  Willd  ).  — 
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Planté  le  long  des  routes  et  des  avenues.  —  Fleurs, 
mars-avril.  —  Fruits,  mai-juin. 

1374.  U.  campestris  L.  —  Haies,  bois,  surtout  calcaires,  jus¬ 

qu’à  5oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Fleurs, 
février-avril.  —  Fruits,  mai.  —  G. 

Var.  U.  tortuosa  Ilost.  et  U.  suherosa  Mœnch.  — 
Remplacent  presque  constamment  le  type  dans  la  ré¬ 
gion  calcaire  méridionale  du  département,  jusqu’au 
Coiron  :  Vallon,  Joyeuse,  Balazuc,  Vogüé,  Rocheco- 
lombe,  Lagorce,  etc.  —  G. 

1375.  U.  montana  Sm.  —  Bois  de  la  région  montagneuse  au- 

dessus  de  i.ooo  m.  —  Souvent  planté  autour  des  ha¬ 
bitations,  jusqu’au  Mézenc.  —  Fleurs,  mars-avril.  — 
Fruits,  juin. 

Var.  U.  major  Sm.  —  Planté  dans  la  même  région. 

»  . 

Famille  XGIV.  -  ARTOGARPÉES 

Ficus  L. 

1376.  Ficus  Carica  L. —  Rochers  des  coteaux  calcaires  de  toute 

la  région  méridionale,  jusqu’à  3oo  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche,  jusqu’à  Aubenas,  Saint-Privat,  Vogüé.  Côte 
du  Rhône  jusqu’au  Teil.  Basse  vallée  de  l’Ouvèze.  — 
Juin-septembre.  —  A. R.  —  Cultivé.  —  Les  fruits  des 
pieds  sauvages  ne  sont  ni  sucrés,  ni  juteux. 

Famille  XCV.  —  MORÉES 

Morus  L. 

1377.  Morus  aiba  L.  —  Cultivé  en  grand,  dans  tout  le  dépar¬ 

tement,  jusqu’à  6oo  m.,  pour  ses  feuilles,  qui  servent 
de  nourriture  aux  vers  à  soie.  Var.  à  fruits  blancs, 
noirs  ou  rosés.  —  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  juillet- 
septembre.  —  G. 

1378.  M.  nigra  L.  —  Planté.  —  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits, 

juillet-septembre. 
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Famille  XCVI.  —  JUGLANDÉES 

JUGLANS  L. 

1379.  Juglans  regîa  L.  —  Cultivé  dans  tout  le  département, 

jusqu’à  800  m.,  pour  ses  fruits  et  son  bois.  —  Fleurs, 
avril-mai.  —  Fruits,  septembre-octobre. 

Pour  combattre  la  maladie  du  noyer,  il  a  été  planté, 
dans  la  région  septentrionale  et  la  vallée  du  Doux,  de 
nombreux  Juglans  nigra  (vulg.  noyer  d’Amérique), 
devant  servir  de  porte-greffe  au  J.  regia. 

i 

Famille  XCVII.  —  GUPULIFÈRES 

Fagus  L. 

1380.  Fagus  silvatica  L.  —  Bois  de  toute  la  région  siliceuse 

et  volcanique,  de  700  à  i.3oo  m.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement.  —  Feurs,  avril-mai.  —  Fruits,  août-sep¬ 
tembre.  —  C.C. 

Castenea  Mill. 

1381.  Castanea  sativa  Scop.  (C.  vulgaris  Lamk.).  —  Cultivé 

en  grand,  pour  ses  fruits,  dans  toute  la  région  sili¬ 
ceuse  et  volcanique,  de  100  à  600  m.  —  Fleurs,  juin- 
juillet.  —  Fruits,  septembre-octobre.  —  C.C. 

De  son  bois,  on  retire  «  l’extrait  tannant  ».  Les  prin¬ 
cipales  variétés  cultivées  dans  le  département  sous  le 
nom  de  «  marrons  de  Lyon  »  sont  :  i°  Sardonne  ou 
vrai  marron  ;  20  Grosse  bouche  ou  Bouche  rouge.  La 
<(  Combale  »  est  une  variété  à  très  gros  fruits,  divisés 
à  l’intérieur  d’une  même  enveloppe,  en  deux  fruits 
distincts.  Elle  est  surtout  cultivée  dans  les  bassins  de 
l’Erieux  et  du  Doux.  Les  variétés  communes  sont  : 
Duronne ,  Aiguillonne ,  Bernarde,  Merle,  etc. 

La  recherche  de  plants  résistants  à  la  maladie  de 
«  l’encre  »,  qui  détruit  nos  plus  belles  châtaigneraies, 
est  poursuivie  en  ce  moment  par  M.  Prunet,  prof  es- 
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seur  à  la  Faculté  des  sciences  de  Toulouse,  et  par 
MM.  les  Professeurs  d’agriculture  de  l’Ardèche.  On 
fonde  notamment  quelques  espérances  sur  le  Castanea 
japonica  comme  producteur  direct,  ou,  à  défaut, 
comme  porte-greffe  des  variétés  indigènes. 

Quercus  L. 

1382.  Quercus  llex  L.  —  Bois  et  coteaux  des  terrains  calcai¬ 

res,  siliceux  et  volcaniques  de  toute  la  région  méri¬ 
dionale,  jusqu’à  5oo  m.,  et  sur  les  pentes  du  Goiron. 
—  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Pont-de-Labeaume. 
Côte  du  Rhône  et  vallée  de  l’Ouvèze.  Pentes  du  Tanar- 
gue.  —  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  septembre-octo¬ 
bre.  —  G. G. 

1383.  Q.  coccifera  L.  —  Lieux  secs  de  la  région  calcaire  mé¬ 

ridionale  jusqu’à  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Val¬ 
lon,  Pont-d’Arc.  Limites  du  Gard  :  Bessas,  Saint-An- 
dré-de-Cruzières.  Côte  du  Rhône  :  Viviers,  Saint- 
Thomé  jusqu’à  Châteaubourg.  —  Fleurs,  avril-mai. 
—  Fruits,  août-septembre,  2  e  année.  —  A. R. 

1384.  Q.  pubescens  Willd.  (Q.  lanuginosa  Thuill.).  —  Bois 

taillis,  surtout  des  terrains  calcaires.  —  Dans  la  plus 
grande  partie  du  département.  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Aubenas,  Labégude,  Mercuer,  Ucel,  Vesseaux,  La- 
gorce,  Saint-Montant,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze.  Toute 
la  Côte  du  Rhône.  —  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  sep¬ 
tembre.  —  G. 

1385.  Q.  sessilifEora  Salisb.  —  Bois.  —  Dans  tout  le  départe¬ 

ment,  jusqu’à  8oo  m.  —  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits, 
septembre-octobre.  —  G. 

1386.  Q.  pedunculata  Ehrh.  —  Bois,  bords  des  chemins,  jus¬ 

qu’à  6oo  m.  —  Dans  la  plus  grande  partie  du  dépar¬ 
tement.  Bois  du  Lavoul,  Saint-Remèze,  Pont-d’Arc, 
Païolive  et  région  septentrionale.  —  Fleurs,  avril- 
mai.  —  Fruits,  août-septembre.  —  G. 

Corylus  L. 

—  Dans  tout  le 


1387.  Corylus  Avellana  L.  —  Bois  et  ravins. 

Soc.  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  190g. 
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département,  jusqu’à  i.3oo  m.  —  Fleurs,  janvier- 
mars.  —  Fruits,  septembre.  —  G. 

Carpinus  L. 

1388.  Carpinus  Betulus  L.  —  Bois  et  taillis.  —  Souvent  cul¬ 

tivé  sous  le  nom  de  charmille.  —  Fleurs,  avril-mai. 
—  Fruits,  septembre-octobre. 

Famille  XCVIII.  —  SALICINÉES 

Salix  L. 

1389.  Salix  repens  L.  —  Prairies  tourbeuses  de  la  haute  ré¬ 

gion  montagneuse  au-dessus  de  i.3oo  m.  —  Le  Béage, 
vers  Montfol,  Sainte-Eulalie,  près  le  Gerbier-de-Jonc, 
Chartreuse-de-Bonnefoy,  environs  du  Mézenc. —  Avril- 
juin.  —  A. R. 

1390.  S.  Myrsinites  L.  —  Pâturages  tourbeux  ou  humides  au¬ 

tour  du  Mézenc  et  du  Gerbier-de-Jonc.  —  Juin-août. 

—  R. 

1391.  S.  aurita  L.  —  Lieux  marécageux  le  long  du  Rhône.  — ■ 

Toute  la  région  siliceuse  et  volcanique  montagneuse 
au-dessus  de  900  m.  Mazan,  la  Chartreuse-de-Bonnefoy 
et  massif  du  Tanargue.  —  Avril-mai.  —  A.C. 

1392.  S.  cinerea  L.  —  Lieux  humides,  surtout  de  la  région 

siliceuse,  jusqu’à  1.000  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Mars-avril.  —  G. 

1393.  S.  Caprea  L.  —  Lieux  frais  ou  humides,  de  900  à  i.3oo 

m.  —  Tout  le  bassin  de  la  Loire  et  la  région  monta¬ 
gneuse.  —  Mars-avril.  —  G. 

1394.  S.  grandifolia  Ser.  (S.  appendiculata  Vill.).  —  Pentes 

boisées  du  cratère  du  Suc-de-Bauzon,  vers  i.45o  m.  — 
Mai-juillet.  —  R. 

1395.  S.  viminalis  L.  —  Lieux  humides,  bords  des  eaux.  — 

Bords  du  Rhône  et  de  ses  affluents,  jusqu’à  4oo  m.  — 
Avril-mai.  —  G. 

1396.  S.  purpurea  L.  —  Bords  des  eaux,  lieux  humides,  sur¬ 

tout  siliceux,  jusqu’à  600  m.  —  Dans  tout  le  dépar¬ 
tement.  —  Avril-mai.  —  G. 


1397. 

1398. 

1399. 

1400. 

1401. 

1402. 


1403. 

1404. 

1405. 

1406. 
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S.  daphnoides  Vill.  —  Saulaies  des  bords  du  Rhône.  — • 
Février-avril.  —  A.  G. 

S.  pentandra  L.  —  Lieux  humides,  bords  des  eaux,  vers 
i.3oo  m.  —  Vallée  de  la  Veyradère,  en  aval  de  la 
Ghartreuse-de-Bonnefoy.  —  Mai-juin.  —  R. 

S.  triandra  L.  —  Lieux  humides,  surtout  siliceux,  jus¬ 
qu’à  6oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Avril- 
mai.  —  G. 

S.  bahylonica  L.  —  Planté  dans  les  parcs  et  les  cime¬ 
tières.  —  Avril-mai. 

S.  fragilis  L.  —  Bords  des  eaux  de  la  région  siliceuse, 
entre  4oo  et  i.ooo  m.  —  Dans  tout  le  département.  — 
Avril-mai.  —  A.  G. 

S.  alba  L.  —  Lieux  humides,  bords  des  eaux,  entre  200 
et  700  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Avril-mai. 

—  G. G. 

Populus  L. 

Populus  tremula  L.  —  Lieux  humides.  —  Dans  tout  le 
département,  jusqu’à  i.3oo  m.  —  Mars-avril.  —  G.C. 

P.  alba  L.  —  Bords  des  eaux,  où  il  est  souvent  planté. 
— Le  long  du  Rhône,  de  l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  etc. 

—  Mars-avril. 

P.  nigra  L.  —  Rivières  et  lieux  humides.  —  Dans  tout  le 
département,  jusqu’à  900  m.  —  Mars-avril.  —  C.G. 

Var.  P.  italica  Duroi  (P.  pyramidalis  Rozier).  —  Le 
long  du  Rhône.  —  Planté  le  long  des  routes. 

P.  monilifera  Ait.  (P.  virgirtiana  Desf.).  —  Fréquem¬ 
ment  planté  le  long  des  routes.  —  Mars-avril, 
x  P.  canescens  Sm.  (alba  x  tremula).  —  Souvent 
planté  dans  les  parcs,  le  long  des  avenues  et  au  bord 
des  eaux.  —  Mars-avril. 

Famille  XGIX.  —  PLATANÉES 

Platanus  L. 


1407.  Platanus  vulgaris  Spach.  —  Planté  aux  bords  des  routes 
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et  sur  les  places.  —  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  au¬ 
tomne. 

Var.  P.  orientalis  L.  —  Feuilles  glabres  de  bonne 
heure. 

Var.  P.  occidentalis  L.  —  Feuilles  longtemps  tomen- 
teuses. 

Famille  G.  —  BÉTULINÉES 

Betula  L. 

1408.  Betula  alba  L.  (B.  pendula  Roth.).  —  Bois  montagneux 

de  la  région  siliceuse  ou  volcanique,  au-dessus  de 
1.000  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Fleurs, 
avril-mai.  —  Fruits,  juin.  —  A. G. 

Alnus  Gœrtn. 

1409.  Alnus  glutinosa  Gærtn.  —  Lieux  humides,  bords  des 

eaux.  —  Dans  tout  le  département.  —  Fleurs,  février- 
avril.  —  Fruits,  septembre-octobre.  —  G. G. 


Sixième  Classe.  —  GYMNOSPERMES 

Famille  CL  —  CONIFÈRES 

Taxus  L. 

1410.  Taxus  baccata  L.  —  Planté  dans  les  parcs,  les  cimetiè¬ 

res.  —  Fleurs,  avril.  —  Fruits,  août-septembre. 

Juniperus  L. 

1411.  Juniperus  Oxycedrus  L.  —  Coteaux  arides,  surtout  cal¬ 

caires,  de  toute  la  région  méridionale,  jusqu’aux  bas¬ 
ses  pentes  du  Goiron,  vers  5oo  m.,  et  à  Saint-Privat, 
Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Mercuer.  Au  nord  de 
Tournon,  il  est  abondant  sur  micaschiste.  —  Fleurs, 
mai.  —  Fruits,  août-novembre.  —  C. 

1412.  J.  communis  L.  —  Coteaux,  landes  et  bois,  jusqu’à 
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i.4oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Fleurs, 
avril-mai.  —  Fruits,  automne  de  la  deuxième  année. 
—  G. G. 

1413-  J.  nana  Willd  (J.  alpina  Clus.).  —  Rochers  et  pelouses 
des  hautes  montagnes  siliceuses  et  volcaniques,  entre 
i.4oo  et  1.700  m.  —  Suc-de-Bauzon,  Montfol,  Sépoux, 
Gerbier-de-Jonc,  Taupernas,  Mézenc,  etc.  —  Fleurs, 
juin-juillet.  —  Fruits,  automne  de  la  deuxième  an¬ 
née.  —  À. R. 

1414.  J.  phœnicea  L.  —  Rochers  et  coteaux  arides  calcaires  de 

la  basse  région  méridionale  jusqu’à  Vallon,  Pont- 
d’Arc,  Païolive.  —  Fleurs,  février-mars.  —  Fruits, 
automne  de  la  deuxième  année.  —  R. 

1415.  J.  Sabina  L.  —  Même  région  que  le  précédent. —  Fleurs, 

avril-mai.  —  Fruits,  août-octobre.  —  R. 

Cupressus  L. 

1416.  Cupressus  sempervirens  L.  —  Planté  dans  les  jardins, 

les  parcs  et  les  cimetières.  —  Fleurs,  avril.  —  Fruits, 
automne  de  la  deuxième  année. 

Larix  Mill. 

1417.  Larix  europæa  D.  C.  —  Forêts  des  montagnes  où  il  a 

été  planté.  —  Lanarce,  Chartreuse-de-Bonnefoy.  — 
Fleurs,  avril-juin.  —  Fruits,  automne. 

Abies  D.  G. 

1418.  Abies  pectinata  D.  G.  (Pinus  picea  L.).  —  Forêts  de 

toute  la  région  montagneuse  siliceuse  et  volcanique 
au-dessus  de  1.000  m.  —  Dans  tout  le  département. 
—  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  octobre. 

1419.  A.  excelsa  D.  G.  (A.  picea  Mill.).  —  Planté  dans  les  fo¬ 

rêts  des  hautes  montagnes  et  dans  les  parcs.  —  La¬ 
narce.  —  Fleurs,  mai-juin.  —  Fruits,  octobre. 

Pinus  L. 

1420.  Pinus  Cembra  L.  —  Planté  au  Mézenc,  vers  le  som¬ 

met.  —  Fleurs,  juin.  —  Fruits,  automne  de  la 
deuxième  année. 
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1421.  P.  Pinea  L.  —  Planté  dans  les  parcs  et  au  ravin  de 

Louyre  à  Saint-Privat.  —  Fleurs,  avril.  —  Fruits,  au¬ 
tomne  de  la  troisième  année. 

1422.  P.  silvestris  L.  —  Bois,  ravins  de  la  région  siliceuse, 

entre  4oo  et  i.5oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  — 
Fleurs,  mai-juin.  —  Fruits,  automne  de  la  deuxième 
année.  —  G. G. 

1423.  P.  Laricio  L.  (incl.P.  austriaca  Hôss.,  P.  Salzmanni  Du- 

nal,  P.  pyrenaica  Gay  non  Lap.).  —  Forêts,  où  il  est 
planté  de  8oo  à  i.4oo  m.  :  Mazan,  Suc-de-Bauzon  et 
toute  la  région  montagneuse.  —  Fleurs,  mai-juin.  — 
Fruits,  automne  de  la  deuxième  année.  —  C.C. 

1424.  P.  halepensis  Mill. —  Coteaux  arides  calcaires  de  la  basse 

région  méridionale,  sur  la  limite  du  département  du 
Gard,  jusqu’à  Vallon.  —  Fleurs,  mai.  —  Fruits,  au¬ 
tomne  de  la  deuxième  année.  —  P. G. 

1425.  P.  Pinaster  Soland  (P.  maritima  Poir.).  —  Planté  en 

grand  sur  tout  le  grès  du  trias  de  la  vallée  de  l’Ardè¬ 
che  et  de  l’Ouvèze.  —  Fleurs,  avril-mai.  —  Fruits,  au¬ 
tomne  de  la  deuxième  année.  —  G. G. 


Deuxième  Embranchement 

Septième  Classe.  —  MONOCOTYLÉDONES 

Famille  CIL  -  ALISMACÉES 

Sagittaria  L. 

1426.  Sagittaria  sagittæfolia  L.  —  Mares  et  bords  des  eaux 
—  Tout  le  long  du  Bhône  et  de  ses  affluents,  jusqu’à 
200  m.  —  Bare  ailleurs.  —  Mai-août.  —  A.C. 

Var.  vallisneri folia  Coss.  et  G.  —  Plante  à  feuil¬ 
les  constamment  submergées. 
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Butomus  L. 

1427.  Butomus  umbellatus  L.  —  Bords  du  Rhône  et  de  ses 

affluents  jusqu’à  200  m.  —  Juin-août.  —  P. G. 

Alisma  L. 

1428.  Alisma  Plantago  L.  —  Fossés,  mares,  cours  d’eau.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  5oo  m.  —  Juin-sep¬ 
tembre.  —  G.C. 

Famille  GUI.  —  GOLCHIGACÉES 

Veratrum  L. 

1429.  Veratrum  album  L.  —  Prairies  et  pâturages  de  la  région 

siliceuse  ou  volcanique  au-dessus  de  1.000  m.  —  Tout 
le  bassin  de  la  Loire  et  hauts  bassins  de  l’Ailier,  de 
l’Ardèche  et  de  l’Erieux  :  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc, 
Mazan,  Mayres,  Lanarce,  lac  d’Issarlès,  Lachamp-Ra- 
phaël,  Mézilhac,  bois  de  Cuze.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Var.  V.  Lobelianum  Bernh.  —  Mêlé  au  type,  vers 
le  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  etc. 

Colchicum  L. 

1430.  Colchicum  autumnale  L.  —  Prairies  humides,  de  100  à 

1.700  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Fleurs, 
août-octobre.  —  Fruits,  mai-juin  de  l’année  suivante. 
—  C.G. 


Famille  CIV.  —  LILIACÉES 

Tulipa  L. 

1431.  Tulipa  silvestris  L.  —  Prairies,  anfractuosités  des  ro¬ 

chers  siliceux  et  volcaniques,  vers  1.000  m.  —  Roche- 
de-Gourdon,  bords  de  la  Loire,  de  Rieutord  au  lac  d’Is- 
sarlès.  —  Juin.  —  A. R. 

1432.  T.  austraiis  Link.  (T.  Celsiana  D.  G.).  —  Pâturages  de 

la  région  volcanique,  de  1.200  à  1,600  m,  —  Rocher 
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d’Avran,  Champ-de-Mars  près  Mézilhac,  Suc-de-Mont- 
fol,  Gerbier-de-Jonc  et  Mézenc.  —  Juin.  —  R. 

Lilium  L. 

1433.  Lilium  Martagon  L.  —  Pâturages,  prairies  siliceuses  et 

volcaniques,  au-dessus  de  900  m.  —  Le  Goiron.  Mont 
Gombier,  Roche-de-Gourdon,  Champ-de-Mars,  Mézil¬ 
hac,  Lachamp-Raphaël.  Tout  le  bassin  de  la  Loire  et 
bassins  de  l’Ailier,  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux,  du  Doux, 
etc.  —  Juin-juillet.  —  A.C. 

1434.  L.  candidum  L.  —  Cultivé.  Subspontané.  —  Mai-juillet. 

Gagea  Salisb. 

1435.  Gagea  bohemica  Rœm.  et  Sch.  (G.  saxatilis  Koch).  — 

Pelouses  des  terrains  volcaniques,  vers  1.000  m.  — 
Goiron  au  sommet  de  la  Roche-de-Gourdon.  —  Avril. 
—  R. R. 

1436.  G.  arvensis  Schult.  —  Champs  sablonneux  ou  pier¬ 

reux.  —  De  Montpezat  au  Pal  (Girod).  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  :  Privas  (Saint-Lag.),  Sainte-Eulalie  (Resson).  — 
Mars-avril.  —  R. 

Ornitiiogalum  L. 

1437.  Omithogalum  tenuifolium  Guss.  —  Coteaux  pierreux 

arides  de  toute  la  région  calcaire  méridionale  jus¬ 
qu’aux  pentes  du  Coiron,  vers  3oo  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Mont  Vinobre,  rocher  de  Jastre,  ravin  de 
Louyre,  Vesseaux,  etc.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Pri¬ 
vas.  —  Avril-juin.  —  A.C. 

1438.  O.  umbellatum  L.  —  Prairies,  pâturages.  —  Dans  tout 

le  département,  jusqu’à  900  m.  —  Avril-juin.  —  C. 

Var.  O.  angustifolium  Roreau.  —  Pelouses  des  ter¬ 
rains  volcaniques  ou  calcaires.  —  Verdus  à  Privas, 
Charray,  Champ-de-Mars.  —  P.C. 

Var.  O.  affine  Ror.  —  Pelouses,  rocailles  volcani¬ 
ques.  —  Roche-de-Gourdon,  monts  Rlandine  et  Suzon. 
L’Escrinet.  —  R. 
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1439.  0.  narbonense  L.  —  Rocailles  calcaires  au  bois  de  Païo- 

live.  —  Mai-juin.  —  R. 

Scilla  L. 

1440.  Scilla  autumnalis  L.  —  Coteaux  et  pelouses  sèches  de  la 

région  siliceuse,  entre  200  et  5oo  m.  —  Dans  tout  le 
département.  —  Août-octobre.  —  C. 

1441.  S.  bifolia  L.  —  Rois  des  montagnes  siliceuses  ou  vol¬ 

caniques,  de  900  à  i.4oo  m.  —  Suc-de-Rauzon,  sur  le 
versant  du  Rhône,  Champ-de-Mars  et  Rois  de  Roset. 
—  Mars-mai.  —  P.C. 

Muscari  Mill. 

1442.  Muscari  comosum  Mill.  —  Champs,  moissons,  vignes, 

jusqu’à  1.000  m.  —  Dans  tout  le  département. —  Mai- 
juin.  —  C.C. 

1443.  M.  racemosum  Mill.  —  Champs,  pâturages,  vignes,  jus¬ 

qu’à  1.000  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mars- 
mai.  —  C.C. 

Var.  canaliculata  Franchet.  —  Rocailles  calcaires, 
vignes  de  la  région  méridionale. 

1444.  M.  neglectum  Guss.  —  Rochers  calcaires  de  la  vallée  de 

l’Ardèche,  de  200  à  3oo  m.  —  Aubenas  au  rocher  de 
Jastre.  —  Mars-mai.  —  R. 

1445.  M.  botryoides  Mill.  —  Prairies,  pâturages  de  la  région 

volcanique  du  Coiron.  —  Mont  Suzon,  Roche-de-Gour- 
don  et  haute  vallée  du  Mézayon.  —  Avril-mai.  —  R. 

V 

Allium  L. 

1446.  Allium  Cepa  L.  —  Cultivé  partout.  —  Subspontané.  — 

Juillet-septembre. 

1447.  A.  fistulosum  L.  —  Cultivé.  —  Subspontané.  —  Juillet- 

septembre. 

1448.  A.  ascalonicum  L.  —  Cultivé.  —  Subspontané.  —  Fleu¬ 

rit  rarement.  —  Juillet-septembre. 

1449.  A.  Schœnoprasum  L.  —  Cultivé.  —  Juin-août. 

1450.  A.  vineale  L.  —  Lieux  sablonneux.  —  Dans  tout  le  dé- 
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partement,  jusqu’au  Mézenc.  —  Juin-juillet.  —  G.C. 

1451.  A.  sphærocephalum  L.  —  Lieux  secs,  rochers,  surtout 

calcaires  et  volcaniques,  de  ioo  à  1.000  m.  —  Mont 
Yinobre,  rocher  de  Jastre,  Roche-de-Gourdon.  Goiron. 
—  Juin-août.  —  Â.C. 

Var.  bnlbiferum  Loret.  —  Toute  la  région  calcaire 
aux  environs  d’Aubenas,  Vogüé  et  la  partie  méridio¬ 
nale. 

1452.  A.  oleraceum  L.  —  Lieux  cultivés  ou  incultes.  —  Dans 

tout  le  département.  —  Juillet-août.  —  C.G. 

Var.  A.  complanatum  Bor.  —  Vignes,  champs  sa¬ 
blonneux.  —  Environs  de  Privas  (Saint-Lag.),  Ucel, 
Saint-Privat.  —  A. R. 

1453.  A.  carinatum  L.  —  Lieux  sablonneux,  pâturages,  sur¬ 

tout  siliceux.  —  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  Vais, 
Mercuer,  Ailhon,  etc.  Alluvions  du  Rhône.  —  Juillet- 
août.  —  A.C. 

1454.  A.  flavum  L.  —  Lieux  sablonneux  ou  rocailleux  des  co¬ 

teaux  calcaires  de  la  région  méridionale,  jusqu’aux 
basses  pentes  du  Coiron,  vers  3oo  m.  —  Aubenas  à 
Jastre,  Saint-Sernin,  Lachapelle-sous-Aubenas  et  La- 
nas  au  mont  Vinobre.  Vogüé,  Lavilledieu,  Rocheco- 
lombe,  etc.  Côte  du  Rhône  :  Rochemaure.  —  Juillet- 
août.  —  P.  G. 

1455.  A.  Victorialis  L.  —  Bois  et  rocailles  des  hautes  monta¬ 

gnes  volcaniques,  de  i.5oo  à  1.700  m.  —  Séponnet, 
près  Sainte-Eulalie  (Besson),  Mézenc.  —  Juin-août. 
—  R. 

1456.  A.  sativum  L.  —  Cultivé.  —  Juin-août. 

1457.  A.  Scorodoprasum  L.  —  Cultivé.  —  Juin-juillet. 

1458.  A.  Porrum  L.  —  Cultivé.  —  Juin-août. 

1459.  A.  ursînum  L.  —  Bois  et  taillis  humides  de  1.200  à 

i.5oo  m.,  dans  les  terrains  volcaniques.  —  Autour  du 
Mézenc,  du  Montfol,  du  Gerbier-de-Jonc,  Sainte-Eula¬ 
lie  (Besson).  —  Avril-juin.  —  R. 

1460.  A.  fallax  Rœm.  et  Schl.  —  Rochers  siliceux  ou  volcani¬ 

ques,  de  200  à  1.000  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Labé- 
gude,  Ucel,  Vals-les-Bains,  Lalevade-d’Ardèche,  Jau- 
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jac,  Lasouche,  Mayres,  Coiron  :  Roche-de-Gourdon. 
—  Juin-octobre.  —  A.  G. 

Hemerocallis  L. 

1461.  Hemerocallis  flava  L.  —  Bords  de  l’Ardèche,  entre  Au- 

benas  et  Saint-Didier-sous-Aubenas.  Subspontané.  — 
Mai-juin.  —  R. 

Paradisia  Mazzuc. 

1462.  Paradisia  Liliastrum  Bert.  —  Hautes  herbes  de  la  pente 

Est  du  Mézenc.  —  Juin-juillet.  —  R. R. 

Phalangium  Tourn. 

1463.  Phalangium  Liliago  Schreb.  —  Coteaux  pierreux,  bois 

taillis,  de  ioo  à  5oo  m.  —  Dans  tout  le  département. 
—  Avril-mai.  —  G. 

Asphodelus  L. 

1464.  Asphodelus  ramosus  Gouan.  —  Pentes  pierreuses  des 

collines  argilo-calcaires,  de  ioo  à  8oo  m.  —  Coiron  : 
mont  Suzon,  près  le  col  de  l’Escrinet.  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  Aubenas  à  Jastre,  Saint-Privat  au  ravin  de 
Louyre.  —  Mai-juillet.  —  R. 

Aphyllantes  L. 

1465.  Aphyllantes  monspeliensis  L.  —  Lieux  secs  et  arides, 

surtout  calcaires,  de  toute  la  région  méridionale  jus¬ 
qu’à  5oo  m.  le  long  du  Coiron  méridional  et  septen¬ 
trional.  —  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Lavoulte  ;  vallon  de 
Celles-les-Bains.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  — 
Avril-juillet.  —  C. 

Famille  CV.  —  ASPARAGINÉES 

Paris  L. 

1466.  Paris  quadrifolia  L.  —  Rois  couverts  de  la  région  mon¬ 

tagneuse  siliceuse  ou  volcanique,  entre  1.200  et  1.600 
m.  —  Suc-de-Bauzon,  foret  de  Mazan,  Lanarce,  Saint- 
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Cirgues-en-Montagne,  Cros-de-Géorand,  le  Béage, 
Bonnefoy,  rocher  d’Avran.  —  Mai-juillet.  —  P. G. 

Les  variations  à  5,  6  et  7  feuilles  ne  sont  pas  rares. 

Maianthemum  Wigg. 

1467.  Maïanthemum  bifolium  D.  C.  —  Sol  détritique  des  bois 

de  la  région  siliceuse  et  volcanique,  au-dessus  de 
1.100  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mai-juillet. 
—  G. 

I 

CONVALLARIA  L. 

1468.  Convallaria  maiaiis  L.  —  Bois  couverts  de  la  région  sep¬ 

tentrionale  du  département,  de  4oo  à  600  m.  —  Bas¬ 
sin  supérieur  de  l’Ardèche,  rocher  d’Avran.  —  Avril- 
juin.  —  A.C.  —  Cultivé. 

PoLYGONATUM  Ail. 

1469.  Polygonatum  vertscillatum  Ail.  —  Bois  de  toute  la  ré¬ 

gion  montagneuse,  siliceuse  ou  volcanique  au-dessus 
de  1.000  m.  —  Plateau  du  Tanargue.  Forêt  de  Bau- 
zon,  rocher  d’Avran.  Bassin  de  la  Loire  jusqu’au  Mé- 
zenc.  Chaîne  des  Boutières.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 

1470.  P.  multiflomm  Ail.  —  Bois,  haies  de  la  région  siliceuse 

ou  volcanique,  de  800  à  i.5oo  m.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement.  —  Avril-juin.  —  A.C. 

1471.  P.  officinale  Ail.  (P.  vulgare  Desf.).  —  Bois,  rochers,  de 

200  à  1.200  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Avril- 
juin.  —  C. 

Streptopus  Bich. 

1472.  Streptopus  amplexifolius  D.  C.  —  Bois  et  rochers  humi¬ 

des  des  hautes  montagnes  siliceuses  ou  volcaniques. 
—  Plateau  du  Tanargue  :  de  Mayres  au  rocher 
d’Avran.  Pentes  Est  du  Mézenc.  —  Juin-août.  —  R. 

Asparagus  L. 

1473.  Asparagus  officinaüs  L.  —  Lieux  sablonneux,  allu- 

vions.  —  Tout  le  long  du  Rhône  et  bords  du  plus 
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grand  nombre  de  ses  affluents.  Cultivé  et  subspontané. 
—  Mai-juillet.  —  A.C. 

1474.  A.  acutifolius  L.  —  Rochers  et  coteaux  calcaires  jusqu’à 
4oo  m.  —  Toute  la  région  méridionale  jusqu’au  Coi- 
ron  :  Aubenas,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Saint- 
Privat,  etc.  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Lavoulte.  Vallée 
de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas,  Coux,  etc.  —  Juillet-sep¬ 
tembre.  —  A.C. 


Ruscus  L. 

1475.  Ruscus  aculeatus  L.  —  Coteaux  rocailleux,  surtout  cal¬ 
caires,  jusqu’à  5oo  m.  —  Dans  tout  le  département. 

—  Fleurs,  février-mars.  —  Fruits,  septembre-octo¬ 
bre.  —  G. 


Smilax  L. 

1476.  Smilax  aspera  L.  — Rochers,  haies  et  bois  de  la  région 

méridionale,  jusqu’à  i5o  m.  —  Vallon,  Pont-d’Arc, 
Saint-Martin-d’Ardèche.  Côte  du  Rhône  :  de  Viviers 
à  Rochemaure.  —  Août-octobre.  —  A. R. 

Famille  GVI.  —  DIOSCORÉES 

Tamus  L. 

1477.  Tamus  communis  L.  —  Haies  et  bois,  surtout  de  la  ré¬ 

gion  calcaire,  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche, 
jusqu’à  Aubenas.  Saint-Privat  à  Louyre,  Saint-Julien- 
du-Serre,  rocher  de  Jastre.  Basses  pentes  du  Coiron. 
Côte  du  Rhône.  —  Mars-juillet.  —  P. R. 

Famille  CVII.  -  IRIDÉÉS 

Crocus  L. 

1478.  Crocus  vernus  Ail.  —  Prairies  et  pâturages  de  la  région 

siliceuse  et  volcanique  au-dessus  de  900  m.,  jusqu’au 
Mézenc.  —  Tout  le  département.  —  Février-mai.  — 
C.C. 

1479.  C.  versicolor  Gawl.  —  Broussailles,  pelouses  des  coteaux 
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calcaires  arides  de  la  région  méridionale,  jusqu’à 
4oo  m.,  sur  les  pentes  du  Goiron.  —  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che  :  Vogüé  (Girod),  Rochecolombe,  Saint-Maurice- 
d’Ibie,  mont  Vinobre  à  Saint-Sernin,  Lachapelle-sous- 
Aubenas,  Lanas,  Lavilledieu,  Aubenas  à  Jastre,  Saint- 
Priyat  et  Vesseaux  à  Louyre.  Vallée  de  l’Ouvèze  :  Pour- 
chère  (Genevois),  mont  Gharray.  —  Février-mars.  — 
P. R. 


Iris  L. 


1480.  Iris  fœtidissima  L.  —  Haies,  bois  de  la  région  calcaire 

méridionale,  vers  200  m.  —  Labeaume,  près  Ruoms. 
—  Mai-juillet.  —  R. R. 

1481.  I.  Pseudacoms  L.  —  Marais  et  bords  des  eaux.  —  Le 

long  du  Rhône  et  de  la  basse  Ardèche.  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  à  Privas.  —  Avril-juillet.  —  P.C. 

1482.  I.  Chamæiris  Bertol.  (I.  pumila  Vill.).  —  Cultivé  dans 

les  jardins.  Subspontané.  —  Mars-mai. 

1483.  I.  lutescens  Lamk.  —  Falaises  calcaires  bordant  l’Ardè¬ 

che  au  rocher  de  Jastre  et  au  ravin  de  Louyre  à  Saint- 
Privat.  —  Mars-avril.  —  R.  R. 

1484.  I.  ofbiensis  Hénon.  —  Mêmes  stations  que  le  précédent. 

—  Mars-avril.  —  R.  R. 

1485.  I.  fiorentina  L.  —  Cultivé  et  subspontané.  —  Avril-mai. 

1486.  I.  germanica  L.  —  Rochers,  murs,  où  il  n’est  que  sub¬ 

spontané.  —  Cultivé.  —  Avril-juin. 

Gladiolus  L. 

1487.  Gladiolus  segetum  Gawl.  —  Moissons,  champs  de  toute 

la  région  méridionale  jusqu’à  600  m.,  sur  les  pentes 
du  Coiron.  —  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Serrières.  Vallée 
de  l’Ardèche  jusqu’à  Antraigues,  Pont-de-Labeaume, 
Jaujac,  Thueyts.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Privas, 
mont  Charray,  etc.  —  Mai-juin.  —  C. 


Famille  GVIII.  -  AMARYLLIDÉES 


Narcissus  L. 

1488.  Narcissus  Pseudo»Narcissus  L. 


Prairies,  rochers  de 
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toute  la  région  siliceuse  ou  volcanique,  de  600  m.  au 
Mézenc.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mars-juillet. 
—  G. 

1488bis.  N.  juncifolius  Lagasca.  —  Coteaux  pierreux  arides  de 
toute  la  région  méridionale,  jusqu’aux  basses  pentes 
du  Coiron,  vers  4oo  m.  —  Vallée  de  la  Cèze  :  Bessas, 
Vagnas,  Saint-André-de-Cruzières,  etc.  Toute  la  vallée 
de  l’Ardèche  jusqu’à  Vesseaux,  Aubenas,  Saint-Privat, 
Saint- Julien-du-Serre,  mont  Vinobre,  Lavilledieu,  etc. 
—  Mars-avril.  —  A.C. 

1488ter.  N.  poeticus  L.  —  Prairies  humides,  de  200  m.  au  Mé¬ 
zenc.  —  Tout  le  département.  —  Avril-juin.  —  C.C. 
x  N.  Macleaii  Lindl.  (poeticus  x  Pseudo-Narcissus) .  — 
Bassin  de  la  Loire  et  Coiron,  avec  les  parents.  —  Juin- 
juillet.  —  B.  R. 


Famille  CIX.  -  ORCHIDÉES 

Serapias  L. 

1489.  Serapias  longipetala  Poil.  —  Prés,  landes  sur  grès  du 

trias,  entre  200  et  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Au¬ 
benas,  Mercuer,  Ailhon,  Prades,  Lalevade-d’Ardèche, 
Vais,  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel.  —  Avril-juin.  — 
P. R. 

1490.  S.  corrigera  L.  —  Signalé  à  Vals-les-Bains  et  à  Aubenas 

par  M.  Saint-Lager.  —  A  dû  être  confondu  avec  une 
forme  luxuriante  de  S.  longipetala. 

1491.  S.  Lingua  L.  —  Prés  et  landes  humides  sur  grès  du 

trias.  —  De  Prades  à  Fabras  et  à  Jaujac.  Saint-Julien- 
du-Serre  au  vallon  du  Boulogne.  —  Avril-juin.  —  R. 
x  S.  purpurea  Doumenj.  (longipetala  x  orchis  laxiflora) . 
—  Pelouses  sèches  sur  grès  du  trias.  —  Saint-Julien- 
du-Serre  à  Jumel.  —  Avril-juin.  —  R. R. 

Ophrys  L. 

1492.  Ophrys  aranifera  Iluds.  —  Lieux  secs  et  herbeux,  sur- 
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tout  calcaires,  de  80  à  4oo  m.  —  Dans  tout  le  dépar¬ 
tement.  —  Avril-juin.  —  G. 

1493.  0.  litigiosa  G.  Camus.  —  Pelouses  des  coteaux  calcaires 

arides  de  la  basse  région  méridionale,  jusqu’à  200  m. 
—  Vallée  de  l’Ardèche  :  Vallon,  Pont-d’Arc,  Joyeuse, 
Bassin  de  la  Cèze.  —  Mars-mai.  —  A. R. 

1494.  0.  muscifera  Huds.  —  Pelouses  sèches  de  toute  la  ré¬ 

gion  calcaire,  jusqu’à  3oo  m.  —  Mai-juin.  —  P.C. 

1495.  0.  apifera  Huds.  —  Pelouses  sèches,  prairies,  jusqu’à 

4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas  à  Jastre, 
Saint- Julien-du-Serre  au  Saunier  et  à  Jumel.  Vallée 
de  l’Ouvèze  :  Flaviac.  Côte  du  Rhône  jusqu’à  Sarras. 
—  Mai-juillet.  —  P.C. 

1496.  0.  arachnites  Hoffm.  —  Pelouses  sèches  des  basses  pen¬ 

tes  du  Coiron:  Baix.  Vallée  de  l’Ouvèze:  Pont-de-Coux. 
Côte  du  Rhône  :  bois  du  Lavoul.  —  Mai-juin.  —  R. 

Aceras  R.  Br. 

1497.  Aceras  anthropophora  R.  Br.  —  Pelouses  sèches  de  la 

partie  méridionale  :  Ucel.  Bassin  de  la  Loire  :  Ger- 
bier-de-Jonc.  —  Mai-juin.  —  R. 

Orchis  L. 

1498.  Orchis  hircina  Crantz. —  Pelouses  des  coteaux  calcaires 

de  la  région  méridionale  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Vallon,  Pont-d’Arc,  Lanas,  Vogüé,  Saint- 
Sernin,  Saint- Julien-du-Serre.  Basses  pentes  du  Coi¬ 
ron.  —  Juin- juillet.  —  P.  R. 

1499.  0.  viridis  Crantz.  —  Pelouses  et  rocailles  des  montagnes 

siliceuses  ou  volcaniques,  de  900  à  1.600  m.  —  Ro- 
che-de-Gourdon,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  les  Pra- 
doux,  Coucouron,  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  Lanarce. 
—  Mai-juin.  —  R. 

1500.  0.  albida  Scop.  (Cœloglossum  albidum  Hart.).  —  Pe¬ 

louses  des  hautes  montagnes  volcaniques,  de  1.600  à 
1.700  m.  —  Vers  le  sommet  du  Mézenc,  sur  la  pente 
Est  ;  de  Bonnefoy  au  Mézenc  et  au  Gerbier.  —  Juin- 
juillet.  —  R. 
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1501.  O.  ustulata  L.  —  Pelouses,  bois,  surtout  calcaires,  de 

200  à  i.ooo  m.  — Vallée  de  l’Ardèche  :  Lachapelle- 
sous-Aubenas,  rocher  de  Jastre,  le  Coiron  :  Berzème, 
Saint-Laurent-sous-Coiron,  Freyssenet,  Roche-de- 
Gourdon.  De  Montpezat  au  Pal.  Toute  la  Côte  du 
Rhône.  Vallées  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux  et  du  Doux. 
—  Mai-juin.  —  A. G. 

1502.  0.  purpurea  Huds.  (0.  fusca  Jacq.).  —  Rois,  broussail¬ 

les  des  coteaux  calcaires  de  la  région  méridionale  jus¬ 
qu’à  3oo  m.  —  Aubenas  à  Jastre  et  à  Ville,  Vogüé.  — 
Avril-juin.  —  A.  R. 

1503.  0.  militaris  L.  (O.  galeata  Lamk.).  —  Rois,  broussailles 

de  la  plus  grande  partie  de  la  région  calcaire  méri¬ 
dionale,  jusqu’à  4oo  m.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône. 
Basses  pentes  du  Coiron.  Vallées  de  l’Ardèche  et  de 
l’Ouvèze.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

1504.  0.  Simia  Lamk.  (O.  tephrosanthos  Vill.).  —  Bois,  pelou¬ 

ses,  prairies.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Vais, 
Mercuer,  Jaujac,  Lasouche.  Toute  la  Côte  du  Rhône 
jusqu’à  Annonay.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

1505.  0.  tridentata  Scop.  (O.  variegata  Ail.).  —  Bois,  pelou¬ 

ses  sèches  de  la  basse  région  calcaire  méridionale.  — 
De  Saint-Remèze  à  Rourg-Saint-Andéol.  —  Avril- 
juin.  —  A. R. 

1506.  0.  coriophora  L.  —  Prés  humides,  surtout  siliceux,  jus¬ 

qu’à  i.ooo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Mer¬ 
cuer,  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  Vais.  Le  Coiron. 
Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallées  de  l’Ouvèze,  de 
l’Erieux,  du  Doux,  etc.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

1507.  0.  fragrans  Poil.  —  Pâturages  secs  des  mêmes  régions 

que  le  précédent.  —  Privas,  Roche-de-Gourdon,  Aube¬ 
nas,  Vals-les-Bains,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  etc. 
—  Mai-juin.  —  P. R. 

1508.  0.  Morin  L.  —  Prairies,  pâturages  secs  jusqu’à  i.ooo  m. 

—  Dans  tout  le  département.  —  Mai-juin.  —  C.C. 

1509.  0.  globosa  L.  —  Prairies  et  pâturages  des  hautes  mon¬ 

tagnes  siliceuses  ou  volcaniques. —  Lachamp-Raphaël 
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vers  la  ferme  du  Pic  (Audig.).  Environs  du  Mézenc  et 
du  Gerbier-de-Jonc.  —  Juin-juillet.  —  R. 

1510.  O.  bifoiia  L.  —  Bois  de  pins,  bruyères,  pâturages  hu¬ 

mides,  surtout  sur  grès  du  trias.  —  Saint-Michel-de- 
Boulogne,  Vais,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Mercuer, 
Aubenas,  Ailhon,  Ghazeaux,  etc.  —  Mai-juin. —  A. G. 

1511.  O.  montana  Schmidt.  —  Bois  humides  et  couverts,  entre 

i.3oo  et  1.700  m.  —  Le  Gerbier-de-Jonc,  Chartreuse- 
de-Bonnefoy,  Mézenc.  —  Mai-juillet.  —  R. 

1512.  O.  provincialis  Balbis.  —  Coteaux  boisés.  —  Côte  du 

Rhône  :  Châteaubourg,  Tournon,  Saint- Jean-de-Mu- 
zols,  Yion,  Arras,  Sarras,  etc.  —  Avril-mai.  —  R. 

1513.  O.  mascula  L.  —  Prés  et  bois  siliceux  et  volcaniques,  de 

3oo  à  900  m.  —  Dans  la  plus  grande  partie  du  dé¬ 
partement.  Saint-Julien-du-Serre,  Saint- Andéol-de- 
Bourlenc  ;  de  Montpezat  au  Pal.  Côte  du  Rhône,  etc. 
—  Avril-mai.  —  C. 

1514.  O.  laxiflora  Lamk.  —  Prés  humides  et  marécageux,  sur¬ 

tout  siliceux,  jusqu’à  5oo  m.  —  Dans  tout  le  dépar¬ 
tement.  —  Avril-mai.  —  G.  G. 

1515.  O.  palustris  Jacq.  —  Prairies  marécageuses  de  la  région 

calcaire,  jusqu’à  3oo  m.  —  Toute  la  région  méridio¬ 
nale  jusqu’au  Coiron,  Aubenas.  —  Juin.  —  P. G. 

1516.  O.  pyramidalis  L.  —  Pelouses,  bois  des  collines  calcai¬ 

res  ou  volcaniques.  —  Monts  du  Coiron  ;  mont  Com- 
bier,  Laviolle.  —  Mai-juin.  —  R. 

1517.  O.  conopea  L.  —  Prés  et  pâturages  humides,  surtout 

de  la  région  siliceuse  et  volcanique,  de  3oo  à  1.000 
m.  —  De  Vais  à  Antraigues,  de  Montpezat  au  Pal  ;  de 
Thueyts  à  Lanarce.  Roche-de-Gourdon.  Côte  du 
Rhône.  —  Juin-juillet.  —  A. G. 

1518.  O.  odoratissima  L.  —  Bois  et  prés  humides,  siliceux  ou 

volcaniques  au-dessus  de  1.200  m.  —  Mézenc,  Ger¬ 
bier-de-Jonc,  Ghartreuse-de-Bonnefoy,  Montfol,  Sé- 
poux,  bois  d’Andéol.  —  Juin-juillet.  —  A. R. 

1519.  O.  sambucina  L.  —  Prairies,  pâturages  au-dessus  de 

700  m.,  jusqu’à  1.700  m.,  dans  toute  la  région  sili¬ 
ceuse  et  volcanique.  —  Mai-juin.  —  G. 
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Var.  0.  incarnata  Willd.  —  Partout  avec  le  type  à 
lleurs  jaunes. 

1520.  0.  maculata  L.  —  Prairies  humides.  —  Dans  tout  le 

département.  —  Juin-juillet.  —  G.  G. 

» 

Forme  se  rapprochant  d'O.  sambucina  L.  —  Tour¬ 
bières  du  Champ-de-Mars  et  du  Mézenc. 

1521.  0.  latifolia  L.  —  Prairies  et  pâturages  tourbeux,  sur¬ 

tout  des  terrains  siliceux,  de  3oo  à  i.ooo  m.  —  Dans 
tout  le  département.  —  Mai-juin.  —  G. 

1522.  0.  incarnata  L.  —  Prairies  marécageuses,  bords  des 

eaux,  surtout  des  terrains  volcaniques,  de  i.ooo  à 

l. 200  m.  —  Cros-de-Géorand,  Usclades.  Hautes  val¬ 
lées  de  l’Ardèche,  de  l’Ailier,  de  l’Erieux,  etc.  — 
Juin-juillet.  —  P.  R. 

Nigritella  Rich. 

i 

1523.  Nigritella  nigra  Reich.  (N.  angustifolia  Rich.).  —  Pâ¬ 

turages  et  prairies  humides  des  hautes  montagnes  si¬ 
liceuses  et  volcaniques,  de  i.5oo  à  1.700  m.  —  Mé¬ 
zenc,  Chartreuse-de-Ronnefoy.  Autour  du  Gerbier-de- 
Jonc  et  du  Montfol.  Les  Pradoux.  —  Juin-juillet. 
—  R. 

Spiranthes  Rich. 

1524.  Spiranthes  aestivalis  Rich.  —  Prés  marécageux.  —  Val¬ 

lée  de  l’Ardèche  :  Saint-Julien-du-Serre  aux  vallons 
du  Luolp  et  du  Roulogne.  —  Juin-août.  —  R. 

1525.  S.  autumnalis  Rich.  —  Pâturages  secs,  de  200  à  1.000 

m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Labégude,  Pra- 
des,  Vals-les-Rains,  Mercuer,  Ailhon.  Ucel,  Vesseaux, 
Saint-Etienne-de-Roulogne.  Coiron.  Vallées  de  l’Ou- 
vèze,  de  l’Erieux.  Vallée  de  l’Ailier  :  Saint-Etienne-de- 
Lugdarès,  etc.  —  Août-septembre.  —  A.C. 

CORALLORRHIZA  R.  Br. 

1526.  Corallorrhiza  innata  R.  Rr.  —  Sol  détritique  des  bois 

couverts,  vers  i.4oo  m.  —  Suc-de-Rauzon,  Ghar- 
treuse-de-Ronnefoy.  —  Juillet-août,  —  R. R. 
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Epipogon  Gmel. 

1527.  Epipogon  aphyllum  Swartz.  —  Mousse  et  racines  des 

vieux  sapins  et  des  hêtres  dans  les  hautes  montagnes. 
—  La  Sapette  (Saint-Lag.).  —  Juillet-septembre.  — 
R. R. 

Neottia  L. 

1528.  Neottia  Nidus-avis  Rich.  —  Rois  couverts  de  toute  la 

région  montagneuse,  de  1.200  à  1.600  m.  —  Forêt  de 
Mazan,  Suc-de-Rauzon,  le  Réage,  bois  d’Andéol, 
Chambaud,  Sainte-Eulalie,  Chartreuse-de-Ronnefoy. 
Autour  du  Gerbier-de-Jonc  et  du  Mézenc.  Hauts  bas¬ 
sins  de  l’Ardèche,  de  l’Espezonnette,  de  l’Erieux. 
Chaîne  des  Routières.  Massif  du  Tanargue,  forêt  de 
Rauzon,  rocher  d’Avran.  —  Mai-juillet.  —  P. G. 

Listera  R.  Br. 

1529.  Listera  ovata  R.  Br.  —  Prairies,  haies  et  bois  humides 

ou  ombragés.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à 
700  m.  —  Mai-juillet.  —  C.G. 

Cephalanthera  Rich. 

1530.  Cephalanthera  rubra  Rich.  —  Bois  secs  et  coteaux  pier¬ 

reux  calcaires  et  volcaniques,  de  200  à  1.000  m.  —  Ré¬ 
gion  méridionale  jusqu’au  Goiron,  Aubenas,  Mercuer, 
Saint-Julien-du-Serre,  Vesseaux,  etc.  Vallée  de  l’Ou- 
vèze  et  Côte  du  Rhône  jusqu’au  Pouzin.  —  Mai- juil¬ 
let.  —  P. G. 

1531.  C.  enslfolia  Rich.  —  Bois  secs  et  pierreux  des  coteaux 

siliceux  ou  volcaniques,  de  200  à  800  m.  —  Toute  la 
Côte  du  Rhône,  dans  les  alluvions  caillouteuses.  Val¬ 
lée  de  l’Ardèche  et  Coiron.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

1532.  C.  pallens  Rich.  —  Bois  et  broussailles  des  terrains  ar- 

gilo-calcaires  de  la  région  méridionale.  —  Vallée  de 
l’Ardèche  :  Saint-Martin-d’Ardèche,  Bessas,  Pont- 
d’Arc.  Côte  du  Rhône  jusqu’au  Teil.  Basses  pentes  du 
Coiron,  vers  Chomérac  et  Privas.  —  Mai-juin.  — 
A.  R. 
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Epipactis  Hall. 

1533.  Epipactis  microphylla  Swartz.  —  Bords  des  bois  des  co¬ 

teaux  secs  et  pierreux,  surtout  sur  grès  du  trias.  — 
Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  Mercuer,  Pradons,  Bes- 
sas  et  Païolive  (Aud.).  —  Juin.  —  A. R. 

1534.  E.  atrorubens  Schult.  —  Bois  et  coteaux  secs  de  la  ré¬ 

gion  basse.  —  Côte  du  Rhône.  Viviers,  le  Teil. —  Juin- 
août.  —  A. R. 

1535.  E.  latifolia  Ail.  —  Bois  secs  et  pierreux  de  la  plus 

grande  partie  du  département.  —  Saint-Remèze,  bois 
du  Lavoul.  Côte  du  Rhône.  —  Juin-septembre.  — 
P. R. 

Famille  CX.  —  POTAMÉES 

% 

POTAMOGETON  L. 

1536.  Potamogeton  densus  L.  —  Bords  des  eaux  courantes,  de 

ioo  à  700  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin- 
juillet.  —  C.C. 

Var.  P.  oppositifolius  D.  C.  —  Ruisseau  du  Boulo¬ 
gne.  Bords  de  l’Ardèche,  etc.  —  C.C. 

1537.  P.  pectinatus  L.  —  Fossés  vaseux,  eaux  tranquilles  de 

la  région  calcaire  méridionale  jusqu’aux  basses  pen¬ 
tes  du  Coiron,  vers  3oo  m.  —  Rochecolombe,  Lanas, 
Ruoms.  —  Juillet-août.  —  P.C. 

1538.  P.  pusillus  L.  —  Fossés,  eaux  dormantes,  jusqu’à  3oo 

m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-août. —  C.C. 

1539.  P.  crispas  L.  —  Fossés,  marais,  étangs  et  cours  d’eau 

jusqu’à  600  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin- 
juillet.  —  C. 

1540.  P.  lucens  L.  —  Eaux  dormantes  ou  à  faible  courant,  à 

fond  vaseux  calcaire.  —  Saint-Privat  au  ravin  de 
Louyre  au  pied  du  Coiron,  vers  3oo  m.  —  Juin- juil¬ 
let.  —  A. R. 

1541.  P.  fluitans  Roth.  —  Cours  d’eau,  étangs.  —  Vals-les- 
Rains,  Aubenas,  sur  les  bords  de  l’Ardèche.  —  Juillet- 

septembre.  —  P. R. 
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1542.  P.  natans  L.  —  Eaux  tranquilles,  mares,  fossés.  —  Le 

long  du  Rhône.  —  Juillet-août.  —  P. G. 

Famille  GXI.  —  LEMNACÉES 

Lemna  L. 

1543.  Lemna  minor  L.  —  Mares  et  fossés.  —  Partout.  — 

Avril- juin.  —  G.  G. 

Famille  CXII.  -  AROIDÉES 

Arum  L. 

1544.  Arum  Dranunculus  L.  —  Cultivé.  —  Naturalisé  à  Saint- 

Michel-de-Boulogne.  —  Mai-juin.  —  R. R. 

1545.  A.  maculatum  L.  (A.  vulgare  Lamk.).  —  Haies  et  bois, 

de  ioo  à  1.200  m.  —  Dans  tout  le  département.  — ■ 
Avril-mai.  —  G. 

1546.  A.  itaücum  Mill.  —  Haies  et  coteaux,  surtout  calcaires. 

—  Dans  toute  la  région  méridionale  jusque  sur  les 
pentes  du  Coiron,  vers  4oo  m.  —  Toute  la  vallée  infé¬ 
rieure  de  l’Ardèche,  jusqu’à  Yogüé,  Saint-Sernin,  Au- 
benas,  Saint-Julien-’du-Serre,  Yesseaux.  Vallée  de 
l’Ouvèze  jusqu’à  Privas.  Côte  du  Rhône  jusqu’à  La- 
voulte,  Tournon,  Arras.  —  Avril-mai.  —  A.C. 

Famille  CXIII.  —  TYPHAGÉES 

Typhâ  L. 

1547.  Typha  latifolîa  L.  —  Etangs,  marais,  bords  des  eaux.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  6oo  m.  —  Juillet- 
août.  —  C. 

1548.  T.  angustifolia  L.  —  Mares,  étangs,  cours  d’eau. —  Tout 

le  long  du  Rhône  et  le  cours  inférieur  de  ses  affluents, 
jusqu’à  3oo  m.  —  Juin-août.  —  P.C. 

1549.  T.  minima  Funk.  —  Lieux  humides  et  marécageux  le 

long  du  Rhône.  —  Mai-juin.  —  A.R. 
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Sparganium  L. 

1550.  Sparganium  ramosum  Huds.  —  Bords  des  eaux,  fossés, 

jusqu’à  4oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin- 
août.  —  C.C. 

1551.  S.  simplex  Huds.  —  Eaux  vaseuses,  surtout  des  sols  si¬ 

liceux,  de  too  à  i.ooo  m.  —  Dans  tout  le  départe- 
m'ént.  —  Juin-août.  —  C. 

Famille  GXIV.  —  JONCÉES 

Juncus  L. 

1552.  Juncus  capitatus  Weig.  —  Lieux  sablonneux  humides. 

—  D’Aubenas  à  Âilhon.  —  Mai-août.  —  R. 

1553.  rJ.  bufonius  L.  —  Lieux  humides,  fossés  de  la  région 

siliceuse  jusqu’à  1.200  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Mai-septembre.  —  C.C. 

Var.  data.  —  Fossés.  —  Vals-les-Bains,  Ucel. —  P. R. 
Var.  minor.  —  Pâturages  tourbeux,  vers  1/100  m. 
—  Saint-Laurent-les-Bains,  Saint-Etienne-de-Lugda- 
rès.  —  P. R. 

1554.  J.  Tenageia  L.  —  Lieux  marécageux,  bords  des  étangs 

de  la  région  siliceuse,  jusqu’à  1.000  m.  —  Toute  la 
vallée  méridionale  de  l’Ardèche  et  de  ses  affluents, 
jusqu’à  Aubenas,  Labégude,  Vais,  Antraigues,  etc. 
—  Juin-juillet.  —  P.C. 

1555.  J.  squarrosus  L.  —  Prés  marécageux  des  montagnes  si¬ 

liceuses  ou  volcaniques  au-dessus  de  1.000  m.,  jus¬ 
qu’à  1.600  m.  —  Environs  du  Mézenc,  Gerbier-de- 
Jonc,  Montfol,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  lac  d’Issar- 
lés,  Mazan,  Lanarce.  Bassin  de  l’Ailier.  Massif  du  Ta- 
nargue,  forêt  de  Bauzon  :  Saint-Etienne-de-Lugdarès, 
Saint-Laurent-Tes-Bains.  Chaîne  des  Boutières.  — 
Juin- juillet.  —  P.C. 

1556.  J.  filiformïs  L.  —  Prés  humides  et  bords  des  eaux  de  la 

région  volcanique  ou  siliceuse,  de  1.000  à  1.700  m.  — 
De  Mazan,  par  la  vallée  du  Vernazon,  jusqu’à  la  Loire, 
Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  lac  Ferrand.  Hauts  bassins 
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de  l’Ardèche,  de  l’Erieux,  de  l’Ailier.  —  Juillet-août. 
—  P. G. 

1557.  J.  glaucus  Ehrh.  —  Lieux  humides,  bords  des  eaux.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  1.200  m.  —  Juin- 
août.  —  C. 

Var.  J.  paniculatus  Hopp.  —  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Saint-Didier-sous- Aubenas,  Saint-Julien-du-Serre. 

1558.  J.  effusus  L.  —  Bords  des  eaux,  fossés.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’à  1.000  m.  —  Juin-août.  —  C.C. 

1559.  J.  conglomérats  L.  —  Endroits  marécageux,  bords  des 

cours  d’eau,  jusqu’à  1.200  m.  —  Dans  tout  le  dépar¬ 
tement.  —  Juin-août.  —  C. 

1560.  J.  compressas  Jacq.  —  Marais,  prés  humides,  bords 

des  cours  d’eau,  surtout  des  sols  calcaires,  jusqu’à 
4oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-août. 
—  G. 

1561.  J.  obtusiflorus  Ehrh.  —  Prés  humides,  étangs,  marais. 

—  Partout,  jusqu’à  1.000  m.  —  Juin-juillet.  —  C. 

1562.  J.  alpinus  Vill.  —  Lieux  tourbeux,  bords  des  cours 

d’eau,  de  1.000  à  1.600  m.  —  Mézenc,  Chartreuse-de- 
Bonnefoy,  bords  de  la  Loire,  de  Vernazon,  lac  d’Issar- 
lès,  Bay-Pic.  —  Juin-juillet.  —  A. R. 

1563.  J.  lamprocarpus  Ehrh.  —  Bords  des  marais,  des  cours 

d’eau,  lieux  humides.  —  De  la  plaine  à  1.200  m. 
Partout.  —  Juin- juillet.  —  G. 

1564.  J.  silvaticus  Beich.  —  Prés  humides,  marais  des  sols  si¬ 

liceux,  de  100  à  1.200  m.  —  Partout.  Bords  du  Rhône: 
Ghampis,  Saint-Etienne-de-Lugdarès,  etc.  —  Juin- 
juillet.  —  C.G. 

Luzula  D.  C. 

1565.  Luzula  pilosa  Willd.  —  Pâturages  et  bois,  de  200  à 

1.200  m.  —  Partout.  —  Mars-mai.  —  G. 

1566.  L.  Forsteri  D.  G.  —  Prairies,  pâturages  des  bords  du 

Rhône  à  1.000  m.  —  Partout.  —  Avril-mai.  —  C. 

1567.  L.  flavescens  Gaud.  —  Sol  détritique  des  forêts  monta¬ 

gneuses,  vers  i.3oo  m.  —  Suc-de-Bauzon.  —  Juin- 
juillet.  —  R. 
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1568.  L.  nivea  D.  C.  —  Bois  des  montagnes  siliceuses  et  vol¬ 

caniques,  de  900  à  i.5oo  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Juin-juillet.  —  G. 

1569.  L.  albida  D.  C.  —  Bois  de  la  région  montagneuse  sili¬ 

ceuse  et  volcanique,  de  1.000  à  i.5oo  m.  —  Sud-Est 
du  département.  Vallée  de  la  Volane  :  Laviolle.  Bas¬ 
sin  de  l’Ouvèze  :  Roche-de-Gourdon,  sources  du  Mé- 
zayon.  —  Juin-juillet.  —  R. 

1570.  L.  silvatîca  Gaud  (L  .  maxima  D.  C.).  —  Bois  de  toute 

la  région  siliceuse  et  volcanique  du  bassin  de  la  Loire. 
Plateau  du  Tanargue,  le  Mézenc.  —  Juin-juillet. —  C. 

1571.  L.  giabrata  Desv.  (L.  Desvauxii  Kunth.).  —  Bois  sili¬ 

ceux  et  volcaniques,  de  1.200  à  1.700  m.  —  Mézenc. 
—  Juillet-août.  —  R. 

1572.  L.  campestris  D.  G.  —  Prairies  et  pâturages  des  coteaux 

secs,  jusqu’à  i.3oo  m.  —  Dans  tout  le  département. 
—  Avril-juin.  —  C.G. 

1573.  L.  muRifïora  Lejeune.  —  Bois  et  pâturages  des  hautes 

montagnes,  de  1.200  à  1.600  m.  —  Suc-de-Bauzon, 
Cros-de-Géorand,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Mézenc. — • 
Mai-juin.  —  P.C. 

Var.  congesta  Lej.  —  Lac  Ferrand. 

1574.  L.  nigricans  Desv.  (L.  sudetica  D.  G.).  —  Bois,  pâtura¬ 

ges  volcaniques,  de  1.200  à  1.700  m.  —  Lanarce,  du 
Béage  au  lac  d’Issarlès,  Mézenc.  —  Juillet-août.  — 
R. R. 

1575.  L.  spicata  D.  C.  —  Bois  des  hautes  montagnes  siliceuses 

ou  volcaniques,  entre  i.4oo  et  1.700  m.  —  Suc-de- 
Bauzon,  le  Béage,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Gerbier- 
de-Jonc.  Mézenc.  Plateau  du  Tanargue,  rocher  d’A- 
vran.  —  Juin-août.  —  R. 

Famille  CXV.  —  GYPÉRAGÉES 

Cyperus  L. 

1576.  Cyperus  fuscus  L.  —  Lieux  sablonneux  humides,  bords 

des  mares  et  des  cours  d’eau,  jusqu’à  3oo  m.  —  Val- 
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lée  de  l’Ardèche  :  Saint-Sernin,  Saint-Didier-sous- Au- 
benas,  Aubenas,  Labégude,  Saint-Julien-du-Serre, 
Bords  du  Rhône.  —  Juillet-août.  —  G. 

1577.  C.  flavescens  L.  —  Prairies  marécageuses,  bords  des 

eaux,  de  100  à  4oo  m.  —  Le  Coiron  :  Lussas,  Saint- 
Laurent-sous-Goiron  au  ruisseau  de  Louyre.  Vallée 
de  l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas,  Saint-Julien-du-Serre, 
Vals-les-Bains.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

1578.  C.  longus  L.  —  Bords  des  cours  d’eau,  des  marais,  de 

ioo  à  3oo  m.  —  Toute  la  vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à 
Aubenas,  Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  Vais,  Vogüé  et 
la  région  méridionale.  —  Août-septembre.  —  P.C. 

Schoenus  L. 

1579.  Schœnus  nigricans  L.  —  Endroits  marécageux.  —  Côte 

du  Rhône  :  le  Teil,  Viviers.  —  Avril- juillet.  —  R. 

Eriophorum  L. 

1579bis.  Eriophorum  vaginatum  L. —  Marais  tourbeux  des  hau¬ 
tes  montagnes.  —  Mézenc.  —  Avril-juillet.  —  R. R. 

1580.  Eriophorum  angustifolium  Roth.  —  Prairies  et  pâtura¬ 

ges  tourbeux  de  la  région  montagneuse  volcanique  et 
siliceuse,  de  i.ooo  à  1.700  m.  —  Mézenc,  Montfol, 
Gerbier-de-Jonc,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  lac  d’Issar- 
lès  et  hauts  bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Ailier,  de 
l’Erieux,  du  Doux,  etc.  —  Avril-juillet.  —  P. R. 

1581.  E.  latifolium  Hoppe  r(E.  polystachyos  L.  p.  p.).  —  Prai¬ 

ries  tourbeuses,  de  200  à  i.4oo  m.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement.  —  Avril-juillet.  —  C.G. 

Scirpus  L. 

1582.  Scirpus  compressus  Pers.  —  Sables  humides,  marais. 

—  Vallée  de  PArdèche  :  Vals-les-Bains,  Ucel,  Saint- 
Julien-du-Serre,  jusqu’au  lac  d’Issarlès  et  Gerbier-de- 
Jonc.  —  Juin-août.  —  P.C. 

1583.  S.  maritimus  L.  —  Sables  humides  des  bords  du 

Rhône.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juillet-sep¬ 
tembre.  —  P.C. 

1584.  S.  silvaticus  L.  —  Prairies  humides  et  marécageuses,  de 
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ioo  à  1.200  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin- 
juillet.  —  C.C. 

1585.  S.  Holoschœnus  L.  —  Bords  des  eaux,  ravins  maréca¬ 

geux,  surtout  calcaires,  dans  toute  la  région  méridio¬ 
nale,  jusqu’à  5oo  m.  —  Pentes  du  Goiron.  Côte  du 
Rhône  jusqu’au  vallon  de  Celles-les-Bains.  —  Juin- 
août.  —  A.C. 

Var.  S.  romanus  L.  —  Endroits  secs  des  mêmes 
régions.  —  Ne  semble  être  qu’une  forme  souffreteuse 
de  l’espèce. 

1586.  S.  lacustris  L.  —  Fossés,  bords  des  lacs  et  des  étangs. 

—  Bords  du  Rhône.  Lac  Ferrand,  vers  1.200  m.  — 
Mai-juillet.  —  P.C. 

1587.  S.  carinatus  Sm.  (S.  Duvalii  Hoppe).  —  Sables  vaseux 

des  bords  du  Rhône,  au  nord  de  Tournon.  —  Juin- 
août.  —  À.  R. 

1588.  S.  triqueter  L.  r(S.  Pollichii  G.  G.).  —  Sables  vaseux  des 

bords  du  Rhône,  au  nord  de  Tournon.  —  Juillet-sep¬ 
tembre.  —  P.C. 

1589.  S.  setaceus  L. —  Bords  des  eaux  de  toute  la  région  au- 

dessus  de  1.000  m.  —  Mézilhac,  Lachamp-Raphaël, 
Sainte-Eulalie,  Gerbier-de-Jonc,  Mézenc,  le  Béage. 
Bassins  de  l’Ardèche,  de  l’Erieux.  —  Juillet-août.  — - 
A.C. 

Var.  S.  gracillima  Kohts.  —  Saint- Andéol-de-Bour- 
lenc,  Saint-Julien-du-Serre,  vers  4oo  m. 

1590.  S.  acicularïs  L.  —  Bords  vaseux  du  Rhône  et  des  lônes. 

—  Août-septembre.  —  C. 

1591.  S.  palustris  L.  —  Marais,  prairies  tourbeuses,  de  100  à 

1.200  m. —  Tout  le  département. —  Juin-juillet. —  C.C. 

1592.  S.  ovatus  Roth.  —  Fossés,  bords  des  étangs  et  des 

cours  d’eau,  jusqu’à  1.000  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Saint-Didier-sous- Aubenas,  Saint-Etienne-de-Fontbel- 
lon,  Aubenas,  Labégude,  Ucel,  Vais,  Saint-Julien-du- 
Serre.  Toute  la  Côte  du  Rhône  jusqu’aux  Boutières.  — 
Juin-août.  —  A.C. 

1593.  S.  uniglumis  Link.  —  Mêmes  stations  que  le  précédent, 

f 

mais  plus  rare.  —  Juin-août.  —  A.R. 
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Carex  L. 

1594.  Carex  Davailiana  Sm.  —  Prairies  tourbeuses  vers  i.4oo 

m.,  sur  sol  volcanique.  —  Montfol,  Gerbier-de-Jonc. 
—  Juillet-août.  —  A.  R. 

1595.  C.  pulicaris  L.  —  Terrains  marécageux,  bords  des 

étangs,  de  ioo  à  1.700  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Juin-août.  —  A. G. 

1596.  C.  divisa  Huds.  —  -  Bords  des  eaux  de  toute  la  région 

méridionale,  jusqu’au  Coiron,  vers  4oo  m.  —  Vogüé, 
Lanas,  Ruoms,  Vallon.  —  Mai-juin.  —  A. R. 

1597.  C.  chætopfrylla  Steud.  (C.  setifolia  God.,  non  Kunze). 

—  Lieux  sablonneux,  bords  des  chemins  de  toute  la 
région  calcaire  méridionale.  —  Pont-d’Arc,  Rocheco- 
lombe,  Vogüé,  Saint-Germain  et  basses  pentes  du  Coi¬ 
ron,  vers  3oo  m.  —  Mai-juin.  —  A. R. 

159S.  C.  disticha  Huds.  —  Marais,  prés  humides,  fossés.  — 
Bords  du  Rhône  et  de  ses  affluents,  jusque  vers  200  m. 
—  Mai-juin.  —  C. 

1599.  C.  Schreberi  Schranck.  —  Lieux  secs  et  sablonneux.  — - 

Vallée  de  l’Ardèche  :  Berrias  (Saint-Lag.).  —  Avril- 
juin.  —  R. 

1600.  C.  vulpina  T,.  —  Marais,  fossés,  bords  des  étangs,  bois 

couverts.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  4oo  m. 
—  Mai-juillet.  —  C.G. 

1601.  C.  paniculata  L.  —  Prairies  tourbeuses,  de  100  à  1.200 

m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-juillet.  — 
C. 

1602.  C.  muricata  L.  —  Prés,  lisières  des  bois  humides  jus¬ 

qu’à  800  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mai- 
juin.  —  C. 

Var.  elongata  Saint-Lag.  (C.  guestphalica  Bœnnirtg- 
hausen) .  —  Saint-Julien-du-Serre,  Saint-Privat.  Bas¬ 
ses  pentes  du  Coiron. 

1603.  C.  dividsa  Good.  —  Haies,  bords  des  chemins  ombra¬ 

gés,  lieux  humides  jusqu’à  3oo  m.  —  Dans  tout  le 
département.  —  Juin-juillet.  —  C. 

1604.  C.  remota  L.  —  Lieux  humides  ombragés,  lisières  des 
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bois,  de  ioo  à  600  m.  —  Dans  tout  le  département.  — 
Mai-juin.  —  G. 

1605.  C.  echinata  Murr.  (C,  siellulata  Good).  —  Prairies  tour¬ 

beuses,  bois  marécageux,  de  200  à  1.700  m.  —  Ucel, 
Saint-Privat,  Saint-Julien-du-Serre,  Roche-de-Gour- 
don,  lac  d’Issarlès,  Montfol,  Gerbier-de-Jonc,  Ghar- 
treuse-de-Bonnefoy,  etc.  Pentes  du  Tanargue  (Goste). 
La  plus  grande  partie  du  département.  —  Mai-juillet. 
—  G. 

1606.  C.  canescens  L.  —  Prairies  tourbeuses,  de  i.3oo  à 

i.5oo  m.  —  Bassin  de  la  Loire.  Du  Béage  à  Montfol 
et  à  Sainte-Eulalie,  Chartreuse-de-Bonnefoy.  —  R. 

1607.  G.  leporina  L.  —  Pelouses  tourbeuses  des  sols  siliceux 

et  volcaniques,  de  3oo  à  i.5oo  m.  —  Ucel,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre,  etc.  Plus  abondant  dans  toute  la  région 
montagneuse.  —  Mai-juillet.  —  A. G. 

Var.  atrojusca  Christ.  —  Hautes  montagnes  volca¬ 
niques  :  Montfol,  Gerbier-de-Jonc. 

1608.  C.  longiseta  Brot.  (C.  Linkii).  —  Lieux  stériles  de  la 

région  méridionale.  —  Asperjoc,  Meyras.  —  Avril- 
juin.  —  R. 

1609.  C.  Halleriana  Asso.  ( C .  gynobasis  VilL).  —  Pelouses  sè¬ 

ches  des  coteaux  calcaires  de  la  région  méridionale, 
jusqu’à  4oo  m.,  sur  les  pentes  du  Coiron.  —  Toute  la 
Côte  du  Rhône.  —  Avril-mai.  —  G. 

1610.  C.  cæspitosa  Good  ( C .  vulgaris  Fries).  —  Fossés,  ma¬ 

rais,  tourbières,  de  100  à  1.700  m.  —  Dans  tout  le 
département.  —  Avril-juin.  —  G. G. 

1611.  C.  acuta  L.  —  Marais  et  rivières.  —  Dans  tout  le  dépar¬ 

tement.  —  Avril-mai.  —  C. 

1612.  G.  glauca  Murr.  —  Marais,  prairies  humides,  fossés.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  i.5oo  m.  —  Mai- 
juin.  —  G. 

1613.  C.  riparia  Curt.  —  Bords  des  eaux.  —  Dans  la  plus 

grande  partie  du  département.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

1614.  C.  paludosa  Good.  (C.  acutiformis  Ehrh.).  —  Prairies 

marécageuses  de  la  région  calcaire  jusqu’à  4oo  m.  — 
Dans  toute  la  région  méridionale.  —  Mai-juin.  —  C. 
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1615.  C.  hirta  L.  —  Prairies  humides,  fossés.  —  Dans  tout  le 

département,  jusqu’à  5oo  m.  —  Mai-juin.  —  C. 

1616.  G.  vesicaria  L.  —  Marais  et  fossés.  —  Mai-juin.  —  A. G. 

1617.  C.  rostrata  With.  (C.  ampullacea  Good.).  —  Prairies 

tourbeuses,  fossés,  étangs  de  la  région  siliceuse  et  vol¬ 
canique,  de  1.200  à  i.5oo  m.  —  Autour  du  Gerbier- 
de-Jonc,  Montfol,  Chartreuse-de-Bonnefoy.  —  Juillet- 
août.  —  A. G. 

1618.  C.  montana  L.  —  Pelouses  sèches  des  hautes  montagnes. 

—  Pentes  Est  du  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  R. 

1619.  G.  piiulifera  L.  —  Terrains  secs,  siliceux  et  volcaniques, 

de  i.ooo  à  1.700  m.  —  Mézilhac,  Lachamp-Raphaël, 
Gerbier-de-Jonc,  du  Béage  au  lac  d’Issarlès,  Montfol, 
Chartreuse-de-Bonnefoy,  Mézenc.  —  Avril-juillet.  — 
A.  R. 

1620.  C.  ericetorum  Poil.  —  Pelouses  sèches  des  coteaux  sili¬ 

ceux,  vers  3oo  m.  —  Saint- Julien-du-Serre,  Ucel.  — 
Mai-juin.  —  R. 

1621.  G.  tomentosa  L.  —  Prairies,  pâturages  humides,  lieux 

ombragés,  de  200  à  900  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Mai-juin.  —  G. 

1622.  C.  præcox  Jacq.  —  Pelouses  sèches.  —  Dans  tout  le  dé¬ 

partement.  —  Avril-août.  —  G. G. 

1623.  G.  panicea  L.  —  Lieux  humides,  bords  des  fossés.  — 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  900  m.  —  Mai-juin. 
—  G. 

1624.  C.  silvatica  Huds.  —  Lieux  humides  et  ombragés,  bois 

et  haies,  jusqu’à  1.200  m.  —  Mai-juin.  —  G. 

1625.  C.  distans  L.  —  Fossés,  prairies  humides.  —  Dans  tout 

le  département,  jusqu’à  800  m.  —  Mai-juin.  —  G. 

1626.  G.  pallescens  L.  —  Prairies,  bois  humides.  —  Dans  tout 

le  département,  jusqu’à  1.000  m.  —  Avril-juin.  —  G. 

1627.  G.  fiava  L.  —  Marécages,  pâturages  tourbeux,  surtout 

de  la  région  siliceuse,  de  3oo  à  i.4oo  m.  —  Dans  tout 
le  département.  —  Mai-juin.  —  C. 

1628.  G.  Œderi  Ehrh.  —  Pâturages  tourbeux  des  sols  siliceux 

et  volcaniques  vers  1.000  m.  —  Lac  d’Issarlès,  Roche- 
de-Gourdon.  —  A.  R. 
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[Famille  GXVI.  -  GRAMINÉES 

Zea  L. 

1629.  Zea  Mays  L.  —  Cultivé  en  grand  dans  le  département, 

soit  comme  fourrage,  soit  pour  son  grain.  —  Juillet- 
octobre. 

Leersia  Sw. 

1630.  Leersia  oryzoides  Sw.  —  Bords  du  Rhône.  —  Juillet- 

septembre.  —  R. 

Mibora  Adans. 

1631.  Mibora  minima  Desv.  —  Champs  sablonneux,  de  200  à 

4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint-Etienne-de-Font- 
bellon,  Ailhon,  Mercuer,  Chazeaux,  Saint- Julien-du 
Serre.  Côte  du  Rhône  :  Tournon,  Vion,  Arras.  Bassins 
du  Doux,  de  TAy,  de  la  Cance. —  Février-avril. —  A.C. 

Anthoxanthum  L. 

1632.  Anthoxanthum  odoratum  L.  —  Prés,  bois,  pâturages. 

—  Dans  tout  département.  —  Avril-juillet.  —  C.C. 

1633.  A.  aristatum  Boiss.  (A.  Puelii  Lee.  et  Lamt.). —  Champs 

sablonneux  de  la  basse  région  siliceuse  méridionale, 
jusqu’à  800  m.  —  Avril-septembre.  —  A.C. 

Phalaris  L. 

1634.  Phalaris  arundinacea  L.  —  Bords  des  eaux,  de  la  plaine 

à  i.3oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mai-août. 
—  C.C. 

1635.  P.  canariensis  L.  —  Cultivé.  —  Subspontané  sur  les  dé¬ 

combres  autour  des  habitations.  —  Mai-juillet. 

Phleum  L. 

1636.  Phleum  arenarium  L.  —  Lieux  sablonneux  de  la  basse 

région  méridionale  calcaire.  —  Vallon  (Saint-Lag.).  — 
Mai-juin.  —  R. R. 

1637.  P.  asperum  Jacq.  (P.  viride  Ail.).  - —  Champs,  bords  des 

chemins  de  la  région  méridionale,  jusqu’à  200  m.  — 
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Vallée  de  l’Ardèche.  Limites  du  Gard  et  Côte  du 
Rhône.  —  Juin-juillet.  —  P. G. 

1638.  P.  Bœhmeri  Wibel  (P.  phalaroides  Kœl.).  —  Pelouses 

sèches  de  la  plus  grande  partie  du  département  jus¬ 
qu’à  1.000  m.  —  Au  nord  de  Tournon,  abondant  sur 
micaschiste  et  gneiss.  —  Juin-juillet.  —  G. 

1639.  P.  pratense  L.  —  Prés  et  pâturages.  —  Dans  tout  le  dé¬ 

partement.  —  Mai-août.  —  G.  G. 

Var.  P.  nodosum  L.  —  Pâturages  secs,  surtout  cal¬ 
caires  et  volcaniques.  —  Dans  tout  le  département.  — 
Mai-juillet.  —  A.C. 

Var.  P.  praecox  Jord.  —  Endroits  sablonneux  ari¬ 
des.  —  G. G. 

Var.  P.  intermedium  Jord.  —  G.C. 

Alopecurus  L. 

1640.  Alopecurus  agrestis  L.  —  Champs,  vignes,  bords  des 

chemins,  surtout  de  la  région  calcaire,  jusqu’à  5oo  m. 
—  Mai-juin.  —  G. 

1641.  A.  pratensis  L.  —  Prés  et  pâturages  frais,  surtout  de  la 

région  montagneuse  siliceuse  et  volcanique.  —  Ro- 
che-de-Gourdon,  Champ-de-Mars,  Mézilhac,  Sainte- 
Eulalie,  Gerbier-de-Jonc,  le  Béage,  Mézenc.  De  la  Côte 
du  Rhône  aux  Boutières,  etc.  —  Mai-juin.  —  G. G. 

Echinaria  Desf. 

1642.  Echinaria  capitata  Desf.  —  Lieux  pierreux  et  arides  de 

la  région  méridionale  calcaire  et  basses  pentes  du 
Coiron.  —  Païolive,  Pont-d’Arc,  Saint-Privat  au  ravin 
de  Louyre.  —  Mai-juin.  —  R. 

Tragus  Hall. 

1643.  Tragus  racemosus.  —  Rochers,  lieux  sablonneux  de  la 

région  calcaire.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Au  nord 
de  Tournon,  sur  micaschiste.  Toute  la  région  méri¬ 
dionale  jusqu’au  Coiron,  vers  3oo  m.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che  jusqu’à  Aubenas,  Ucel,  Vesseaux,  Saint-Privat, 
etc.  —  Juin-octobre.  —  G. 
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Setaria  P.  Beauv. 

Setaria  glauca  P.  B.  (Panicum  glaucum  L.)*  —  Lieux 
sablonneux  humides,  grèves  des  cours  d’eau.  —  Bords 
du  Bhône  et  de  ses  affluents.  —  Juillet-août.  —  C.G. 

S.  viridis  P.  B.  — Champs,  vignes.  —  Partout,  jusqu’à 
3oo  m.  —  Juillet-août  —  C.C. 

S.  vert icillata  P.  B.  —  Champs,  vignes,  jardins,  sables 
des  cours  d’eau,  surtout  de  la  région  siliceuse  jusqu’à 
3oo  m.  —  Partout.  —  Juillet-août.  —  C.C. 

S.  italien  P.  B.  —  Souvent  cultivé.  —  Subspontané  dans 
les  décombres.  —  Juin-septembre. 

Panicum  L. 

Panicum  miliaceum  L.  —  Cultivé  en  grand  dans  la 

partie  méridionale  des  vallées  du  Bhône  et  de  l’Ardè¬ 
che.  —  Juillet-octobre. 

Echinochloa  P.  Beauv. 

Echinochloa  Crus-Gallî  P.  B.  —  Fossés,  terrains  humi¬ 
des,  surtout  siliceux,  jusqu’à  35o  m.  —  Dans  tout  le 
département.  —  Juillet-août.  —  C.C. 

Var.  P.  aristatum  P.  B.  —  Bords  du  Bhône.  Vais, 
Ucel,  Saint-Julien-du-Serre,  etc.  —  C. 

Digitaria  Scop. 

Digitaria  sanguinalis  Scop.  —  Champs,  bords  des  che¬ 
mins  siliceux  jusqu’à  35o  m.  —  Partout.  —  Juin-août. 
—  C.C. 

D.  filiformis  Kœl.  —  Champs,  bords  des  chemins  sili¬ 
ceux,  jusqu’à  3oo  m.  —  Juin-août.  —  C.C. 

Cynodon  Bich.,  in  Pers. 

Cynodon  Dactylon  Bich.  —  Coteaux  sablonneux  arides, 
jusqu’à  35o  m.  —  Partout.  —  Juillet-septembre.  — 
C.C. 

Andropogon  L. 

Andropogon  Ischæmum  L.  —  Pelouses  sèches,  bords  des 


Soc,  13ot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1909. 


20 


CATALOGUE  DES  PLANTES  VASCULAIRES 


chemins,  champs  incultes,  surtout  calcaires,  jusqu’à 
4oo  m.  —  Partout.  —  Juillet-août.  —  C.G. 

1654.  A.  Cryllus  L.  —  Coteaux  secs,  bords  des  chemins  cal¬ 

caires,  jusqu’à  3oo  m.  —  Partout  dans  la  région  me 
ridionale.  —  Mai-juin.  —  A. R. 

Sorghum  Pers. 

1655.  Sorghum  vulgare  L.  —  Cultivé  en  grand  dans  la  région 

méridionale,  vers  Saint-Martin-d’Ardèche  et  Saint- 
Marcel-d’  Ardèche.  —  Juillet-octobre. 

Arundo  L. 

1656.  Arundo  Oonax  L.  —  Planté  et  naturalisé  dans  tout  le 

département,  jusqu’à  4oo  m.  —  Septembre-octobre. 

1657.  A.  Phragmites  L  . —  Marécages,  bords  des  cours  d’eau. 

—  Partout,  jusqu’à  4oo  m.  —  Août-septembre. —  C.C. 

Calamagrostis  Roth. 

1658.  Gaiamagrostis  argentea  D.  C.  —  Pentes  pierreuses  des 

collines  et  basses  montagnes  calcaires.  Région  méri¬ 
dionale  jusqu’au  Coiron  :  le  Teil,  Alba,  Aubignas. 
Côte  du  Rhône  jusqu’à  Peyraud.  —  Mai-septembre. 
—  A.C. 

1659.  G.  arundinacea  Roth.  —  Rois  et  rochers  des  montagnes 

siliceuses  et  volcaniques,  de  i.ooo  à  1.700  m.  —  De 
Mayres  au  rocher  d’Avran,  Mazan,  Saint-Cirgues-en- 
Montagne,  lac  d’Issarlès,  le  Réage,  Sainte-Eulalie  et 
toute  la  région  avoisinant  le  Gerbier-de-Jonc  et  le  Mé- 
zenc.  —  Juillet-août.  —  P. R. 

1666.  G.  littorea  D.  C.  —  Sables  des  bords  du  Rhône.  —  Dans 
la  plus  grande  partie  du  département,  en  amont  et  en 
aval  de  Tournon  :  Vion,  Arras,  Sarras,  Glun,  etc.  — 
Juillet-août.  —  P.C. 

1661.  G.  Epîgeios  Roth.  —  Lieux  sablonneux  et  humides.  — 
Rords  du  Rhône.  De  Sarras  à  Raix.  —  Juin-août.  — 
A.C. 
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1662.  Agrostis  Spica-venti  L.  —  Champs,  moissons  sur  les  al- 

luvions  du  Rhône  au  nord  de  Tournon  :  Vion,  Arras, 
Sarras,  Andance,  etc.  —  Juin-juillet.  —  C. 

1663.  A.  interrupta  L.  —  Lieux  sablonneux  de  toute  la  région 

montagneuse,  de  i.ooo  à  i.Joo  m.  —  Chaîne  des  Bou- 
tières.  Bassins  de  la  Loire,  de  l’Ardèche,  de  l’Ailier. 
—  Juin-juillet.  —  A.C. 

1664.  A.  canina  L.  —  Prairies,  bruyères,  champs  de  la  région 

siliceuse.  —  Partout.  —  Juin-juillet.  —  C. 

1665.  A.  vulgaris  With.  —  Prés,  champs,  bois  siliceux  ou  vol¬ 

caniques.  —  Partout.  —  Juin-août.  —  G. G. 

1666.  A.  verticiiiata  Vill.  —  Fossés  et  lieux  humides  de  la  ré¬ 

gion  méridionale  calcaire,  jusqu’à  200  m.  —  Sables  de 
l’Ardèche,  Aubenas,  Saint-Didier-sous- Aubenas.  — 
Juin-octobre.  —  B. 

1667.  A.  alba  L.  —  Ter  rains  humides,  sablonneux,  calcaires. 

—  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallées  de  l’Ardèche  et 
de  l’Ouvèze,  jusqu’à  1.000  m.  —  Juin-septembre. 
—  C. 

Var.  A.  provepens  Koch.  —  Sables  du  Rhône  et  de 
ses  aflluents.  —  Bords  de  la  Loire  au  Cros-de-Géorand. 

Gastridium  P.  Beauv. 

1668.  Gastridium  lendigerum  Gaud.  —  Champs,  fossés  humi¬ 

des,  jusqu’à  35o  m.  —  Bassin  de  l’Ardèche  jusqu’à 
Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  Saint-Privat,  Aubenas, 
Vallon.  —  Avril-septembre.  —  A.  R. 

Polypogon  Desf. 

1669.  Polypogon  monspeliensis  Desf.  —  Lieux  sablonneux  hu¬ 

mides  de  la  région  méridionale.  —  Bessas,  Labastide- 
de-Virac,  Vallon.  —  Mai-juin.  —  R. 

ï  _'v  **•••*  *  * 

Lagurus  L. 

1670.  Lagurus  ovatus  L.  —  Terrains  sablonneux.  —  Vallée  de 

l’Ardèche,  de  Prades  à  Jaujac  (Girod).  —  Juin-juillet. 
—  B. R. 
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Stipa  L. 

1671.  Stipa  permata  L.  —  Coteaux  calcaires  secs  et  arides.  — 

Côte  du  Rhône  :  du  Pouzin  au  Teil.  Vallée  de  l’Ardè¬ 
che  :  Aubenas  aux  rochers  de  Baza  et  Jastre,  Lacha- 
pelle-sous-Aubenas,  Vinezac,  Ruoms,  Pont-d’Arc,  etc. 
—  Mai-juillet.  —  P.C. 

1672.  S.  capillata  L.  —  Coteaux  arides  de  la  basse  région  cal¬ 

caire  méridionale  jusqu’à  200  m.  —  Bassin  de  la  Cèze: 
Saint- André  et  Saint-Sauveur-de-Cruzières,  Bessas, 
Pont-d’Arc.  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juillet.  —  R. 

1673.  S.  juncea  L.  —  Coteaux  stériles  et  pierreux  de  la  région 

calcaire  méridionale.  —  Pont-d’Arc,  Vallon,  Bessas.  — 
Mai-juin.  —  R. 

1674.  S.  tortilis  Desf.  —  Coteaux  calcaires  arides.  —  Entre 

Ruoms  et  Vallon.  Rochers  d’Estre,  Pont-d’Arc.  — 
Avril-juin.  —  R.  R. 

Milium  L. 

1675.  Milium  effusum  L.  —  Bois  des  collines  et  des  monta¬ 

gnes.  —  Forêt  de  Mazan.  Chaîne  des  Boutières.  — * 
Mai-juillet.  —  P.C. 

Am  a  L. 

1676.  Aira  capillaris  Host.  —  Terrains  sablonneux,  jusqu’à 

1.000  m.  —  Côte  du  Rhône  :  Peyraud.  Vallée  de  l’Ar¬ 
dèche  :  bois  de  Cuze.  —  Mai-juin.  —  R. 

1677.  A.  caryophyllea  L.  —  Lieux  sablonneux  siliceux  jusqu’à 

1.200  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Mai-juin. 
—  C.C. 

Var.  A.  patulipes  Jord.  (A.  divaricata  Lois.).  — 
Lieux  sablonneux,  jusqu’à  1.200  m.  —  C. 

1678.  A.  multiculmis  Dumort.  (A.  aggregata  Timeroy).  — 

Champs  des  terrains  siliceux,  jusqu’à  800  m.  —  Par¬ 
tout.  —  Mai-juillet.  —  C. 

1679.  A.  præcox  L.  —  Champs  des  terrains  siliceux  jusqu’à 

1.000  m.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 
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Corynephorus  P.  Beauv. 

1680,  Corynephorus  canescens  P.  B.  —  Landes  et  coteaux  si¬ 

liceux,  jusqu’à  600  m.  —  Toute  la  région  méridio¬ 
nale.  Côte  du  Bliône.  Vallées  de  l’Ardèche,  de  l’Ou- 
vèze,  etc.  —  Mai-août.  —  G.C. 

Deschampsta  P.  Beauv. 

1681.  Deschampsia  cæspitosa  P.  B.  —  Lieux  humides,  surtout 

de  la  région  montagneuse  siliceuse  et  volcanique,  de, 
1.000  à  1.700  m.  —  Mazan,  Saint-Cirgues-en-Monta- 
gne,  Cros-de-Géorand,  Gerbier-de-Jonc,  Chartreuse- 
de-Bonnefoy,  Mézenc.  Hauts  bassins  de  l’Ailier,  de 
l’Ardèche,  de  l’Erieux,  etc.  —  Juin-août.  —  A.C. 

Var.  vivipara.  —  Saulaies  des  bords  du  Rhône  : 
Arras,  Vion  —  R. 

1682»  D.  media  Rccrn .  et  S.  —  Coteaux  calcaires  humides  de 
la  région  méridionale  jusqu’à  3oo  m.  —  Entre  Saint- 
Etienne-de-Fontbellon  et  Fons  (Girod).  —  Juin-juillet. 
—  R. R. 

1683.  D.  flexuosa  Griseb.  —  Bois,  rochers  des  terrains  sili¬ 

ceux  et  volcaniques.  —  Dans  tout  le  département.  — 
Juin-septembre.  —  C.G. 

Var.  D.  Legei  Bor.  (D.  grandiflora) .  —  Mêlé  au 
type.  —  G. 

Var.  D.  montana  L.  (D.  parviflora) .  —  Saint-J  u- 
lien-du-Serre,  Ucel  et  la  plus  grande  partie  de  la  basse 
vallée  de  l’Ardèche  et  de  ses  affluents.  Côte  du  Rhône. 
—  A. G. 

Ventenata  Kœl. 

1684.  Ventenata  avenacea  Kœl.  (V.  dubia  Boiss.)  (Avena  te¬ 

nnis  Mœnch).  —  Champs  incultes,  coteaux  stériles  de 
toute  la  région  granitique  et  gneissique.  —  Juin- juil¬ 
let.  —  A. R. 

Avena  L. 

1685.  Avena  barbata  Brot.  —  Bords  des  chemins,  des  champs, 
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de  toute  la  région  méridionale,  jusqu’à  Vals-les-Bains, 
Aubenas.  Côte  du  Rhône,  etc.  —  Juin-août.  —  P. G. 

1686.  A.  fatua  L.  —  Moissons.  N’est  que  subspontané.  Appor¬ 

té  avec  les  semences  d’origine  méridionale.  —  Juin- 
août. 

1687.  A.  sterilis  L.  —  Champs  de  la  basse  partie  méridionale, 

jusqu’à  9oo  m.  —  Juillet-août.  —  R. 

1688.  A.  satîva  L.  —  Cultivé  dans  tout  le  département.  — 

Subspontané.  —  Juillet-août. 

1689.  A.  orientalis  Schreber.  —  Cultivé  comme  le  précédent. 

—  Juillet-août. 

1690.  A.  strigosa  Schreb.  —  Champs  incultes,  bords  des  che¬ 

mins,  moissons  jusqu’à  6oo  m.  —  Partout.  —  Juillet- 
août.  —  C. 

1691.  A.  montana  Vill.  —  Pâturages  et  prairies  des  monta¬ 

gnes  siliceuses  ou  volcaniques,  vers  i.3oo  m.  —  Le 
Réage,  Cros-de-Géorand,  Saintc-Eulalie,  Montfol.  — 
Juin-juillet.  —  R. 

1692.  A.  puhescens  L.  —  Prairies  des  montagnes  siliceuses  et 

volcaniques,  de  1.200  à  1.700  m.  —  Le  Tanargue,  le 
Réage,  lac  d’Issarlès,  Lanarce,  Chartreuse-de-Bonne- 
foy,  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

Var.  amethystina  D.  G.  —  Mêmes  stations. 

1693.  A.  pratensis  L.  —  Prés,  pâturages,  bois  des  plaines  et 

des  montagnes.  —  Partout.  —  Juin-juillet.  —  C.C. 

1694.  A.  bromoides  Gouan.  —  Coteaux  de  toute  la  région  cal¬ 

caire,  jusqu’à  5oo  m.  —  Au  nord  de  Tournon  ;  sur 
gneiss  et  micaschiste  dans  toute  la  région  septentrio¬ 
nale.  —  Juin-juillet.  —  C. 

Trisetum  Pers. 

1695.  Trisetum  flavescens  P.  B.  (Avena  flavescens  L.). —  Prés, 

pâturages,  bords  des  chemins.  —  Dans  tout  le  dépar¬ 
tement.  —  Juin-septembre.  —  C.C. 

Arrhenatherum  P.  Beauv. 

1696.  Arrhenatherum  elatius  Mert.  et  K.  (Avena  elatior  L.).  — 
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Prés,  pâturages  et  bois.  —  Partout.  —  Mai-août.  — 
C.C. 

Var.  A.  bulbosum  Presl.  —  Mêmes  stations.  —  A. G. 

Holcus  L. 

. 

1697.  Holcus  lanatus  L.  —  Prairies  et  bois  humides,  bords  des 

eaux.  Partout,  jusqu’à  i.4oo  m.  —  Mai-août.  —  C.C. 

1698.  H.  mollis  L.  —  Prairies  et  pâturages  humides  siliceux. 

—  Partout,  jusqu’à  8oo  m.  —  .luin-juillet.  —  G. 

Gaudinia  P.  Beauv. 

1699.  Gaudinia  fragilis  P.  B.  —  Prairies  humides  siliceuses, 

jusqu’à  4oo  m.  — *  Partout.  —  Juin- juillet.  —  A.C. 

Danthonia  D.  C. 

1700.  Danthonia  decumbens  D.  G.  —  Pelouses,  bords  des  che¬ 

mins  et  des  bois,  surtout  siliceux,  jusqu’à  i.ooo  m.  — * 
Mai-juillet.  —  C. 

Koeleria  Pers. 

1701.  Kœleria  phleoides  Pers.  —  Bords  des  chemins  siliceux 

arides.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Toute  la  vallée  de 
l’Ardèche  jusqu’à  Prades,  Lalevade,  Vals-les-Bains, 
jusqu’à  Privas.  Vallées  du  Doux,  de  la  Cance,  etc.  — 
Mai-août.  —  A.C. 

1702.  K.  setacea  Pers.  —  Coteaux  calcaires  arides  de  toute  la 

région  méridionale,  de  ioo  à  5oo  m.,  jusqu’à  Aube- 
nas,  et  les  basses  pentes  du  Coiron.  Vallée  de  l’Ou- 
vèze.  Côte  du  Rhône  calcaire.  Mai-juillet.  —  P. R. 

Var.  K.  valesiaca  Gaud.  —  Région  méridionale.  — 
Mont  Vinobre  à  Saint-Sernin,  Aubenas  à  Jastre. 

Var.  K.  pubescens  Parlât.  —  Saint-Julien-du-Serre, 
Ucel.  Basses  pentes  du  Coiron,  vers  Saint-Pons,  Aubi- 
gnas,  etc.  —  R. 

1703.  K.  cristata  Pers.  —  Rochers,  champs,  bords  des  che¬ 

mins,  surtout  siliceux,  jusqu’à  1.200  m.  —  Vallées  de 
l’Ardèche,  de  l’Ouvèze,  de  l’Erieux,  du  Doux.  Côte 
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du  Rhône,  où  il  est  trè  scommun  au  nord  de  Tournon. 
—  Mai-juillet.  —  A. G. 

Var.  K.  albescens  D.  G.  —  Rochers  siliceux  des  co¬ 
teaux  arides,  vers  200  m.  —  Ucel.  —  R. 

Glyceria 

1704.  Glyceria  fluitans  R.  R.  —  Rords  des  rivières,  des  étangs, 

jusqu’à  1.100  m.  —  Partout.  —  Juin-juillet.  —  G.C. 

1705.  G.  distans  Wahlb.  —  Terrains  humides  baignés  par  les 

eaux  minérales.  —  Vals-les-Rains.  —  Juin-iuillet.  — 
R. R. 

1706.  G.  aquatica  P.  R.  —  Fossés,  bords  des  rivières.  — 

Rords  du  Rhône.  —  Juillet-août.  —  P. G. 

Catabrosa  P.  Reauv. 

1707.  Catabrosa  aquatica  P.  R.  —  Mares,  fossés,  bords  des 

eaux,  surtout  dans  les  terrains  argileux,  jusqu’à  1.000 
m.  —  Mai-août.  —  P. G. 

Poa  L. 

1708.  Poa  compressa  L.  —  Pâturages  secs,  vieux  murs,  ro¬ 

chers.  —  Partout.  —  Juin-août.  —  G.  G. 

1709.  P.  pratensis  L.  —  Prés  et  pâturages.  —  Partout. —  Juin- 

juillet.  —  G. G. 

Var.  P.  angustifolia  L.  —  Pâturages  secs. 

Var.  P.  anceps  Gaud.  —  Prairies. 

1710.  P.  Chaixii  Vill.  (P.  silvatica  Chaix).  —  Prairies  et  pâtu¬ 

rages  de  la  région  montagneuse  siliceuse  et  volcani¬ 
que,  de  1.200  à  1.700  m.  —  Mézilhac,  Lachamp-Ra- 
phaël,  Gerbier-de-Jonc,  Mézenc,  Chartreuse-de-Bonne- 
foy,  le  Réage,  Lanarce,  rocher  d’Avran.  Plateau  du 
Tanargue,  etc.  —  Juin-août.  —  A. G. 

1711.  P.  trivïalis  L.  —  Prairies,  pâturages  humides,  jusqu’à 

1.000  m.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juin-juillet. 
—  G. G. 

1712.  P.  palustris  L.  —  Bords  de  la  Loire  et  de  ses  affluents, 

de  1.000  à  i.4oo  m.  —  Mazan,  Saint-Cirgues-en-Mon- 
tagne,  Cros-de  Géorand,  Usclades,  Chartreuse-de-Bon- 
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nefoy,  lac  d’Issarlès,  etc.  Hauts  bassins  de  l’Ardèche  et 
de  TErieux,  etc.  —  Juin-septembre.  —  A. G. 

1713.  P.  nemoralis  L.  —  Bois,  bruyères,  dans  toute  la  région 

siliceuse  et  volcanique,  jusqu’à  1.700  m.  —  Juin-juil¬ 
let.  —  C.C. 

Var.  depauperata.  —  Terrains  secs,  rochers,  vieux 
murs  de  toute  la  région  montagneuse.  —  A. G. 

1714.  P.  violacea  Bell.  (Fesluca  poaeformis  Ilost.,  F.  rhaetica 

Sut.  F.  pilosa  Haller).  —  Pâturages,  prairies  siliceu¬ 
ses  ou  volcaniques,  de  1.200  à  1.700  m.  —  Usclades, 
Sagnes-et-Goudoulet,  Lachamp-Baphaël,  Sainte-Eula- 
lie,  Gerbier-de-Jonc  jusqu’au  Mézenc.  Le  Tanargue. 
—  Juillet-août.  —  A. G. 

1715.  P.  buibosa  L.  —  Terrains  sablonneux,  bords  des  che¬ 

mins.  —  Partout  jusqu’à  800  m.  —  Mai-juin.  —  G.C. 

Var.  vivipara  (P.  crispa  Thuill.).  —  Plus  commun 
que  le  type,  de  80  à  3oo  m.  —  Dans  toute  la  région 
méridionale. 

1716.  P.  annua  L.  —  Lieux  cultivés  et  bords  des  chemins.  — 

Partout.  —  Avril-octobre.  —  G.C. 

Eragrostis  P.  Beauv. 

1717.  Eragrostis  major  Iiost.  —  Sables  des  cours  d’eau,  bords 

des  chemins  de  la  région  siliceuse,  jusqu’à  4oo  m.  — 
Partout.  —  Juillet-septembre.  —  A.  G. 

1718.  E.  msnor  Host.  —  Lieux  sablonneux,  bords  des  chemins, 

jusqu’à  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas, 
Vals-les-Bains,  Mercuer.  Côte  du  Bhône.  Vallée  de 
l’Erieux,  etc.  —  Juin-octobre.  —  A. B. 

1719.  E.  pifosa  P.  B.  —  Chemins,  lieux  sablonneux  de  la  ré¬ 

gion  siliceuse,  jusqu’à  4oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  : 
Aubenas,  Vals-les-Bains,  Uccl,  Saint-Julien-du-Serre, 
château  de  Boulogne,  etc.  —  Juillet-août.  —  P. B. 

Molinia  Schrank. 

1720.  Molinia  serotina  Mert.  et  K.  (Diplachne  serotina  Link.). 

—  Bochers  et  éboulis  calcaires  jusqu’à  3oo  m. —  Saint- 
Privat  à  Louyre,  Aubenas  aux  Gras,  Vals-les-Bains,  sur 
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basaltes.  Pont-d’Arc,  le  Pouzin,  Lavoulte.  —  Août-oc¬ 
tobre.  —  R. 

1721.  M.  cærulea  Mœnch.  —  Prairies  et  clairières  tourbeuses 

des  bois.  —  Partout,  jusqu’à  1.200  m.  —  Juillet- 
septembre.  —  G.C. 

/  ..<(  .î  '«.fl 

Meliga  L. 

1722.  Melica  ciliata  L.  —  Rochers,  vieux  murs  des  coteaux  si¬ 

liceux.  —  Côte  du  Rhône.  Vallées  de  l’Ardèche,  de 
l’Ouvèze,  de  l’Erieux,  du  Doux,  etc.  —  Mai-juillet. 
—  C. 

Var.  M.  nebrodensis  Pari.  —  Terrains  secs  sur  grès 
du  trias.  —  Mercuer,  Ailhon,  Chazeaux.  Région  sep¬ 
tentrionale  :  château  de  Tournon,  Arras,  Sécheras,  etc. 

Var.  M.  Magnolii  G.  G.  —  Commun  dans  toute  la 
région  calcaire  méridionale,  jusqu’à  4oo  m.,  sur  les 
pentes  du  Coiron.  —  Côte  du  Rhône  et  vallée  de  l’Ou- 
vèze. 

1723.  M.  minuta  L.  (M.  pyramidalis  Lamk.).  —  Rochers  et 

éboulis  des  coteaux  calcaires  de  la  région  méridionale. 
—  Rochers  de  Jastre,  ravin  de  Louyre.  —  Avril- juin. 
—  R. 

1724.  M.  nutans  L.  —  Bois  et  lieux  ombragés  des  plaines  et 

des  montagnes,  jusqu’à  700  m.,  dans  toute  la  région 
calcaire.  —  Mai-juin.  —  C.C. 

1725.  M.  uniflora  Retz.  —  Broussailles,  bords  des  bois,  ébou¬ 

lis  calcaires  des  basses  pentes  du  Coiron.  —  Ravin  de 
Louyre,  etc.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

Briza  L. 

1726.  Briza  maxima  L.  —  Lieux  sablonneux  jusqu’à  4oo  m. 

—  Vallée  de  l’Ardèche  :  de  Largentière  à  Valgorge, 
Vals-les-Bains,  Saint- Andéol-de-Bourlenc,  Saint-Ju- 
lien-du-Serre,  Ucel.  —  Mai-juin.  —  P.C. 

1727.  B.  media  L.  —  Pâturages,  bois,  bords  des  chemins.  — 

Dans  toute  la  région  siliceuse  jusqu’à  i.4oo  m.  — • 
Juin-juillet.  —  C.C. 

1728.  B.  minor  L.  —  Champs  sablonneux  de  la  région  méri- 
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dionale,  d’où  il  remonte  à  Saint-Maurice-de-Baix 
(Saint-Lag.).  —  Mai-juin.  —  R. 

Scleropoa  Gris. 

1729.  Scleropoa  rigida  Griseb.  (Poa  l'igida  L.).  —  Champs, 

vignes  des  terrains  caillouteux,  surtout  calcaires,  jus¬ 
qu’à  4oo  m.  —  Dans  tout  le  département.  Sur  mica¬ 
schiste  dans  la  région  septentrionale.  —  Mai-juillet. 
—  G. C. 

Dactylis  L. 

1730.  Dactylîs  glomerata  L.  —  Prairies,  pâturages.  — -  Par¬ 

tout.  —  Juin-juillet.  —  G. G. 

Var.  vivipara.  —  Bords  du  Rhône  :  Arras.  —  R. R. 
Var.  D.  hispanica  Roth.  —  Coteaux  arides  calcaires 
de  la  région  méridionale,  jusqu’à  3oo  m.  —  Vallée  de 
l’Ardèche.  Bassin  de  la  Cèze  et  Côte  du  Rhône  jusqu’à 
Viviers.  —  R. 

Cynosurus  L. 

1731.  Cynosorus  crîstatus  L.  —  Prairies,  pâturages.  —  Par¬ 

tout.  —  Juin-juillet.  —  G. G. 

1732.  C.  echlnatus  L.  —  Bords  des  chemins,  bruyères, 

champs  incultes.  —  Toute  la  vallée  de  l’Ardèche  jus¬ 
qu’à  Mayres.  —  Tout  le  département  jusqu’à  6oo  m. 
—  Juillet-août.  —  A.C. 

Vulpia  Gmel. 

1733.  Vulpia  longiseta  Hackel  (V.  agrestis  Duval-J.).  — • 

Champs  sablonneux  de  la  partie  méridionale  du  dé¬ 
partement,  jusqu’à  i5o  m.  —  Bassins  de  la  Cèze,  de 
l’Ardèche  et  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juin.  —  R. 

1734.  V.  ciliata  Link.  (V.  myuros  Reich.).  —  Bords  des  che¬ 

mins,  lieux  incultes  des  coteaux  siliceux  arides,  jus¬ 
qu’à  3oo  m.  —  Vallée  de  l’Ardèche  jusqu’à  Aubenas, 
Ailhon,  Fons,  Mercuer.  —  Mai-juillet.  —  A.C. 

1735.  V.  Pseudo-myuros  Rchb.  —  Moissons,  bruyères,  bords 
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des  chemins,  jusqu’à  4oo  m.,  sur  tous  les  coteaux  si¬ 
liceux.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

1736.  V.  sciuroides  Gmel.  —  Champs  des  bas  coteaux  de  la 

région  méridionale  siliceuse,  jusqu’à  200  m.  —  Bassin 
de  l’Ardèche  :  Aubenas,  Saint-Didier-sous-Aubenas, 
Prades.  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juillet.  —  P.C. 

Festuca  L. 

1737.  Festuca  gigantea  Vill.  (Bromus  giganteus  L.).  —  Bois 

et  lieux  ombragés  de  la  région  siliceuse  et  volcanique, 
de  1.000  à  1.600  m.  —  Forêt  de  Mazan,  Saint-Cirgues- 
en-Montagne,  Cros-de-Géorand,  le  Béage,  Chartreuse- 
de-Bonnefoy,  Sainte-Eulalie,  Mézenc.  Hauts  bassins  de 
l’Ardèche,  de  l’Erieux.  Chaîne  des  Routières,  etc.  — 
Juin-juillet.  —  A.C. 

1738.  F.  pratensis  Huds.  (F.  elatior  L.  p.  p.).  —  Bois  et  lieuN 

ombragés  de  toute  la  région  calcaire  et  saulaies  bor¬ 
dant  le  Rhône.  —  Juin-juillet.  —  C. 

1739.  F.  arundinacea  Schreb.  —  Prés  humides,  bords  des 

eaux.  —  Des  bords  du  Rhône  aux  bords  de  la  Loire. 
—  Partout.  —  Juin-août.  —  C. 

1740*  F.  spadicea  L.  —  Pâturages,  rochers  des  montagnes  si¬ 
liceuses  et  volcaniques,  de  1.000  à  1.700  m.  —  Roche- 
de-Gourdon,  Lanarce,  le  Béage,  Mézilhac,  Gerbier-de- 
Jonc,  Mézenc.  —  Juillet-août.  —  A. R. 

1741.  F.  silvatica  Vill.  —  Bois  de  toute  la  haute  région  mon¬ 

tagneuse,  de  1.000  à  1.700  m.  —  Juillet-août.  —  A.C. 

1742.  F.  rubra  L.  (F.  fallax  Thuill.).  —  Pâturages  secs  des 

terrains  sablonneux.  —  De  200  m.  à  Aubenas,  3oo  m. 
à  Saint-Julien-du-Serre,  iusqu’au  Mézenc,  à  1.700  m. 
—  Partout.  —  Mai- juillet.  —  C.C. 

Var.  violacca  Coste.  —  Tourbières  de  la  région  mon¬ 
tagneuse  :  Lanarce  (Coste).  —  Juillet.  —  R. 

1743.  F.  heterophySla  Lamk.  —  Bois,  lieux  ombragés  des  plai¬ 

nes  jusqu’à  /joo  m.  —  Partout.  —  Juin-juillet. —  A.C. 

Var.  F.  nigrescens  Lamk. —  Tous  les  hauts  sommets 
du  Vivarais.  —  Mézenc,  Gerbier-de-Jonc,  Montfol, 
Suc-de-Bauzon,  Lauzière,  les  Pradoux,  etc. 
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1744.  r.  capdiaia  Lamk.  —  Landes,  bois  et  rochers,  surtout 

de  ia  région  montagneuse  jusqu’au  Mézenc.  —  Mai- 
juillet.  —  G. 

1745.  F.  ovina  L.  — Lieux  secs  et  arides.  —  Partout.  —  Mai- 

août.  —  G. 

Va r.  F.  supina  Schur.  —  Sommets  du  Mézenc  et  du 
Gerbier  (Goste) . 

1746.  F.  margiïïata  Hackel.  —  Rochers  d’Àvran,  à  i.45o  m. 

(H.  Goste).  —  Juin-août.  —  R. R. 

1747.  F.  ciuriuscuia  L.  —  Coteaux  arides  et  pierreux.  —  Dans 

tout  le  département,  jusqu’à  i.4oo  m.  —  Mai-juillet. 
—  G. G. 

Var.  crassifolia  Hackel.  —  Sommets  du  Gerbier-de- 
Jonc  et  du  Mézenc,  le  Béage  (Goste). 

Var.  hirsuta  Host.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Aubenas, 
Vais,  etc. 

Var.  glauca  Lam.  —  Environs  d’ Aubenas,  jusqu’à 
la  Roche-de-Gourdon.  Vallée  de  l’Ouvèze  jusqu’à  Pri¬ 
vas.  —  A. G. 

Bromus  L. 

1748.  Sromus  erectus  Huds.  —  Prairies  des  coteaux  secs  et 

des  montagnes,  jusqu’à  900  m.  —  Partout.  —  Mai- 
juin.  —  G. 

1749.  B.  asper  Murr.  —  Bois  et  lieux  ombragés  jusqu’à  4oo  m. 

—  Partout.  —  Juillet-août.  —  A. G. 

1750.  B.  tectorum  L.  —  Bords  des  chemins,  lieux  incultes 

jusqu’à  800  m.  —  Mai-juin.  —  G. G. 

1751.  B.  sterills  L.  —  Lieux  incultes  des  plaines  et  des  mon¬ 

tagnes,  jusqu’à  1.200  m.  —  Juin-juillet.  —  G.C. 

1752.  B.  maximus  Desf.  —  Champs,  lieux  incultes  de  la  ré¬ 

gion  méridionale,  jusqu’à  3oo  m.  —  Mai-juin.  —  P. G. 

Var.  major  (B.  Gussonei  Parlât).  —  Partie  méridio* 
nale,  jusqu’à  Vogüé,  Saint-Sernin,  Saint-Julien-du- 
Serre.  Côte  du  Rhône. 

Var.  minor.  —  Dans  la  partie  méridionale  du  dé¬ 
partement  (Saint-Lag.).  —  A.C. 

1753.  B.  machitensis  L.  —  Champs  incultes  de  la  partie  méri- 
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dionale  du  département,  jusqu’à  3oo  m.  —  Côte  du 
Rhône.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

1754.  B.  rubens  L.  —  Champs  incultes  dans  la  même  région 

que  le  précédent.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

1755.  B.  secalinus  L.  —  Moissons,  vignes,  prairies  artificiel¬ 

les,  surtout  des  terrains  siliceux,  jusqu’à  4oo  m.  — 
Partout.  —  Mai-juin.  —  P.C. 

Var.  macrostachya  et  microstachya.  —  Mêlées  au 
type. 

1756.  B.  arvensis  L.  —  Prés,  champs,  bords  des  chemins  jus¬ 

qu’à  35o  m.  —  Partout.  —  Juin-juillet.  —  C.C. 

1757.  B.  paluius  Mert  et  K.  —  Vignes  des  coteaux  calcaires  et 

pierreux,  dans  toute  la  région  méridionale,  jusqu’aux 
pentes  du  Coiron,  vers  3oo  m.,  à  Vesseaux,  Saint-Pri- 
vat,  Vogüé,  etc.  Côte  du  Rhône  et  vallée  de  l’Ouvèze. 
—  Mai-juillet.  —  A.C. 

1758.  B.  commutaius  Schrad.  —  Moissons,  champs  incultes, 

prairies.  —  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel,  Vals-les- 
Rains.  Toute  la  Côte  du  Rhône  et  la  région  méridio¬ 
nale.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

1759.  B.  racemosus  L.  —  Champs  incultes  et  moissons,  sur¬ 

tout  dans  la  partie  septentrionale,  où  il  est  commun 
jusqu’à  3oo  m.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

1760.  B.  moSiis  L.  —  Prairies  sèches,  champs,  bords  des  che¬ 

mins.  —  Partout,  jusqu’à  4oo  m.  —  Mai-juin.  —  C.C. 

1761.  B.  macrosfachys  Desf.  —  Lieux  incultes  de  toute  la  ré¬ 

gion  calcaire,  d’où  il  remonte  à  4oo  m.  vers  Vesseaux 
et  les  basses  pentes  du  Coiron.  —  Mai.  —  R. 

1762.  B.  squatrosus  L.  —  Lieux  incultes,  bords  des  chemins 

de  la  région  calcaire  méridionale  jusqu’aux  basses 
pentes  du  Coiron,  vers  4oo  m.  —  Vesseaux,  Saint-Pri- 
vat,  Saint-Julien-du-Serre.  Toute  la  Côte  du  Rhône 
et  vallée  de  l’Ouvèze.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

Hordeum  L. 

1763.  Hordeum  hexastichum  L.,  H.  tiistichum  L.,  H.  vulgare 

L.  —  Cultivés  dans  la  plus  grande  partie  du  départe¬ 
ment.  —  Mai-juillet. 
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1764.  H.  murinum  L.  —  Champs,  pied  des  murs,  décombres 

—  Partout,  jusqu’à  4oo  m.  —  Mai-août.  —  C.C. 

1765.  H.  secalinum  Schreb.  —  Prairies  humides  calcaires  du 

Coiron,  vers  5oo  m.  —  Saint-Laurent-sous-Coiron.  — 
Juin-juillet.  —  R. 

Sec ale  L. 

1766.  Secale  cereale  L.  —  Cultivé  en  grand  dans  toute  la  ré¬ 

gion  siliceuse  et  volcanique,  de  ioo  à  1.600  m.  — 
Avril-juillet. 

Ægilops  L. 

1767.  Ægilops  ovata  L.  —  Bords  des  chemins,  lieux  incultes 

et  pierreux  de  toute  la  région  méridionale.  —  Jusqu’à 
900  m.  dans  le  Coiron  et  Côte  du  Rhône.  —  Mai- juil¬ 
let.  —  C. 

1768.  Æ.  trîaristata  Willd.  —  Région  calcaire  méridionale, 

jusqu’à  3oo  m.  —  Vers  Vesseaux,  Saint-Privat,  Saint- 
Sernin  et  basse  vallée  de  l’Ardèche.  Côte  du  Rhône 
jusqu’à  Viviers.  —  Mai-juillet.  —  R. 

1769.  Æ.  triuncialis  L.  —  Mêmes  stations  que  Æ.  ovata,  mais 

plus  rare.  —  Toute  la  Côte  du  Rhône.  Vallée  de  l’Ou- 
vèze.  —  Mai-juillet.  —  A.  R. 

Triticum  L. 

1770.  Triticum  sativum  Lamk.  —  Cultivé  en  grand. 

1771.  T.  turgidum  L.  (blé  barbu).  —  Cultivé. 

1772.  T.  Spelta  L.  (épeautre).  —  Cultivé, 

Agropyrum  P.  Beauv. 

1773.  Agropyrum  caninum  Rœm.  et  S.  —  Bois  et  lieux  om¬ 

bragés  des  plaines  et  des  montagnes.  —  Juin-juillet. 
—  C. 

1774.  A.  repens  P.  B.  —  Champs,  lieux  cultivés  jusqu’à  5oo 

m.  —  Juin-juillet.  —  C.C. 

Var.  aristata.  —  Sables  des  bords  du  Rhône. 

1775.  A.  campestre  God.  et  Gr.  —  Bords  des  rivières,  champs 

incultes.  —  Juin-août.  —  C. 
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1776.  A.  glaucum  Rœm  .et  S.  —  Bords  des  routes,  rochers  de 

toute  la  Côte  du  Rhône,  d’où  il  remonte  le  long  des 
vallées  des  affluents,  jusqu’à  200  rn.  —  Juin-juillet. 
—  A. G. 

Brachypodium  P.  Beauv. 

1777.  Brachypodium  dîsîachyon  Rœm.  et  S.  —  Chemins,  lieux 

arides  de  la  région  de  l’olivier,  jusqu’au  Coiron,  vers 
4oo  m.  —  Saint-Privat,  Ucel,  Mercuer,  Yogüé,  Lus- 
sas,  etc.  —  Mai-juillet.  —  P. G. 

1778.  B.  siivaticum  Rœm.  et  S.  —  Bois,  haies  de  la  région  si¬ 

liceuse,  jusqu’à  800  m.  —  Juin-septembre.  —  C.C. 

1779.  B.  pinnatum  P.  B.  —  Bords  des  chemins,  coteaux  pier¬ 

reux.  —  Dans  toute  la  région  calcaire  jusqu’à  4oo  m. 
—  Juillet-août.  —  G. 

Var.  divaricatum  Lamk.  —  Lieux  secs  rocailleux  de 
la  même  région. 

1780.  B.  phænicoides  Rœm.  et  S.  (B.  pinnatum  var.  australe 

G.  G.).  —  Partie  méridionale  du  département.  —  Juil¬ 
let-août.  —  R. 

1781.  B.  ramosum  Rœm.  et  S.  —  Lieux  rocailleux  de  toute  la 

région  calcaire,  jusqu’à  3oo  m.  —  Côte  du  Rhône  :  de 
Viviers  à  Rochemaure.  Toute  le  bassin  de  l’Ardèche, 
jusqu’à  Aubenas.  —  Mai-juin.  —  C. 

Lolium  L. 

1782.  Lolium  temulentum  L.  (L.  longiglume  Saint-Lag.).  — 

Moissons  jusqu’à  700  m.  —  Partout.  —  Juin-juillet. 
—  A. G. 

1783.  L.  rigidum  Gaud.  (L.  strictum  Près!.).  —  Champs, 

bords  des  chemins,  jusqu’à  4oo  m.  —  Partout.  — 
Mai-juin.  —  G. 

1784.  L.  perenne  L.  —  Prés,  bords  des  chemins.  —  Juin-oc¬ 

tobre.  —  G. G. 

1785.  L.  italicum  A.  Braun.  —  Prairies,  sables  humides.  — ■ 

Toute  la  Côte  du  Rhône.  —  Cultivé  sous  le  nom  de 
ray-grass  d’Italie.  —  Juillet-septembre.  —  G.C. 

1786.  L.  multiflorum  Lamk.  —  Prairies,  champs  incultes, 
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bords  des  chemins.  —  Vallées  de  l’Ardèche  et  de  ses 
affluents.  Côte  du  Rhône.  —  Mai-juin.  —  A.C. 

Nardurus  Reichb. 

1787.  Nardurus  unilateralis  Roiss.  (N.  tenellus  Roiss  ).  — 

Lieux  pierreux  de  la  région  calcaire  méridionale.  — 
Pont-d’Arc,  de  Rocliemaure  à  Cruas  et  Baix,  le  Teil, 
Saint-Tliomé,  Alba.  —  Mai-juillet.  —  A. R. 

1788.  N.  Lachenalii  Godr.  —  Coteaux  secs  et  siliceux  jusqu’à 

6oo  m.  —  Partout.  —  Mai-juillet.  —  C.C. 

Var.  ramosus  Nob.  —  Terrains  siliceux  arides.  — 
Saint-J ulicn-du-Scrrc,  Ucel.  —  R. 

Psilurus  Ti  in. 

1789.  Psiiurus  nardoides  Trin.  (Narclus  aristalus  L.).  —  Ter¬ 

res  sablonneuses,  jusqu’à  3oo  m.  —  Toute  la  région 
méridionale,  jusqu’à  Vogüé,  Mercuer,  Prades,  Jaujac, 
Ucel,  Vesseaux,  Saint-Julien-du-Serre.  Toute  la  Côte 
du  Rhône,  etc.  —  Mai-juin.  —  A. R. 

Nardus  L. 

1790.  Nardus  stricta  L.  —  Pâturages  des  terrains  siliceux  et 

volcaniques,  de  3oo  à  1.600  m.  —  Partout.  —  Mai- 
août.  —  C.C. 


Troisième  Embranchemen t . 
CRYPTOGAMES  VASCULAIRES 

Famille  CXVII.  -  FOUGÈRES 

Ophioglossum  L. 

1791.  Ophioglossum  vulgatum  L.  —  Pâturages  humides  sili¬ 
ceux  et  volcaniques,  vers  3oo  m.  —  Rase  du  Coiron 
méridional  :  de  Saint-Jean-le-Centemer  à  Berzème. 


Soc.  Bot,  Lyon,  t.  XXXIV,  igoy. 


21 


30^  CATALOGUE  DES  PLANTES  VASCULAIRES 

Vallée  de  l’Ardèclie  :  Saint-Julien-du-Serre,  Ucel.  Bas¬ 
sin  du  Doux,  Lamastre.  —  Mai-juillet.  - —  R. 

Botrychium  Swartz. 

1792.  Botrychium  matricariæfolium  A.  Br. —  Pâturages,  bords 

des  bois.  —  Cratère  de  Lavestide-du-Pal,  vers  i.3oo  m. 
au  pied  du  Suc-de-Bauzon,  sur  le  versant  du  Rhône. 
—  Mai-juillet.  —  R. R. 

1793.  B.  ELunaria  Sw.  —  Pâturages  de  la  région  siliceuse  et 

volcanique,  de  i.3oo  à  1.600  m.  —  Lachamp-Raphaël, 
Gerbier-de-Jonc,  Suc-de-Bauzon,  le  Béage,  Montfol, 
Cherchemus,  Suc-de-la-Lauzière,  etc.  —  Mai-août.  — 

a. r.  .  j 

Ceterach  Willd 

1794.  Ceterach  officinarum  Willd.  —  Murs  et  rochers. —  Dans 

tout  le  département,  jusqu’à  4oo  m.  —  Toute  l’année. 

—  C.C. 

Notochlæna  R.  Br. 

1795.  Notochlæna  Marantæ  R.  Br.  —  Rochers  basaltiques  el 

siliceux,  de  ioo  à  5oo  m.  —  Tournon,  Saint-Barthé- 
lemy-le-Plein,  au  bord  du  Doux.  Les  Vans  aux  Lobel- 
les,  La  Figère  au  bord  du  Chassezac,  Gravenne-de- 
Thueyts,  Mayres.  —  Mai-septembre.  —  P. R. 

Grammitis  Sw. 

1796.  Grammitis  leptophylla  Sw.  —  Rochers,  murs  humides 

siliceux  ou  volcaniques,  de  3oo  à  5oo  m.  —  Jaujac, 
entre  la  Coupe  et  le  village.  Saint-Julien-du-Serre  au 
vallon  du  Boulogne.  —  Mars-mai.  —  R. R, 

Polypodium  L. 

1797.  Polypodium  vuigare  L.  —  Bois,  rochers,  vieux  murs, 
surtout  calcaires,  dans  tout  le  département,  jusqu’à 
900  m.  —  Toute  l’année.  —  C.C. 

Var.  serratum  D.  C.  —  Rochers  ruinif ormes  de  la 
région  calcaire.  —  Jastre,  Rochecolombe. 
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1798.  P.  Phegopteris  L.  —  Bois  et  rochers  humides  de  la  ré¬ 

gion  siliceuse  et  volcanique,  de  900  à  i.5oo  m.  —  A11- 
tr  aigues,  Roche-de-Gourdon,  de  May  res  au  rocher 
d’Avran,  Cros-de-Géorand,  forêt  de  Mazan,  Gerbier- 
de-Jonc,  Sépoux.  —  Juin-août.  —  A. R. 

1799.  P.  Dryopteris  L.  —  Mêmes  régions  que  le  précédent.  — 

Roche-de-Gourdon,  Montfol  et  Lauzière,  Gros-de-Géo- 
rand,  forêt  de  Mazan,  Gerbier-de-Jonc,  Mézenc,  rocher 
d’Avran.  Massif  du  Tanargue,  etc.  —  Juillet-août.  — 
P. R. 

1800.  P.  Robertianum  Hoffm.  (P.  calcareum  Sm.).  —  Rochers 

volcaniques,  vers  1.000  m.  —  Cros-de-Géorand  à  La- 
palisse.  —  Juillet-août.  —  R. 

Aspidium  R.  Br. 

1801.  Aspidium  Lonchitis  Sw.  —  Bois  et  éboulis  dés  monta¬ 

gnes  siliceuses  et  volcaniques,  de  1.200  à  i.4oo  m.  — ■ 
Vallée  de  la  Loire  :  Suc-de-Bauzon,  Suc-de-la-Graille, 
Sainte-Eulalie  (Besson).  —  Mai-octobre.  —  R. 

1802.  A.  aculeatum  Sw.  (A.  angulare  Willd).  —  Bois  de  la 

région  septentrionale  du  département,  sur  micaschiste 
et  granit,  de  3oo  à  600  m.  —  Arras,  Eclassan,  Préaux, 
Cheminas,  Lemps,  etc.  —  Mai-octobre.  —  A. G. 

POLYSTICHUM  Roth. 

1803.  Polystichum  Thelipteris  Roth.  —  Prairies  marécageuses. 

—  Saint- Julien-du-Serre  à  Jumel.  —  Juillet-septem¬ 
bre.  —  R. 

1804.  P.  Filix-mas  Roth.  —  Bois  et  lieux  ombragés,  rochers 

humides.  —  Dans  tout  le  département.  —  Juillet- 
août.  —  G.C. 

Var.  P.  abbreviatum  D.  G.  —  Rochers  basaltiques 
au  cirque  du  Pont-de-Labeaume.  —  R. 

1805.  P.  spinulosum  D.  C.  —  Bois  humides  volcaniques  et  si¬ 

liceux,  de  1.200  à  i.5oo  m.  —  Dans  tout  le  départe¬ 
ment.  —  Juin-septembre.  —  C. 

Var.  P.  dilatatum  D.  C.  —  Bois  des  montagnes  vol¬ 
caniques,  de  1.200  à  i.5oo  m.  —  Forêt  de  Mazan,  Suc- 
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de-Bauzon,  Cros-de-Géorand,  le  Béagc.  —  Juin-sep¬ 
tembre.  —  A.C. 


Cystopteris  Bernh. 


1806.  Cystopteris  fragiles  Bernh.  —  Rochers  humides  siliceux 

et  volcaniques,  de  200  à  i.ooo  m.  —  Dans  tout  le  dé¬ 
partement.  De  Labégude  au  Ray-Pic  et  au  Béage.  — 
Juin-août.  —  G. G. 


Athyr ium  Ro tli . 

1807.  Athyrium  FiSïx-femîna  Roth.  —  Bois  et  ravins  humides 

—  Dans  tout  le  département.  —  Juin-septembre.  — 
G. G. 

Asplénium  L. 

1808.  Asplénium  AcJiantum-nîgrum  L.  —  Vieux  murs  et  ro¬ 

chers,  jusqu’à  800  m.  —  Dans  tout  le  département. 
—  Avril-octobre.  —  G. 

Var.  serpenlini  Koch.  —  Toute  la  région  méridio¬ 
nale  jusqu’à  Pont-de-Labeaume,  le  Coiron.  Vallée  de 
POuvèze  et  Côte  du  Rhône.  —  G. 

Var.  A.  macrophyllum.  —  Rochers  ombrages  à 
Saint- Julien-du-Serre.  —  R. 

1809.  A.  Ruta-muiaria  L.  —  Vieux  murs  et  rochers,  surtout 

calcaires.  —  Dans  tout  le  département,  jusqu’à  600  m. 
—  Toute  l’année.  —  G. G. 

1810.  A.  fontanum  Bernh.  (A.  Halleri  var.  pedicularifolium 

Koch.).  —  Rochers  calcaires  ruinif ormes  du  Coiron 
et  de  la  vallée  inférieure  de  l’Ardèche  :  Saint-Etienne- 
de-Boulogne,  Vallon,  Poni-d’Arc.  —  Mai-octobre. 
—  R. 

1811.  A.  foresiacurrs  Le  Grand  (A.  Halleri  Auct.  p.  p.).  —  Ro¬ 

chers  siliceux,  jusqu’à  700  m.,  surtout  sur  le  banc  de 
grès  du  trias  traversant  le  département,  de  Privas  aux 
Vans.  —  Massif  du  Tanargue.  Région  septentrionale. 
—  Juin-août.  —  A.C. 

Var.  ma  jus  Sudre.  —  Anfractuosités  des  rochers 
ombragés.  —  Arras,  Eclassam 
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1812.  A.  lanceolatum  Huds.  —  Rochers  et  vieux  murs  sili¬ 

ceux  humides,  vers  3oo  m.  —  Vals-les-Bains.  - — 
Avril-octobre.  —  R. 

1813.  A.  Trichomanes  L.  —  Murs,  rochers  humides,  grottes. 

Dans  tout  le  département,  jusqu’à  900  m.  —  Juin- 
septembre.  —  -C.C. 

Var.  lobato-crenatum  D.  C.  —  Rochers  et  grottes 
humides.  —  Saint-Julien-du-Serre,  de  Prades  à  Fa- 
bras,  Arras.  - —  R. 

1814.  A.  germanicum  Weiss.  (A.  Breynii  Retz.).  —  Rochers 

de  la  plus  grande  partie  de  la  région  gneissique  et 
granitique  du  département,  de  4oo  à  900  m.  —  Saint- 
Julien-du-Serre,  Genestelle,  Saint-Joseph-des-Bancs, 
Saint-Etienne-de-Boulogne,  Antraigues,  Aizac,  Labas- 
tide  -  de  -  Juvinas,  Saint  -  Pierre  -  de  -  Colombier  ;  de 
Thueyts  à  Mayres.  Massif  du  Tanargue  :  Yalgorge, 
Dompnac,  etc.  —  Juin-septembre.  —  P. R. 

1815.  A.  septentrionale  Sw.  —  Rochers  siliceux.  —  Tout  le 

département,  jusqu’à  i.3oo  m.  —  Juin-septembre.  — * 
A.C. 

SCOLOPENDRIUM  Sm. 

,  v 

1816.  Scolopendrium  officinale  Sm.  (S.  vulgare  Symons).  — ■ 

Bois,  rochers  et  murs  humides.  Rochers  calcaires  de 
la  route  de  Ruoms.  —  Mai-octobre.  —  R. 

Blechnum  L. 

1817.  Blechnum  Spicant  Roth.  —  Bois  et  rochers  siliceux  hu- 

mdies,  de  200  à  1.400  m.  —  Mrecuer,  Vals-les-Bains, 
Saint  —Julien  -  du  -  Serre,  Saint-Andéol-de-Bourlenc, 
Montpezat,  Mazan,  Cros-de-Géorand,  le  Béage,  Thines, 
etc.  —  Juillet-septembre.  —  A.C. 

Pteris  L. 

1818.  Pteris  aquilina  L.  —  Bois,  bruyères,  landes  de  toute  la 

région  siliceuse  et  volcanique.  —  Juillet-septembre. 

—  C.C. 
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Allosortjs  Bernh. 

1819-  Allosorus  crispus  Bernh.  —  Eboulis  des  rochers  volcani¬ 

ques,  de  900  à  1.700  m.  —  Coiron  à  Mirabel.  Vallée 
de  la  Loire  :  Montfol,  Taupernas,  Gerbier-de-Jonc, 
bois  d’Andéol,  Chartreuse-de-Bonnefoy,  Mézenc,  etc. 
—  Juillet-septembre.  —  A.  G. 

Adtantum  L. 

1820-  Adiantum  Capî!ius»Y@neris  L.  —  Bochers  et  grottes  hu¬ 

mides,  surtout  calcaires,  jusqu’à  5oo  m.  —  Saint-Ju- 
lien-du-Serre,  Saint-Privat  à  Louyre,  Vogüé,  Rocheco- 
lombe,  Vesseaux,  Ucel  sur  grès  du  trias,  Tliueyts,  les 
Vans,  Vallon,  Ruoms,  Joyeuse,  etc.  Toute  la  région 
calcaire  méridionale.  Côte  du  Rhône  calcaire.  Vallée 
de  ï’Ouvèze,  etc.  —  Juin-septembre.  —  A. G. 

Famille  CXVIII.  -  LYCOFODIACÉES 

Lycopodium  L. 

1821-  Lycopodium  Selago  L.  —  Rochers  et  broussailles  humi¬ 

des  des  montagnes  volcaniques,  de  i.5oo  à  1.700  m. 
—  Gerbier-de-Jonc,  Sépoux,  Mon  i  fol,  Mézenc.  — 
Juin-septembre.  —  R. 

1S22.  L-  inundatum  L.  —  Lieux  tourbeux  des  montagnes  sili¬ 
ceuses.  —  De  Mézilhac  à  Lachamp-Raphaël,  Char- 
treuse-de-Bonnefoy.  —  Juillet-septembre.  —  R. 

1823.  L.  alpinum  I,.  —  Rochers  et  broussailles  des  hautes  mon¬ 

tagnes  volcaniques.  —  Mézenc.  —  Juillet-septembre. 
—  R. R. 

1824.  L.  clavatum  L.  —  Bois  et  bruyères  des  montagnes  vol¬ 

caniques.  —  Mézenc  (Girod),  Sépoux  (Besson).  — 
Juillet-septembre.  —  R. 
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Famille  GXIX.  —  EQUISÉTACÉES 

Equisetum  L. 

1825.  Equisetum  maximum  Lamk.  (E.  eburneum  Roth  ).  — 

Lieux  humides.  —  Vallée  de  l’Ardèche  :  Saint-Julien- 
du-Serre  au  Saunier.  Côte  du  Rhône  :  alluvions  du 
fleuve.  —  Mars-avril.  —  P.C. 

1826.  E.  arvense  L.  —  Lieux  sablonneux  humides.  —  Dans 

tout  le  département,  jusqu’à  700  m.  —  Mars-avril. 
—  C. 

1827.  E.  silvaticum  L.  —  Rois  et  prés  humides  des  montagnes 

siliceuses  et  volcaniques,  de  1.200  à  i.5oo  m.  —  Suc- 
de-Bauzon,  forêt  de  Mazan,  Cros-de-Géorand,  Char- 
treuse-de-Bonnefoy,  Sainte-Eulalie  à  la  Garde,  Saint- 
Etienne-de-Lugdarès.  —  Avril-août.  —  R. 

1828.  E.  palustre  L.  —  Marais  et  fossés.  —  Bords  du  Rhône 

et  de  ses  affluents  jusqu’à  600  m.  —  Mai-juillet.  — 
A.C. 

1829.  E.  limosum  L.  (E.  fluviatile  L.).  —  Marais,  fossés, 

étangs.  —  Bords  du  Rhône  et  de  ses  affluents,  de  100 
à  1.000  m.  —  Du  Béage  au  lac  d’Issarlès.  —  Mai-août. 
—  A.C. 

1830.  E.  hiemale  L.  (E.  asperrimum  Gilib.).  —  Sables  et  gra¬ 

viers  siliceux  humides,  jusqu’à  800  m.  —  Dans  tout 
le  département.  —  Mars-avril. 

1831.  E.  campanulatum  Poir.  (E.  ramosum  D.  C.).  —  Fossés 

humides,  bords  du  Rhône,  dans  la  région  septentrio¬ 
nale  en  amont  de  Tournon  :  Arras,  Sarras,  etc.  — 
Mai -août.  —  A.C. 
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Géraniacées . 76 
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Helosciadimn . 140 
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....  66 

Sarothamnus.  .  . 

....  85 

Satureia  .  .  .  . 

...  228 

Saxifraga  .... 

....  131 

Saxifragées  . 

....  131 

Scabiosa  .... 

....  152 

Scandix . 

. 142 

Scliœnus  .... 

....  278 

Scilla . 

. 261 

Scirpus . 

....  278 

Scleranthus  .  .  . 

....  126 

Scleropoa.  .  .  . 

.....  295 

Scolopendrium  .  . 

....  305 

Scolymus.  .  .  . 

....  196 

Scorzonera 

....  178 

Scrofularia  .  .  . 

....  216 

SCROFULARIÉES  .  . 

....  216 

Scutellaria.  .  .  . 

....  234 

Secale . 

....  299 

Sedum . 

....  126 

Sempervivum.  . 

....  129 

Senecio . 

....  155 

Serapias  .... 

...  267 

Serratula  .... 

....  173 

Seseli . 

....  138 

Setaria . 

Sherardia. 

....  145 

Sideritis  .... 

....  234 

Silaus . 

....  138 

Silene . 

....  66 

Silybum  .... 

....  166 

Sinapis . 

....  46 

Sisymbrium  .  .  . 

....  48 

Sium . 

....  141 

Smilax . 

SOLANÉES  .... 

....  213 

Solanum  .... 

.  .  .  ,  214 

Soldanella.  .  .  . 

....  203 

Solidago  .... 

...  153 

Sonchus  .... 

....  181 

Sorbus . 

....  119 

Sorglium  .... 

....  286 

Sparganium  . 

....  275 

Spartium  .... 

....  84 

Specularia. 

....  198 

Spergula  .... 

....  69 

Spergularia  .  .  . 

....  70 

Spinacia  .... 

....  240 

Spiræa . 

....  106 

Spiranthes.  . 

. 271 

Stachys . 

Stæhelina.  .  .  . 

....  173 

Stellaria  .... 

....  71 

Stipa . 

....  288 

Streptopus.  .  .  . 

...  264 

Swertia . 

....  208 

Symphytum  .  .  . 

....  209 

T 

$ 

Tamariscinées  .  . 

Tamarix  .... 

....  1,24 
....  124 
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Tamus.  , 

Ulmus  .  . 

...  250 

Tanacetum  .... 

Umbilicus. 

.  .  .  130 

Taraxacum  .... 

...  180 

Urospermum . 

•  *  • 

...  177 

Taxus  . 

.  .  ..  256 

Urtica  . 

...  250 

Teesdalia . 

.  .  55 

Urticées  . 

...  249 

Térébinthacées. 

...  83 

V 

Tetragonolobus.  .  . 

95 

Teucrium . 

.  .  ..  236 

Vacciniées.  . 

.  .  .  200 

Thapsia . 

.  .  135 

Vaccinium .  . 

...  200 

Thalictrum  .... 

...  39 

Vaillant  ia. 

.  .  .  149 

Tliesium . 

...  245 

Valeriana. 

.  .  .  149 

Thlaspi . 

.  .  53 

Valérianées. 

•  .  • 

149 

Tlirincia . 

.  .  .  176 

Valerianella  . 

Thymus . 

.  .  .  226 

Ventenala. 

.  ..  „  289 

Tilia . 

...  79 

Veratrum. 

.  .  .  259 

Tiliacées . 

...  79 

Verbascum.  . 

.  .  .  215 

Tolpis . 

.  .  .  175 

Verbascacéis. 

•  •  • 

.  .  .  215 

Tordylium . 

.  .  137 

Verbena  . 

.  .  .  237 

Torilis . 

.  .  .  134 

Verbénacées. 

•  •  • 

.  .  237 

Tragopogon  .... 

...  179 

Veronica  . 

Tragus . 

...  284 

Viburnum.  . 

.  .  .  144 

Tribulus . 

.  .  .  81 

Vicia  . 

.  97 

Trifolium.  »... 

...  90 

Vinca  . 

..  206 

Trigonella . 

.  .  89 

Vincetoxicum. 

.  .  .  206 

Irima . 

...  139 

Viola  .  .  . 

...  59 

Trisetum . 

.  .  290 

VlOLARlÉES.  . 

...  59 

Triticum . 

.  .  ..  299 

Viscum. 

.  .  246 

Trollius . 

.  .  .  40 

Vitis.  . 

...  80 

Tulipa . 

.  .  .  259 

Vulpia. 

Turgenia . 

...  133 

Tussilago . 

...  153 

Typha  . 

.  .  ,  274 

Xanthium. 

.  .  .  196 

TyPhacées . 

Xerantliemum 

•  •  • 

.  .  .  174 

ü 

Z 

Ulex . 

Zea  .... 

•  •  • 

• 

• 
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Ulmacées . 

Zygopiiïllées. 

...  81 

NOTE 


SUR 


QUELQUES  LETTRES  INÉDITES 


DE  J.-B.  BALBIS 


PAR 

M.  H.  DUVAL 


Ces  lettres,  au  nombre  de  dix-sept,  sont  adressées  à  Bouchet, 
pharmacien  à  l’hôpital  militaire  de  Cuyes  par  Aubagne  (Bou- 
ches-du-Rliône),  puis  pharmacien  à  l’armée  d’Italie,  à  Ollioules 
(Var),  puis  enfin,  dès  i8o_4,  docteur-médecin  à  Montpellier. 

Bouchet,  ami  et  correspondant  de  De  Candolle,  est  cité  une 
vingtaine  de  fois  dans  le  sixième  volume  de  la  Flore  française. 
De  Candolle  lui  a  dédié  le  Bouchetia  (Prod.  XIII,  58g),  genre 
de  Solanacées  du  Mexique. 

Balbis,  compromis  dans  les  troubles  qui  agitèrent  le  Pié¬ 
mont  à  l’époque  de  la  Révolution  et  obligé  de  quitter  Turin, 
vint  se  réfugier  en  France,  où  il  servit  en  qualité  de  médecin 
dans  les  armées  des  Alpes  et  d’Italie.  Cinq  lettres,  datées  de 
Termignon  (département  du  Mont-Blanc),  du  3  février  au 
i5  août  1796,  appartiennent  à  cette  période. 

Les  sept  lettres  suivantes  forment  un  second  groupe  (Turin, 
i8o4-i8ii)  ;  Balbis,  après  la  victoire  de  Marengo,  vient  d’être 
nommé  professeur  de  botanique  à  l’Université  de  Turin. 

II  obtint,  en  1819,  la  direction  de  notre  jardin  botanique,  et 
c’est  de  Lyon  que  sont  datées  les  cinq  dernières  lettres  de  cette 
correspondance  (1821-1823). 

L  —  Lettres  de  Termignon,  1796. 

Dès  son  arrivée  à  Termignon,  Balbis  écrit  à  Bouchet,  le 
î4  pluviôse  an  IV  (3  février  1796)  :  «  Je  vous  dirai,  citoyen, 

Soc,  Bot.  Lyon,  t.  XXXIV,  1909.  22 
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combien  j’ai  eu  de  plaisir  dans  mon  voyage  fait  avec  Béna 
dans  les  environs  de  Briançon,  à  Grenoble,  Genève,  Lausanne, 
ensuite  au  fameux  mont  Blanc,  décrit  par  Saussure  dans  son 
Voyage  aux  Alpes.  La  quantité,  variété  et  rareté  des  plantes 
que  j’ai  vues  et  ramassées  est  inconcevable.  J’ai  eu  ensuite 
l’agrément  de  passer  deux  mois  à  Grenoble,  chez  le  célèbre 
botaniste  auteur  de  la  Flore  du  Dauphiné,  Villars,  lequel  me 
fit  cadeau  de  plus  de  200  espèces  de  plantes  les  plus  rares  du 
Dauphiné,  et  surtout  des  cryptogames...  Si  le  bien  du  service 
n’avait  point  exigé  de  me  rendre  incessamment  à  cet  hôpital  et 
que  j’aie  pu  rester  encore  un  ou  deux  mois  dans  cette  société 
si  respectable,  j’aurais  étendu  mes  connaissances  bien  plus  loin 
dans  cette  partie  de  l’histoire  naturelle...  » 

Il  demande  des  échantillons  secs  de  Daphné  tartonraira  que 
Bouchet  lui  avait  offerts  et  des  cryptogames  qu’il  tâchera  de 
déterminer. 

Le  ier  floréal  (20  avril),  Balbis  signale,  dans  les  environs  de 
Termignon  :  Crocus  vernus,  Erica  herbacea  et  Polygala  cha- 
maebuxus.  Le  18  prairial  (6  juin),  il  envoie  à  Bouchet  le  cata¬ 
logue  de  ses  récoltes  depuis  le  commencement  du  printemps  : 


Draba  verna. 

Veronica  agreslis. 

—  arvensis . 

—  triphyllos. 

—  serpyllifolia. 

—  teucrium. 

—  hederifolia. 
Holosteum  umbellatum. 
Asperugo  procumbens. 
Polygala  vulgaris. 

—  amara. 

—  chamaebuxus. 
Anemone  hepatica. 

—  alpina. 

Trollius  europaeus. 
Crocus  vernus. 

Orchis  sambucina. 


Orchis  militaris. 

—  maculata. 
Ornithogalum  luteum. 

—  umbellatum. 
Rhamnus  pumilus. 
Saxifraga  aizoon. 

—  pur  pur  ea. 

Cerastium  vulgatum. 

—  alpinum. 

Pedicularis  verticillata. 
Geum  rivale. 

Thalictrum  aquilegi folium. 
Primula  farinosa. 

—  auricula. 

—  acaulis. 

Viola  biflora. 

Géranium  phœum. 
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Prunus  padus. 

Sam  b  uc  us  racemosa. 
Mespilus  cotoneaster. 
Fumaria  bulbosa. 
Cheiranthus  erysimoides. 

«s 

Pinguicula  alpina. 

—  vulgaris. 


Cislus  he Liant hernum. 

■ —  salicifolius. 
Viburnum  lantana. 
Chœrophyllum  hirsutum. 
Biscutella  didyma. 
Anthyllis  montana. 

Etc.  ^ 


«  J’ai  rencontré  ces  jours  passés  une  espèce  de  Draba  1res 
curieuse  ;  je  doute  que  ce  soit  la  cenisia  de  Villars  qui  l’a 
faite  comme  une  variété.  Voyez  son  ouvrage.  Je  vous  joins  un 
échantillon  ;  elle  est  très  précieuse.  » 

Le  26  messidor  (i4  juillet),  il  vient  de  trouver  en  fleurs  : 
Eryngium  alpinum,  Dracocephalum  moldavica  et  Orobus  lu- 
teus  ;  il  réclame  de  nouveau  le  Daphné  tartonraira. 

Le  28  thermidor  (i5  août),  il  a  reçu  le  Daphné  et  annonce 
son  départ  de  Termignon  :  «  Je  pars  demain  pour  Chambéry, 
où  je  dois  me  rendre  d’après  les  ordres  de  mon  chef.  » 


II.  —  Lettres  de  Turin,  1804-1811. 

Du  1 3  brumaire  an  Xll  (4  novembre  i8o4)  :  «  J’ai  vu  votre 
Hippuris ,  il  me  paraît  aussi  une  plante  qui  n’est  pas  décrite, 
de  même  que  votre  Zostera.  Il  faut  que  le  pays  que  vous  habi¬ 
tez  (i)  soit  bien  riche  et  fécond  en  plantes  aquatiques  ;  le  nôtre 
l’est  bien  peu.  »  Dans  la  même  lettre,  Balbis  annonce  qu’il 
vient  de  faire  l’acquisition  «  de  tout  l’herbier  du  pauvre 
Allioni  (2),  ainsi  que  de  son  énorme  magasin.  » 

Le  21  nivôse  (11  janvier  i8o5)  :  «  Je  me  suis  occupé,  mon 
cher  ami,  depuis  votre  lettre  du  18  frimaire  dernier,  à  mettre 
de  côté,  pour  vous  et  pour  mon  estimable  collègue,  M.  Aug. 
Broussonnet,  la  plus  grande  partie  des  plantes  que  vous 
m’avez  demandées.  Il  y  en  a  un  grand  nombre  parmi  elles  qui 
ont  été  extraites  de  l’herbier  de  M.  Allioni  (3);  une  autre  par- 

(1)  Montpellier. 

(2)  Mort  le  3i  juillet  i8o4. 

(3)  «  L’herbier  d’ Allioni  a  appartenu  à  Balbis,  puis  à  Math.  Bonafous, 
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lie,  et  surtout  les  Carex,  ont  été  pris  dans  mon  magasin...  Je 
recevrai  volontiers  les  Bryum,  mais  bien  nommés,  Y  Aquilegia 
viscosa  L.,  mais  point  la  variété  de  YAlpina  qu’on  trouve  à  Vau¬ 
cluse  ou  dans  les  montagnes  de  l’Avignonnais,  quelques  jolies 
saxifrages  des  Pyrénées,  qui  en  sont  si  embellies...  » 

3  mai  1806  :  «Je  suis  très  sensible  aussi  aux  doux  entretiens 
que  vous  avez  souvent  de  moi  avec  l’estimable  papa  Gouan  ; 
j’ai  bien  pris  part  à  la  perte  qu’il  a  faite  de  sa  brave  fille...  Que 
fait  notre  digne  Broussonet  ?  Que  je  suis  enchanté  d’avoir 
entrepris  avec  ce  célèbre  savant  une  correspondance  suivie  ! 
11  est  franc,  loyal,  bon  ami,  brave  camarade.  Que  ces  hommes 
sont  rares  aujourd’hui  !  » 

Dans  la  même  lettre,  Balbjs  demande  encore  des  plantes, 
notamment  le  Daphné  thymelea,  qu’il  avoue  n’avoir  encore 
jamais  vu. 

Le  17  septembre,  il  accuse  réception  de  Daphné  thymelea 
et  Glaux  maritima;  il  ne  sait  comment  Allioni  a  pu  compren¬ 
dre  ces  deux  plantes  dans  sa  flore  (1)  «  sans  les  avoir  probable¬ 
ment  vues  !  )>  Il  offre  à  Bouchet  un  exemplaire  de  sa  Flora 
Taurinensis  (2). 

7  juillet  1808  :  «  M.  De  Candolle  m’a  annoncé  ces  jours  der¬ 
niers  son  arrivée  à  Nice  et  me  prévient  qu’il  sera  ici  vers  la 
moitié  du  mois  d’aout.  Je  me  félicite  d’avance  de  pouvoir  faire 
la  connaissance  de  cet  homme  aussi  estimable  sous  tous  les 
rapports...  Si  vous  voyez  notre  cher  et  respectable  papa  Gouan, 
veuillez  me  rappeler  à  son  doux  souvenir.  » 

De  Candolle  ne  devait  pas  aller  jusqu’à  Turin  (lettre  du 
3i  octobre  1808).  «  Il  m’a  complètement  oublié,  il  ne  m’envoie 
ni  graines,  ni  tant  d’exemplaires  qu’il  m’a  promis  »  (8  mars 
1811). 


son  ami.  Conservé  au  Jardin  botanique  du  Valentin  (Turin),  cette  collection, 
précieuse  malgré  les  déprédations  qu’elle  a  subies  avant  son  entrée  au  Musée 
(Conf.  Gras,  in  Bull.  Soc.  Bot.  de  Fr.,  X,  p.  126),  contient  beaucoup  d’en¬ 
vois  de  Jacquin,  Pourret,  Haller,  Vahl,  etc.,  correspondants  (I’Allioni 
(environ  6.000  espèces,  d’après  Buniva)  ».  E.  Burnat  (Bull.  Soc.  Bot.  Fr., 
XXX,  mai  i883). 

On  voit  qu’une  partie  de  ces  déprédations  est  imputable  à  Balais* 

(1)  Flora  pedem,  I,  i32,et  II,  211. 

(2)  In-8°,  Turin,  1806. 
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III.  —  Lettres  de  Lyon,  1821-1823. 

«  J’accepte  avec  la  plus  sincère  reconnaissance  l’olXre  que 
vous  avez  la  générosité  de  me  faire  des  plantes  provenant  de  la 
collection  de  M.  Durand  et,  sans  attendre  une  occasion,  vous 
pouvez  me  faire  votre  envoi,  quand  bon  vous  semblera,  par 
le  moyen  de  la  diligence,  ayant  soin  de  mettre  sur  l’enveloppe 
ou  adresse  du  paquet  :  A  M.  le  professeur  Balbis,  directeur 
du  Jardin  des  Plantes  de  Lyon,  maison  de  la  Déserte,  2°  étage  » 
(7  juin  1821). 

Cet  envoi  ne  comprenait  pas  moins  de  290  plantes  du  voyage 
de  MM.  Durand  et  Broussonet. 

Balbis  fait  connaître  ses  desiderata  :  i4  plantes  ex  Salzmann 
catalogo  et  117  ex  D.  C.  suppl.  Il  va  envoyer  des  plantes  des 
Antilles,  récoltées  par  un  de  ses  élèves. 

On  trouve  encore,  dans  les  dernières  lettres,  quelques  lignes 
consacrées  à  Dejean,  Jan  et  Bequien  : 

«  M.  Dejean,  mon  illustre  prédécesseur  et  ami,  a  renoncé 
presque  entièrement  à  la  botanique  ;  il  a  repris  sa  robe  de 
prêtre  et  a  acquis  une  fortune  très  conséquente  qui  l’a  forcé  de 
quitter  Lyon  et  aller  jouir  de  ses  biens  ;  il  n’est  jamais  station¬ 
naire,  car  tantôt  il  est  à  (illisible),  tantôt  à  Sous-Côte  ou  à 
Vienne  ou  à  Saint-Symphorien.  Il  vient  d’arriver  de  Paris  et 
n’a  fait  qu’un  très  court  séjour  ici  »  (7  juin  1821). 

<(  Je  vous  remercie  également  d’avoir  bien  voulu  vous  rap¬ 
peler  de  moi,  inte r  pocula,  avec  le  bon  ami  M.  Jan.  C’est  un 
bien  aimable  garçon,  riant  toujours,  ayant  bien  du  talent  et  des 
connaissances  »  (i3  janvier  1822).  «  Il  n’v  a  pas  longtemps  que 
j’ai  reçu  des  nouvelles  de  ce  fou  de  Jan.  C’est  un  bien  bon  gar¬ 
çon,  mais  diablement  insouciant.  Il  rit  toujours  et  il  amasse 
partout  furieusement  des  plantes.  Je  suis  persuadé  qu’il  a  un 
véritable  grenier,  car  je  sais  qu’au  Monte-Baldo  il  envoyait  des 
montagnards  avec  des  hottes  pour  qu’on  les  lui  remplisse  de 
plantes  »  (7  juillet  1822). 

«  Jamais  je  ne  reçois  des  nouvelles  ni  des  réponses  de  ce 
diable  de  Bequien  !  Je  n’ai  jamias  connu  un  négligent  cl  pares- 
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seux  qui  l’égale  !  Quel  dommage  pour  la  science,  pour  ses 
amis  !  »  (12  janvier  1823). 

En  résumé,  l’examen  de  cette  correspondance  fournit,  ainsi 
qu’on  a  pu  s’en  convaincre,  divers  renseignements  et  de  nom¬ 
breuses  dates  qui  compléteraient  heureusement  une  biographie 
de  Balbis.  Les  relations  de  ce  botaniste  avec  Villars,  à  Grenoble 
n’étaient,  je  crois,  pas  connues.  Les  détails  qu’il  donne  sur 
Dejean,  Réquien  et  ses  autres  contemporains  sont  particulière¬ 
ment  intéressants. 

Balbis  avait  laissé  à  Lyon  non  seulement  la  réputation  d’un 
savant  laborieux,  mais  encore  celle  d’un  homme  extrêmement 
bon  et  affable  (1)  ;  il  se  montre  à  nous,  dans  ces  lettres,  avec 
une  aménité  de  caractère  qui  prouve  que  cette  réputation 
n’était  pas  usurpée. 

(1)  Cf.  Groonter,  Eloge  de  Balbis,  Lyon,  i83ï,  ol  Je  Précurseur  du  ?,5  fé¬ 
vrier  i83i. 


LE  “CAREX  CARYOPHYLLA”  LA  TOURR. 


DANS  IA  NOMENCLATURE 


PAR 

M.  H.  DUVAL 


Il  vient  de  paraître,  à  Leipzig,  une  importante  monographie 
des  caricacées,  qui  ne  comprend  pas  moins  de  824  pages  avec 
981  figures.  L’auteur,  M.  Kukenthal,  réduit  à  environ  800  le 
nombre  des  espèces. 

Pour  corriger  des  fautes  de  nomenclature  ou  se  conformer  à 
la  loi  de  priorité,  M.  Kukenthal  a  modifié  un  certain  nombre 
de  dénominations  ;  parmi  ces  modifications,  que  signale  le 
Monde  des  plantes  (XI,  n°  60,  ier  septembre  1909,  p.  34),  je 
relève  celles-ci  : 

Carex  praecox  Schreber  (Fasc.  de  graminibus,  1769,  non 
Jacq.,  est  rétabli  aux  dépens  de  C.  Schreberi  Schranck. 

Carex  praecox  Jacq.,  attribué  à  tort  à  Linné  par  quelques 
Aoristes  (Fl.  austr.,  1773-78,  tab.  446)  est  remplacé  par  C.  ca- 
ryophylla  La  Tourr.  (Chl.  lugd.,  1786,  p.  27),  Cyperoides  alpi- 
num  cariophyllatae  foliis  Scheuchzer,  Agrost.,  433. 

M.  Kukenthal,  ayant  rétabli  le  C.  prœcox  de  Schreber,  devait 
trouver  une  autre  dénomination  pour  le  Carex  homonyme  de 
Jacquin. 

Il  avait  à  sa  disposition  : 

i°  C.  filiformis  Leers,  Herborn,  1776,  p.  204,  tab.  16,  fig.  5; 

20  C.  montana  Poil.,  Palat,  1776-77  ; 

3°  C.  saxatilis  Huds.,  1778, 

trois  noms  qui  existent  déjà  dans  la  nomenclature.  Un  qua- 
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irième  vocable,  C.  stolonijera  Erhart,  est  mal  défini  ;  Willde- 
now  en  fait  un  synonyme  de  C.  praecox  Jacq.,  tandis  que 
Roehling  le  ramène  à  C.  pilulifera  L. 

L’auteur  en  question  a  adopté  C.  caryophylla  La  Tourr. 
(1785),  plus  ancien  d’une  année  que  C.  verna  Ghaix  in  Vill. 
Dauph.,  I,  3i2  (1786)  et  II,  204  (1787). 

On  sait  que  la  plante  de  Jacquin  était  pour  Linné  et  même 
pour  Murray  (Syst.  végét.,  éd.  XIV,  1784),  un  C.  montana  à 
feuilles  plus  larges.  Ces  deux  auteurs  ne  les  séparaient  pas 
spécifiquement  :  C.  praecox  Jacq.,  dit  Murray  (loc.  cit.,  p.  844) 
«  latiora  folia  habet...  in  C.  montana  folia  filiformia  ». 

Actuellement,  on  différencie  bien  autrement  ces  deux  espè¬ 
ces,  et  le  caractère  tiré  de  la  largeur  des  feuilles  n’est  presque 
plus  invoqué.  Coste  indique  la  même  largeur,.  i-3  mm.,  Hus- 
not  donne  1-2,  rarement  3  mm.  au  C.  montana  et  2-3  mm. 
au  C.  praecox. 

Villars  séparait  très  bien  les  deux  plantes,  même  sans  tenir 
compte  de  la  largeur  relative  des  feuilles.  Il  avait  des  échantil¬ 
lons  de  C.  montana  à  feuilles  larges. 


NOTES  INEDITES  DE  VILLARS 


SUR 

LES  POTENTILLES 

DE  L’HISTOIRE  DES  PLANTES  DU  DAUPHINÉ 


PAR 

M.  H.  DUVAL 


On  conserve,  à  la  Bibliothèque  du  Palais  des  Arts,  un  exem¬ 
plaire  de  l’Histoire  clés  plantes  du  Dauphiné  ayant  appartenu  à 
Nestler,  puis  à  Seringe. 

Sur  le  verso  du  feuillet  de  garde  du  premier  volume,  se 
trouve  la  note  suivante,  de  la  main  de  Nestler  : 

«  Donum  clarissimi  auctoris,  a0  1806. 

«  Dominique  Villars,  né  le  i4  novembre  1745,  au  Noyer, 
département  des  Hautes- Alpes,  décéda  le  27  juin  18 14,  à 
4  h.  1/2  de  l’après-midi.  Ses  restes  furent  déposés,  le  3o  juin, 
au  cimetière  de  Saint-Urbain,  à  Strasbourg,  où  reposent  aussi 
les  cendres  de  son  illustre  collègue  Hermann,  décédé  en  1800. 

«  Voy.  l’Eloge  historique  de  D.  Villars,  prononcé  par  M.  le 
professeur  Fodéré,  à  la  séance  publique  de  la  Faculté  de  mé¬ 
decine  de  Strasbourg,  le  23  janvier  18 15. 

«  Vol6  de  thèses  de  18 15.  » 

A  la  suite,  Seringe  a  ajouté,  sous  la  date  de  1 835 ,  les  lignes 
suivantes  : 

«  Ces  notes,  ainsi  que  celles  qui  se  remarquent  à  plusieurs 
pages  des  volumes  suivants,  sont  de  l’écriture  de  Nestler,  au¬ 
quel  l’ouvrage  a  appartenu.  Presque  toutes  les  suivantes  ont  été 
dictées  par  Villars.  » 

Ces  annotations  manuscrites,  dictées  par  Villars  ou  rédi- 
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gées  d’après  ses  communications,  sont  très  nombreuses,  et, 
bien  que  de  la  main  de  Nestler,  appartiennent  sans  conteste  à 
l’auteur  de  V Histoire  des  plantes  du  Dauphiné.  Les  plus  im¬ 
portantes  sont,  du  reste,  toujours  suivies  du  nom  de  Villars 
ou  de  son  initiale,  quelques-unes  seulement,  en  petit  nombre, 
sont  signées  de  Nestler  (i). 

Celles  qui  accompagnent  les  descriptions  des  Potentilles 
m’ont  paru  constituer  une  révision  exacte  et  presque  complète 
de  ce  genre  (2).  On  peut  les  considérer  comme  l’embryon  de  la 
Monographie  publiée  par  Nestler  (in-4°,  1816),  et  que  devait 
utiliser  Seringe  dans  le  second  volume  du  Prodromus  (3). 

Voici  un  rapide  résumé  de  ces  notes  : 

P.  fragarioides  Vill.  (Fragaria  sterilis  L.).  —  La  var.  b  de  Vail¬ 
lant,  citée  par  Villars,  est  élevée  au  rang  d’espèce  et 
ramenée  au  P.  splendens  Ram.,  synonyme  de  P.  mon- 
tana  Brot,  in  Rouy,  Fl.  de  Fr .,  VI,  219.  N’appartient 
pas  au  Dauphiné  (Ouest,  Eure,  environs  de  Paris, 
Centre). 

P.  subacaulis  L .(=  P.  cinerea  Chaix,  forma  P.  velutina  Lehm. 
—  Rouy,  2  n).  Retrouvée  dans  la  localité  signalée  par 
Rarrelier. 

P.  nivea  L.  —  «  Trouvée  au  Lautaret  par  Liottard,  de  Greno¬ 
ble,  et  envoyée  au  Jardin  de  Strasbourg  en  1810. —  V.  » 
Espèce  nouvelle  pour  Y  Histoire  des  plantes  du  Dau¬ 
phiné. 

P.  monspeliaca  (  —  monspeliensis  L.).  —  Villars,  suivant  note 
rédigée  en  1796,  avait  cultivé  cette  plante  à  Grenoble.  Il 
ignore  sa  patrie.  C’est  le  P.  Morisoni  D.  C.  Prodr.,  II, 
573.  Sur  la  méprise  de  Linné  au  sujet  de  cette  espèce 
américaine,  cf.  Loret  et  Rarrandon,  Fl.  de  Montp., 

(1)  Nestler  cite  un  manuscrit  de  Villars,  sans  le  désigner  autrement. 
C’est  peut-être  VItinéraire  de  ses  herborisations  (Cl.  Roux,  Bibliôgr.  méthod., 
n°  362)  ou  bien  l'Appendice  de  l'histoire  naturelle  du  Dauphiné  (Cl.  Roux, 
loc.  cit.,  n°  399). 

(2)  Surtout  si  l’on  se  reporte  à  l’époque  de  leur  rédaction,  1796,  1809, 
1810,  1812,  i8i3.  Les  notes  de  i8i4  et  i8i5  sont  peu  nombreuses  et  appar¬ 
tiennent  à  Nestler. 

(3)  1825,  p.  57i. 
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II,  808.  Magnol  la  cite  comme  venue  seminc  ex  anglia 
accepto.  Linné  a  négligé  ce  dernier  membre  de  phrase. 

P.  jrigida  Vill.  —  Localité  ajoutée  :  «  En  Oisans,  au-dessus  des 
lacs  de  Brande  ». 

P.  Brauneana  Iloppe.  —  Espèce  nouvelle  pour  l’Histoire  des 
plantes  du  Dauphiné  (=  P.  minima  Hall,  fil.,  Rouy, 
2i4). 

P.  rubens  Vill.  —  Cette  espèce  est  l’objet  de  plusieurs  an¬ 
notations  :  en  1796,  Villars  la  prend  pour  P.  opaca  L. 
Amœn,  IV,  274.  En  1809  :  «  Est  P.  intermedia  L.  (1) 
ex  Villars,  mscr.  p.  417  ».  En  1812  :  «  Je  n’ai  pas  vu  en 
Dauphiné  la  P.  opaca  L.,  très  voisine  de  la  verna ,  etc.  » 
En  18 14,  Nestler  réunit  P.  rubens  Vill.  et  P.  sabauda 
Vill.  inéd.  (2)  au  P.  salisburgensis  Jacq. 

P.  opaca  Vill.  non  L.  (=  P.  cinerea  ap.  Vill.  in  descript. 
P.  opacae ,  —  Rouy,  206).  —  Villars  avait  déjà  adopté 
le  nom  de  Chaix  dans  une  note  manuscrite. 

P.  inclinata  Vill.  —  Nestler  indique,  comme  synonymes,  son 
P.  Jacquini  et  le  P.  canescens  Besser.  Le  nom  de  Vil¬ 
lars  a  prévalu. 

P.  intermedia  Vill.  non  L.  (  =  P.  heptaphylla  Mill.  a  Nestle- 
riana  Celak.  —  Rouy,  193).  —  «  La  plante  dont  il  est 
question  est  droite,  très  velue  et  ramifiée,  très  découpée, 
à  tiges  rougeâtres,  à  fleurs  grandes,  jaune  doré,  en 
cœur,  plus  grandes  qu’aucune  espèce.  Par  son  port, 
elle  approche  du  P.  incisa  H.  Par.  ou  laciniosa  Kitb., 
P.  pilosa.  Ail.  t.  71.  Plusieurs  professeurs  l’ont  envoyée 
sous  le  nom  de  P.  intermedia  au  Jardin  de  Strasbourg. 
La  P.  intermedia  L.,  due  à  Schleiciier,  croît  dans  le 
Valais  ;  c’est  la  P.  parviflora  Gaudin,  ses  pétales  sont 
petits,  à  peine  plus  grands  que  le  calice,  mais  d’un 
jaune  foncé  et  peu  échancrés.  V.  en  i8i3.  » 

Je  passe  sur  quelques  additions  ou  corrections  à  la 
nomenclature  et  aux  diagnoses  des  quatre  espèces  sui¬ 
vantes  : 


(1)  Nom  rejeté  par  Rouy.  Cf.  Fl.  (U'  Fr.,  VI,  190,  note, 
(a)  Ap.  D.  C.,  Fl.  //•.,  Y,  37-38. 
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P.  recia  Scop  (  —  P.  hirta  L.  forma  P.  recta  L. 
y  pilosa  B.  et  G.). 

P.  pilosa  ViJl.  (  =  P.  hirta  L.  a,  angustifolia  Ser.). 

P.  hirta  L.  f  =  P.  pedata  Koch). 

P.  caulescens  L. 

P.  valderia  L.  —  Villars  reconnaît  avoir  d’abord  pris  P.  nivalis 
Lap.  pour  P.  valderia  L. 

Cette  dernière  espèce  appartient  aux  Alpes-Maritimes. 

Une  variété  de  P.  nivalis,  décrite  par  Villars  et  nou¬ 
velle  pour  sa  Flore,  se  rapporte  assez  bien  à  la  var.  /3 
intermedia  Rouy. 

P.  nitida  L.  —  «  Lorsque  cette  plante  quitte  les  fentes  arides 
des  rochers  et  se  trouve  plus  bas,  parmi  les  gazons,  dans 
des  endroits  succulents,  les  feuilles  deviennent  plus 
larges,  moins  velues  et  approchantes  de  celles  de  la  Sib- 
baldia  L.  ;  mais  leurs  nervures  transparentes  la  font  re¬ 
connaître.  Je  l’ai  vue  ainsi  au-dessus  du  trou  du  Glatz, 
près  de  Saint-Pierre-de-Chartreuse.  Villars.  ». 

Le  tableau  suivant  présente,  ramenées  à  la  nomenclature  de 
Rouy,  toutes  les  formes  citées  par  Villars  dans  l’exemplaire  de 
Nestler  : 


i.  P.  palustris  Scop.  (Comarum  palustre  L.). 

3.  P.  rupestris  L. 

0.  P.  hirta  L. 

a  angustifolia  Ser.  (P.  pilosa  VilL). 
à  pedata  Koch  (P.  hirta  L.  in  VilL). 

Forma  P.  recta  L.  y  pilosa  Rouy  et  Cam.  (P.  recta 
Scop.). 

7.  P.  inclinata  VilL 

8.  P.  argentea  L. 

9.  P.  aurea  L. 

10.  P.  heptaphylla  MilL,  a  Nestleriana  Celak.  (P.  intermedia 
VilL,  non  L.). 

ia.  P.  salisburgensis  Haenke,  sensu  amplo  (P.  rotundifolia 
VilL  [P.  crocea  Hall.]  et  P.  rubens  VilL). 
a  gracilior  Koch  (P.  filiformis  VilL). 
s  firma  Koch  (P.  sabauda  VilL), 
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i3.  P.  venta  L. 

£  incisa  Lehm.  (P.  serotina  Vill.) * 

Forma  P.  opaca  L. 

i4-  P.  cinerea  Cliaix  ap.  Vill.  in  descript.  P.  opacae. 

Forma  P.  velutina  Lehm,  fiClementi  Jord.  (P.  suba- 
caulis  Vill.). 

10.  P.  nivea  L. 

16.  P.  grandïflora  L. 

17.  P.  minima  Hall.  f.  (P.  Brauncana  lloppe). 

18.  P.  frigida  Vill. 

19.  P.  fragariastrum  Ehrh.  (P.  fragarioides  Vill.). 

21.  P.  montana  Brot.  (P.  splendens  Ram.). 

22.  P.  alba  L. 

25.  P.  nivalis  Lapeyr.  (P.  valderia  Vill.  non  L.). 

b  intermedia  Rouy. 

27.  P.  nitida  L. 

28.  P.  caulescens  L. 

29.  P.  valderia  L. 

30.  P.  reptans  L. 

31.  P.  tormentiTla  Neck.  (Tormentilla  erecta  L.). 

y  elalior  Trait.  (T.  erecta  fi  Vill.). 

33.  P.  anserina  L. 

On  voit  que,  sur  les  34  espèces  françaises  que  présente  lu 
Flore  de  Rouy,  24  sont  représentées  dans  l’exemplaire  annoté 
de  Nestler. 

Si  l’on  écarte  les  5  suivantes,  qui  ne  rentrent  pas  dans  les 
limites  de  la  Flore  du  Dauphiné  : 

2.  P.  fruticosa  L.  (Pyrénées). 

5.  P.  Pennsylvanica  L. 

Plante  douteuse  trouvée  une  seule  fois  dans  le  dépar¬ 
tement  de  l’Isère. 

23.  P.  saxifraga  Ard.  (Alpes-Maritimes). 

24.  P.  alchimilloides  Lap.  (Pyrénées). 

26.  P.  crassinervia  Viv.  (Corse). 

Il  ne  manque  plus  à  l’énumération  de  Villars,  pour  être 
complète,  que  cinq  raretés  : 

4-  P.  multifida  L. 

11.  P.  delphinensis  G.  G* 
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20.  P.  micrantha  Ram. 

32.  P.  procumbens  Sibth. 

34-  P.  supina  L. 

il  y  aurait  encore  à  glaner,  dans  ce  précieux  exemplaire, 
bien  d’autres  renseignements  curieux  ou  nouveaux,  que  j’ai 
dû  négliger  pour  ne  pas  allonger  cette  communication  : 

Une  note  de  Nestler,  illustrée  de  24  ligures  à  la  plume  repré¬ 
sentant  18  espèces  d ’Agrostis  ; 

Un  échantillon  desséché  de  Festuca  amethystina  L.  accompa¬ 
gné  d’une  étiquette  de  Villars  et  d’un  commentaire  de  Se- 

RINGE  ; 

Quelques  localités  nouvelles,  par  exemple  :  Centaurea  nigra 
Vill.,  à  Obernay  ;  Hieracium  scorzoneraefolium  Vill.,  au  Lau- 
taret  ;  Hieracium  Jacquini  Vill.  (H.  humile  Jacq.),  à  Sasse¬ 
nage  ;  Sorbus  hybrida  L.,  à  Seissins,  etc.,  et  même  une  espèce 
inédite,  Dianthus  fimbriatus  Vill.; 

Enfin,  des  annotations  (sur  les  genres  Arenaria  et  Salix), 
extraites  d’une  lettre  de  Smith  et  Wiborg,  de  Londres,  adres¬ 
sée  à  Villars  en  1790,  en  réponse  à  une  consultation  de  ce 
dernier  (1). 

Les  manuscrits  laissés  par  Villars,  et  qui  sont  assez  impor¬ 
tants  (2),  n’ont  pas,  que  je  sache,  été  utilisés.  Mutel  ne  les  cite 
pas.  A  en  juger  par  les  quelques  extraits  que  j’ai  puisés  dans 
l’exemplaire  de  Nestler,  l’étude  de  ces  manuscrits  fournirait 
la  preuve  que,  depuis  la  publication  de  son  Histoire  des  plan¬ 
tes,  Villars  n’était  pas  resté  inactif,  qu’il  avait,  au  contraire, 
poussé  fort  loin  ses  recherches  sur  la  flore  du  Dauphiné,  que 
cet  ouvrage,  enfin,  si  précieux  encore  de  nos  jours,  ne  devait 
plus  répondre  aux  vues  de  l’auteur  pendant  les  dernières  an¬ 
nées  de  sa  vie. 

(1)  Cf.  Mutel,  Fl.  du  Dauph.,  ire  édit.,  i83o,  t.  I,  p.  VIII. 

(2)  Cf.  Cl.  Roux,  Bibliogr.  méth.,  passim. 


NOTE  SUR  L’HERBIER 


FÉLIX  PLATER 

PAR 

M.  H.  DÜVAL 


Montaigne  rapporte,  dans  son  Journal  de  voyage  (2),  qu’il 
arriva  à  Bâle  au  mois  de  septembre  i5So.  «  Nous  y  vismes  de 
singulier,  raconte-t-il,  la  maison  d’un  médecin  nommé  Foelix 
Platerus,  la  plus  pinte  et  enrichie  de  mignardises  à  la  Fran¬ 
çoise  qu’il  est  possible  de  voir  ;  laquelle  ledit  médecin  a  bâtie 
fort  grande,  ample  et  sumptueuse.  Entre  autres  choses,  il  dresse 
un  livre  de  simples  qui  est  des-ja  fort  avancé  ;  et  au  lieu  que  les 
autres  font  pindre  les  herbes  selon  leurs  coleurs,  lui  a  trouvé 
l’art  de  les  coler  toutes  naturelles  si  proprement  sur  le  papier, 
que  les  moindres  feuilles  et  libres  y  apparoissent,  corne  elles 
sont,  et  il  feuillette  son  livre,  sans  que  rien  en  eschappe  ;  et 
montra  des  simples  qui  y  estoient  collés,  y  avait  plus  de  vint 
ans  (3).  » 

Ce  passage  est  fort  remarquable,  les  citations  d’herbiers  étant 
très  rares  dans  les  auteurs  du  xvie  siècle. 

D’après  les  recherches  de  M.  le  Dr  Saint-Lager  (4),  les  pre¬ 
miers  herbiers  connus  sont  les  suivants  : 

Falconer,  i545. 

Aldrovande,  i553. 

Jean  Girault,  i558. 

Gésalpin,  i563. 

(1)  Né  et  mort  à  Bâle,  i536-i6i4- 

(2)  Publié  par  Louis  Lautrey,  Paris,  Hachette,  1906. 

(3)  Page  77. 

(4)  Histoire  des  herbiers  (Ann.  Soc.  bot.  Lyon ,  XIII,  i885). 
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Celui  de  Plater,  décrit  par  Montaigne,  serait  à  peu  près 
contemporain  de  celui  de  Jean  Girault.  L’auteur  des  Essais 
vit,  en  effet,  en  r58o,  «  des  simples  qui  estoient  collés,  y  avoit 
plus  de  vint  ans  »,  c’est-à-dire  avant  i56o.  Or,  on  vient  de  voir 
que  l’herbier  de  Jean  Girault  est  daté  de  i558. 

Jean  Girault  était  élève  de  Daléchamps,  et  M.  le  D1  Saint- 
Lager  observe  avec  raison  que  le  maître  ne  devait  pas  être 
moins  habile  que  ses  élèves  à  préparer  des  collections  de  plan¬ 
tes.  On  peut  ajouter  que,  à  Montpellier  comme  à  Lyon,  vers  le 
milieu  du  xvi°  siècle,  l’usage  des  herbiers  était  constant  parmi 
les  étudiants  en  médecine.  Félix  Plater,  qui  a  rédigé  une 
très  intéressante  relation  de  son  séjour  à  Montpellier,  où  il  fit, 
entre  i552  et  1667,  des  études  médicales,  dit  formellement  : 
<(  Je  recueillais  une  foule  de  plantes  que  je  fixois  sur  du  pa¬ 
pier  )>  (1).  Ses  premières  récoltes  seraient  donc  aussi  anciennes 
que  celles  d’ALDRovANDE,  dont  l’herbier  remonte  à  i553. 

(1)  Aventures  de  voyage  de  Félix  Plater  en  Languedoc  (Chroniques  du 
Languedoc,  I,  1874,  p.  69). 
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